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Après  la  lecture  et  l'adoption  du  procès-verbal  de  la  séance  précé- 
dente (22  décembre  1897),  M.  A.  Grouvelle,  Président  de  1897,  pro- 
iKince  l'allocution  suivante  : 

Messieurs  et  cliers  Collègues, 

Avant  de  céder  le  fauteuil  de  la  Présidence  à  notre  savant  collègue 
M.  le  Professeur  Bouvier,  permeltez-moi  de  vous  remercier  encore  de 
l'honneur  que  vous  avez  bien  voulu  me  faire  en  m'appeiant,  une  se- 
conde fois,  à  diriger  vos  séances. 

Votre  bienveillant  concours  a  rendu  ma  tache  facile  ;  du  reste,  com- 
ment n'en  aurait-il  pas  été  ainsi,  puisque  nous  sommes  tous  animés 
du  même  désir  de  faire  prospérer  notre  Société. 

Contrairement  aux  espérances  que  je  vous  exprimais,  au  début  de 
l'année  1897,  nos  Annales  n'ont  pas  encore  repris  leur  publication 
régulière  ;  notre  excellent  Secrétaire  a  vu  ses  elYorts  entravés  par  des 
retards  imprévus;  mais  il  a  redoublé  d'activité  et  de  zèle,  et  je  crois 
qu'il  peut  nous  promettre  le  retour  à  brève  échéance  de  la  régularité 
traditionnelle  de  nos  puhlications. 

Notre  situation  financière  est  toujours  bonne,  mais  les  retards  ap- 
portés à  la  remise  des  cotisations  ne  permettent  pas  de  la  présenter 
avec  la  netteté  des  temps  passés.  Jadis  il  était  d'usage  de  considérer 
les  cotisations  comme  dues  à  partir  de  la  distribution  du  P''  fascicule 
des  Annales  de  l'année  en  cours,  et  cette  inlei-prétalion  du  règlement 
n'entraînait  aucune  incertitude  dans  la  prati(|ue,  puis(iue  les  pubhca- 
tions  réduites  aux  Annales,  étaient  toujours  régulières. 

Aujourd'hui  celte  interprétation  a  cessé  d'être  exacte.  La  publication 
du  ïitilh'tiu  lii-mcnsuel,  en  dehors  des  Annales,  mettant  dès  le  début 
(le  Tannée  cluupie  membre  en  possession  des  avantages  que  lui  confère 
son  admission,  c'est  à  cette  époque  que  le  Trésorier  doit  réclamer  les 
cotisations.  Donnons-nous,  mes  cbers  Collègues,  l'obhgation  de  ne  pas 
lui  imposer  cette  dure  nécessité,  et-  souvenons-nous  qu'encaisser 
promptemi'nt  nos  recettes  et  régler  rapidemcuit  nos  dépenses  sont  pour 
nous  les  conditions  indipensables  d'une  l)onne  gestion  financière. 

Ces  (|uelques  réflexions  sortent  i)eut-ètre  du  cadre  des  allocutions 
de  lin  de  Présidence ,  mais  elles  me  semblent  caractériser  de  la  manière 
la  plus  complète  les  incidents  qui  ont  entravé  le  retour  de  notre  So- 
ciété à  sa  marche  normale. 

Pour  avoir  une  situation  financière  nette  et  précise,  il  faut  que  les 
Comptes  des  recettes  et  des  dépenses  puissent  toujours  être  tenus  à 
jour;  e(  pour  avoir  des  publications  régulières,  il  faut  que  chacun  fasse 
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tous  ses  efforts  pour  faciliter  au  Si'cr.-taire   raccomplissement  de  la 
lourde  mission  qu'il  a  bien  voulu  assiuncr. 

Continuons,   mes  chers  Collèoues,  l'œuvre  de  nos  prédécesseurs 
assurons  la  régularité  de  nos  pul)licalions,  développons  notre  situation 
Imanciere,  ouvrons  nos  portes  aux  débutants  en  facilitant  leur  travail 
apprenons-leur  à  aimer  notre  aimable  science  et  préparons  ainsi  les 
phalanges  qui  doivent  nous  remplacer  et  perpétuer  les  traditions  déjà 
vieilles  de  notre  Société. 

Je  remets  à  mon  successeur  le  carnet  où  sont  inscrits  les  numéros 
des  titres  de  la  Société  et  je  lui  serre  bien  affectueusement  la  main  au 
nom  de  tous  en  lui  exprimant  notre  grand  plaisir  de  le  voir  prendre 
place  au  fauteuil  de  la  Présidence. 

M.  Ë.-L.  Bouvier  prend  place  au  laiitciiil  de  la  Présidence  i-t  s'ex- 
prime en  ces  termes  : 

Mes  chers  Confrères, 

Je  suis  fort  touché  de  l'honneur  que  vous  m'avez  fait  en  m'appelant 
a  présider  nos  séances  pendant  l'année  qui  vient  de  commencer  Quand 
vous  m'avez  accueilli  parmi  vous,  il  y  a  deux  ans,  je  ne  pensais  pas 
être  appelé  si  tôt  a  occuper  cette  place;  mais  vous  avez  voulu  j'en 
suis  sûr,  honorer  en  ma  personne  les  fonctions  que  je  remplis  'dans 
notre  établissement  national  d'Histoire  naturelle,  et  encourao-er  en 
outre  le  dévouement  absolu  que  j'ai  pris  parti  de  cnsacrer  à  la  Science 
entomologique.  Dans  tous  les  cas,  je  sens  très  vivement  le  prix  de  la 
distinction  dont  vous  m'avez  fait  l'objet,  et  je  suis  heureux  de  vous  en 
témoigner  ma  reconnaissance. 

Je.  ne  dirais  pas  la  vérité  si  je  vous  affirmais  que  je  vais,  sans  ap- 
préhension, remplacer  dans  ce  fauteuil  notre  éminent  collègue  M  A 
(ir..uvelle.  Il  a  eu,  pour  vous  présider,  bien  des  avantages  que  vous 
ne  trouverez  pas  chez  moi  au  même  degré  :  une  expérience  très  lon- 
gue, une  connaissance  approfondie  des  Insectes,  une  aménité  que  vous 
appréciez  tous  et  dont  j'ai  eu,  pour  ma  part,  maintes  fois  à  me  louer 
Mais  je  connais  votre  indulgence;  je  sais  combien  sont  paisibles  nos 
reunions  et  agréables  les  li.Mis  de  confraternité  qui  sont  de  règle  dans 
notre  Société.  Vous  m'avez  accordé  crédit  au  Muséum  dans  la  tache 
que  ,  ai  entreprise  d'organiser  et  de  rendre  facilement  abordables  nos 
collections;  vous  excuserez  ici,  j,.  n'en  doute  pas,  tout  ce  qu'il  pour- 
rait y  avoir  d'inexpérimenté  dans  la  manière  dont  je  dirigerai  nos 
séances.  Nous  sommes  gens  de  b..nne  volonté,  tous  animés  du  désir 
tie  faire  progresser  la  Science  et  de  rendre  notre  Société  prospère- 
cela  suffit,  et  nous  saurons  toujours  nous  entendre. 
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Au  roste,  la  tàch<>  du  Président  osl  rendue  aujourd'hui  singulière- 
ment facile  :  notre  bibliothécaire,  M.  Léveillé  et  notre  secrétaire  géné- 
ral, M.  François,  ne  ménagent  ni  leur  temps,  ni  leurs  peines  pour 
rendre  nos  i)ublications  intéressantes  et  nos  séances  fécondes:  grâce  à 
la  permanence  de  leurs  fonctions  ils  étabhssent  un  lien  entre  les  années 
et  les  présidences  qui  se  suivent;  aussi  je  ne  doute  pas  qu'avec  leur 
concours  il  rae  soit  possible  d'arriver  à  vous  rendre  moins  sensible 
le  départ  de  mon  s\  m|tathique  prédécesseur. 

Je  ne  veux  pas  inaugurer  les  séances  de  cette  année,  mes  chers 
Confrères,  sans  déplorer  avec  vous  les  vides  que  la  mort  a  faits  dans 
notre  Société  durant  l'année  1897  :  Ch.  Bugnion,  le  Rév.  P.  Montrou- 
zier,  V.  Lemoine,F.  Guillebeau  et  James  Thomson  ont  successivement 
disparu  ;  à  cette  liste  déjà  trop  longue  il  faut  ajouter  le  nom  d'Henry 
Horn,  dont  la  lettre  de  deuil  vient  de  nous  arriver. 

(lli.  Bugnion,  de  Lausanne,  est  l'auteur  de  travaux  estimés  sur  les  In- 
sectes nuisibles  et  particuUèrement  sur  les  Papillons.  C'était  un  des 
doyens  de  l'Entomologie  et,  avec  H.  Lucas,  le  dernier  survivant  des 
fondateurs  de  notre  Société.  Il  a  légué  son  amour  des  Sciences  natu- 
relles et  sa  passion  des  Insectes  à  son  fils,  M.  le  professeur  Ed.  Bu- 
gnion, qui  sera  le  digne  remplaçant  de  son  père  dans  notre  Société. 

Quoique  moins  ancien  que  Ch.  Bugnion,  le  Rév.  P.  Montrouzier 
était  depuis  longtemps  des  nôtres;  son  élection  remonte  à  l'année  1858. 
Mais  ce  naturaliste  vaillant  et  actif  n'avait  pas  attendu  cette  époque 
pour  faire  ses  preuves  ;  depuis  près  de  quinze  ans  il  profitait  des  loisirs 
du  missionnaire  pour  étudier  la  Fainie  polynésienne,  pour  en  recueil- 
Ur  les  éléments  et  pour  en  enrichir  nos  Musées.  Il  était  déjà  fixé  en 
Nouvelle-Calédonie  depuis  plusieurs  années,  lorsque  la  France  en  prit 
possession.  On  lui  doit  des  travaux  faunistiques  importants  sur  les  îles  de 
la  région,  plusieurs  travaux  d'Entomologie  descriptive,  et  surtout  des 
mémoires  fort  sérieux  sur  la  Malacologie  des  Iles  calédoniennes. 

Le  D'"  V.  Lemoine,  lui.  était  un  érudit,  désireux  d'apprendre  et  de 
s'instruire;  toutes  les  branches  des  sciences  naturelles  l'intéressaient  et 
il  a  fait  faire  des  progrès  à  la  plupart  d'entre  elles.  Pour  ce  qui  est  de 
l'Entomologie,  je  signalerai  notamment  ses  recherches  anatomiques 
siu"  les  Crustacés  et  les  Pucerons,  des  observations  embryogéniques 
sur  les  Thysanoures  et  les  travaux  de  radiographie  fort  curieux  qu'il 
avait  commencés  et  que  la  mort  est  venue  interrompre.  Mais  ce  qui 
lui  fera  sin'tout  occuper  une  place  honorable  dans  la  Science,  c'est 
la  ]);ut  qu'il  prit  aux  travaux  anthropologiques  en  mettant  à  jour 
et  étudiant,  avec  luie  ]);itience  infinie,  les  Mammifères  tertiaires  de 
Cerua\ ,  près  de  Reims. 
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l'ins  spécialisé  dans  l'cnlomologic,  P.  Giiillcijeaii  ('lail  plus  connu 
aussi  (le  beaucoup  de  membres  de  noire  Société.  Il  a  consacré  de  sé- 
rieux etTorts  à  Fétude  des  Plialacrldes,  qui  comptent  parmi  les  plus 
petits  des  Coléoptères;  il  nous  laisse  une  monographie  de  cette  fa- 
mille et  un  catalogue  des  Coléoptères  du  département  de  l'x^in.  11  l'ut 
un  des  derniers  collaborateurs  de  Mulsaut. 

A\ec  James  Thomson,  la  Société  a  perdu  un  de  ses  membres  les 
plus  anciens  et  les  plus  actifs.  Tous  les  entomologistes  ont  parcoiu'u 
ses  deux  journaux  éphémères,  mais  pleins  d'inlérél,  les  Airhiccs  en- 
tomologiqiies  et  Plitjsis,  recueil  iChistoive  naturelle;  le  premier  parut 
en  18o7,  trois  ans  après  l'entrée  de  James  Thompson  dans  notre  Société, 
le  second  en  1867;  ils  comptent  l'un  et  l'autre  deux  volumes  et  sont 
occupés  en  grande  partie  par  les  travaux  de  l'auteur.  Ces  tra\  aux  ont 
essentiellement  trait  aux  Cérambjcides;  Thomson  a  publié  de  nom- 
breux mémoires  sur  ces  Coléoptères  et  eu  a  esquissé  l'histoire  dans 
un  volume  important  qui  a  pour  titre  Essai  d'une  classification  de  la 
fa  mille  des  Cérambycides. 

Henr>  Horn,  qui  vient  de  mourir  l'résident  de  la  Société  entomolo- 
gique  américaine,  comptait  parmi  les  naluraUstes  les  plus  laborieux  de 
notre  époque,  et  il  ne  m'est  pas  possible  de  vous  donner  ici,  même 
succinctement,  une  idée  de  son  œuvre.  Je  vous  dirai  seulement  qu'il 
est  le  digne  continuateur  de  Lacombe  dans  l'étude  des  Coléoptères  du 
Nouveau  Continent.  —  Après  Riley,  Horn;  la  mort  frappe  durement 
les  entomologistes  américains  ! 

Je  désire  que  l'année  dans  laquelle  nous  entrons  soit  fructueuse 
pour  notre  Société,  qu'elle  nous  amène  en  grand  nombre  de  nouvelles 
recrues,  et  qu'elle  enrichisse  nos  publications  de  mémoires  importants. 
Je  désire  surtout  que  notre  Bulletin  conserve  le  charme  et  l'intérêt  qui 
en  ont  toujoui's  fait  la  valeur,  et  (\\n  donnent  tant  de  saveur  et  de  pro- 
fit à  sa  lectiu'e.  Permettez-moi  à  ce  propos,  mes  chers  Confrères,  de 
vous  encourager  à  le  rendre  plus  instructif  encore.  Vous  étudiez  Ui 
nature  de  très  près  et  vous  arrivez  souvent,  dans  vos  chasses,  à  lui 
ravir  quelques-uns  de  ses  secrets.  Mais  sous  prétexte  (jue  vos  obser- 
vations ne  sauraient  donner  lieu  à  un  mémoire  étendu,  vous  les  laissez 
inédites,  et,  par  une  modestie  exagén-e,  en  pi"i\ez  ainsi  la  Science. 
Notre  Bulletiu  est  fait  pour  accueillir  des  observations  de  cette  sorte; 
s'il  est  dangereux  ou  peu  sage  de  déci'ire  des  espèces  comme  nouvelles 
sans  une  étude  approfondie,  il  est  utile,  au  contraire,  de  mettre  en 
lumière  les  menus  faits  d'hisloire  naturelle  (lourvu  qu'ils  sortent  du 
domaine  banal  et  (pi'ils  aient  été  sé'rieusenu'nl  itbservés.  C'est,  a  mon 
avis,  un  proc(''d('  excelleiil  pour  augmenter  nos  connaissances  sur  les 
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êtres  yrliciilos,  et  siirlout  pour  ciiricliir  cl  l'oiider  sérieusement  This- 
loire  l)kil(igique  des  Insectes. 

Ji'  tei'niine,  mes  cliers  Confrères,  en  \oiis  priant  de  voter  nos  re- 
merciements à  M.  François,  noire  dévoué  secrétaire,  et  aux  membres 
du  Bureau  qui  ont,  avec  lui,  géré  avec  tant  de  vigilance  les  intérêts 
de  notre  Société. 

La  Société  applaïulil  clialeureusemenl  les  discours  de  ses  Prési- 
dents. 

Nécrologie.  —  Le  Pi'ésident  a  le  profond  regret  d'annoncer  à  la 
Société  la  mort  du  D''  G. -Henry  Horn,  Président  de  l' American  ento- 
mological  Society,  décédé  àBeesley's  Point N.  J.,  le  24  novembre  1897. 

Notre  savant  et  regretté  collègue  américain  était  Membre  honoraire 
de  la  Société  entomologique  de  France  depuis  1885. 

Distinctions  honorifiques.  —  Le  Président  annonce  que  M.  J. 
Grou\elle,  ingénieur  des  Arts  et  Manufactures,  professeur  à  TÉcole 
centrale,  est  nommé  chevalier  de  la  Légion  d'honneur. 

—  M.  A.  Raflray,  Consul  de  France  à  Cape-Tovvn  (Colonie  du  Cai)), 
vient  d'être  nommé  Consul  général  sans  changement  de  résidence. 

Admissions.  —  M.  le  U"'  Edouard  Bugnion,  Professeur  d'Anatomie 
et  d'Embryologie  à  l'Université  de  Lausanne  (Suisse).  Anatoinie  et 
mœurs  des  Insectes.  Coléoptères. 

—  M.  Constant  Houlbert,  Professeur  au  Lycée  de  Sens  (Yonne). 
Coléoptères. 

—  M.  Henri  de  Touzalin,  Inspecteur-adjoint  des  Forêts,  à  Embrun 
(Hautes-Alpes).  Coléoptères. 

—  M.  Louis  Violle  est  admis  à  titre  cVassistant  sur  la  présentation 
de  M.  Ph.  Grouvelle. 

Présentations.  —  M.  Henri  Coutière,  119,  rue  Monge,  Paris,  [Crus- 
tacé.'s],  présenté  par  M.  E.-L.  Bouvier.  —  Commissaires-rapporteurs 
MM.  A.  Giard  et  E.  Simon. 

—  M.  Gaston  Darboux,  préparateiu'  de  Zoologie  à  la  Faculté  des 
Sciences,  lo,  rue  Saint-Guilhem,  Montpellier,  [Entomologie  générale], 
Itrésenté  par  M.  Ph.  François.  —  Commissaires-rapporteurs  MM.  A. 
(iiard  cl  P.  i^esne. 

—  M.  Paul  de  Fréminville,  7,  Champ-de-Mars,  Bourg  (Ain),  [Coléop- 
tères'], présenté  par  M.  l'abbé  Carret,  de  Lyon.  —  Commissaires-rap- 
porteurs MM.  Pli.  François  et  H.  d'Orbigny. 


Séance  du  12  jain-irr  IHOS.  7 

—  M.  le  colonel  Heiraburger,  85,  avenue  Gambetta,  Paris,  ILépidup- 
{('fcs],  présenté  par  M.  Viard.  —  Commissaires-rapporteurs  MM.  l'abbé 
.1.  de  Joannis  et  G. -A.  Poujade. 

Démission.  —  M.  L.  Blein,  de  Valence,  a  envoyé  sa  démission  de 
Membre  de  la  Société. 

Changements  d'adresse.  —  M.  Gayol,  jusqu'au  1"''  mars,  37, 
rue  de  Boursault,  Paris.  —  Après  le  l'^'''  mars,  6  bis,  rue  Lucien 
.Irannin,  la  Garenne-Colombe  (Seine). 

—  M.  A.  .lanet,  29,  rue  des  Volontaires,  Paris. 

—  M.  Joauny  Martin,  o,  rue  du  Banquier,  Paris. 

Congrès  de  1898.  —  MM.  Cli.  .fanel,  R.  Martin  et  B.  de  la  Pei- 
raudière  prient  de  les  inscrire  au  nitmbre  des  membres  f|ui  prendront 
part  au  Congrès  entomologique  du  2.'5  iVnrier  1898. 

Annales.  —  Le  Secrétaire  dépose  sur  le  bureau  un  exemplaire  du 
i"-  trimestre  des  Annales  de  1897.  Ce  trimestre  a  paru  le  31  décem- 
bre 1897. 

Prix  Dollfiis.  —  M.  C.  Janel,  de  Beau  vais,  présente  au  concotu'S 
pour  le  prix  DdlH'us  la  série  de  ses  Études  sur  les  Fourmis,  les  Guêpes 
et  les  Abeilles. 

Collections.  —  M.  A.  Grouvelle  remet  à  la  Sociélé,  au  nom  de 
M"*  P.  Guillebeau,  la  collection  de  Phalacr'ides  exotiques  de  l'eu  Fran- 
cisque Guillebeau. 

Captures.  —  M.  P.  Lesne  annonce  la  capture  du  Cunaiidroinorphns 
etruscus  QiuMis..  à  Bellegarde  (Loirel\  arrondissem<>nt  de  Montargis. 

Ce  genre  de  Carabique,  dont  la  limite  seplentrionale  dans  l'ouesl  de 
la  France  parait  être  le  cours  de  la  Loire,  n'avail  jamais  été  signalé  si 
près  de  Paris. 

—  A  propos  de  la  caijlure  d'Ortholithd  peribolata  Hb.,  s(U'  la  côte 
iiiird  (le  la  Bretagne,  signalé-e  dans  le  Bulletin  de  la  séance  du  8  dé'- 
ciMubre  1897  (p.  i29o).  par  M.  L.  Demaison,  l'auteur  ajoute  qu'il  n'a  \u 
indiquer  nulle  part  pour  cette  espèce  les  côtes  de  la  Manche. 

M.  l'abbé  .1.  de  .loannis  conlirme  cependant  cette  localih''  en  faisant 
remarquer  que  ce  Lépidoptère  est  abondant  à  Jei'sey,  principalement 
sur  la  côte  nord  de  l'ilo. 
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Communications 

Sur  les  Cochenilles  du  genre  Orthezia  Bosc 
Par  Alfred  (iiAiu). 

Il  est  rpgrcltalile  (juc  pour  la  rrclaction  fif  son  travail  Sur  les  Co- 
chenilles du  genre  Ohthezia  publié  dans  le  ¥  Irimestro  de  nos  Annales 
(1896,  pp.  678-683,  pi.  19,  fig.  7-10),  M.  le  Professeur  Raphaël  Blan- 
chard n'ait  pas  consulté  les  mémoires  suivants  : 

1.  J.-W.  Douglas  :  Oïi  llie  species  of  thegenus  Orthezia  {Entom.  Monthtij 

Mag.,  vol.  XVII,  1881,  p.  172-176  et  203-205). 

2.  —  Observations  on  Ihe  species  of  llie  Homopterous  genus  Orthezia  uilli 

a  description  of  a  new  species  [Trans.  Ent.Soc.  London,  1881    p   297- 
303,  pi.   15).  '1 

3.  —  On  the  idenlily  of  Coccus  ftoccosus  De  Geer  and  Orthezia  Normani 

Dougl.  (Ibidem,  p.  447-448). 

4.  F.  LoEw  :  Ein  Beitiag  zur  Kennlniss  der  Orthezia  urticae  L.  [Wien.  Eut 

Zeitu'iig,  III,  1884,  p.  11-16). 

5.  0.  Zacharias:  Das  Vortiommen  von  Orthezia  cataphracta  Sliaw  im  Rie- 

sengebirge  (Zoo/.  Anz.,  numéro  225,  t.  IX,  1886). 

6.  J.-H.  List  :  Orthezia  cataphracta  Sliaw.  Eine  monograpliie  [Zeitsch    f 

wiss.  Zool.,  t.  XXV,   1887,  pp.  1-86,  pi.  I-VI). 

La  connaissance  de  ces  importantes  publications,  et  surtout  de  l'ad- 
mirable monographie  de  .I.-H.  List,  est  indispensable  à  quiconque  veut 
s'occuper  des  Cochenilles  en  général,  du  genre  Orthezia  en  particulier 
Elle  eut  évité  bien  des  erreurs  a  notre  très  erudit  collègue  et  l'eût 
empêché  de  ramener  la  confusion  là  où  Tai-gioni  Tozetti  dès  1868. 
Douglas  en  1881,  Loew  et  moi-même  plus  récemment  avions  essayé  de 
jeter  quelque  clarté. 

La  synonymie  iVdrthezia  cataphracta  Shaw  doit  être  établie  comme 
il  suit  : 

OlITHEZlA    CATAPHRACTA    (SliaW    1791). 

Coccus  cataphraclus  Shaw.  Nat.  Mise  ,  17yi;  Gen.  Zool.,  1806. 
Pediculus  cataphraclus  Olafsen.  Voy.  en  Islande,  III,  1802. 
Dorthesia  chllon  Zettcrstedt.  Fauna  insect.  Lapon.,  1828.  ^ 
Dorthesia  cataphracta  Weslwood.  Introd.  mod.  Class.  Ins.    l839-4o 
Orthezia  urticae  Signorel.  (Syn.  parlim.)  Essai  sur  les  Cocii'.,  1875 
Orthezia  Signoreti  F.-B.  White.  Scot.  Natur.,  1877. 
Orthezia  uva  H.  Blanchard.  Ann.  Soc.  Enl.  Fr.    1S'J6. 
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Lespèco  haliile  les  régions  arcliqiios  de  l'Ancien  et  du  ÎVdiivrau 
Monde  (Groenland,  Islande,  Scandinavie,  Ecosse.  Irlande,  Nord  de 
l'Angleterre).  Mais  comme  beaucoup  d'espèces  du  Nord,  on  la  rencontre 
au  sud  de  son  habitat  ordinaire  à  des  altitudes  plus  considi-rables.  C'est 
ainsi  qu'elle  a  Hr  trouvée  à  une  hauteur  de  plus  de  1.300  mètres  par 
Zacharias  dans  les  Riesengebirge,  et  par  List  dans  les  Alpes  de  Styrie. 

Orihezia  ralaphracfa  est  une  Cochenille  en  partie  hypogée;  elle  fuit 
la  lumière  et  se  cacJK^  volontiers  dans  les  Mousses,  mais  il  n'est  pas 
prouvé  qu'elle  tire  sa  nourriture  de  ces  végétaux.  List  a  constaté  qu'elle 
attaquait  les  racines  de  Saxifmfja  aizoon  Jacq.  Olafsen  la  trouvait  sur 
les  Graminées  et  les  Géraniums  ;  Douglas  à  la  base  des  Graminées  et 
des  Carex. 

List  a  donné  une  description  très  complète  de  la  morphologie  externe 
et  de  l'anatomie  cVOrtlipzia  cataplnvcta  (femelle)  avec  de  superbes 
ligures.  Le  mâle  a  été  figuré  par  Westwood  {Introd.  frontispice)  et  par 
Douglas. 

Contrairement  à  l'aftirmation  de  Blanchard,  le  sac  ovigère  renferme 
la  môme  ouate  cireuse  qu'on  trouve  dans  le  marsupium  des  autres 
Orthezia.  List  a  représenté  (pi.  II,  tig.  29)  la  structure  microscopique 
de  cette  substance  difïérente  à  mon  avis  de  celle  qui  constitue  le  revê- 
tement général  de  l'insecte. 

Il  ne  faut  pas  confondre  avec  Orthezin  cataphracta  Shaw,  l'espèce 
d("crite  presque  simultanément  par  De  Geer  sous  le  nom  de  Coccur 
floccosus  et  par  Modeer  sous  le  nom  de  Coœus  uva.  Le  nom  donné  par 
De  Geer  a  été  le  plus  généralement  admis  sans  doute  parce  que  la  des- 
cription publiée  dans  les  Mémoires  était  plus  facilement  accessible.  C'est 
aussi  celui  que  nous  adoptons  et  nous  établissons  la  synonymie  de  la 
manière  suivante  : 

Orthezia  floccosa  (De  Geer  1778). 

Coccus  floccosus  De  Geer.  Mémoires  s.  1.  Ins.,  VI,  1778. 
Coca^x  wcffl  Modeer.  GoetlieborgskaVetensIv.  Handl.,  1778. 
Dorthesia  floccosa  Kirby  et  Spence.  Introtl.,  III,  1828. 
Orthesia  floccosa  Targioni  Tozetti.  Introduz.  alla  sec.  mem.,  1868. 
Orthezia  urticae  Signoret  (Syn.  partim).  Essai  sur  les  Cocli.,  1S6S,  pi    .M 
(ig.  13;  et  1875,  pp.  387-88,  pi.  XI,  fîg.  1^  If  et  l'i. 
Orthezia  Normani  Douglas.  Trans.  Ent.  Soc.  Lond.,  1881,  p.  297. 
Orihezia  floccosa  Douglas.  Trans.  Ent.  Soc.  Lond.,  1881,  p.  447. 

Celte  espèce,  beaucoup  plus  pelih-  que  la  prén'-denle,  habile  la  Suéde. 
l'Angleterre  et  sans  doute  la  France.  puis(pie  Sigiiorel  a  d('rril  et  ligure 


10  Bulletin  dp  la  Société  Entomologiquc  de  France 

un  individu  Icniclle  de  cette  espèce  en  le  prenant  pour  une  larve  mâle 
d'Orthezia  urticae  L. 

J'ai  fait  remarquer  ailleurs  (C.  R.  de  la  Société  do  Biologie,  19  juin 
1897,  p.  o84),  qucYOrthezia  floccosa,  tout  eu  se  rapprochant  des  autres 
Ortheziapav  le  nombre  des  articles  antennaires,  en  dilïérail  parle  pre- 
mier article  plus  allongé,  par  la  massue  terminale  et  par  l'existence 
d'un  tiliio-tarse,  caractères  qui  en  font  une  forme  de  passage  vers  les 
Ortheziola  Suie,  et  nécessiteront  sans  doute  un  jour  la  création  d'un 
genre  nouveau.  Comme  chez  Ortheziola.  les  lames  externes  d'O.  floccosa 
sont  d'ailleurs  au  nombre  de  quatre  seulement  de  chaque  côté. 

Je  ne  donnerai  pas  ici  la  synonymie  de  YOrthezia  urticae  Signoret 
187o,  parce  que  j'ai  tout  Heu  de  croire  qu'outre  les  deux  types  précé- 
dents cette  espèce  en  comprend  d'autres,  difticiles  à  détinir  dans  l'état  ac- 
tuel de  la  science,  et  que  Signoret  a  réunis  à  tort  sous  un  même  vocable. 

11  n'est  nullement  certain  que  VAphis  urticae  L.  soit  bien  YOrthezia 
urticae  Sign.  Car,  quoi  qu'en  dise  Blanchard  (/.  c.  p.  680),  l'espèce  de 
l'Europe  tempérée,  loin  de  se  rencontrer  fréquemment  sur  les  Orties, 
ne  s'y  trouve  ,yV///;«t.s-  et  Signoret  lui-même  insiste  sur  ce  point  [Essai, 
p.  424). 

La  forme  des  environs  de  Paris  qu'on  appelle  ordinairement  0.  ur- 
ticae et  qu'il  conviendra  peut-être  de  nommer  0.  Delavauxi  Thiébaut 
182o.  se  trouve  ordinairement  sur  les  Rubas  (sous  les  feuilles),  comme 
l'indique  parfaitement  Olivier  (Encycl.  méth.,  VI)  ;  c'est  là  sa  nourriture 
de  prédilection.  Lorscpie  des  femelles  pleines  tombent  sur  les  plantes 
voisines,  il  arrive  que  la  Cochenille  peut  vivre  sur  quehiues-unes  de 
ces  plantes  {Melampijrum  pratense  L.,  Glechoma  hederacea  L.,  Stellaria 
holostea  L.,  certaines  Graminées,  etc.),  mais  elle  n'y  prospère  pas  et 
l'espèce  ne  se  maintient  dans  ces  localités  qu'en  retournant  aux  Ronces. 
Après  les  Ronces,  c'est  le  Glechoma  et  en  général  les  Labiées  qui,  comme 
l'avait  déjà  vu  Signoret,  lui  conviennent  le  mieux.  Thiébaut  rindiijue 
sur  Teucrium  scorodonia  L. 

Les  individus  recueillis  par  Signoret,  à  Cannes,  sur  les  Bruyères,  ap- 
partenaient peut-être  à  Orthezia  maenariensis  Douglas  qui  vit  en  efl'et 
sur  Erica  arborea  L.,  plante  conunune  dans  le  Var. 

Rose  et  d'Orthez  déclarent  (jiie  YOrthezia  ([u'ils  ont  étudiée  dans  le 
Midi  vit  sur  Eiiphorbia  characias  L.  ou  sur  Euphorbia  pilosa  L.  (1). 
On  ne  la  rencontre  jamais  sur  d'autres  Euphorbes  et,  à  défaut  de  ces 
deux  espèces,  elle  attaipie  de  préférence  toute  autre  plante. 

(1)  Les  auteurs  disenl  pilosella,  ou  philoselta,se  copiant  sans  contrôle  les 
uns  les  autres! 
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Ij Orlliczid  rlidiiirids  Bosc  est-elle  identiciiie  à  0.  Delavauxi y  ie  u'o- 
scrai  raflirmor  sans  un  nouvel  examen  de  types  authentiques  prove- 
nant (lu  .Midi.  «  D'après  les  témoignages  concordants  de  Bosc  et  de  d'Or- 
Ihez,  dit  Blanchard,  chez  cette  Cochenille  les  pattes  sont  iwirps.  »  En 
recourant  aux  textes  originaux  on  voit  au  contraire  (pie  les  auteurs 
cités  s'accordent  pour  les  dire  bruu  ferrugineu.r.  Chez  la  forme  des  en- 
virons de  Paris,  la  couieiu'  est  plut()t  noir  fauve  ou  bistre  foncé. 

J'incline  à  penser  que  les  Coirus  ghrhomae  Fab.  (1)  et  C.  dubins 
Panzer  se  rattachent  à  VO.  Delavauxi. 

Je  n'oserai  me  prononcer  sur  VO.  urtirae  Loew  que  F.  Loew  recueil- 
lait aux  environs  de  Vienne  (Autriche)  sur  Limsijris  vulgaris  Cass.  et 
qui  en  captivité  se  nourrissait  très  bien  (Wickillea  millcfolium  L.,  dé- 
daignant toutes  les  autres  i)Iantes  qu'on  lui  offrait  (Labiées,  Compo- 
sées, etc.).  VOrthezia  nrticae  Loew  est  sans  doute  l'espèce  que  plu- 
sieurs auteurs  allemands  désignent  sous  le  nom  de  Cochenille  des  Ma- 
tricana. 

G.  Haller  a  décrit  en  1880  (2)  une  ('ochenille  qu'il  considère  comme 
l'état  larvaire  d'une  Ortliezia  d'espèce  nouvelle  (0.  Signoreti).  Il  avait 
trouvé  ces  prétendues  larves  à  Leissingen,  près  du  lac  de  Thun,  sous  la 
mousse  couvrant  le  tronc  des  arbres  fruitiers;  les  détails  très  précis 
donnés  par  G.  Haller  et  particulièrement  la  structure  des  antennes  per- 
mettent d'aftlrmer  que  l'une  des  formes  signalées  par  l'entomologiste 
suisse  est  certainement  une  Oiiheziolu. 

Si  cette  Orthezinla  est  distincte  à'OrtIiPziola  Vejdairxhiii  Suie,  on 
pourra  lui  donner  le  nom  à^Ortheziola  Signoreti  d'autant  mieux  que 
Orthezia  Signoreti  While  est,  comme  nous  l'avons  vu,  synonyme  d'O. 
cataphracta. 

l^a  seconde  forme  décrite  par  Haller  est  très  probablement  la  larve 
embryonnaire  d'Ortliezioln  Signoreti. 

Je  voudrais  faire  remarquer  en  terminant  que  la  Coccinelle  signalée 
par  d'Orthez  comme  parasite  û'Ortliezia  characias  est  vraisemblablement 
une  espèce  d'Hyperaspis  différente  de  VHuperaspis  roncolor  que  j'ai  ob- 
tenu de  la  larve  ennemie  d'O.  Delavauxi  (3).  En  elfet,  [jlusieurs  de  nos 


(1)  Espèce  citée  sans  description  par  Burtneisler.  Beaucoup  dauleurs  écri- 
vent à  tort  C.  r/lechomane. 

i'I]  Haller  :  Uebcr  die  Larve  eines  noch  unbeschrlebene  Oitliezia-aehiilichen 
Tliieres  {Mittli.  d.  Schio.  ent.  Gesell.,  VI,  p.  6). 

(3)  A.Gurd:  Sur  les  inélainor|)hoses  d'Hyperaspis  concolor  Suffiian.  Jiiill. 
Soc.  ent.  Fr.,  1897,  p.  262.  ïhiebaut  de  Berneaud  parle  aussi  de  la  larve  de 
Coccinelle  qui  vil  dans  le  sac  de  son  Orlliezia  Delavauxi  [Mcm.  Soc.  liiin. 
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collègues  m'ont  fait  observer  (ju"//.  concolor  n'existe  pas  en  Provence, 
où  l'on  trouve  en  revanche  d'autres  formes  congénères  {H.  campestris 
Herbst,  H.  reppensis  Herbst)  ;  l'une  de  celles-ci  est  sans  doute  l'état  par- 
fait de  la  larve  trouvée  par  d'Orthez  chez  0.  characins. 

Note  sur  Leucania  extranea  Gn.  [Lép.] 
Par  Robert  Bhown. 

Dans  \q  Bulletin  de  la  Séance  du  8  novembre  1897  (p.  273),  M.  C.  La- 
faury  signale  plusieurs  captures  de  Leucania  extranea  Gn. 

Cette  Noctuelle  a  été  capturée,  également  sur  le  littoral  de  notre 
Sud-Ouest,  par  deux  entomologistes  bordelais,  MM.  Labat  et  Gouin. 
Le  premier  de  ces  Messieurs  l'a  prise  à  Guéthary  (Basses-Pyrénées],  à 
la  lin  d'août  et  dans  le  courant  de  septembre  1897;  il  en  a  pris  une 
quarantaine  d'exemplaires  et  en  a  observé  plusieurs  autres,  l'espèce  y 
était  donc  commune. 

M.  Gouin  en  a  capturé  un  sujet  unique,  mais  plus  près  de  nous,  à 
la  pointe  de  Grave  (Gironde),  également  à  la  fm  d'août. 

Ce  n'est  pas  en  1856,  mais  bien  en  18o2,  que  Guenée  a  établi  cette 
espèce  dans  son  Species,  et  il  l'indique,  non  seulement  de  l'Amérique 
septentrionale,  du  Brésil  et  de  la  Colombie,  mais  encore  de  Java,  des 
Indes  orientales  et  de  la  Nouvelle-Hollande. 

Le  Catalogue  de  M.  Staudinger  la  signale  en  outre  de  Madère  et  du 
raidi  de  l'Angleterre;  mais,  dans  ce  dernier  pays,  un  unique  échantillon 
a  été  capturé  dans  l'île  de  Wight  (Wilson,  p.  214). 

Voilà  donc  une  espèce  cosmopolite,  ou  en  train  de  le  devenir.  11  est 
permis  de  supposer  qu'elle  vit,  à  l'état  de  chenille,  sur  quelque  plante 
cultivée  (peut-être  le  Maïs?)  et  qu'elle  s'acclimate  là  où  elle  trouve  sa 
plante  nourricière  transportée  par  l'homme.  Peut-être  nous  est-elle 
venue,  comme  d'autres  espèces  entomologiques  et  même  végétales,  du 
Portugal  (qui  l'aurait  reçue  du  Brésil),  en  remontant  le  long  du  littoral. 

Notes  sur  divers  Coléoptères 

Par  Mairice  Pic. 

1.   Sur  le  génie   PseudomeziuDt,  Pic. 

J'ai  étabh  le  genre  Pseudomezium  (F"«  d.  J'"^»  Nat.,  n"  317,  1897, 
p.  102)  sur  deux  exemplaires  venant  du  Cap;  depuis,  j'ai  reçu  de 

Paris,  m,  1824),  el  Buniieister  [Handbucli,  H),  rapiielant  celte  observation, 
dit  qu'il  s'aj^il  probablement  d'un  Scyinnus. 
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M.  A.  RalTray  plusieurs  Ptinidae  qui  m'ont  permis  de  constater  que 
Pt.  Coquereli  Fairm.  (Ann.  Fr.,  187G,  Bull,  ccxxvi)  doit  rentrer  dans 
ce  genre,  et  que  Ps.  sulci thorax  Pic  n'est  qu'une  variété  de  cette  an- 
cienne espèce  munie  d'une  seule  tache  pileuse  blanche  humérale  sur 
chaque  élytre. 

II.  Sur  quelques   Coléoptères  de  France  rares  ou  peu  connus. 

Cantharis  (Telephoriis)  violacea  Payk.  var.  Ugurinn  Dietr.  —  Cette 
variété  est  intermédiaire  par  sa  coloration  entre  abdominnlis  et  violacea; 
elle  doit  être  très  rare  car  je  n'en  ai  capturé  qu'un  seul  exemplaire, 
aux  Bourbes,  près  de  Digne  (1). 

Malarhius  scuteUaria  Er.  —  Dans  sa  monographie  (p.  241)  M.  Abeille 
de  Perrin  signale  cette  espèce  d'Autriche-Hongrie  et,  avec  une  certaine 
réserve,  d'Alsace,  d'après  la  citation  d'autres  Collègues.  M.  Quittard,  de 
Riom  (Puy-de-Dôme),  ayant  pris  l'an  passé  aux  environs  de  cette  ville 
plusieurs  exemplaires  c5  et  Ç  de  cette  espèce ,  en  battant  des  Saules, 
on  peut  l'enregistrer  avec  certitude  comme  existant  en  France. 

Dasytes  thoraciciis  Muls.  et  Rey  (Floricoles,  p.  83).  —  Cette  rare  et 
jolie  espèce,  remarquable  par  la  coloration  rouge  du  prothorax,  et  dé- 
crite des  environs  de  Nice,  a  été  capturée  par  M.  .1.  Sainte-Claire 
Deville,  au  Tournairet  (Alpes-Maritimes). 

Dasytes  incertiis  Schilsk.  (Kâf.  Eur.,  XXXI,  1895,  n"  3).  —  Cette  es- 
pèce, voisine  iVerratus  Schilsk.  {alpigrailus  Muls.  et  Rey),  a  été  reprise 
par  moi  (plusieurs  exemplaires  c5  et  9),  en  juillet  1894,  au  Mont-Dore, 
localité  d'où  elle  est  décrite. 

Allecula  semilivida  Pic  (L'Échange,  no  79).  —  Capturé  en  battant  un 
Chène-liège,  à  Agay  (Var),  près  de  Saint-Raphaël;  je  n'ai  jamais  vu  que 
les  deux  types  que  j'ai  pris. 

Cet  insecte  (décrit  par  moi  comme  variété  de  A.  morio  Fabr.)  serait 
plutôt,  d'après  le  D""  Seidhtz  (Allelicudae,  p.  47,  in  Naturg.  Ins.  Deutsch), 
une  variété  de  A.  rhenana  Bach  {Lovendali  Reitt.)  (2).  D'après  les  ca- 
ractères donnéspar  cet  auteur,  seinilivida  serait  une  espèce  distincte 
des  rhenana  et  morio  par  la  coloration  des  membres  et  celle  des  élytres; 

(1)  A  noter  dans  le  niêtne  genre  le  C.  sudelica  var.  vesubiella  Bourg,  cap- 
turé par  moi  dans  le  tiaul- Valais,  à  Brigue.  Celte  variété  est  signalée  par 
M.  Bourgeois  de  Briançon  et  de  Saint-Martin-Vésubie. 

(2)  Dans  une  note  récente  {IVien.  Eut.  Zeitg.,  1897,  p.  79]  M.  E.  Reitter 
propose  de  considérer  la  description  de  Bach  comme  non  avenue  eld'allribuer 
le  nom  de  cette  espèce  à  von  Heyden. 
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semilivida  différerait  en  outre  de  la  première  par  la  pubescence  jaune 
et  le  prothorax  modérément  transversal ,  de  la  deuxième  par  les  inter- 
valles déprimés  et  le  prothorax  plus  large. 

Asclera  œanthoderes  Muls.  —  Cette  espèce  parait  assez  rare  en  France; 
je  l'ai  capturée  en  battant  des  Chênes  en  fleur  à  Vernet-les-Bnins  et  à  la 
Massane,  dans  les  Pyrénées-Orientales. 

Description  de   trois  Coléoptères  des  îles  Ishigaki  (Japon  méridional) 
Par  L.  Fairmaire. 

Cetonia  ishigakia  n.  sp.  —  Long.  18  mill.  —  Ressemble  beau- 
coup à  la  C.  philtppinensis  G.  P.,  mais  la  coloration  est  d'un  bronzé 
verdàtre  moins  éclatant,  les  dessins  blancs  sont  moins  tranchés ,  plus 
étroits  et  un  peu  laciniés,  la  bordure  marginale  du  corselet  est  plus 
étroite,  moins  entière  ;  outre  les  deux  tache^  discoïdales,  il  y  en  a  d'au- 
tres petites,  peu  régulières,  sur  les  élytres;  les  taches  dorsales  ne  for- 
ment pas  de  bandes  assez  régulièrement  transversales  et  paraissent 
composées  de  petites  taches  agglomérées,  les  bords  latéraux  ont  de 
nombreuses  taches,  les  pièces  axillaires  ont  à  peine  quelques  points 
blancs,  le  pygidium  a  aussi  deux  bandes  blanches  mais  peu  régulières 
et  souvent  fractionnées,  les  taches  du  dessous  son^  analogues  mais  plus 
étroites.  La  tète  est  ponctuée  de  la  môme  manière,  avec  une  fossette 
bien  visible  de  chaque  côté  entre  les  yeux,  elle  est  plus  élargie  en 
avant  avec  les  cotés  un  peu  arqués,  le  bord  antérieur  du  chaperon  est 
aussi  légèrement  sinué  et  déprimé  au  milieu;  le  corselet  parait  moins 
atténué  en  avant,  les  côtés  étant  plus  arqués,  la  ponctuation  est  forte, 
serrée  sur  les  côtés,  plus  écartée  au  miheu,  et  la  base  est  impression- 
née de  cliaque  côté  ;  les  élytres  sont  moins  carrées  et  paraissent  un  peu 
plus  longues,  fortement  ponctuées  presque  partout,  la  suture  est  relevée 
avec  l'angle  apical  droit.  Le  dessous  du  corps  est  aussi  très  brillant  au 
milieu,  mais  d'un  bronzé  verdàtre,  assez  fortement  ponctué  sur  les 
côtés,  avec  une  petite  fossette  sur  le  bord  supérieur  des  segments 
abdominaux;  le  métasternum  est  nettement  sillonné,  k  saillie  est  sem- 
blable, un  peu  étranglée  et  arrondie,  les  tibias  antérieurs  sont  bidentés 
chez  le  cJ,  mais  la  dent  supérieure  à  peine  distincte,  et  tridentés  chez 
-la  9,  les  tibias  sont  aussi  velus  en  dedans,  les  tarses  sont  sensible- 
ment plus  longs. 

Plesiophthalmus  fuscoaenescens  n.  sp.  —  Long.  1.3  à  15  mill. 
—  Ressemble  assez  au  P.  aeneus  Mot.  mais  plus  petit  et  d'un  brun 
bronzé  soyeux  médiocrement  brillant;  les  antennes  sont  plus  longues. 
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dépassant  le  milieu  des  élytres,  le  corselet  est  plus  lar<,^e,  plus  convexe, 
sans  ponctuation  distincte  et  luarcpié  à  la  base,  au  moins  chez  le  c?,  de 
deux  faibles  impressions  arrondies,  l'écusson  est  plus  court,  moins 
pointu.  Les  élytres  sont  plus  courtes  et  un  peu  plus  larges,  leurs  stries 
sont  lines,  à  peine  enfoncées,  assez  finement  ponctuées,  les  intervalles 
presque  plans,  à  punctuatiou  très  fine,  très  serrée.  Le  dessous  et  les 
pattes  sont  un  peu  verdàtres,  mais  pas  plus  brillants  que  le  dessus; 
chez  le  (5  le  dernier  segment  ventral  est  un  peu  échancré  à  l'extrémité 
avec  deux  tubercules,  les  fémurs  antérieurs  sont  un  peu  angulés  au 
milieu  en  dessous. 

Sphenocorynus  perelegans  n.  sp.  —  Long.  12  mill.  (rost.  excl.). 
—  Forme  du  S.  (juadrijuinctutus  Sch.,  mais  bien  plus  petit  et  d'une 
Coloration  très  dillërente,  étant  d'un  roux  presque  cannelle,  le  corselet 
avec  trois  bandes  d'un  brun  noir,  deux  latérales,  une  médiane,  les 
élytres  ayant  chacune  deux  taches  ovalaires  d'un  brun  velouté,  placées 
un  peu  sur  le  côté,  la  première  à  l'épaule,  bordée  en  dedans  d'une  petite 
ligne  blanchâtre,  la  deuxième  à  l'extrémité,  entourée  d'un  anneau 
étroit  blanchâtre,  la  suture  un  peu  rembrunie,  a\ant  de  chaque  côté 
une  linéole  blancliàire  incomplète;  le  pygidium  plus  ou  moins  bordé 
latéralement  et  blanchâtre,  les  métapleures  blanchâtres,  bordées  de  noir 
en  dedans,  les  segments  ventraux  intermédiaires  ayant,  de  chaque  côté, 
une  bande  noirâtre;  tout  le  corps  est  couvert  d'une  pubescence  gri- 
sâtre extrêmement  fine,  serrée  sur  le  dessous,  les  pattes  sont  hsses, 
brillantes,  les  ft'murs  avec  une  bande  grisâtre  en  dessus,  la  massue  des 
antennes  nctirâtre  à  la  base,  grise  à  l'extrémité.  Le  corselet  a  des  points 
assez  gros,  écartés,  à  peine  marqués  ;  les  élytres  ont  des  stries  plus 
enfoncées,  finement  ponctuées,  le  pygidium  a  d'assez  gros  points  sur 
les  côtés,  les  fémurs  antérieiu's  ont  en  dessous  une  épine  bien  marquée, 
les  autres  sont  un  peu  angulés. 

Ces  trois  insectes  m'ont  été  donnés  par  M.  R.  Olierthiir. 


Bulletin  bibliographicpie. 

Académie  des  Sciences  [C.  R.  hebilom.  îles  séances),  1897,  II,  2o,26,  ta- 
bles. —  1898,  I,  1.  —  E.  BoHDAGE  :  Sur  doux  Lépidoptères  nui- 
sibles à  la  Canne  à  sucre  aux  iles  Mascareignes. 

Académie  des  Sciences  de  Cracovie  {Bulletin  internalional),  novem- 
bre 1897. 0 
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Académie  Impériale  des  sciences  de  Saint-Pétersbourij  {Bulletin),  V*  ser. 
VU,  2,  1897. 0 

Agricultural  Gazette  of  N.-S.  Wales,  VIII,  11,  1897.  —  A.  Gale  :  In- 
fluence of  Bées  on  Crops. 

Aimais  and  Magazine  of  Natural  History,  sér.  VIII,  I,  1, 1898.  —  P.  AV. 
Bassett-Smith  :  Some  new  Parasitic  Copepods  îound  on  Fish'at 
Bombay  (pi.).  —  G.  Bohn  :  On  tlie  Respiration  of  Carcinus  moenas, 
Leach.  —  On  the  Reversai  of  the  respiralory  Current  in  the  Deca- 
pods.  —  W.-L.  Distant  :  ïhe  Butterflies  of  Ihe  Transwaal.  —  A. -G. 
Bctler  :  A  Revision  of  the  Pierine  Butterflies  of  Ihe  Genus  Terias 
from  the  Old  World.  —  E.  Lônnberg  :  A  Revision  of  the  Linnean 
Type  Spécimens  of  Scorpions  and  Pedipalps  in  the  zoological  Mu- 
séum of  the  Royal  University  at  Upsala.  —  W.-L.  Distant  :  Des- 
cription of  two  new  Species  of  Oriental  Cicadidae.  —  F.  Dahl  : 
PiiUciphora,  a  new  Flea-Uke  Genus  of  Diptera. 

Cidre  et  le  Poiré  {Le),  IX,  9,  1898.© 

Entomologische  Nnchrichten,  XXIII,  24,  1897.  —  E.  Reitter  :  Die 
Arten  der  Coleopteren-Gattiing  Notiophilns  Dum.  aus  Europa  und 
den  angrenzenden  Lândern.  —  W.  Meier  :  Noch  einige  Bemerkungen 
liber  die  Varietâten  der  Goccinellide  Hippodamia  septemmaculata 
Deg.  —  F.  Karsch  :  Neue  eingange  deutsch-ostafrikanischer  Insec- 
ten  im  Muséum  fiir  Naturkunde  zu  Berlin,  I.  Von  H.  D'  J.  Buch- 
wald  in  Usambara  gesammelte  Lepidopteren.  —  F.-W.  Konow  : 
Zwei  neue  Siriciden  und  einige  palâarktische  Tenthrediniden. 

Entomologist  {The),  XXXI,  416,  1898.  —  W.-P.  Curtis  :  Argynvis  Eu- 
phrosyne  Ab.  .(lîg.).  —  G.-W.  Kirkaldy  :  Notes  on  aquatic  Rhyn- 
chota,  I.  —  The  Asiatic  Distribution  of  British  Geometridae.  — 
W.-F.  DE  Vismes-Kane  :  A  Catalogue  of  the  Lepidoptera  of  Ireland. 
—  G.  Morley  :  A  List  of  the  Hymenoptera-aculeata  of  the  Ipswich 
District.  —  Notes  diverses. 

Feuille  des  Jeunes  Naturalistes  {La),  327,  1898.  —  E.  André  :  Synopsis 
des  MutiUides  de  France.  —  H.-W.  Brôlemann  :  Matériaux  pour 
servir  à  une  faune  des  Myriapodes  de  France.  —  Revue  de  faits 
scientitiques. 

A.  L. 


Le  Secrétaire  gérant  :  Pu.  Fiunçois. 
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Présklence  de  M.  E.-L.  BOUVIER. 

MM.  A.  Fauvol.  de  Gaeii.  et  R.  de  la  Perraiulière,  de  Jarzé,  assistent 
à  la  séance. 

Correspondance.  —  M.  le  proïesseiir  Edouard  Biignioii,  de  Laii- 
zaniie,  remercie  la  Société  de  son  admission. 

—  M.  Louis  VioUe  remercie  la  Société  de  l'avoir  admis  à  titre  d'as- 
sistant. 

Congrès  de  1898.  —MM.  A.  Delugin,  L.  Dupont,  A.  Fauvel.  Valéry 
Mayet,  L.  Mesmin,  M.  Pic.  se  sont  l'ait  inscrire  au  nombre  des  memhi'cs 
qui  prendront  part  au  Congrès  enlomologique  de  1898. 

Prix  DoUfiis  1897.  —  Au  nom  de  la  Commission  du  prix  JJollfus. 
M.  L.  liedel  donne  lecture  du  Rapport  suivant  : 

Messieurs,  la  Commission  du  prix  DolKus  s'est  réuuie  le  d7  jan- 
vier 1898  au  siège  de  la  Société  (1). 

Quatre  ouvrages  étaient  présentés  pour  le  concours  ouvert  en  1897. 
l^e  [)renner  devoir  de  votre  Commission  a  été  de  s'assurer  s'ils  remplis- 
saient toutes  les  conditions  exigées  par  le  Règlement  du  i)rix  iJolUus. 

Son  attention  s'est  portée  tout  d'abord  sur  une  série  de  seize  mé- 
moires présentée  par  M.  Cli.  Janet  sous  le  titre  d'Étiulcs  sur  les  Four- 
mis, 1rs  Guêpes  et  les  Abeilles.  Les  observations  de  l'auteur,  si  jieuves 
et  si  délicates,  entourées  de  tant  d'expériences  ingénieuses  et  d'une 
lirécisiou  rigoureusement  scientiliiiue,  lui  ont  ^alu  déjà  de  plus  bautes 
récompenses.  Elles  auraient  certainement  obtenu  tous  les  su  Orages  de 
votre  Commission  si  l'auteiu'  a\ait  réuni  sous  une  forme  plus  homo- 
gène des  fascicules  épars  en  tant  de  recueils  divers  et  s'il  leur  avait 
doiuié  toute  la  publicité  qu'elles  nn-ritent,  dans  les  conditions  nor- 
males d'un  ou\rage  mis  à  la  disposition  du  public. 

Les  trois  autres  ouvrages  soumis  à  la  Conunission  remplissent  les 

(1)  Étaient  présents  :  MM.  L.  Bcdil,  Pli.  Fn.nrois,  A.  Giaril,  Pli.  Grouvcltc, 
J.  de  Joannis,  A.  Léveillé. 
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(livoi'ses  conditions  matérielles  exij^ées  par  le  Règlement  du  concoiii's. 
Voici  d'abord  un  volume  des  Soiicenirs  entoinologiques  (1)  de  M.  .f.-fl. 
Fabre.  C'est  l'bistoire  admirable  des  Bousiers,  de  la  Cigale  et  de  la 
Mante,  écrite  avec  cette  verve  et  cette  (tassion  sincère  (|ui  caractérisent 
b'  maître  provençal;  c'est  toute  la  vie  cachée  des  Scaraijées  sacrés,  des 
Co|)ris  et  des  Géotrupes,  qu'il  nous  dévoile  avec  tous  ses  mystères 
pleins  d'horreurs  et  de  beautés.  —  Mais,  Messieurs,  vous  n'aviez  pas 
attendu  ce  nouveau  chef-d'œuvre  pour  décerner  le  prix  Dolltus  aux 
Soacoiir.'i  entomologiqiies,  et  par  vos  suffrages  antérieurs  aous  en  avez 
couronné  d'avance  la  série  buit  entière. 

]j  Essai  monographique  sur  les  Coléoptères  des  genres  Vseudohieane 
el  Lucane  ["i)  de  M.  L.  Planet  apporte  une  contribution  noinelle  à 
l'étude  de  quelques  Lucanides  d'Europe,  d'Asie  et  d'Amérique.  Les 
Jiombreiix  dessins  de  l'auteur  donnent  un  intérêt  tout  spécial  à  cet 
opuscule;  ils  serviront  toujours  de  documents  sur  l'étendue  de  la 
variabilité  chez  les  mâles  des  Lucanes  méditerranéens. 

L'Essai  de  classification  générale  des  Lalliridiidae  (3)  par  le  U.  P.  Be- 
lon,  ouvrage  présenté  d'oflice  à  la  (^.onnuission.  résume  à  lui  seul  [ires- 
qiie  tous  les  travaux  entomologicpies  du  savant  dominicain.  Après  \  iiigt 
années  d'incessantes  el  minutieuses  recherches,  après  avoir  publié  les 
Latliridiens  de  France  dans  les  suites  à  Mulsant,  l'auteur  a  ri'pris,  dans 
leur  ensemble,  tous  les  renseignements  épars  sur  les  Lathridiens  du 
globe.  Grâce  à  lui,  les  débutants  (et  nous  le  sommes  tous  en  pareil  cas) 
ont  désormais  un  guide  très  pratique  et  très  sûr  pour  l'étude  des  innom- 
brables Latliridius  et  Corticaria  qui  pullulent  autour  de  nous.  Confor- 
mément aux  vraies  traditions  du  prix  Dollfus,  nous  avons  tous  pensé 
que,  cette  annéf,  le  nom  éminemment  sympathique  du  \\.  P.  Belon 
devait  passer  au  premier  rang  et  (jue  son  u^ivre  nouvelle  était  digne 
des  suirrages  de  la  Société. 

En  conséipn-nce,  AOtre  Commission  estime  qu'il  y  a  lieu  de  décerner 
le  prix  Dollfus  pour  1897,  (ju'il  n'y  a  pas  lieu  de  le  partager,  et  pré- 
sente comme  candidats  : 

Va\  première  ligne,  le  R.  P.  Belon; 
Va\  deuxième  hgne,  M.  J.-IL  Fabre; 
lui  troisième  ligne,  M.  L.  Planet. 

—  A|irès  la  lecture  de  ce  Rapport,  le  l'r(''siilent  rapiiellc  qu'aux  termes 

(1)  5^ série,  1  vol.,  ;158  page.s,  ligures  dans  te  texte,  t^ails,  Cli.  Dclasiave. 

(2)  112  pages,  38  ligures  et  IG  planelies,  Paris,  E.  Dcyrolle. 
(:l)  Exir.  delà  Renie  d'Enlomoloijic,  1897  (n""  4-9]. 
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des  nrliclcs  13  cl  -")!>  du  Rrfiicmciil ,  le  xolc  |iMiir  le  Prix  Dolllns  de 
r;inm''('  1897  aura  lieu  dans  la  séance  du  uioi'crcdi  ^l{  fcviicr  ISlhS 
(séance  du  Congrès).  Tdus  les  membres  fi'ancais  onl  droil  de  prendre 
pari  au  vote,  qui  aura  lieu  au  scrulin  secrel  cL  à  la  majorih-  des  suf- 
frages, soit  directement,  soil  par  correspondance. 

Les  bulletins  de  vote  devront  parvenir  entre  les  mains  du  i'n'sidenl 
de  la  Société,  au  siège  social  [llnli'l  drx  Socictcs  siiv(iiili's,'iH,  rue  Ser- 
pente), au  plus  tard  le  mercredi  2)!  février  1898,  à  iiuit  lieures  du  soir. 

Budget. —  Le  Trésorier,  M.  le  D'  A.  Fumouze,  l'ail  lui  exposi'  [tréli- 
minaire  de  la  situation  linaiicière  de  la  Société;  il  ressort  de  cet  exposé 
(pTiui  certain  noml)re  de  memltres  n'ont  pas  encore  acrpiitlé  leur  coti- 
salidii  de  18!t7 :  il  les  invite  instamment  à  régulariser  leur  silualidii, 
car  il  im|i(irle  d"assurer  d'une  façon  précise  l'établissemenl  du  budget 
et  de  lixer  le  ipiantum  des  sommes  dont  on  peut  disposer  poiu'  Tim- 
pression  des  publications  de  la  Société. 

Le  Trésorier  propose  et  la  Société  vote  la  radiation  d'un  mendire  (pu 
n'a  pas  payé  sa  cotisation  dejjuis  |)lusieurs  années  et  a  laissé  sans 
réponse  toutes  les  lettres  de  rappel  tjui  lui  étaient  adressées. 

Décision.  —  Sur  la  proposition  de  M.  Pli.  François,  la  Socié'té 
décide  que  dorénavant  le  Biillrti))  de  la  Société ('nioinolo(jiqiir  dr  rnnirc 
ne  sera  plus  envoyé  aux  membres  (pii  auront  une  anni-e  de  relard 
dans  le  paiement  de  leurs  cotisations. 

Admissions.  —  M.  Henri  C.oulicre.  111),  rue  Monge,  Paris.  Cru. 'Placés. 

—  M.  Gaston  Uarboux,  pi(''paraleur  de  zoologie  à  la  Faculté-  des 
Sciences,  lo,  rue  Saint-Guilliem,  Monlpellier  (Hérault).  Knlomohuiir 
générale. 

—  M.  Paul  deFrt'minville.  7.(;iiamp-de-Mars,Bourg(Ain).^.V*/coy<^"'/r.v. 

—  M.  le  colon(d  lleindinrger,  8-"),  a^enue  Gambetta.  Pai'is.  Lépidop- 
lérrs. 


Communications. 


Description  d'un  genre  nouveau  d'Eumolpide  [Col.] 

Pal'  L.  FAn!.\r\n;i;. 

I>asy<*lil«»rus  n.  gen.  —  Ce  nou\eau  genre  esl  1res  \oisin  des 
Syhriacus  dont  il  diiïère  par  le  cliapernu  coiul.  pres(pie  lron(pié.  non 
séparé  du  front  par  luie  siUure  distincte,  le  labi'e  petit,  siniu'  en  axani, 
les  proslei'iHun  et  més(tsteriuun  un  peu  moins  larges,  les  fénun's  anié- 
rieurs  im-rmes,  les  tibias  anli'rieurs  pres(ph'  di'oits  en  dehors.  ni;>.b^ 
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luiraissaiil  un  peu  arqués  à  rcxln-inité  qui  est  élargie  assez  fortciricul, 
tous  les  tibias  ayant  plusieurs  carènes  sur  les  deux  faces,  les  quatre 
postérieurs  saiïs  dent  externe  avant  celle  do  l'exlrémité,  le  premier  ar- 
ticle des  tarses  aussi  grand  ou  plus  grand  que  le  deuxième.  Le  corps 
est  de  même  lorme  et  de  même  coloration  avec  les  épaules  assez  forte- 
ment angulées. 

Dasychlorus  Passeti  ii.  S|).  —  Long.  12  à  14  mill.  —  Ovatus, 
crassus,  convexus,  totus  melallico-viridis,  capile  prothoraccque  sat 
dense  fortiter  punctatis,  clypeo  impressiusculo.antennis  fusco-coeruleis, 
lerliam  parlem  corporis  attingenlibus.  arliculo  1°  viridi.apicem  versus 
JKUul  incrassatis;  iirotliorace  laliore,  antice  sat  fortiter  angustato,  an- 
gulis  anticis  breviter  produclis;  elytris  sat  fortiter  punctato-lineatis, 
ad  lalera  jirofundius  et  obsolète  costulatis,  stria  sulurali  postice  pro- 
funda.  callo  bumerali  obtuse  conico  et  levissime  cuprescente;  subtus 
sat  sulitiliter  ruguloso-punrtalo:  |)('dibus  anticis  majoribus.  tarsis 
omnibus  coeruleis. 

Guinée,  Côte  d'Or.  Commniii(pié  par  M.  Donckier. 

Ressemble  beaucoup  au  Sijl)riacus  viridiinicans  Fairm.,  de  Madagas- 
car, mais  plus  grand,  plus  massif,  avec  le  chaperon  et  les  pattes  dilFé- 
remment  conformés . 

Description  d'une  espèce  nouvelle  de  Géomètre  [LÉr.] 
Par  P.  CnRKïiRN. 

Tephronia  cebennaria  n.  sp.  —  Enverg.  16  à  19  mill.  —  Ailes 
supérieures  d'un  blanchâtre  i)lus  (»u  moins  teinté  de  brun  fuligineux, 
soyeuses  et  hiisantes  plutôt  que  pulvérulentes,  avec  les  lignes  médianes 
])imcliformes  :  l'extrabasilaire,  généralement  représentée  par  (]ualre 
poinis  noirs  placés  sur  les  nervures  principales,  en  zigzag;  la  con<l('(', 
également  puncliforme,  presque  droite;  la  terminale  noire  aussi  est  in- 
lei'rompue  aux  nervures.  L'omltre  médiane  est  représentée  par  un 
|ioint  ou  vui  trait  noir  à  la  côte  et  res|)ace  subterminal  est  occupé  par 
une  bande  noirâtre  plus  ou  moins  large,  toujours  nettement  délimitée. 
Ailes  inférieures  soyeuses,  d'un  gris  brunâtre  plus  foncé  près  du 
bord  exierne,  avec  une  bande  étroite,  claire,  précédée  d'une  série  de 
Irails  virgulaires  noirâtres  placés  sur  les  nervures  et  quelquefois  un 
point  discoidal  noirâtre.  Franges  d'un  gris-brunàtre,  entrecoupées  de 
noir  aux  nervures  des  ailes  supérieures  seulement. 

DilTère  de  sepiaria  Hfn.  {cineniria  llb.  171),  à'opposilaria  Mn.,  et  de 
liiKjalatii   Mill.,  par  ses  lignes   médianes  puncliformes;  de  rroninrla 
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Kr.  {corticdiia  Du\)..  riiifniriii  (in.)  p;ir  sa  tcnninalc  iiilci'i'diiipuc  :  des 
(liialre  par  sa  teinte  générale  et  sa  bande  sublerininale. 

Chenille  vivant  en  mai  et  juin  du  lichen  des  plantes  sous-liyiieuses 
près  de  terre. 

Chrysalide  sans  C(tC(ui,  à  la  surface  du  sol.  sous  les  feuilles  et  les 
petites  pierres. 

Papillon  en  juin  cl  juillet. 

Plusieurs  exemplaires  c  et  9  provenant  de  rArdèclie. 


Observations  sur  des  Zygaena  [Lép.  Hétér.] 
des  Basses-Alpes  et  des  Alpes-maritimes 

Par  Ch.  Oberthuiî. 

Poursuivant  l'étude  des  Papillons  français,  je  signalerai  à  l'attention 
des  entomologistes  quelques  Zinjnena  intéressantes,  pro\enant  de  la 
Uégion  sud-orientale  de  notre  pays,  princii)alement  des  environs  de 
Digne  et  de  Nice. 

I.  Zygaena  Corycia  Led.  var.  gallica  n.  var.  —  Nouvelle  pour  la 
faune  française  ;  paraît  assez  connnime  en  juin  dans  les  envinnis  de 
Digne. 

•La  Z.fjallica  dillère  de  Conjrin,  de  Syrie,  parce  qu'aux  ailes  supé- 
rieures les  parties  rouges  sont  plus  réduites,  moins  prolongées,  et  (pie 
les  ailes  inférieures  sont  plus  largement  bordées  de  bleu-grisàtre. 

L'aspect  général  de  fjdUicn  est  frêle  et  un  peu  sombre;  les  ailes 
sont  peu  opaques. 

La  comparaison  est  établie  sur  ^0  Conjcia  d'Akbès  et  d'Éden  et  sur 
2IJ  (jallica,  de  Digne.  Les  2  formes,  syrienne  et  française,  ont  lui  faciès 
bien  distinct  et,  dans  les  43  individus  précités,  pas  un  exemplaire  ne 
pourrait  prêter  à  confusion. 

Il  est  bien  étonnant  queDonzel  et  Bellier,  qui  ont  tant  de  luis  chassé 
aux  environs  de  Digne,  n'aient  pas  trouvé  cette  Zijf/ncna. 

IL  Zycaexa  Waoxeri  Millière.  —  Environs  de  la  Tui'bie,  près  Nice; 
vole  en  juin,  semble  rare;  les  Q  ont  un  double  collier  blanc  et  tendent 
à  avoir  les  taches  rouges  des  ailes  supérieures  cercb-es  de  blanc.  Les 
ailes  supérieures  ont  généralement  (en  plus  des  taches  rouges  basi- 
laires)  3  taches  rouges  petites,  bien  séparées;  peu  d'exemplaires  ont 
une  4"  tache  supplémentaire  juxtaposée  à  celle  qui  est  plus  près  de 
l'angle  apical. 
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111.  Zygaexa  medicagims  Dup.  iSup[).  VI-6).  —  11  s'agit  ici  de  la 
Ziiijaeiia  dont  parle  Duponchcl  (Siippl.  p.  74)  dans  les  termes  suivants  : 
«  Lors  de  mon  voyage  en  Italie  (1822),  je  trouvai  abondamment  cette 
Z>gène  dans  une  prairie  à  l'entrée  de  Nice...  »  Duponciiel  a  ligure  la 
ZNgène  en  question  dans  le  supplément  (Crépuscul.,  pi.  Vl.  fig.  6).  La 
lig.  o  paraît  s'appliquer  à  une  autre  espèce. 

J'ai  sous  les  yeux  environs  IGU  individus  capturés,  en  mai  1897,  aux 
environs  de  la  station  du  Var.  Parmi  eux  se  trouve  une  aberration 
jaune. 

L'espèce  varie  beaucoup;  cliez  une  vingtaine  d'exemplaires,  les 
ailes  inférieiu'es  sont  très  largement  bordées  de  bleu  acier  ou  même 
envahies  par  cette  couleur,  de  façon  qu'il  reste  seulement  un  peu  de 
ronge  à  la  base  et  un  point  rouge  au  delà. 

D'autres  indi\idus  au  contraire  ont  la  bordure  bleu  acioj' très  étroite 
et  diU'èrent  peu  d'aspcH't  de  diihin  et  lonicerar. 

D'ordinaire  celte  inedicayinisaiS  taches  rouges  aux  ailes  supérieures, 
en  plus  des  taches  basilaires.  Ces  3  taches  sont  bien  séparées,  elles 
sont  souvent  très  petites,  rarement  grosses  et  généralement  d'une 
teinte  vive. 

Pas  un  exemplaire,  sur  ItU).  n'a  les  taches  rouges  des  supérieures 
contluentes  ;  une  seule  ç  montre  une  quatrième  taclie  rouge  supplé- 
mentaire. 

La  même  luedicaginis  vole  en  juin,  dans  une  station  plus  éle^^e, 
au\  environs  de  la  Turbie.  J'ai  sous  les  yeux  140  exemplaires  de 
cette  localité;  7  exemplaires  ont  4  taches  rouges  aux  ailes  supérieures; 
3  ont  la  4'^  tache  l'udimentaire  et  accusée  seulement  par  (juelques 
atomes  rouges. 

Les  ailes  intérieures  présentent  la  variation  par  envahissement  du 
bleu  acier  au  détriment  du  rouge,  comme  chez  les  exemplaires  du  Var. 

La  Zijijaena  medicayinu  en  question  habite  aussi  les  environs  de 
Digne.  Elle  y  vole  en  mai.  Elle  y  est  fort  rare,  ou  bien  sa  vraie  localité 
est  encore  restée  inconnue,  car  j'ai  seulement  reçu  2  exemplaires  de 
Digne;  ces  2  Papillons  ont  les  ailes  inférieures  largement  teintées  de 
bleu. 

Boisdu\al,  dans  sa  Monogr.  des  Zyijénidps,  a  ligure,  sous  le  n"  o  de 
la  planche  4,  la  med'icmjinis  de  Nice  et  d'Italie,  conforme  à  celle  que 
Duponchel  a  représi'ntée  dans  la  pi.  VI,  n"  6,  de  son  supplément  et  à 
laquelle  s'apphquent  les  observations  ci-dessus. 

IV.  Zygaena  maritima  n.  sp.  {taediraginis  Bdv.  Icônes,  oo-lO; 
(]}iuron  Bdv.  Monogr.  Zyg..  4-4). —  La  ntedicaginis  Bdv.  (Icônes,  pi.  o-'i 
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lig.  10)  (\sl  mit'  tout  autre  espèce  (|iir  l;i  uirilirmiiiiis  l)ii|ioiiclicl   Siipi).. 
Vl-(î)  et  Hdv.  :  Monoo.  Zyg.  o-4). 

Il  me  seiiililt'  (|ue  la  nipdirayinis  Bdv.  (Icoiies,  oo-lO;  est  la  furiiir 
nieoise  Aliiiipocn'iiiilis,  distincte  des  autres  races  (Vhipiiocirpidis  par 
ses  ailes  inlV-rieures  |)lns  largement  bordées  de  bleu  acier,  avec  une 
écliancrure  au  milieu  de  cette  bordure  bleue.  J'ai  ([('signé  celte  l'orme 
sous  le  nom  de  iiKirilitiifi. 

Cette  nuniUiiKi,  outre  le  caractère  précit(''  de  la  bordure  tout  à  lait 
spéciale  de  ses  ailes  inférieures,  est  encore  remarquable  [lar  la  l'ré(pienle 
suppression  de  la  quatrième  tacbe  rouge  des  ailes  supérieures,  ce 
([ui  n'arrive  dans  aucune  des  autres  formes  d'hipporiTpidis  (pie  je  con- 
nais. 

La  Z.  inarUiiita  est  commune  sur  les  hauteurs  des  environs  de  Nice, 
en  juin.  Ma  collection  contient  80  exem[)laires,  parmi  les(piels  27  man- 
quent pbis  ou  moins  complètement  de  la  (luatrième  tache  apicale  aux 
ailes  supérieures. 

("est  la  Charoii  Bdv.  (Monogr.  Zygén.,  pi.  4.  lig.  4),  mais  pas  la 
('Jiaroii  Bdv.  (Icônes,  pi.  54,  fig.  9). 

Dans  les  Basses-Alpes,  la  Zygaena  hippocrcpidis  \  oie  en  juin  et  juillei. 
Elle  diffère  de  la  forme  maritinta  des  hauteurs  de  la  Tiirbie  :  i"  par  la 
couleur  du  fond  de  ses  ailes  qui  n'est  pas  d'un  bleu-acier  aussi  \\i  et 
aussi  foncé  ;  2°  par  la  couleur  de  ses  taches  rouges  et  de  ses  ailes  inlV'- 
rieures  qui  est  plus  vermillon  et  moins  carminée;  3"  par  la  bordure  de 
ses  ailes  inférieures  moins  largement  teintée  de  bleu-acier;  4°  enfin  par 
la  présence  constante  (du  moins  je  n'ai  encore  vu  aucune  exception) 
de  4  taches  rouges  aux  ailes  supérieures,  (^n  plus  des  taches  basilaires, 
tandis  qu'aux  environs  de  Xice  27  individus  sur  80  n'ont  que  '.\  taches. 

ilrilicdijiiiis  ])[[[).  (Suppl.  yi-o)  me  parait  éU'e  une  iiKiriliinn.  de  Nice, 
\ari(''t(''  à  3  taches;  cependant  les  taches  rouges  des  supérieures  sont 
vermillon,  tandis  (pi'elles  sont  carmin  \if  dans  les  ZiiiiitiiKi  iiuiiHuim 
que  j'ai  vues. 

Lorsqu'on  met  en  regard  une  longue  série  (h'  ces  Zij<jucii(i  prove- 
nant des  2  localiti'S  différentes,  on  constate  très  clairement  l'existence 
de  races  géographiques  constantes  spéciales.  C'est  pounjuoi  j'ai  dis- 
tingué par  un  nom  la  Xijfjnena  hippocrepidis  de  la  Turbie. 

V.  Zv(iAiiX.\  RiiADAMAXTius  Ksi).  —  Aux  en\irons  de  Digne,  on 
trouve  deux  formes;  rime  chez  huiuelle  le  fond  des  ailes  siqtérieures 
est  d'un  gris  blanchâtre,  et  l'autre  bleu  acier  clair.  De  plus  l'abdomen 
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est  tantôt  onticremeot  noir,  tantôt  plus  (ni  moins  largcmonl  et  nette- 
ment cerclé  de  rouge. 

Dans  les  Pyrénées-Orientales,  je  n'ai  jamais  vu  la  Znyaena  Rhada- 
iiianthuf!  avec  le  fond  des  ailes  supérieures  gris-blanchritre  et  Tabdomen 
annelé  de  ronge. 

Guenée  a  ligure  dans  les  Annales  de  la  Société  ent(>mol.  de  France, 
1870,  une  aberration  prise  à  Celles-les-Bains  (Ardcche).  La  même  aber- 
ration se  trouve  à  Digne. 

Dans  les  Alpes-Maritimes,  près  de  la  Turbie.  on  trouve  la  variété  Kie- 
senwetteri  H.  S.  dont  les  ailes  inférieures  sont  presque  entièrement 
bleues.  Cette  variété,  considérée  jusqu'ici  comme  spéciale  à  la  Cata- 
logne, est  nouvelle  pour  la  faune  française. 

De  plus  la  Zijgaena  oxytropis  Bdv..  forme  italienne  de  Rhadainanthus, 
vole  aux  environs  de  Nice  et  entre  Escarène  et  Pieracave,  sur  une 
pente  de  montagne  très  escarpée,  dont  je  regrette  de  ne  pas  connaître 
le  nom. 

Oxi/tropis  est  également  nouvelle  pour  la  faune  française;  elle  est 
surtout  répandue  en  Toscane,  à  Naples  et  en  Sicile. 

Rhadainanthus  n'est  généralement  pas  très  romnuuie.  Elle  parait 
assez  localisée. 

VI.  Zygaexa  lavaxdulae  Esp.  —  La  forme  consohrina  H.  S.  vole 
à  Digne,  à  Hyères  et  à  Marseille.  La  forme  luvandulae,  à  ailes  infé- 
rieures envabies  par  la  couleur  bleue,  se  trouve  à  Nice,  autour  de 
l'observatoire,  en  juin.  Le  type  est  généralement  le  même  à  Nice  et  à 
Barcelone.  La  forme  consobrina  se  trouve  quebiuefois  à  Nice  avec  la 
forme  luvandulae,  mais  très  rarement;  seulement  il  y  a  des  exem- 
plaires de  transition  présentant  d'intéressantes  variations. 

VII.  ZYGAE.XA  CARNiOLicA  Sc.  ot  occiTANiCA  ViU.  —  Lcs  Zijyaenu 
carniolica  et  nccitaniea  volent  aux  environs  de  Digne.  Occitanica 
a  la  dernière  tache  submarginale  des  ailes  supérieures  entièrement 
blanche,  et  les  taches  ainsi  que  les  ailes  inférieures  d'un  carmin  vif. 
Carniolica  est  d'un  rouge  plus  vermillon,  et  la  tache  submarginale,  en 
forme  de  haricot,  est  toujours  rouge,  plus  ou  moins  cercli'  de  blanc. 

Dans  les  P\rén('es-Orientales,  occitanica  existe  seule;  à  Paris,  dans 
le  Loiret,  le  Doubs,  l'Europe  centrale,  carniolica  se  rencontre  seule. 

A  Digne,  point  de  fusion  ou  de  transition  entre  occitanica  et  carnio- 
lica, on  voit  tous  les  passages  de  l'une  à  l'autre.  J'ai  sous  les  yeux  une 
série  très  curieuse  de  Z.  occitanica  passant  à  carniolica,  avec  quel- 
ques atomes  rouges  dans  la  tache  suhmarginale  blanche  et  une  répar- 
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lilioii  nirmc  dissyiiK'li'iqiu'  tir  ces  jitomcs  ronges  sur  les  2  cnlt's  (U>s 
ailes. 

Je  ni'  cldiilc  point  (|ii('  caniiolira  cl  urrilanicn  ne  soient  2  formes 
d'ime  même  espèce. 

Difine  présente  eà  et  là  de  siiperl)es  variétés  et  atierralions  de  la  /. 
(•(iiiiioliai.  J'en  ai  fait  figurer  (piel(|ues-unes  dans  la  XX"  livraison  des 
Kl  iules  d'Entomologie  (PI.  7,  lig.  118-121). 
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iera  met  witli  in  1897.—  H.-J.  Tnoui.Ess  :  Poecilo.^cytus  vulneralus 
W'oiir,  an  addition  to  the  List  of  Britisb  IIemi|)tera. —  G.-C.  Giiam- 
l'ioN  :  Variation  of  the  form  of  Ibe  Mavillae  in  tbe  Genus  Mardella 
(lig.).  —  Uomalinm  nigriceps  Kies.  Suionymic  note.  —  Notes  di- 
verses. 

Ilhistrierte  Zeitschrifl  fin- Entomologie AW,  1-2, 1898.  — DMjiu.  Sciuso- 
DER  :  Musciden-Minen  (lig.).  —  1)''  Preux  :  Volksliiniliclie  Asn- 
cliauungen  liher  Insekten.  —H.  Tiuîex  :  Die  Biene  im  Kriegsdienstc 
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—  D'  Vor.LER  :  Die  Scimppen  dcr  Pt'lzkafer-Lane  (pi.).  —  H. 
(îAucKiJîR  :  Zuclit  uiid  Lobonsweiso  \on  Lasiocampa  fasciatella 
v;ir.  excellens  (pi.).  —  Prof.  Dr.  Rudow  :  Eiiiige  auslandische 
Nestor  von  Hnutfliigiorn.  —  Notes  diverses. 

Iiistractor  {El),  XIV,  7  et  8,  1897.© 

Iiitcnnédiairede  FAFAS^m,  21,  1898. 

Inteniiédiaire  îles  BioJo()istes  [U),  I.  -i,  1898.  —  R.  Dubois  :  Pliosplio- 
rescence  du  màle  du  Ver  luisant.  —  W.  Voltz  :  Distribution  géo- 
grapliique  de  quelques  Crustacés  décapodes.  —  A.  (iiARo  :  Gigan- 
tisme des  Crustacés. 

K.  K.  znoJo(jisch-botanischeii  Gesellschnft  iii  Wicn  {Verhandluiifieii  dey), 
XLVIl.  9,  1897.  —  D''  A.  Stkuer  :  Cope])oden  und  Cladocei'en  der 
si'isseii  Wassers  aus  der  Unigebung  von  Triest  (pl.). 

Labaratoriex  of  Raturai  IHsIodj  of  ihe  State  Vniversitij  of  loira  {lUillc- 
tht],  IV,  2.  1897.  —  H.  F.  Wigkham  :  The  Coleoptera  ot  llie  Rio- 
Grande  Valley. 

Muséum  of  coiiipayative  Zoology  at  llaiward  Collège  {x[)uia<il  Report  of 
theCnrator),  IS%-Q7.  —  S.  IlKxsnAw  :  Report  on  the  entomological 
DepartUKnit.  —  W.  Faxon  :  Report  on  the  (h'ustacea  and  MoUusca. 

MuseuParaense  {Boletim),  II,  2,  1897.© 

.\ataral  Ilistorij  Societij  of  Glasgow  (Transactions),  V,  1,  189G-97.© 

Naturaliste  [Le),  l'^'et  lo  jan^ier  1898.^  L.  Planet  :  Description  d'un 
Coléoptère  nouveau  (fig.).  —  A.  Larbalétrier  :  Ouel(]ues  renuu- 
(jues  sur  l'histoire  naturelle  delà  Forflcule  auriculaire (For^cw/^f  au- 
ricularia),  caractères,  mœurs,  dégâts,  destruction.  —  H.  Cocrin  : 
Les  mœurs  des  Coléoptères  Onthophages  et  Geotrupes. 

Meir  Zealand  Institute  [Transactions  and  Proceedings),  XXIX,  1897.  — 
C.-F.-W.  IIlitton  :  The  Stenopelinatidae  of  N.  Zealand  (pl.).  — 
Note  on  the  Mantis  found  in  N.  Zealand.  —  A.-T.  Potter  :  Notes  on 
the  Cicadas  of  N.  Zealand.  —  E.-F.  IlAWTnoRNE  :  Descriptions  of 
two  New  Species  of  Lepidoptera.  —  A.-T.  Urquhart  :  Describcd 
Species  of  N.  Zealand  Araneae  omitted  from  the  catalogue  of  1891 
«  Transactions  of  the  N.  Zealand  Institute  ».  —  W.-M.  Maskei.l  : 
Further  Coccid  Notes  with  Descriptions  of  new  Siiecies,  and  Dis- 
cussion af  Points  ol  Interest. 

Noritates  zoologicae,  IV,  1897.  —  Taliles.© 

Psficlie,  VIII,  261,  1898.  —  Notice  nécrologique  sur  G. -11.  llorn.  — 
A. -P.  Morse  :  Pacific  Goast  CoUecling.  —  S. -H.  Scudder  :  Brunner's 
gvnus  Metuleptea.  —  Amasia  ple.rippus  in  Austraha. 
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n.  AcnKlnnid  >lri  Linrri  [Atti],  1S!)7,  IL  11-12.©  —  ISltS,  L  l.Q 

ncinie  érlcrlitiuc  (rApiculture,  V,  1,  1898  (2  oxenipl.]. 

liexui'  scU'nlifKiiw,  1897,  II,  2(5. 0 

lievue  scient ili(i IIP  du  Bonihonnais  cl  du  Crulrc  de  la  h'rdiirc,  X,  120, 
1898.© 

Royal  Society  {ProccediiHjs),  LXII,  ;{S2-;{8;!,  1898.© 

Sociedad  espaftola  de  llisloria  luilaral  {Aiuiles),  XXVI,  2.  1897.© 

Sociedad  espaùola  de  Ilistoria  iiatai-al  [Actas),  Décembre  1897.  —  La 
FuENTE  :  Datos  para  la  l'aima  de  la  Provincia  de  Ciiulad-Real,  V  : 
Descrii)cion  de  dos  niievos  Lariinis  de  Poziielo  de  Calatrava.  —  YI  ; 
Miis  Culeôpteros  de  Pozuelo  de  Calatra\a  im  hallados  liasla  ahora 
eu  EuroiJa.  — YII  :  Otros  dos  Coleopleros,  nuevos  para  la  l'amia 
espanola.  —  Bolivar  :  La  partenogem'sis  en  los  Orlôpteros. 

Societas  Eiitoiiinlogica.  XII,  19-20,  1898.  —  W.  Mollexkami'  :  Eiiie 
Prachtsenduiiji:  ans  dem  Iiineni  der  Iiisel  Sumatra.  —  G.  Ribhe  : 
Neae  Lepidoptereii  ans  dem  Scliulzgebiele  der  Neii-Giiinea-Compa- 
gnie  Bismarck  und  Salomo  Arcliipel.  —  W.  Gebiiard  :  Beitriige 
zm'  «  Fauna  Baltica  »  Speziell  die  Lokalfauna  von  Liban  iiiul  Lm- 
gegend  belreffend.  —  P.  Borx  :  Meine  Excursion  von  1897.  — 
Dr.  Pails  :  Zar  Erzeugung  von  Sommer-Generalimien. 

Société  des  Sciences  naturelles  de  Saùne-et-Loire  [Bulletin),  XXIII.  11 
et  12,  1897.© 

Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  d'Elbeuf,  XY,  1  et  2,  189G-97.  — 
V.  Martel  :  Les  Cécidies  des  environs  d'Elbeuf  (pi.).  —  J.-J. 
KiEFFEU  :  1°  Description  dt'  deux  genres  nouveaux  de  Cécidomyi- 
des  {Cystipho)'a  e\  M(wrolabis)  et  d'une  espèce  nouvelle  {M.  }larteH). 
2°  DescriplidU  d'une  nouvelle  espèce  de  Phytoptide,  Vhytoptus 
cladophth  iras  Xal(>|)a . 

Sariélé  KntoinoloijiqHe  de  Belyifjue  [Annales],  XLI,  12,  1897.  —  E.  de 
Sklys  LoxticuAMi's  :  Causeries  odonatologiques,  X*^  10  (lig.). 

Société  Entonioloijique  de  France  [Annales],  LXYl,  1,  1897,  pp.  1-L'')2. 
pi.  lYIlL 

South  African  l^tiilosnpliical  Society  [Transactions],  X,  1,  1897.  — 
Descripti\e  (lalaldgiic  ni'  llie  ("oleoplcra  nf  Soiilli  Africa,  III.  — 
L.  I'ÉRL\(;(  Kv  :  pMiissidae  (pi.).  —  IV.  —  A.  Bai'I'rav  :  Pselaplii- 
dae  (id.). 

Stettiner  Enlonndoyisciie  Zeituinj.  LVIII,  I-li.  1897.  —  K.  l">(:Mi;i!i(:n  : 
Zodldgisclie  l<]ri^t'biiisse  ciner  von  Di".  K.  h^schrricli  iiiid  \^y.  L.  Ka- 
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lliarint'i*  uach  Central-Klcinasii'ii  untcrnouiincnon  Roiso,  IV  :  Co- 
leopteren.  Unter  Mitwirkun'^-  \(iii  E.  Brenske,  L.  Ganglbauer,  Dr. 
L.  von  Hoyden,  E.  Wasmann  and  J.  Weisc  —  J.  Faust  :  Notizen 
iil)t'i'  Riisselkalor.  —  Eino  nciio  Celcbia.  —  Drei  ncuc  Riisselkafor 
ans  Wost-Afrika.  —  Uebersieht  der  Cltkn'ophaiias-Arlen.  —  E. 
Bhenske  :  Neue  Gattiingen  und  Arten  der  Mcloldnthidcn  ans  Afrika 
iind  Asien.  —  Dr.  Bastelbehger  :  Zonosomn  (jnerciniontaria  ni., 
eine  neue  Zonosonia-Arl  ans  dem  Rhoingaii.  —  H.  Luderwaldt  : 
Eino  neue  Psammophila-Ari  und  eine  neue  Varietiit  des  Hijdrous 
ciiniboides  F.  —  P. -G. -T.  Snellex  :  Einige  Bemerkungen  iiljer  die 
genauere  Eintheilung  der  Gattnng  Agrotis  Led.  (pi.).  —  F.  Six- 
TENis  :  Drei  neue  Tacliinincn,  Thriiptocera  Siebecli,  Plujloiinjpteni 
raccinii  und  Leucostoma  anoiiiuloa.  —  J.  Faust  :  Curculioniden 
ans  dem  Malayischen  und  Polynesischen  Inselgebiet.  —  H.-J. 
KoLijE  :  Beitrâge  zur  Kenntniss  der  melitophilen  Lamellicornier 
[Gok'uptora)  YIII  :  Die  al'rikanisclien  Gênera  und  Species  der  Val- 
giden.  —  M.  BASTEUUERdEU  :  Eine  eigenlhiimliche  Forin  von  Nu- 
meria  palveraria  L.  ans  dem  Rlieingau  (al),  violacearia  (Jraeser?). 
—  Zonosoma  qaerciiiiontaria  m.,  2  :  Raiiiie,  Puppe  und  l^i. 

U.  S.  Geological  Sunmj  {16^^'  Anntial  Report),  i89o-96,  1  et  i.Q 

Wiener  Ëntomologische  Zeitung,  XVI,  10,  1897  (2  exempl.).  —  F.-W. 
KoNow  :  Weiterer  Beitrag  zur  Synonymie  der  Tentlirediniden.  — 
F.  Haht.manx  :  Fiinf  neue  Russelkafer.  —  E.  Kraatz  :  Ueber 
(jir(d)U.s  [MegadontHs]  Deubeli  Reitt.  —  E.  Reufter  :  iNaebschrifl.  — 
J.  M.  K.  :  Einiges  iil)rr  Gallnuiciven  (pi.). 


Fertox  (Ch.)  :  NouveUes  observations  sur  Tinslinct  des  Pompilides 
(Acl.  Soc.  Linn.  Bordeaux),  1897,  ;J4  p.* 

Janet  (Ch.)  :  Étinb'S  sur  les  Fourmis,  les  Guêpes  et  les  Abeilles.  I-XVI, 
189;J97.  —  Candidature  au  Priv  Dollhis.* 

LiNELL  (M.  L.)  :  New  Species  of  Coleoptera  of  tbe  Family  Chr\some- 
lidae,  wilh  a  Sliort  Review  of  llie  Tribe  Clilamydini  [Vroc.  V.  S. 
Nat.  Mus.),  1897,  13  p. 

Plateau  (F.)  :  Comment  les  tleurs  attirent  les  luseeles,  IV  et  V,  1897, 
40  et  37  pp.  (fig.).* 


Le  Secrétaire  gérant  ;  Ph.  François. 
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Présidence  de  M.  E.-L.  lîOUVIKK. 

M.  R.  de  la  J'erraiidirrc.  do  Jarzé,  assiste  à  la  séance. 

Correspondance.  —  MM.  II.  Coiitière,  G.  Darhdux.  P.  de  Fi'riiiin- 
\ille,  le  colonel  [leiiiihur^-ei-  cl  C.  Iloidlicrl.  l'cincrciciil  la  Sdcic'i/'  i\v 
leur  admission. 

Congrès  de  1898.  ^  MM.  A.  Ai'gdd.  .1.  Bourgeois,  A.  Bellevoye. 
A.  Degors,  H.  Gadeaii  de  Kerville,  M.  Nibelle,  le  R.  P.  Panlrl,  ,1.  Ya- 
clial  se  sont  fait  inscrire  au  nombre  des  membres  qui  preiidronl  pari 
au  Congrès  ejitomologique  de  l<S',)S. 

Démission.  —  M.  E.  Mai'lin,  d'Orh^-ins.  adresse  au  Prt'sideid  sa  ih'- 
mission  de  membre  de  la  Sociélé. 

Présentation.  — M.  Gédéon  F(>ul(|uier,  ."i.  rue  Canebière,  Marseille 
(RoQclics-du-Rlinne).  [Lcpi(loptn-rs\.  [(résenlé  par  M.  Cli.  Obertiuir.  — 
Gonnnissaires-rapportt'ui's.  MM.  .1.  de  .loannis  et  L.  Yiard. 

Budget.  —  Le  Trésorier,  M.  le  \V  A.  P'umouze.  donne  leclure  du 
rappori  sui\ant  relalif  à  sa  geslioii  linaneière  pendant  l'exercice  181)7  : 
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IU''.('.KTTI';s. 

1'''  janvier  iH\)~  en  caisse. l>.7(i.'î  [r.."iO  c. 

Golisalions 't.ïWi  7'j 

Tirages  à  part 'M  S"i 

N'entes  (V.ittiKtIcs  et  de  Bulletin "^'.\~  7") 

Vente  d'ouvrages  à  Friediander '.7(1  (id 

Abonnements  aux  Annales  et  au  Unlletln -")::ÎS  -2i) 

Faune  Bedel KHI  » 

Tables :{4  ;iO 
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linport M.07o  lo 

Divers 169  45 

Exonérations 1.500  » 

Produit  de  la  vente  de  0,91K  de  rente 33  (iO 

Revenus 3.202  40 


Total  des  Recettes ltî.5«0  Ir.  (iO  c 

15.«3(i        ). 


En  caisse  le  l*^'  janvier  18!)S 744      (50 


DEPENSES. 


Loyer,  assurance,  cliaiiffage,  éclairage 1.501  fr.  85c. 


'^'""^        '      du  Biillcfiii (;.253  U\  40  }  8.02(i      20 


Impression  des  An  tuiles  et 

,      un  Bulletiti — , ...    , 

de  publication    r.i       i,        ,  a  -j-j)       on   \ 

'  [  Planches  et  gravures  . . .     2.3/2      80   ) 

Frais  d'envois 735  80 

Frais  d'administration  et  de  correspondance 285  50 

;  Frais  divers 38  fr.    »  i 

Bihliothè- 1  Achat  de  livres (Wâ      85  f  ^  ^^,.^  ^^^ 

que       j  Abonnements  à  des  puhlicalions.      03         "  k       "' 

'  Reliures  d'ouvrages 309      85  ' 

Pj'ix  Dollfus 300  ). 

Traitement  de  l'agent 799  70 

Achat  de  cinq  obligations  Ouest  anciennes 2.403  25 


Total  des  dépenses 15.836 fr.    » 

COMPTE  DU  .JOURNAL  V ABEILLE 

liKCKTTES. 

1^''  janvier  1897  en  caisse 804  fr.  75  c. 

Cotisations  reçues 214        « 

Abonnements  et  ventes 127      50 


Total  des  Recettes 1. 146      25 

494       60 


En  caisse  le  1"  janvier  1898 651  fr.  65  c. 
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DKI'EXSES. 

Di'pcnsos  divorsos . .  ;{;{ Ir.  (iO  c. 

Iini)rossioiis. 4(vl         » 


Totnl  (les  di-pcnsos 494      ()0 


Lu  Socii'té.  aux  lennes  des  arliclcs  io  ol  ^8  do  ses  Statuts  et  do  son 
Règlement,  renvoie  l'examen  des  comptes  du  Trésorier  à  son  Conseil 
qui  lui  présentera  un  rapport  dans  la  [irtuiiaine  séance. 

Changement  d'adresse.  —  M.  II.  D(Mickier.  2(i.  [)lace  Deid'ei'l-Ro- 
cliereau  cliaiiiienicnl  de  numéro\ 


Communications. 

Note  sur  Alpheus  Talismani  n.  sp. 

et  A.  macroskeles  i  Alcock  et  Anderson)  [Crlst.] 

l'ar  H.  CoiTïiÈRE. 

MM.  Alcock  et  Anderson  ont  fait  connaître,  sous  le  nom  de  Alplieus 
iKdiu'oskeles,  une  nouvelle  espèce,  draguée  par  14o-2o0  brasses  dans  le 
golfe  de  Bengale,  et  remarquable  par  l'extrême  allongement  de  sa 
grande  pince  .1.  Asiat.  Soc.  Bengale,  1.  XIII.  1804).  M.  le  Prof.  Alcock 
a  bien  aouIu  érlianger,  avec  le  Muséum  de  Paris,  un  des  rares  spéci- 
mens connus  de  cet  Alpheus. 

Les  collections  du  «  Talisman  »  renferment,  d'autre  part,  une  espèce 
provenant  des  îles  du  Cap-Vert  (410-450  m.)  représentée  par  un  unique 
exemplaire,  très  semblable  à  .1.  inacroskiic.',-,  mais  présentant  quelques 
diUérences  remarquables. 

Le  spécimen  du  «  Talisman  »  rappelle  étroitement  A.  ruhcr  (lîg.  2) 
dont  il  ne  dilïère  que  par  l'allongement  et  la  gracilité  de  ses  appendices 
(lig.  3).  Los  antennes  atteignent  les  3/4  de  la  longueur  du  céphalotho- 
rax, le  scai»hocérite  est  très  étroit.  La  grande  pince  (tig.  4)  garde  la 
forme  gi'nérale  qu'elle  possède  chez  A.  niber  et  montre  de  même  une 
l'pine  sur  le  bord  supérieur  du  méropodite,  mais  elle  devieni  extrême- 
ment grêle.  Ce  caractère,  très  spécial,  ne  ditlère  aucunement  chez 
.1.  marroskcles  typique,  mais  les  appendices  c(''phali(iues  sont  de  forme 
toute  dilîérente  :  l'écaillé  antennaire  est  courte,  large  et  ovale,  et  sou 
bord  externe  droit  (tig.  3'). 

A.  laacimki'h's  se  rap|iroche  ainsi  beaucoup  plus  des  espèces  du 
«  groupe  hreviro.^lris  »  .de  Man)  connue  le  montre  la  lig.  1  qiu  se  ra]i- 
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IhilIrUn  (le  la  Soriélè  Knloinoloiih/iii'  de  Franco. 


porte  ;"i  .1.  rapax  (Fabr.  ?  sp.  Bâte).  Les  espèces  de  ce  groupe,  —  .4.  hrc- 
virostris  type  (Olivier),  ^1.  iiialaba riras  {nwl.  nec  F;ibr.  et  Henderson). 
A.  rapax  (Fabr. ?,  de  Haan,  sp.  Bâte),  A.  KiiH/sleni  (Miers),  .1.  flori- 
(lanus  (Kingsley),  A.  djnhlensis  (H.  Coutière),  —  sont  très  voisines  et  de 
détermination  souvent  très  délicate  (H.  Coutière,  Notes  f.  Leyden  Mu- 
séum, vol.  XIX,  p.  lOo,  1897).  .1.  ruber,  bien  (ju'aljié  de  très  près  à  ce 
groupe,  montre  des  caractères  beaucoup  plus  tranclK's.  dont  l'un  des 
principaux  est  précis(''menl  rallongement  déjà  bien  marqué  des  appen- 
dices cépliali(pies  (lig.  2).  Le  même  ordre  de  diflerences  sépare  donc, 
d'une  pari  lig.  .'{  el  o'^  .1.  iiiarroshelcs  t\ pique  du  sp(''cimen  du  «  Ta- 
lisman 11.  ci  d'antre  pari  .1.  rabrr  et  le  «  groupe  breri)vslris  i>  (lig.  1 
el  2).  Mais,  tandis  que  ceiixci  ne  sauraient  élre  confondus,  ceux-là 
smil  ra|)proch(''S  |)ar  un  caractère  de  grande  \alt'ur,  la  forme  idcnli(pic 
e!  très  spéciair  de  la  pince  (lig.  4\ 


1,  Alphcus  rupax  :  '!,  A.  ruber  ;  3  el  4,  .1.  Talismirni  ;  :i',  .1.  Mavroskcles. 

On  peul  remaripier,  dans  les  lig.  1.  1\  ;>.  une  gradation  manifesie 
dans  rallongement  des  appejutices  cépliali(iues  et  dans  la  forme  conca\e 
du  sca])liocérite  cliez  .1.  rapax,  A.  rub(n\  A.  Talisaïaiii.  Ces  trois  formes 
nionireni  une  (■Nolution  corrélali\e  et  tout  aussi  nette  dans  rallonge- 
ment de  leur  grande  pince. 

Il  est  donc  permis  de  croire  (pie.  si  .1.  7V///.s»/a/(/ j'eprésenle  le  ternie 
normal  de  cette  tendance.  |)eul-èlie  en  rapport  avec  la  distriimlion 
lialh\mélii([ue.  .1.  marrashclcs  doit  être  considéré  connue  une  «  race  « 
de  cette  espèce,  dans  L'upielie  i"(''appai'aît  la  forme,  moins  modiliée.  des 
appendices  cépliali(iues  du  "  .groupe  hrcrirodrù  ». 

L'exemplaire  (jue  nous  devons  à  l'extrême  obligeance  de  M.  le  Prof. 
Alcock  montre  une  dépigmenlalion  complète  de  Ttril,  observée  sur  le 
vivant  [lar  MM.  Alcock  et  Anderson.  Celui  de  .1.  TaU!<rnani,  bien  que 
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provenant  d'une  profondeur  plus  gnuide,  ne  montre  rien  de  semblable, 
et  il  en  est  de  même  de  divers  exemplaires  d'A.  nmjacheles  (Hailstone) 
et  A.  ruber  {II.  M. -Edwards)  dragués  également  par  des  proroiuleursdc 
4  à  600  mètres,  dans  la  l'égion  des  Adores  et  des  îles  du  Cap-Vt'rt,  par 
le  «  Travailleur  »  et  le  «  Talisman  ». 

Sur  deux  aberrations  de  la  Cidaria  sociata  Bkh.  [Lkp.] 
Par  R.  Brown. 

Geyer,  le  continuateur  de  Hiibner,  a  figuré  (o22-3  de  sa  planche  ICI) 
une  Géomètre  llmbaria  que  personne,  dit  Guenée  (Plialénites,  vol.  2, 
p.  2o7),  «  ne  parait  avoir  connue  en  nature,  et  dont  Boisdu\al  a  lait 
la  coDiptfiria  de  son  Gênera  (n^  1833)  en  lui  donnant  l'Espagne  pour 
patrie  ». 

Herrich  Scbaeiïer  semble,  contrairement  à  la  supposition  de  Guenée, 
avoir  eu  sous  les  yeux  le  Papillon  ligure  par  Geyer,  car  il  critique  la 
ligure  de  ce  dernier. 

Staudinger  (Catalogue,  p.  18o,  note)  dit  de  cotte  même  Géomètre  : 
«  aut  sp.  exotica,  aut  alius  sp.  ab.  videtur  ».  Je  crois  pouvoir  fournir 
quelques  éclaircissements  à  son  sujet.  —  J'ai  capturé,  dans  les  environs 
de  Bordeaux,  il  y  a  quelques  années  déjà  (le  13  septembre  1888),  une 
ç  bizarre,  qui  me  dérouta  d'abord,  mais  (jne  je  ne  tardai  pas  à  recon- 
naître pour  une  vai'iété  accidentelle  ou  aberi'ation  Melanippe  (in  Gue- 
née) Cidaria  (in  Cat.  Stgr.)  sociata  Bkh.  Mon  échantillon  n'est  pas 
absolument  identique  à  celui  figuré  p«r  Geyer,  lequel  en  outre  est  un 
(5;  il  a  la  base  des  quatre  ailes  légèrement  estompée,  tandis  (pie  cette 
même  base  est  entièrement  blanche  dans  la  figure;  le  point  discoïdal 
noir  est  accompagné,  en  dessous,  d'un  petit  empâtement  ruussàtre 
et,  au  bord  interne,  d'une  petite  tache  également  roussàtre;  l'ombre 
noire  qui  précède  la  ligne  subterminale  est  sensiblement  plus  large 
dans  mou  sujet  qui  manque  de  la  ligne  coudée  de  points  noirs  figu- 
rée. Le  dessous  est  moins  foncé,  surtout  aux  ailes  supérieures  qui 
olTrcnt,  dans  leur  espace  médian,  la  bande  transverse  blanche  (pie  la 
figure  de  Geyer  n'indi(pie  qu'aux  inférieures.  Malgré  ces  petites  dille- 
rences,  qui  ne  changent  pas  l'aspect  général  du  sujet,  la  ligure  du 
continuateur  de  Hiibner  me  parait  se  rapporter,  sauf  meilleur  avis,  au 
même  accident  de  variation  qui  défigure  si  étrangement  mon  échan- 
tillon. M.  Staudinger  a  donc  eu  raison  dans  la  seconde  hypothèse  que 
contient  sa  note  latine  (pie  j'ai  citée  plus  haut,  et  on  devra  écrire  à 
l'avenii'  : 

CiDAKiA  SOCIATA  Bkli.  (luvATA  11b.?)  aberr.  li.miîaiua  lliilni.  aiict. 
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Je  signalerai  également  chez  un  sujet  c5  de  la  même  espèce  une  autre 
aberration  qui  offre  en  même  temps  un  exemple  d'asymétrie.  Chez 
cet  exemphiire,  que  j'ai  capturé  lui  mai  1<S64  dans  les  environs  de 
Bordeaux,  tandis  que  la  bande  transverse  m(''diane  noire  de  l'aile  supé- 
rieure droite  est  parfaitement  normale,  celle  de  l'aile  gauche  se  résout 
en  trois  taches  isolées,  dont  une  triangulaire  à  la  côte,  une  allongée 
dans  le  sens  des  nervures,  au  milieu  de  l'aile,  la  troisième  plus  haute 
que  large  et  rejoignant  presque  la  médiane,  au  bord  interne.  Cette 
même  bizarrerie  se  reproduit,  mais  plus  confusément,  en  dessous. 

L'Army  Worm  en  France 

[Leiicania  unipuncta  Haw.  --  L.  extranea  Gn.)  [Lép.J 

Par  Alfred  Giard. 

Tout  en  admirant  l'impassibilité  scientifique  avec  laquelle  nos  col- 
lègues C.  Lafaui'y  et  R.  Brown  ont  annoncé  les  captures  récentes  et 
multiples  de  Leucania  extranea  Gn.  sur  divers  points  de  notre  littoral 
sud-ouest  {Bulletin  du  8  nov.  1897,  p.  273,  et  du  12  janv.  1898,  p.  12), 
il  me  parait  nécessaire  de  faire  un  peu  plus  de  bruit  autour  de  ce 
nouveau  venu;  car  s'il  enricliit  d'une  unité  la  faune  lépidoptérologique 
fi'ançaise,  il  pourrait  bien,  d'ici  quelques  années,  devenii-  un  nouvel 
et  fâcheux  obstacle  à  l'enrichissement  de  nos  agriculteurs. 

Derrière  le  nom  inoffensif  de  Leucania  extranea  se  cache  en  effet  un 
terrible  synonyme  :  L.  extranea  Gn.  n'est  autre  que  L.  unipuncta  Haw. 
dont  la  chenille,  le  fameux  Armij  Worm  des  Américains,  a  causé 
maintes  fois  d'énormes  ravages  dans  les  cultures  du  Nouveau  Monde, 
principalement  dans  le  nord  des  États-Unis  et  au  Canada. 

C'est  en  1810,  par  conséquent  plus  de  quarante  ans  avant  Guenée, 
que  A.-H.  Haworth  décrivit  cette  Noctuelle,  dans  ses  Lepidoptera  Bri- 
tannica (t.  II,  p.  177),  sous  le  nom  de  Noctua  unipuncta.  Cette  dési- 
gnation spécifique  est  universellement  adoptée  aujourd'hui. 

L'exemplaire  étudié  par  Haworth  était  de  provenance  inconnue. 
Depuis,  l'insecte  a  été  plusieurs  fois  capturé  en  Angleterre,  toujours 
d'une  façon  sporadique,  notamment  à  Lewes  et  dans  l'fle  de  Wight. 

Aux  États-Unis,  d'importantes  invasions  de  L.  unipuncta  ont  été 
signalées  dès  1632  peut-être  et  certainement  dès  1770  dans  le  Massa- 
chusetts, puis  successivement  dans  les  autres  États,  du  Canada  à  la 
Floride,  et  de  la  côte  orientale  à  la  côte  occidentale. 

Dans  l'Amérique  du  Sud,  l'espèce  est  connue  depuis  le  Venezuela  et 
le  Brésil  jusqu'au  Chili  inclusivement. 
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On  l'a  trouvée  au  Jaitou,  en  Cliinc,  dans  l'Inde  se|ilentri<inale,  à 
Java,  à  Flores,  en  Australie,  en  Tasmanio  et  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

Mais,  chose  curieuse,  nialj,fré  cette  énorme  dispersion  VAnini  Wonn 
ne  se  montre  vraiment  redoutable  que  dans  la  |)artie  t(Mii|)éré('  de  l'A- 
mérique du  Nord. 

Là  cette  chenille  ravage  indistinctement  les  Graminées  d(^  toutes 
sortes  :  Blé,  Avoine,  Seigle  et  Orge,  Millet,  JVlaïs,  Sorgho,  etc.  et  par- 
fois même  des  plantes  cultivées  d'autres  fannlles  :  le  Lin,  le  Trèile, 
les  Crucifères,  etc.  Dans  l'Inde  elle  attaque  la  Canne  à  sucre. 

Les  étonnantes  migrations  de  VAniui  Wonn  constituent  un  curieux 
chapitre  de  biologie  entomologique. 

L'introduction  en  France  a  pu  se  faire,  comme  on  le  \oit,  par  bien 
des  chemins  en  dehors  de  celui  présumé  par  M.  R.  Brown. 

En  raison  des  faits  rappelés  ci-dessus  il  est  prudent,  sembkM-il,  de 
surveiller  avec  soin  les  progrès  probables  de  cette  espèce  dans  nos 
départements  du  sud-ouest  et  d'en  enrayer  autant  que  possible  le  déve- 
loppement avant  qu'elle  ne  remonte  plus  au  nord. 

On  lira  avec  intérêt  le  beau  mémoire  suivant  : 

C.-V.  RiLEY,  The  Armij  Wonn,  Third  Report  U.  S.  Entomol.  Com- 
mission, Washington,  1883,  ch.  VI,  pp.  89-157. 

Ce  travail  contient  une  excellente  bibliographie  de  la  question  jus- 
qu'en 1882. 

On  trouvera  aussi  d'intéressants  renseignements  dans  les  sept  vo- 
lumes dln.fect  Life  et  dans  Tutt,  British  Noctuae,  I,  1891,  pp.  33-3o. 

Description  d'un  nouveau  genre  d'Eucnémide  de  France  [Col.] 

Par  E.  AiîEn.LE  de  Peruix. 

l*i'ONO|io(i'0|»i<s»  nov.  gen.  (-p6aoj-ov  visage,  tpo-iç  quille  de  lia- 
teau).  —  Corps  allongé,  atténué  en  arrière.  Tête  assez  profondément 
enfoncée  dans  le  prothorax  et  présentant  exactement  la  forme  ogivale 
allongée  d'une  quille  de  bateau.  Antennes  épaisses, à  articles  nullement 
dentés,  le  premier  très  grand,  incurvé,  épais  dès  la  base,  le  deuxième 
inséré  sur  les  deux  tiers  inférieurs  du  premier,  en  forme  dt;  conque, 
épais  comme  lui,  troisième  trapéziforme,  un  ([uart  plus  long  que  large, 
les  4  suivants  en  carré  transverse,  très  courts,  huitième  aussi  long  que 
les  4  précédents  réunis,  parallèle,  plus  épais  (pi'eux:,  le  suivant  encore 
plus  long,  mais  exactement  de  même  forme,  dixième  semblable,  à  peine 
[)lus  court,  le  dei'nier  plus  long  encore  que  le  neuvième,  à  peine  plus 
étroit,  acuinini'aii  liout,  ces4  derniers  articles  formant  massue.  Corselet 
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transverse,  rétréci,  arrondi  en  avant,  a 
angles  postérieurs  longuement  prolongés 
et  embrassant  la  base  des  élytres.  Écus- 
son  en  triangle  arrondi.  Élytres  plus 
de  4  fois  plus  longs  que  larges,  rétré- 
cis jjrescjue  de  la  base  au  sommet.  Pour 
le  reste,  très  analogue  au  genre  Hypo- 
coelus.  —  Il  s'en  distingue  à  première 
vue  par  la  forme  de  la  tète  et  des  an- 
tennes. 

Prosopotropis  Devillei  n.  sp. 
—  Long.  4,5  mill.  —  Forme  de  17/*/- 
pocoelus  procerulus,  mais  plus  allongé. 
Pubescence  courte  et  assez  dense , 
d'un  jaune  doré.  Tète  noire  à  ponctuation  forte  et  serrée,  portant 
une  énorme  carène  médiane,  arrondie  en  avant  et  diminuant  de 
façon  a  disparaître  avant  lepistome;  cet  endroit  roux,  ainsi  que  les 
côtés  antérieurs.  Antennes  atteignant  les  deux  tiers  du  corps,  toutes 
rousses,  construites  comme  il  est  dit  ci-dessus.  Corselet  brillant,  noir, 
sauf  à  ses  quatre  angles  qui  sont  roux,  rebordé  sur  ses  côtés  qui  sont 
légèrement  arrondis,  surtout  en  avant,  très  convexe,  surtout  à  sa  par- 
tie antérieure,  ligne  longitudinale  médiane  occupant  les  deux  tiers 
postérieurs  du  segment ,  très  enfoncée  et  lisse  dans  sa  moitié  basale  ; 
ponctuation  générale  forte  et  serrée,  plus  fine  en  avant,  rugueuse  sur 
les  côtés.  Écusson  roux,  triangulaire,  allongé,  à  sommet  arrondi.  Élytres 
allongés,  d'un  roux  brun,  plus  clairs  à  la  suture  et  à  la  base,  à  sti'ies 
serrées,  nettes  et  peu  profondes,  sans  ponctuation  visible,  intervalles 
plans,  un  peu  convexes  à  l'extrême  sommet,  à  points  assez  serrés 
mais  confus  et  confluents,  on  pourrait  dire  les  interstries  rugueuse- 
ment  coriaces;  calus  humerai  marqué  et  flanqué  intérieurement  d'une 
dépression;  surface  pubescente  et  brillante.  Dessous  du  corps  noirâtre 
avec  les  intersections  des  segments  pectoraux  et  abdominaux  plus 
claires;  pattes  rousses. 

Un  seul  exemplaire,  probablement  mâle,  trouvé  par  M.  J.  Sainte- 
Claire  Deville  à  l'Authion  (Alpes-Maritimes  françaises). 

Qu'il  me  soit  permis  de  féliciter  notre  distingué  et  sympathique  col- 
lègue pour  cette  nouvelle  et  remar(]uable  découverte. 


N.  B.  —  RI.  Dodero,  de  Gênes,  vient  de  me  communiquer  un  deuxième 
exemplaire  identique  à  celui  que  je  décris  ;  il  est  noté  :  Jioscolungo  Pistoiesc, 
7  août  1881. 
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Descriptions  de  quatre  Coléoptères  de  Madagascar 

l';il'    L.    FaII!.\I  AlliK. 

Oryctes  Blucheaui  n.  sp.  —  i^uiig.  ()4  uiill.  —  01)lonj>-,  épais,  d'un 
liniii  l'oiici''  brillant .  ressemble  pour  la  forme  au  r/'V/^-v  Cast.,  de  Guinée , 
mais  le  chaperon  est  largement  échancré,  avec  les  angles  loljiformes  et 
un  peu  relevés,  la  corne  est  longue,  arquée,  le  corselet  est  assez  brus- 
quement n'tréci  en  avant,  largement  déprimé  en  lra\(^rs,  fortement 
ridé  transM'rsalenient.  un  peu  concave  en  arrière,  la  bordure  (jui  le  li- 
mile  est  arrondie  sur  les  côt(^s.  mais  se  relè\e  au  milieu  en  t  lobes 
oblus  formant  saillie,  et  est  elle-même  bordée  en  arrière  par  un  large 
sillon  profond  et  rugueu\.  la  partie  postérieiu'c  lisse,  parsemée  de 
quebpies  points,  les  côtés  rugueux,  déprimés  avant  les  angles  anté- 
rieurs, la  base  ('troitement  marginée  et  ponctiu'e:  l'écusson  est  mat, 
très  densément  et  linement  coriact',  les  éhires  sont  presque  parallèles, 
parsemées  de  gros  jioints,  plus  marqu(''s  Acrsla  sutiu'e.  sur  le  disque 
3  lignes  à  peine  marquées;  le  pjgidium  est  prescpie  lisse;  le  dessous 
et  les  pattes  concolores,  celles-ci  très  robustes. 

Madagascar  :  Fort-Dauphin. 

Décoiivei't  par  M.  Blucheau,  missionjiaire  lazariste,  ainsi  cpie  les  an- 
tres espèces  décrites  ci-après  de  la  même  localil('. 

l*riM(ofyi»liii!«i  n.  gen.  —  Ce  nouveau  genre  est  extrêmement 
\oisin  des.Vcr//»ft/«r.s-w.9  par  ses  tarses  grêles,  mais  les  postérieurs  seule- 
ment à  peine  plus  longs  que  les  tibias,  avec  leur  premier  article 
presque  aussi  long  que  les  i!  suivants  réunis;  il  en  dill'ère  aussi 
par  1(^  deuvième  arlicli'  des  antennes  presque  de  moitié  [ilus  court 
que  le  troisième  et  le  dernier  article  des  palpes  maxillaires  oblong. 
cultrifoi'me.  Cet  insecte  est  remai'(|uable  d'ahoi'd  par  sa  taille  et  par  la 
saillie  |>rothoracique  (|ui  est  armée,  de  cha(]ue  côté. de  3  dents  saillantes, 
les  basilaires  en  forme  de  crochets.  Pour  la  f(»rme  générale  et  la  colo 
ration  on  dirait  un  ('ncnnne  Mcriinotarsns  rhinoreras  de  nos  contrées. 

Pristocyphus  Perrieri  n.  s|).  —  Long,  o  mill.  avec  la  corne.  — 
oiiloiigus,  convexus,  fidxiis,  \i\  nitidulus.  pube  griseo-sericea  subtili 
\estitus,pedibus  pallidioribus,  oculis  nigris;  capite  planiusculo,  auten- 
nis  corporis  médium  paulo  superantibus,  modice  gracilibus,  articulo 
1"  clavato.  longiore,  longe  griseo-villoso,  articulo  ultimo  praecedento 
paulo  longiore;  protliorace  minuto,  elylris  valde  angustiore.  subglo- 
boso,  sublilissimt'  coriaceo.  iati'ribus  gi'iseo-ciliato.  anlicc  cornu  valido 
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Iioi'izonlîili  pi'olcnsii.  nnlice  ol)tuso  ac  le^il(•l•  dilalalo,  supra  graniilis 
piceis  sparsuto,  lateribvis  utrinque  denlibus  ',]  \alidis  piceis,  hasaliljus 
subhamatis  obsito;  elytris  ovatis,  medioleviter  ainpliatis,  basi  Irancalis, 
ad  humeros  sat  roUindatis,  dorso  indistincte  pnnctiilato  ;  pedibus  graci- 
libus,  posticis  longioribus. 

Madagascar  :  environs  de  SiiberbiovilU',  (//.  Pcrricr). 

Pachycerus  Blucheaiii  n.  sp.  —  Long.  Ki  niill.  —  Oblongiis, 
convexus,  fuscus,  sub-opacus,  pube  densa  riifula  in  impressionibus 
acervata  variegatus;  capite  convexiuscido,  fere  lae\i:inter  oculos  fn- 
veola  uîinula  iniprcsso  et  utrinque  striga  rufula  paruni  distincta  signalo, 
rostro  crasso,  basi  punctulato,  apice  tore  laevi;  antennis  sat  validis, 
scapo  brevi,  funiciilo  cylindrico,  articulis  2  priniis  subacqualibus, 
dava  oblongo-ovata.  acuminata;  prothorace  elytris  vix  angustiore,  lon- 
gitudine  haud  latiore,  antice  vix  sensim  atténua lo,  post  médium  sat 
abrupte  sinnalo-angustato,  dorso  rugoso-plicaliilo.  sulculo  medio  longi- 
tudinaliler  impresso,  paulo  ])ii])('SC('nte,niaculis  2  discoidalibus  inipres- 
sis,  et  utrin(pie  plaga  lah'rali  siii)lriangulari  pubesccntibus,  liac  |)unclis 
fiiscis  sparsula  ;  elytris  oblongo-ovatis ,  medio  vix  ampliatis,  sat  late 
striatis,  striis  grosse  irregulariter  punctatis.  ad  latera  grossius  ac  den- 
sius,intervallispaulocouvexis,suturam  versus  alternatimmagiselevatis, 
ad  latera  magis  aeiiualiter  et  magis  acute  elevatis,  irregulariter  grana- 
latis  et  plagulis  numerosis  impressis  pubesccntibus,  basi  ipsa  utrinque 
bituberosa,  scutello  abscondito,  elytris  a])ice  rotundatis,  sublus  cum 
pedibus  sat  dense  griseo-fulvo-pilosulus,  iusco  maculatim  denudatus, 
pedibus  validis,  femoribus  annulatis. 

Madagascar  :  Fort-Dauphin  [Bluchonu). 

Se  rapproche  un  peu  du  P.  cribrosus  Fairm.  à  cause  de  la  sculpture 
et  des  impressions  pubescentes  des  élytres,  mais  bien  plus  grand,  avec 
1(^  corselet  un  peu  étranglé  en  avant,  avec  un  sillon  médian  elles  élytres 
arrondies  à  Textrémité  avec  des  côLes  et  point  de  fossette  dans  les  stries. 

Cryptocephalus  Marianus  n.  sp.  —  Long.  (5  à  7  mill. —  Ovalus, 
A  aide  convexus,  nitidus,  dilute  fulvus,  capite  macula  verticali  minuta, 
prothorace  castaneo-rufescenti  clatbrato ,  elytris  castaneo-rufescente 
dathratis  maculas  magnas  lui  vas  determinanlibus,  subtus  similiter  \a- 
riegatus,  pedibus  brevibus,  femoribus  compressis,  caslaneo  medio 
annulatis,  antennis  infuscatis,  basi  excepta,  gracilibus  ;  capite  fere  laevi, 
oculis  valde  distantibus  ;  prothorace  transverso,  elytris  fere  latiore,  an- 
tice arcuatim  sat  fortiter  angustato,  laevi,  margine  postico  ante  angulos 
>inual(i.  bis  sat  l'orlitei'  retrovei'sis  et  elytrorum  basin  ampleclantibus. 
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snilellû  dilulf  luho,  Jingnsle  caslaïu'o-uiarguiMlo,  Iriaiigiiluri,  laovi; 
elytris  postice  vix  atlcnuatis,  apicc  sepai'alim  rolandatis,  dorso  subti- 
lilpr  lineato-punclatis,  linea  siilarali  panio  ovidentiorc,  liiica  marfiinali 
profil iidiorc,  fortins  punctata  et  apicc  dilalala;  pygidio  riig'osulo,  cas- 
taiico-niacnloso,  subtus  l'erc  lacvis.  pcdilms  cuiii  larsis  sal  crassis. 

Madajjascai'  :  Fort-Dauphin. 

(W  Cryptocéphale  est  rcirianiiiablc  |iar  sa  coloralioii  cl  son   dessin 
(pil  le  distinguent  du  fdsridtoiiniirldhis  Sn{\\\ 
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das  Miumolien  der  Dialithas  luaynificas  Parry.  —  Naclitrage  zur 
nionograpbisclien  Révision  der  Galtung  Popillia.  —  Verzeichnissdt'r 
Popitlia  und  Ischnopopillia  in  Vorder-Indien  gesammelt  von  Herrn 
E.  Andrewes.  —  Ueber  einige  africanische  Popillia.  —  Molinoptera 
nov.  gen.  Cetonidaruni  propc  Eucosnui  aus  OslalVica  (Usanibara). 

—  J.  Fal'st  :  Besclireiljung  neuer  Coleopteren  von  Vorder  und  Hin- 
lerindien  aus  der  Sammlung  des  Hrn.  Andi'ewes  in  London.  — 
ZweiRiisselkafervon  Madagaskar.  —  J.  Weise  :  Biologiscbe  Mitthei- 
lungen.  —  Neue  Cryptoceplialiden-GalLung  aus  Ostafrika.  —  A. 
ScHULTZE  :  Zwei  neue  Riisselkafer  aus dem  Caueasus.  —  0.  Schwahz  : 
Eine  neue  Ludius-Arl  {Sli'atodenis  Esclis.)  aus  dem  cilicishen  Tau- 
rus.  —  Dh.  g.  KfiAATZ  :  Ueber  die  Prol.  Schoch  in  Bd.  X,  H.  I,  p.  oo- 
(50  beschriebenen  neuen  Cetoniden.  — Cetonia  purpurascens  n.  sp. 

—  Protaetia  Hcydeni  n.  sp.  —  Pseudoprotaetia  pilicollis  n.  sp.  — 
Eine  neue  Citathoccra  aus  Ostafrica.  —  Ueber  einige  Macrouola- 
Arten.  —  Ueber  einige  Aifest  rat  a- Avii^n.  —  Nicptophoni  maculiiies 
Kr.  (3  —  Ueber  die  GatUuig  Mplioldcta  Kr.  —  Ueber  einige  Diplo- 
(j  liât  ha- Avlrn.  A.  L. 


Le  Secrétaire  gérant  :  Pu.  Fkançois. 
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Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIER 

MM.  A.  Argod  (de  Crest),  —  F.  do  Boanclirne  (do  Vitro),  —  A. 
Bellevoye  (de  Roims),  —  .1.  Bourgeois  (de  Saiiile-M;irie-au\-Mines),  — 
A.  Fauvel  (de  Caen),  —  H.  Gadeaii  de  Kerville  (de  Rouen),  —  Valéry 
Mayet  (de  Montpellier).  —  L.  Mesmin  (de  Bussière-Poitevine),  — M.  Ni- 
belle  (de  Rouen),  —  E.  Olivier  (de  Moulins),  —  le  Rév.  P.  J.  Pantel 
(du  Puy),  —  M.  Pic  (de  Digoin),  assistent  à  la  séance. 

Après  la  lecture  et  l'adoption  du  procès-verhal  de  la  précédente 
séance,  le  Président  prononce  l'allocution  suivante  : 

Messieurs, 

Avant  de  prononcer  l'ouverture  du  huitième  Congrès  annuel  de  la 
Société,  je  me  fais  un  plaisir  de  constater  que  vous  avez  répondu  en 
grand  nombre  à  l'appel  de  notre  Bureau.  Je  vous  remercie  tous  de  cet 
empressement,  mais  plus  particulièrement  nos  Confrères  de  province, 
qui  ont  abandonné  leurs  occupations  et  leurs  foyers  pour  prendre  part 
à  nos  travaux  et  rendre  plus  intimes  les  relations  amicales  qui  font  le 
charme  de  notre  Société.  Je  leur  souhaite  la  bienvenue,  et  les  prie 
d'être  les  interprètes  de  nos  sentiments  de  franche  cordialité  auprès 
de  ceux  qui  n'ont  pu  les  accompagner  dans  ce  voyage.  Si,  comme  je 
l'espère,  ils  nous  arrivent  les  mains  pleines  d'observations  et  de  faits 
nouveaux,  nous  leur  serons  une  fois  de  plus  redevables  du  succès  de 
ces  réunions  annuelles,  et  le  Congrès  qui  va  s'ouvrir  ne  le  cédera  en 
rien  à  ceux  qui  l'ont  précédé. 

Je  ne  voudrais  pas  aijuser  du  privilège  de  la  présidence  poiu"  acca- 
parer à  mon  prollt  le  temps  restreint  dont  nous  pouvons  disposer. 
Mais  puisque  nos  Confrères  de  province  sont  ici  plus  uondtreux  que 
de  coutume,  permettez-moi  de  vous  entretenir  (pielques  iiislanls  de 
leurs  travaux  et  des  importants  ser\ices  (|u'ils  rendcnl  à  la  Science. 
Bull.  Soc.  Eut.  Fr.,   18<J8.  N"  '«• 
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Nous  leur  devons  plusieurs  de  ces  belles  monographies  qui  ont 
enrichi,  ces  dernières  années,  la  httérature  entomologique,  et  qui 
serviront,  j'en  suis  sur,  à  faire  éclore  de  nouvelles  générations  de 
chercheurs.  En  étudiant  et  concentrant  des  documents  épars  et  des 
matériaux  dispersés,  ils  ont  fait  œuvre  de  pionniers  scientihques  et 
rendu  accessibles  aux  recherches  bien  des  groupes  qu'on  n'osait 
guère  aborder  jusque-là.  C'est  à  ce  point  do  vue  surtout  qu'il  faut  se 
placer  pour  apprécier  comme  il  convient  les  travaux  des  spécialistes  : 
à  l'éparpillement  des  notes  et  à  la  multiplicité  des  diagnoses,  ils  substi- 
tuent en  quelque  sorte  une  synthèse;  la  comparaison  et  la  critique  leur 
font  réduire  les  superfétations,  éhminer  les  non-valeurs ,  et  ils  intro- 
duisent de  la  sorte  dans  la  Science  un  nouvel  élément  de  progrès.  L'en- 
tomologie descriptive  offre  à  l'étude  un  champ  si  vaste  qu'il  faut  for- 
cément s'y  restreindre,  et  s'y  restreindre  beaucoup,  pour  arriver  à 
quelque  succès;  cela  dépend  du  temps,  des  aptitudes,  des  matériaux 
dont  on  dispose,  mais  le  chercheur  a  toujours  fait  œuvre  éminemment 
utile  quand  il  a  jeté  la  lumière  sur  un  groupe,  celui-ci  fût-il  des  moins 
étendus.  On  ne  saurait  trop  encourager  les  vaillants  travailleurs  qui 
consacrent  leurs  efforts  à  des  études  de  cette  sorte;  en  ce  qui  me  con- 
cerne, je  leur  suis  profondément  reconnaissant,  car  beaucoup  utilisent 
dans  leurs  recherches  les  matt-riaux  de  notre  Muséum  et  les  mettent 
en  état  de  servir  aux  travaux  d'autres  entomologistes. 

Si  nous  savons  gré  à  nos  Confrères  de  province  des  études  systéma- 
tiques qu'ils  ont  entreprises ,  nous  leur  sommes  plus  redevables  encore 
pour  les  progrès  qu'ils  font  réaliser  tous  les  jours  à  l'histoire  l)iologi- 
(jue  des  animaux  articulés.  Placés  plus  près  que  nous  de  la  nature,  ils 
peuvent  plus  aisément  l'étudier  et  lui  ravir  ses  secrets.  Quelles  mer- 
veilles d'observations  n'a  point  faites  M.  Fabre  dans  son  harmas  de 
Sérignan!  et  combien  sont  riches  en  résultats  les  patientes  recherches 
de  M.  Charles  Janet,  du  capitaine  Ferton,  de  M.  Pérez,  des  frères  du 
Buysson  et  de  tant  d'autres  dont  je  lis  les  noms  sur  vos  lèvres!  L'en- 
tomologiste parisien  u(^  peut  guère  que  les  envier  et  admirer  leurs 
travaux  ;  la  capitale  l'isole  de  la  nature  et,  quand  il  s'échappe  de  sa 
prison,  c'est  pour  quelques  heures  trop  courtes  que  le  hasard  ne  se 
prête  pas  toujours  à  favoriser.  Les  plus  intrépides  s'isolent  dans  la 
banheue  et  là,  dans  un  séjour  relativement  paisible,  rivalisent  d'ardeur 
avec  leurs  Confrères  plus  ('-loignés  de  Paris;  notre  science  renfernu^rait 
encore  bien  des  lacunes  sur  les  mœurs  des  Cécidomyies,  des  Cerceris  et 
des  Ammophiles,  si  l'un  des  meilleurs  d'entre  nous,  M.  Marchai,  n'a- 
vait pris  le  parti  de  s'établir  à  Fontenay-aux-Roses.  —  Mais  la  banlieue 
elle-même  n'est  pas  toujours  favorable  aux  observations  blologi(iue§; 
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les  promonours  du  dimanclK;  y  sont  Inrl  iKimlireux,  la  joio  du  plein 
air  les  rend  parfois  d'humeur  bruyante,  et  cela  ne  fait  le  bonheur  ni  des 
Insectes,  ni  de  ceux  qui  les  observent.  Je  connais  un  de  nos  Confrères, 
entomologiste  passionné  autant  que  modeste,  qui,  pour  se  livrer  en 
paix  à  ses  études  favorites,  n'a  pas  reculé  devant  l'achat  d'un  coin  de 
friche  favorable  qu'il  a  enclos  de  toutes  parts  et  IransforuK'  en  champ 
d'observation.  C'est  son  harmas,  à  lui,  et  je  sais  qu'il  \  a  fait  plus 
d'une  découverte  intéressante  ;  mais  quelle  dilïérence  entre  ces  quel- 
ques arpents  et  le  domaine  sans  limites  qu'offre  au  naturaliste  (mthou- 
siaste  l'immensité  de  nos  campagnes  ! 

J'ai  hâte  d'en  finir,  mes  chers  Confrères;  nos  instants  sont  précieux 
et  les  discours,  même  de  bienvenue,  ne  doivent  en  prendre  (|u'une 
faible  part.  Mettons-nous  au  travail. 

Je  déclare  ouvert  le  huitième  Congres  annuel  ilc  in  Société  entomo- 
logique  de  France. 

La  Société  accueilh'  par  d'unanimes  applaudissements  les  paroles  de 
son  Président. 

Correspondance.  —  MM.  A.  Delugin,  le  D""  Laboulbène,  R.  Martin, 
s'excusent  de  ne  pouvoir  assister  à  la  séance  du  Congrès. 

Nécrologie.  ■ —  Le  Secrc'taire  a  le  profond  regret  de  faire  part  à  la 
Société  de  la  mort  de  l'un  de  ses  plus  anciens  mendires,  le  comman- 
deur Mariano  de  la  Paz  Graells,  sénateur,  professeur  d'anatoinie  com- 
parée au  Musée  d'Histoire  naturelle  de  Madrid,  d(''C(''dé  le  13  février, 
dans  sa  quatre-vingtième  anm-e.  Le  Professeur  Graells  ('tait  membre 
de  la  Société  entomologique  de  France  depuis  1832. 

Changement  d'adresse.  —  M.  le  capitaine  Dattin,  oflicier  d'ordon- 
nance de  M.  le  général  commandajit  le  génie  de  la  vingtième  région, 
Nancy  (Meurthe). 

Admission.  —  M.  Gédéon  Foulquier,  o,  rue  Cannebière,  Marseille 
(Bouches-du-Rhône).  Lépidoptén'f;. 

Présentation.  —  M.  le  D''  Jules  Guiart,  chef  des  travaux  pratiques 
de  parasitologie  à  la  faculté  de  Médecine,  19,  rue  Gay  Lussac.  Paris, 
[Entomoloijie  générale,  jxirnsiti's]  présenté  par  M.  le  Prof.  R.  Blanchard. 
—  Commissaires-rapporteurs,  MM.  Ch.  Alluaud  et  J.  Kiinckel  d'Her- 
culais. 

Budget.  —  Au  nom  du  Conseil  d(^  la  Sociél(''  qui  s'est  vvnm  le 
7  février  189H  pour  examiner  le  détail  des  comptes  de  l'exercicf  1897 
présenté  par  M.  le  Trésorier,  M.  L.  Viard  donne  lecture  du  rapport 
suivant  : 
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MossioLirs, 

Votre  conseil,  dans  sa  séance  du  7  courant,  a  examiné  les  comptes 
(le  l'année  1897  et  les  a  reconnus  exacts  ;  les  pièces  comptables  sont, 
comme  toujours,  parfaitement  en  règle. 

La  situation  regrettable  qui  vous  avait  été  signalée  l'année  dernière 
au  point  de  vue  des  retards  dans  la  puiilication  des  Annales  s'est  amé- 
liorée grâce  à  l'activité  et  au  dévouement  de  notre  Secrétaire.  Le  pre- 
mier trimestre  de  1897  a  paru  à  la  tin  de  l'année  et  les  deuxième  et  troi- 
sième trimestres  suivront  de  très  près. 

Mais  en  ce  qui  concerne  les  cotisations ,  l'arriéré  s'est  au  contraire 
augmenté.  Il  était  dû,  en  elïet,  au  'M  décembre  dernier,  268  cotisations 
représentant  une  somme  de  0.700  t'r.  En  voici  le  détail  : 

118  cotisations  de  1897,  sur  332  membres  non  exonérés. 

37  —  de  189(i  — 

33  —  de  189o  — 

21  —  de  1894  — 

15  —  de  1893  — 

12  —  de  1892  — 

8  —  de  1891  — 

et  4  —  de  1890  — 

Total  :  268  cotisations  en  retard,  tandis  qu'il  n'y  en  avait  que  lo7 
à  la  Un  de  1896  et  111  à  la  tin  de  189o. 

>"ous  croyons  devoir  rappeler,  à  cette  occasion,  qu'aux  termes  de 
l'art.  9  de  notre  règlement  «  tous  les  membres...  doivent  faire  parve- 
nir leur  cotisation  sans  frais  dans  le  premier  trimestre  de  l'année  ». 
ï^our  chaciui  d'eux,  il  est  vraiment  sans  intérêt,  vu  la  modicité  de  la 
somme  à  payer,  d'en  différer  le  versement,  tandis  que  pour  la  Société, 
il  est  très  utile  de  pouvoir  compter  sur  des  recettes  tîxes  et  de  régler 
les  dépenses  en  conséquence.  Nous  faisons  donc  un  pressant  appel 
à  la  bonne  volonté  de  nos  collègues. 

Votre  conseil  pense  que  les  trois  derniers  trimestres  des  Annales  de 
1897  restant  à  paraître  coûteront  de  2.500  fr.  à  2.600  fr.  et  que  la  dé- 
pense sera  largement  couverte  par  les  sommes  qui  rentreront  sur  les 
cotisations  arriérées. 

Notre  budget  présente  donc  un  (Miuilibre  satisfaisant  au  point  de  vue 
des  recettes  et  des  dé'penses  aniuu^lles.  mais  il  n'en  est  pas  tout  à  fait 
de  même  au  i)oint  de  vue  de  notre  compte  de  capital. 
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En  1897,  il  restait  à  capitaliser,  sur  les  exonérations 

précédentes 1.2S1  fr.  oo  c. 

On  a  reçu,  dans  l'ainiée,  o  exonérations,  soit l.'iOO         » 

Total 2.781  fr.ooc. 

On  a  acheté  o  obligations  pour 2.403  fr.  2o  c. 

En  sorte  qu'il  reste  à  placer 'MS  Ir.  ;{()  <•. 

Auxquels  il  faut  ajouter  le  pnuluit  de  la  vente  des 

0.99  c.  de  rente. 3:5      (50 


EnseniMc 411  fr.  90  c. 

Mais,  en  outre,  nous  avons  à  capitaliser,  aussitôt  que  l'état  de  nos 
finances  le  permettra,  le  montant  net  du  legs  Pissot,  810  fr.,  qui  a  été 
encaissé  Tannée  dernière,  et,  d'autre  part,  nous  pensons  qu'il  est  dans 
les  intentions  de  tous  de  remplacer  les  deux  obligations  Ouest  sorties 
au  tirage  en  1896  (983  fr.  80)  et  (pii  ont  servi  à  payer  l'impression  des 
Tables.  Le  produit  de  la  vente  de  ces  Tables  doit  évidemment  être  placé 
[)our  reconstituer  notre  capital;  malheureusement  l'écoulement  de  cet 
ouvrage  se  fait  lentement;  les  recettes  de  ce  chef  ont  été  de  204  fr.  en 
1896  et  de  34  fr.  oO  seulement  en  1897. 

Comme  ressources  applicables  aux  trois  capitalisations  à  ctTectuer 
savoir  : 

Solde  des  exonérations  et  vente  de  rente 411  fr.  90  c. 

Legs  Pissot 810        » 

Sommes  encaissées  sur  la  vente  de  Tables 238      oO 

En  tout 1.460  fr.  40  c. 

nous  avons  : 

Le  solde  en  caisse  au  1''''  janvier  1898 744  fr,  60  c. 

Les  sommes  à  recouvrer  sur  les  tirés  à  part,  environ  180       » 

Enfin  l'excédent  des  rentrées  des  cotisations  arriérées 
sur  les  frais  d'impression  des  3  derniers  trimestres 
de  1897 mémoire 

En  résumé.  Messieurs,  la  situation  de  notre  Société  continuera  à  être 
très  prospère,  si  les  cotisations  rentrent  avec  plus  de  régularité,  car  le 
nombre  des  membres  augmente  d'année  en  année  :  de|)uis  le  conunen- 
cement  de  1898  notamment,  nous  avons  eu  déjà  8  admissions,  dont  1  à 
titre  d'assistant,  et  une  seule  démission. 
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Nous  croyons  intéressant  de  remettre  sous  vos  yeux  la  composition 

lie  notre  portefeuille. 

n.-  f     .         ,     \  o24  fr.  de  3  0,0 

%/  ir.  de  rente      ,,.,  f     i    o  *  o 

f  44-i  fr.  de  3  1,2 

Et  165  obligations  du  cliemin  de  fer  de  l'Ouest,  dont  2  provenant  de 
VAbeille. 

Comptes  de  L'Abeille. 

Les  recettes  se  sont  élevées,  eu  1897,  à  341  fr.  oO  et  les  dépenses  à 
494  fr.  60.  Heureusement,  il  restait,  des  années  précédentes,  un  reli- 
(|uat  de  804  fr.  75  réduit,  au  l'''  janvier  1898.  à  6ol  fr.  6o,  et,  en 
outre,  2  obligations  Ouest  (lui  font,  comme  il  est  dit  plus  liaut,  partie 
de  notre  portefeuille. 

Nous  vous  proposons,  Messieurs, 

1"  d'approuver  les  comptes  présentés  par  M.  le  D'"  Fumouze  et  de 
lui  en  donner  décharge. 

2"  de  lui  voter  des  remerciements  pour  le  dévouement  qu'il  apporte 
à  l'accomplissement  de  ses  foncti(»ns. 

Prix  DoUfLis  1897.  —  Conformément  aux  articles  13  et  o9  du  Rè- 
glement, la  Société  entomologique  de  France  procède  au  vote  sur  les 
conclusions  du  rapport  de  M.  L.  Bedel  au  nom  de  la  Commission  du 
Prix  DoUfus. 

Ce  rapport  a  été  lu  à  la  séance  du  26  jan^  ier  1898  et  imprimé  dans 
le  Bulletin,  page  17. 

Soixante-quinze  membres  prennent  pari  au  vote,  soit  directement, 
soit  i)ar  correspondance  : 

MM.  Alluaud.  André.  Apollinaire-Marie,  Argod,de  Beauchêne,  Bedel, 
Bellevoje,  Berttioiuuieu,  R.  Blanchard,  Boileau,  Boucaumont,  Bour- 
geois, Boutarel,  Bouvier,  Busigny,  H.  du  Buysson,  R.  du  Buysson, 
Carret,  Champenois,  Chobaut,  Daguin,  Desbordes,  Dongé,  Duchaine, 
Estiot,  Fauvel,  Ferton,  Finot,  François,  Fumouze,  Gadeau  de  Ker- 
ville,  de  Gaulle,  Giard.  Gounelle,  A.  Grouvelle,  Ph.  Grouvelle,  GrouU, 
de  Guerne.  A.  Janet,  J.  de  Joannis.  Kielfer,  Klincksieck,Kùnckeld'Her- 
culais.  Laboulbène,  Lahaussois,  Lamey,  Léveillé,  Lesne,  Magnin,  Mar- 
chai, Marmottau,  H.  Martin,  J.  Martin,  Masson,  Mesmin,  Millot,  Miot, 
Mayet,  Nibelle,  E.  Olivier,  d'Orbiguy,  Pantel,  Passet,  Pic,  Planet,  Por- 
tier, Pottier,  Poujade,  Puton,  Seebold,  Simon,  Viard.  Yillard.  Ville- 
neuve, Xambeu. 
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Le  (l(''[j(itiilk'mont  dos  votes  donne  : 

Hôv.  P.  xM.-J.  Bolon  47,  —  L.  Phinet  Hk  —  Ch.  Jniict  7,  —  J.-H. 
Fabre  5  voix. 

Le  Président  proclame  en  conséquence,  lauréat  du  Prix  Dollfus  pour 
1897,  le  Rév.  P.  M.-J.  Belon,  auteur  do  VEssai  de  rlassifimiion  (jéné- 
rale  des  Lathridudnc. 

Distinctions  honorifiques.  —  M.  F.  Decaux  a  été  prouui  Officier 
de  l'Instruction  publicpie. 

—  M.  M.  Cavol  a  été  nommé  Oflicier  d'Académie. 


Communications. 

Les  chenilles  de  VHippophaë  rhamnoïdes  L. 
Par  P.  Chrétien. 

Bien  peu  de  chenilles  ont  été  signalées  comme  vivant  aux  dépens 
de  VHippophaë  rhamnoides. 

L'auteur  des  Vflanzenfeinde,  qui  pourtant  mentionne  avec  tant  de 
complaisance  les  espèces  de  ciienilles  les  plus  vulgaires  et  les  plus 
polypliages  que  l'on  peut  rencontrer  sur  une  [)lante,  ne  cite  (jue 
trois  espèces  pour  VHippophaë  :  Vanessa  V-album  Gmel.,  Deilephila 
hippophaës  0.  et  Gelechia  acupediella  v.  Heyd.  =  hippophaldla  Schrk. 

D'autres  auteurs  donnent  encore  deux  espèces  :  Dasijehira  fasce- 
lina  L.  et  S[inopsia  sociaria  Hb. 

C'est  tout  ce  que  j'ai  trouvé  dans  les  livres;  sur  l'arbrisseau  lui- 
même,  j'ai  trouvé  bien  plus. 

Je  n'ai  pas  fait  de  recherches  spéciales  sur  ce  végétal  ;  je  m^  l'ai  pas 
inspecté  non  plus  aux  époques  les  plus  favorables  ;  néanmoins,  je  crois 
utile  de  dresser  la  liste  des  espèces  de  chenilles  qui  s'en  nourrissent, 
tant  à  cause  de  leur  nombre  quatre  fois  supérieur  à  celui  qui  était 
déjà  connu,  qu'en  raison  de  l'intérêt  ([u'elles  offrent  au  point  de  vue 
de  la  distribution  géograpliique  des  espèces,  plusieurs  d'entre  elles 
étant  nouvelles  pour  la  faune  française. 

En  outre,  les  localités  dans  lesquelles  j'ai  visité  dos  Hippophaë  sont 
si  restreintes  qu'il  me  semble  de  toute  nécessité  de  bien  les  préciser. 

C'est  d'aliord  dans  les  Hautes-Alpes  (H.-A.)  l'entrée  de  la  vallée  de 
la  Cerveyrette.  Quelques  chasses  en  juillet  et  août  18'.>6. 

Ensuite,  dans  l'Ardèche  (Ard.),  la  petite  île  du  Rhône  appelée  Prin- 
tegarde  et  qui  s'étend  de  l'embouchure  de  l'Eyrieux  à  celle  du  ruisseau 


48  Bulletin  de  la  Société  Entomdlnuiqiie  de  France. 

do  MoiUeillet;  ÏHippophaë  y  est  rare  et  réduit  à  l'état  d'arbrisseau  ra- 
bougri. Une  seule  chasse  en  septembre  189G.  Enlln,  dans  les  Basses- 
Alpes  (B.-A.),  à  Faucon,  en  amont,  et  à  Saint-Pons,  en  aval  de  Barce- 
lonnette,  quelques  chasses  en  juillet  et  août  1897. 
Les  chiffres  indiquent  les  mois  des  captures. 

1.   Thecla  ruML..  7.  B.-A. 

'2.   Lijcaena  Argus  L.,  7,  B.-A.;  8,  H. -A. 

3.  Deilephila  hippoi)haësEs[\.,  7  et  8,  H. -A.  et  B.-A;  9,  Ard. 

Dans  l'Ardèche,  ce  Lépidoptère  a  deux  générations  :  la  chenille  se 
prend  d'abord  une  première  fois  en  juiUet  et  une  seconde  fois  en 
septembre  et  octobre  (D'"  Nyer,  Bulletin  de  la  Société  des  se.  nat.  ethist. 
de  l'Ardèche). 

4.  Dasychira  selenitica  Esp.  8,  B.-A.  —  Ce  Lépidoptère  paraît  être 
très  rare  en  France.  Le  premier  sujet  pris  en  France  l'a  été  par  Maurice 
Sand,  au  bois  de  Morthomiers  (Cher).  En  septembre  1890,  j'ai  reçu  de 
M.  de  Courtry  le  dessin  d'une  chenille  qu'il  avait  trouvée  à  Saint-Mar- 
tin-Vésubie  et  dont  il  désirait  connaître  le  nom  :  c'était  cette  selenitica. 
Elle  n'a  pas  été  rencontrée  ailleurs. 

5.  Lasiocampa  tremulifolia  Hb.,  7,  B.-A. 

6.  Saturnia  pavonia  L.,  7  et  8,  H. -A. 

7.  Acronycta  euphorhiae  F.,  8,  H. -A. 

8.  Amphidasys  stratarius  Hfn.,  7  et  8,  B.-A. 

9.  Odontoptera  hidentuta  Cl..  7  et  8,  B.-A. 

10.  Macaria  notata  L.,  7  et  8,  H.-A.,  B.-A.:  9,  Ard. 
H.   Eubolia  plumbaria  F.,  7,  B.-A. 

12.  Fidonia  atomaria  L.,  7  et  8,  B.-A. 

13.  Eupithecia  tamarisciata  Frr.,  7,  B.-A.  —  Cette  Eupithécie,  qui 
^it  dans  les  environs  de  Barcelonnette  également  sur  le  Myriearia 
yermanica  Desv.  et  sur  V H ippophaé  rhamno'/des ,  a  été  considérée  par  plu- 
sieurs lépidoptéristes  et  même  des  spécialistes  en  Eupithécies,  comme 
une  variété  (ou  espèce  darwinienne?)  de  V Eupithecia  innotata  Hfn. 
dont  la  chenille  vit  sur  les  Armoises. 

Sans  vouloir  entamer  un  débat  que  je  juge  inutile  après  ce  qui  a 
été  dit  par  Frey,  je  ferai  simplement  remarquer  que  dans  la  localité  où 
j'ai  capturé  ces  chenilles  de  tamarisciata,  croissent  plusieurs  espèces 
d'Artemisia  :  campestris ,  camphorata,  absinthium,  etc.  Il  était  par 
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cons(''(iii('iit  loisible  à  cette  espèce  d'ELipithécie  ou  de  rester  Innotatn 
ou  de  le  redevenir. 

Je  servis  à  ces  chenilles  des  feuilles  et  des  Heurs  de  ces  diverses  i4r- 
temisia]  elles  n'y  touchèrent  pas.  Et  cependant,  comme  je  l'ai  dit,  cette 
Eupithécie  du  Mijrkaria  geruianica  mange  VHippophai'  rhaniDOides. 

La  tiimarisciatn  n'avait  pas  encore  été  trouvée  en  France. 

•14.  Tcrns  liijipophdcitria  v.  Heyd.,  8,  B.-A.  —  Espèce  nouvelle  pour 
la  faune  française. 

lo.  Teras  variegana  Sch'iïï..  7,  H.-A.^ — Les  papillons  obtenus  sont 
grands  et  bien  colorés. 

K).   ha.'iljsiolna  ^(ilirclld  \l\). 

17.  Celrrhia  hippopJiai'Un  Schrk.,  7,  H. -A.  et  B.  A.  —  Espèce  nou- 
velle pour  la  famie  française. 

18.  reh'iaWfKjue  Now.,  7.  Set  9,  B.-A.;  5, 6  et  9,  Ard.  —  Cette  chenille 
vit  dans  les  pousses  terminales  dont  les  feuilles  sont  réunies  et  atta- 
chées par  des  tlls  de  soie.  Elle  est  fusiforme  et  d'un  jaune  verdàtre 
sombre  :  verruqueux  très  nets,  noirs,  les  suprastigmataux  plus  gros 
que  les  autres,  poils  blonds  :  tète  brun-jaunfdre  clair,  ocelles  noirs  ;  écus- 
son.  clapet  et  pattes  écailleuses  de  la  couleur  delà  tète,  mais  plus  pâles. 

(Ihi'vsalide  briui  rougcàtre,  com[)rimée  sur  le  dos;  ptérotlièques  ne 
dépassant  pas  le  bord  antérieur  du  neuvième  segment;  extrémité  anale 
conique,  arrondie,  sans  pointe,  mais  portant  sur  le  dessus  une  rangée 
de  quatre  à  six  soies  raides. 

Cette  Tclein,  qui  a  deux  gén(''rations,  a  été  placée  par  Nowicki  (Z.  b. 
V..  186.3,  187)  dans  le  voisinage  des  Toleiti  notaicUn  Hb.  et  liroximella 
Hb.  La  chenille  de  cette  dernière  est  fort  dilîérente  :  elle  a  des  bandes 
latéro-dorsales  brunes  qui  font  défaut  à  la  chenille  de  7'.  \ya(jne.  La 
chenille  de  T.  notatella  en  ditïèro  également  par  ses  verruqueux  qui 
sont  plus  petits,  bruns  et  non  noirs,  et  par  l'absence  de  trait  écailleux 
noir  situé  de  chaque  coté  du  premier  segment  au-dessous  de  l'écusson. 
Ce  trait  se  trouve  sur  les  chenilles  des  Teleia  luculeUa  Hb.  et  tripn- 
reUa  Z.  Et  comme,  sauf  la  couleur,  les  jiapillttns  des  Teb'id  iriparella  et 
Wagae  offrent  entre  eux  une  grande  ressemlilance,  je  crois  ces  deux 
espèces  très  voisines. 

La  TcJrid  VVar/ae  Now.  est  nouvelle  pour  la  faun(>  française. 

Au  total,  cela  fait  \ingt  et  une  espèces  de  chenilles  connues  ipii  ^i- 
vent  de  VIlippophdi-  rlKinnioides.  Ce  nombre  sera  c<'rt;iineMient  aug- 
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inonlé  quand  des  recliprchos  nouvellos  auront  été  faites,  surtout  dans 
des  localités  différentes  de  celles  où  j'ai  chassé. 

Il  serait,  en  particulier,  très  inl('ressant  de  savoir  quelles  sont  les 
espèces  (lui  s'en  nourrissent  dans  les  dunes  de  notre  littoral  de  la  mer 
du  Nord,  où.  parait-il.  cet  arbrisseau  est  abondant. 


Sur  les  Cephalonomia  [Hyméx.  Proctotryp.]  parasites 
des  larves  de  Ptinides 

Par  Alfred  Giaiîd. 

En  1894,  dans  son  beau  mémoire  sur  les  métamorphoses  des  Ptinides 
publié  dans  nos  Annales  (t.  LXIII,  pp.  4G0-o04),  M.  le  Capitaine  Xambeu 
a  fait  connaître  (p.  468-470)  la  larve  et  l'insecte  parfait  d  et  9,  d'un 
Hyménoptère  parasite  des  larves  de  Ptinus  brunneus  Duft.  Notre  col- 
lègue rapportait  ce  parasite  au  genre  Sclerodenna  créé  par  Latreille  en 
1809,  mais  mieux  défini  par  Westwood  en  1839.  Avec  une  réserve 
d'autant  plus  louable  qu'elle  est  plus  rare,  M.  Xambeu  n'a  pas  donn(^ 
de  nom  spécilique  à  l'insecte  dont  il  pubUait  cependant  une  descri]»- 
tion  assez  détaillée. 

Comme  celte  descriiition  avait  fait  naître  quelques  doutes  dans  mon 
esprit,  j'en  référai  à  l'auteur  qui  voulut  bien  me  communiquer  libéra- 
lement ses  types  et  m'engager  à  publier  les  observations,  même  cri- 
tiques, que  leur  examen  pourrait  me  suggérer.  Inutile  de  faire  remar- 
quer, je  pense,  ce  qu'un  pareil  procédé  témoigne  de  générosité  et  de 
véritable  esprit  scientifique. 

Une  étude  microscopique  approfondie  des  deux  sexes  de  l'Hyméno- 
ptère  en  question  m'a  prouvé  qu'il  appartient  au  genre  Cephalonomia 
Westwood  1833,  très  voisin  d'ailleurs  des  Scleroderma,  dont  il  se  dis- 
tingue dans  le  sexe  mâle  par  une  ner\ation  plus  simple.  Les  femelles 
de  Cephalonomia  sont  parfois  ailées  mais  souvent  aptères  et,  dans  ce 
cas,  elles  ressemblent  tellement  à  celles  des  Scleroderma  qu'on  ne  peut 
les  reconnaître  que  par  une  dissection  minutieuse  des  pièces  buccales 
(mandibules  et  palpes  maxillaires). 

Les  Cephalonomia  diffèrent  en  outre  des  Scleroderma  par  les  antennes, 
(|ui  ont  12  articles  seulement  dans  le  premier  de  ces  genres  et  13  dans 
le  second. 

Le  type  du  genre  Cephalonomia  est  C.formiciformis  Westw.,  parasite 
d'après  Giraud  des  larves  de  Cis  laminatus  Mellié,  Dorcatoma  setosel- 
lus  Muls.et  Sinoxylon  sexdentatam  01. 

Le  parasite  dePtinus  brunneus,  s'il  est  nouveau,  devrait,  selon  toute 
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justice,  porter  le  nom  de  Cepluilonomia  Xatiibeui.  Il  se  rapproche  beau- 
coup de  C.  nubilipennis  Ashm.,  de  la  Floride,  dont  on  ne  pourra  le 
distinj^uer  que  par  une  diagnose  dilTi-rentielle  très  précise. 

Vn  autre  motif  m'empêche  d'ailleurs  df  proposer  d'une  façon  ft'rme 
le  nom  de  C.  Xambrui. 

Lichtenstein  a  publié  naguère  dans  notre  Bulletiu  [(o)  IV,  1874, 
p.  xxx],  une  courte  et  vague  description  d'un  parasite  de  Ptinm  fur 
L.  qu'il  a  nommé  C.onatopus  ptinoruin.  Le  D'"  A.  Dours  ;»  qui  Lichtens- 
tein avait  communi(pié  ce  [tarasite  ra\ait  pris,  en  effet,  pour  un  repré- 
sentant de  la  famille  des  Drijinidup.  Mais  les  quelques  indications  fnur- 
nies  par  le  savant  Montpelliérain,  notamment  l'existence  d'iui  màle 
ailé,  à  ailes  sans  nervures,  montrent  bien  que  le  parasite  de  Ptinus  fur 
ne  peut  appartenir  au  genre  Goiuitopus^  et  il  n'est  pas  douteux  pour 
moi  qu'il  s'agit  en  réalité  d'un  (lephnlouomia,  C.  ptinonim  Licht..  peut- 
être  identique  à  celui  que  M.  Xambeu  a  obtenu  des  larves  de  Ptinus 
brunueus. 

Tout  ce  que  je  sais  des  mœurs  du  genre  Gonatopus,  et  même  de  la 
famille  des  Drijinidaeen  général,  me  porte  à  considérer  ces  Proctotrypi- 
des  comme  parasites  des  Homoptères  (Jassides,  etc.)  sur  lesquels  ils 
déterminent  (à  l'état  larvaire)  dos  galles  animales  {zoothijlncies)  fort 
remarquables. 

Les  Cephnlonomia  et  les  genres  voisins,  de  lu  famille  des  Beihijlidde 
{Anoxus,  Laelius,  Ateleopterus,  Pristocera)  sont  au  contraire  parasites 
des  larves  de  Coléoptères  xylophages  (Bostrichidae,  Ciidne,  Sco- 
hjtidae,  Burrkidae,  Ptinidae.,  Cucujidae,  Cerumbucidae). 

Ashnu'ad  a  décrit,  sous  le  nom  de  Larlias  troijodernuitis,  un  Laelius 
dont  il  avait  trouvé  deux  exenqilaires  (J  et  Ç)  dans  la  collection  Belfrage 
avec  l'indication  :  «  obtenus  de  la  larve  de  Trogoderma  dorsale  ».  Mais, 
comme  les  larves  de  Dermestidae  du  genre  Trogoderma  vivent  souvent 
en  parasites  aux  dépens  de  larves  xylophages,  il  peut  rester  quelque 
incertitude  sur  l'observation  de  Belfrage. 

A  ce  propos  je  dois  fairiî  remar(pier  que  les  indications  éthologifpics 
relatives  aux  Cephalo)ioiiiia  résuniées  dans  le  précieux  Catalo(/its  llg- 
menopterorum  de  Dalla  Torre  (vol.  V,  p.  o57)  pourraient  induire  en 
erreur  si  on  les  prenait  au  pied  de  la  lettre.  La  plupart  des  espèces  de 
ce  genre  sont  indiquées  en  effet  d'après  Ashmead,  comme  parasites 
dHyménoptères  Cynipides.  Mais  Ashmead  lui-même  fait obser\ir  fort 
justement  [Monogr.  Anierir.  Proctolrgi>.,  p.  49)  que  très  probablement 
ces  Proctotrypides  ne  sont  pas  réellement  parasites  des  larves  des  Cy- 
nipides, mais  bien  plutôt  de  quelque  autre  larve  inquiline  des  galles  et, 
(pioique  Ashmead  ne  décide  pas  s'il  s'agit  de  larves  de  Diptères,  de 
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Li'pidoptt'res  ou  de  Coléoptères,  il  incline  \isiblement  et  avec  raison,  je 
crois,  vers  cette  dernière  hypothèse. 

La  larve  de  C.  hycdinipennis,  espèce  voisine  de  C.  nubilipennis^  vit 
souvent  dans  les  galles  de  Cynipides  {Amphibolis  cineren,  Holca.^)is 
omnivoro);  mais  Chittenden  Fa  vue  aussi  parasiter  un  Scolytide,  lliipo- 
ihenemm  eniditus,  des  vieilles  branches  du  Fif^uier  cultivé. 

La  découverte  par  M.  Xambeu  d'un  exemplaire  de  Cephalononud 
semblable  aux  mâles  (par  conséquent  pourvu  d'ocelles)  mais  aptère, 
est  un  fait  très  curieux  qui  semble  indiquer  dans  ce  genre  un  poly- 
morphisme sexuel  (mâles  dimorphes)  non  encore  signalé  jusqu'à  ce 
jour  chez  les  Proctotrypiens. 

Descriptions  de  trois  Carabiques  nouveaux  des  bords 
de  la  mer  Noire  et  du  Caucase  [Col.] 

Par  l'abbé  A.  Cauhet. 

Poecilus  Argodi  n.  sp.  —  Elongato-angustatus,  niger,  nitidus, 
prothorace  elytrisque  ^iridi-cyaneo  aut  viridi-violaceo  laete  marginatis, 
antennis,  palpis  pedibusque  omnino  nigris.  Capite  subangusto,  elon- 
galo,  subtilissime  rugatiusculo,  sat  profunde  bifoveolato;  oculis  gran- 
dibus  et  prominulis;  antennis  longitudine  basin  pronoti  vix  attingen- 
tibus,  tribus  primis  articuUs  perspicue  sulcatis.  glabratis,  ceteris  pi- 
ceo-fuscis  perparumque  fulvo-tomentosis.  Pronolo  quadrato,  couvexo, 
abrupte  ad  latera  detlexo,  antice  visibiliter  emarginato,  angulis  sat 
produclo,  margine  regulariler  rotundato,  ante  basin  laute  explicito 
inque  modum  tegulae  insolite  recurvato;  linea  longiludinaii  bene  sul- 
cata,  utrinque  basi  forliter  biimpressa  subtiliterque  circumpunctata. 
Scutello  triangulari,  laevigato.  Elytris  subparallehs,  lateribiis  margi- 
natis, apice  laxo-rotundatis,  fortiter  striatis,  subtilissime  punctatis, 
interstitiis  convexis,  laevibus,  3"  tripunctato.  Subtus  nigro-piceus, 
satis  nitidus,  episternis  punclulatis,  abdomine  omnino  laevi.  —Long. 
12-13  mill. 

(5  robustior,  magis  aere-nitens,  tribus  [U'imis  tarsorum  articulis  di- 
latatis  subtusque  dense  setoso-contextis. 

9  Angustior  et  magis  cyaneo-nigrante  lucens. 

Ex  Armenia  turcica  :  Tokat. 

Allongé,  assez  étroit,  presque  parallèle,  noir  brillant,  avec  la  marge 
du  prothorax  et  des  élytres  d'un  noir  nuance  de  vert,  de  bleu,  de  vio- 
let et  de  cuivreux  suivant  le  rayon  visuel  auquel  l'insecte  est  soumis. 
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—  T(H('  assez  étroite,  allongée,  dégagée  du  proiiotiim.  brillante,  parais- 
sant à  la  loupe  couverte  de  petites  rides  transversales;  impressions 
interoculaires  longues,  profondes  et  iniponctuées.  Yeux  grands,  assez 
saillants.  —  Antennes  ne  dépassant  pas  la  base  du  pronotum;  les  trois 
premiers  articles  glabres  et  d'un  noir  d'ébène,  les  autres  bruns  de 
poix  et  finement  tomenteux,  3-10  fortement  comprimés.  —  Prolhorax 
quadrangulairc.  à  peu  près  aussi  large  que  long,  à  peine  plus  étroit  en 
avant  qu'en  arrière,  convexe,  très  déprimé  sur  les  bords,  échancré  sur 
le  devant,  angles  ant(''rieurs  plus  avancés  dans  le  çj  que  dans  la  Ç,  obtus, 
bords  régulièrement  arqués  d'avant  en  arrière,  séparés  du  disque  par 
un  sillon  latéral  très  étroit  en  commençant,  mais  qui  va  s'élargissant 
et  se  creusant  en  large  gouttière  vers  la  base;  celle-ci  sinuée;  angles 
postérieurs  obtus  et  émoussés;  ligne  médiane  bien  visible,  bordée  sur 
toute  sa  longueur  de  légères  rides  transverses  et  ondulées;  impressions 
basâtes  très  remarquables  :  l'interne  longue,  Une  quoique  profonde, 
en  forme  d'entaille  légèrement  inclini'e  en  dedans  et  remontant  jus- 
qu'au milieu  du  disque;  l'externe  moins  longue  de  moitié,  mais  |)lus 
large  et  plus  profonde,  limitée  en  dehors  par  un  fort  bourrelet  l'iso- 
lant du  chéneau  marginal  et  se  terminant  à  l'angle  par  un  gros  point 
sétifère;  quelques  points  vagues  et  irréguliers  près  de  la  base  et  au- 
tour des  impressions.  —  Écusson  en  forme  de  triangle,  uni.  —  Élytres 
allongés,  brillants,  assez  convexes,  aussi  larges  que  la  base  du  pro- 
thorax, moins  cependant  que  lui  pris  dans  son  plus  large  développe- 
ment, côtés  presque  parallèles,  très  lâchement  arrondis  vers  l'extré- 
mité qui  ne  parait  pas  être  sinuée,  fortement  striés  et  très  faiblement 
ponctués;  intervalles  convexes,  lisses,  3  gros  points  sur  le  troisième; 
la  série  marginale  formée  de  gros  points  serrés  aux  deux  bouts,  mais 
plus  espacés  dans  le  milieu.  Strie  scutellaire  courte  et  comme  brusque- 
ment arrêtée  par  le  passage  de  la  i^i^mière  dorsale  qu'elle  sépare  de 
l'écusson.  —  Dessous  noir  de  poix,  brillant,  linement  pointillé  sur  le  pros- 
ternum, iiresque  rugueusement  ponctué  siu'  les  épisternes  méso-  et 
métatlioraci(pies,  hsse  sur  l'abdomen  et  les  fémurs;  tibias  intermé- 
diaires et  postérieurs  bérissés  de  piquants  noirs  ainsi  (pie  la  face  infé- 
rieure des  tarses;  épines  des  tibias  antérieurs  tronquées,  rougeàtres 
ainsi  que  les  ongles. 

Cette  espèce  doit  |)rendre  place  ])rès  du  P.  Koiji  Germ.:  elle  lui  res- 
semble pour  la  couleui'  et  la  forme  gV'uéi'ale,  mais  elle  s'en  distingue 
tellement  par  la  natiu'e  du  protliorax  d(''crite  ci-dessus,  (pie  je  crois 
inutile  d'insister  ici  sur  les  autres  caractères  différentiels. 

Je  me  fais  un  plaisir  de  d(''dier  cette  intéressante  espèce  à  M.  Albert 
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Argod  qui  a  bien  voulu  me  la  communiquer  cl  m'en  enrichir.  —  (Coll. 
Argod  et  la  mienne.) 

Acinopus  rotundicollis  n.  sp.  —  Elongatus,  convexus,  nigro-lu- 
cidus,  capite  pronotoquc  nitidioribus,  subtus  rufo-piceus,  cruribus 
libiisque  brunncis,  tarsis,  palpis  atque  antennis  ferrugineis.  Capite 
subquadrato,  crasso,  brevi,  oculis  globosis  satque  prominulis;  fronte 
Icviter  convcxa.  bifossulata  nonnullisque  rugis  confuse  notata;  episto- 
male  forliler  arcuato  medioque  in  duplicem  rugam  plicato;  labro  tra- 
pezoidali.  bilobato,  longitudinaliter  semisulcato  pluribusquc  setis  apice 
munito:  antennis  vix  ad  humeros  pertingeutibus,  scapo  cylindri- 
formi.  breviusculo,  plurisctoso,  2*^'  articulo  breviore.  angustiore,  quasi 
lurbinato,  3°  fere  diiplo  praccedente  longiore,  sul)clavitormi,  4-10  sub- 
acqualibus  longiludine,  mediis  tamen  amplioribus,  manifeste  comprcs- 
sis,  tenuissimaque  pube  subtiliter  sericatis,  ultime  subtriuicato.  Pro- 
thorace  semilunari,  paulo  cervice  cum  oculis  latiore,  convexo,  cir- 
cummarginato,  antice  perparum  contracte,  recte  truncato,  angulis  paene 
rectis,  vix  prominulis,  lateribus  usque  ad  mediam  basin  tam  exacte 
rotundis  ut  anguli  postici  nullo  modo  distinguantur;  doi'so  longitudi- 
naliter sulcato  passimque  undatis  strigis  subtilissime  decorato  ;  basa- 
libus  impressionibus  obsoletissimis.  Scutello  perangusto,  triangulari 
et  nitido.  Elytris  oblongis,  convexis,  maximam  prothoracis  latitudinem 
haud  superantibus,  apice  subrotundatis,  levissime  acuminatis  atque 
sinuatis,  sat  profunde  striatis,  striis  vix  perspicue  punctatis,  intorstitiis 
subconvexis  et  laevigatis.  Corpore  subtus  toto  densis  punctis  porisque 
setigeris  operto;  ultimo  abdominali  segmento  fortiter  strigoso,  mar- 
ginato  medioque  apicali  retuse  cuspidato. 

(5  invisus. 

Haec  novaspecies  prope  A.  ineijarriilmhisRo'isi  poneuda  est. 

Ex  Caucaso  :  Arescb,  in  valle  Koura,  in  provincia  Jelizabethopol. 

Deux  exemplaires  ç  de  cette  nouvelle  espèce  m'ont  été  communi- 
(lués.  Ils  ressemblent  beaucoup  à  ceux  de  VA.  megncephahis  Rossi  : 
môme  taille,  même  brillant,  même  couleur  noire,  môme  petite  pointe 
mousse  au  bout  du  dernier  segment  abdominal;  mais  ils  s'en  séparent 
très  nettement  par  les  caractères  suivants  : 

Mandiliules  à  extrémit('  plus  effilée  et  plus  recourbée  en  angle  droit. 
—  Labre  plus  large,  plus  bombé,  bordé  en  avant  par  de  longues  soies 
fauves.  —  Épistome  très  fortement  relevé  en  demi-arc  de  cercle,  laissant, 
comme  dans  l'-i.  meyacephalus,  à  découvert  dans  le  milieu  une  section 
de  la  membrane  crânienne,  plus  fortement  plissé  en  travers.  —  Tète  qua- 
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(Irangulaire,  épaisse,  courte,  avec  les  deux  impressions  Ijien  marquées 
et  entourées,  surtout  dans  le  liaut,  de  rugosités  irrégulièrement  dispo- 
sées; front  lisse,  légèrement  bombé.  —  Antennes  plus  sensiblement  ro- 
bustes dans  les  articles  médians,  les  derniers  s'amincissent  très  visible- 
ment. —  Protborax  moins  écliancré  sur  le  devant  et  les  angles  moins 
saillants;  en  arrière  des  angles, les  bords  s'élargissent  un  peu  jusqu'au 
point  de  la  marge  marqué  d'un  pore  sétigère.  A  ce  point  le  protborax 
atteint  sa  plus  grande  largeur,  mais  à  partir  de  là  les  bords  s'arrondis- 
sent en  un  demi-cercle  parfait,  de  sorte  que  les  angles  postérieurs 
sont  complètement  elTacés,  conmie  dans  le  genre  Païujm.  Le  milieu 
seul  de  la  base  est  brièvement  tronqué;  les  inqîressions  basâtes,  assez 
bien  accusées  dans  le  iiif'udn'phiilns ,  sont  remplacées  par  quebpies  pe- 
tites rugosités  dans  le  rotiunlicollis.  —  Éh  très  moins  parallèles,  plus 
ovales,  moins  saillants  à  l'angle  bumeral  et  moins  brusquement  ar- 
rondis au  bout. 
Conforme,  pour  le  reste,  au  ineniiri'phdliis. 

Cette  espèce  provient  des  environs  d'Aresch,  situé  dans  la  partie 
occidentale  du  Caucase  et  sur  les  bords  du  fleuve  Koura.  Je  dois  à 
l'amabilité  de  M.  Louis  Mesmin  la  bonne  fortune  d'avoir  décrit  cette 
nouvelle  espèce.  Je  compte  bien  (prit  me  procurera  encore  le  plaisir 
d'eu  voir  bientôt  le  5.  —  (Coll.  L.  Mesmin  et  la  mienne.) 

Zuphium  SchelkownikoAvi  n.  sp.  —  Elegans,  elongatulum. 
depressum,  obsolète  pubescens  omninoque  testaceum,  fulvius  cervice 
et  pronoto  nitidiusque.  Capite  gracili,  apice  rotundato,  antice  trian- 
gulari,  arcuata  inter  antennas  subtiliterque  punctulata,  impressione 
vix  notato,  vertice  laevi,  planiusculo,  jus:ta  oculos  nigros  et  latitudine 
gênas  visibiliter  excedentes  trisetoso;  antennis  gracilioribus,  longitu- 
dine  1er  quadrantem  corporis  partem  attingentibiis;  scapo  spissato, 
paululum  claviformi,  longitudine  très  sequentes  articulos  adaequante, 
subtilissima  pube  duabusque  setis  quarum  una  in  medio,  altéra  sub- 
apicali  distincto;  2°  articulo  sequente  duplo  breviore,  subovali.  cé- 
leris sub-ae(iualibus,  lilil'ormibus,  brevi  sericeaque  pube'omnino  al- 
bescentibus;  ultimo  praecedente  baud  breviore,  sed  apice  attenualo. 
Pronoto  cordiformi,  piano,  antice  dilatato,  subrotundato,  [losticos  ante 
angulos  fortiter  sinuato,  acute  reflexo,  lateribus  tenuissime  marginaio, 
duabus,  quarum  una  anteriorem  versus  angulum,  altéra  angulo  in 
ipso  posteriore  sita,  setis  munito,  basi  laute  triimpresso;  impressione 
utraqiie  laterali  longlore  secusque  marginem  incurvo  vi\(iue  pers|>icu(' 
sulculo  ad  anticum  augnlum  obsoletissime  conlimiala:  linea  mediana 
tenuissima   tantumnKMhxpit'    suh    iiistruiiK'ntd    majorante    perspicua. 
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Elytris  longitudint'  capiit  et  pronotum  adaoqiiantibus,  ferino  roctan- 
gularibus.  planis,  subcostiilatis.  dense  subtiliterque  punctatis,  lenuis- 
sime  tomentosis,  basi  marginatis,  circa  scutelhira  d(>pressis.  angulis 
rotundatis,  margine  subhumerali  4  vol  o  poris  longe  setiferis  ornatis. 
apice  sinuato-trimcatis ,  quasi  corrugatis.  plurisetosis,  tandem  sutura 
apicali  perfecte  rotundis.  Duolnis  abdominis  ultimis  segmentis  elytra 
excedentibus;  subtus  dense  et  fortiter  punctatum  et.  ut  supra,  villo- 
suni  ;  segmentis  intermediis  foveola  large  excavatis,  penultimo  praece- 
dente  duph»  latiore,  ultimo  brevissimo.  triangulari.  ^  Long.  0,0  mil). 

Ex  Caucase  :  Arescli,  in  provincia  Jelizabetbopol. 

Cette  espèce  est  voisine  du  Z.  dama.-tceiniiii  (1)  Fairni.  (Bull.  Soc. 
Ent.  Fr..  1896,  page  344)  ;  elle  en  a  la  forme,  la  couleur  et  la  pujjescence; 
elle  s'en  éloigne  par  :  les  antennes  plus  grêles,  au  1'''  article  visible- 
ment plus  long  et  au  dernier  également  plus  allongé  et  moins  fiisiforme  ; 
les  yeux  plus  convexes  et  débordant  légèrement  plus  les  joues;  le 
prothorax  plus  arrondi  vers  les  angles  antc'-rieurs;  les  deux  impressions 
latérales  qui,  profondes  à  la  base,  se  continuent,  en  suivant  la  courbure 
de  la  marge  et  vont  par  un  faible  sillon  obsolète  mais  pourtant  bien 
visible  à  la  loupe,  se  perdre  à  la  hauteur  des  pores  sétigères  placés  en 
arrière  des  angles  antérieurs.  Ce  sillon  laisse  entre  lui  et  la  marge 
un  espace  d'un  1/2  mill.  environ,  qui  se  présente  à  la  loupe  sous  l'as- 
pect d'un  léger  bourrelet  costiforme.  La  base  est  moins  échancrée  et  les 
angles  postérieurs  plus  aigus.  Les  élytres  sont  plus  longs,  plus  larges, 
plus  déprimés  vers  la  suture  ;  les  premières  côtes  dorsales  sont  plus 
accentuées;  la  ponctuation  est  très  dense  et  plus  visible;  entin  l'angle 
humerai  est  plus  effacé  et  les  soies  marginales  groupées  en  arrK're  de 
cet  angle  sont  beaucoup  plus  longues. 

Je  suis  heureux  de  dédier  cette  intéressante  espèce  à  M.  Sclielkowni- 
kow,  intrépide  chasseur  et  zélé  correspondant  d'un  aimable  ami  qui  a 
bien  voulu  me  la  communiquer  et  m'en  céder  un  exemplaire.  —  (Coll. 
Schelkownikow.  Rodt.  L.  Mesmin  et  la  mienne). 

Descriptions  de  Chrysobothrides  nouveaux  de  la  faune  africaine  [Col.] 

Par  A.  Tukry. 

Chrysobothris  gabonica  n.  sp.  —  De  la  taille  de  Chriisobothris 
dorsata   au  groupe  duquel  elle  appartient  et  dont  elle  ditïere  par  les 

(1)  J'ai  pu  comparer  les  deux  espèces  grâce  àlamabilitéde  M.  R.  Oberthiir, 
qui  a  bien  voulu  me  communiquer  l'unique  exemplaire  du  damasccnum  qui 
est  dans  sa  collection. 
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caractères  suivants  :  Bourrelet  frontal  limité  en  dessus  el  ^m  dessous 
par  une  carène,  rides  frontales  convergentes  autour  de  trois  centres 
difïérents,  leur  ensemble  représentant  grossièrement  la  [)artie  supé- 
rieure d'une  Heur  de  lis.  Protliorax  sans  strigosités  latérales,  ponc- 
tué fortement  sur  les  côtés.  Carèm'  du  dernier  segment  abdominal  n'at- 
teignant pas  le  bord  de  l'échancnu'e.  Couleur  générah^  d'un  rouge  cui- 
vreux. Les  autres  caractères  sont  ceux  de  Chnjsobolliris  dorsata. 

Patrie  :  Gabon  (1  exemplaire  de  ma  collection). 

Chrysobothris  strigicollis  n.  sp.  —  Long.  10  mill.  —  Étroit,  as- 
sez allongé,  d'un  vert  olivâtre  avec  des  rellets  pourprés  en  dessus, 
dessous  bronzé.  Tète  avec  de  gros  points  ocellés  sur  le  vortex  et  quel- 
ques strigosités  concentriques  sur  le  front,  celui-ci  avec  un  gros  bour- 
relet bien  délimité  en  dessus  et  en  dessous,  n'atteignant  pas  les  bords 
et  arrondi  sur  les  côtés.  Vertex  sillonné,  le  sillon  prolongé  sur  le 
bourrelet.  Pronotum  entièrement  couvert  de  strigosités  aussi  fortes  sur 
le  disque  que  sur  les  côtés,  un  peu  plus  large  en  avant  qu'en  arrière, 
à  côtés  faiblement  courbés,  bisinué  à  la  base  et  au  sommet  avec  les 
angles  antérieiu's  aigus  très  peu  abaissés,  les  postérieurs  aigus  et  ar- 
rondis, lobe  médian  de  la  base  arrondi.  Élytres  rugueusement  ponc- 
lués,  plus  fortement  à  l'épaule,  beaucoup  plus  larges  que  le  pronotum 
a  la  base,  subparallèles  jusqu'aux  deux  tiers,  séparément  arrondis  au 
sommet,  avec  les  dents  apicales  à  peine  marquées;  munis  de  deux 
fossettes  à  la  base  et  unis  sur  le  disque.  Dessous  plus  brillant,  saillie 
prosternale  fortement  dilatée  à  la  base  et  au  sommet,  entièrement  re- 
bordée, couverte  de  gros  points.  Abdomen  tlnement  ponctué,  lisse  à 
la  base  des  segments,  dernier  segment  avec  des  slrigositi-s  courbes  et 
une  carène  aiguii  ne  formant  pas  saillie  dans  l'échaucrure  qui  est  ar- 
rondie; bords  latéraux  des  segments  avec  une  impression  finement 
granuleuse  et  pubescente  de  chaque  côté.  Fémurs  renflés,  ridés 
transversalement,  dents  des  fémurs  antérieurs  très  aiguës. 

Patrie  :  Abyssinie,  Alitiena  (1  exemplaire  de  ma  collection). 

Chrysobothris  Lethierryi  n.  sp.  — Long.  9  nnll.  —  Entièrement 
bronzé.  Tête  ponctuée,  front  avec  des  rides  concentriques  disposées 
autour  de  trois  centres  différents,  portant  un  gros  bourrelet  trans- 
versal limité  en  dessus  et  en  dessous  par  un  sillon  |)rofond,  vertex  à 
peine  sillonné.  Pronotum  plus  large  à  la  partie  anl('Tieure ,  à  côtés 
régulièrement  courbés,  bord  antérieur  saillant  au  milieu,  postérieur 
fortement  l)isinu('  avec  le  lobe  médian  arrondi,  disque  ponctué,  les 
points  formant  quehpies   petites  rides,  bords  latérauv  avec  de  fortes 
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strigosités.  Strie  latérale  située  un  peu  en  dessous  du  bord,  séparée 
(le  celui-ci  par  un  esjiace  lisse,  très  ('troit,  accompagnée  d'une  seconde 
strie  très  rapprochée  dont  elle  est  séparée  par  un  lin  l)ourrelet  bril- 
lant. Écusson  très  petit,  lisse,  à  angles  très  aigus.  Élytres  ponctués  et 
tinement  rugueux,  pbis  larges  que  le  pronotum  à  la  base,  di'oits  siu' 
les  côtés  jusqu'aux  2/3,  puis  régulièrement  atténués  iuscpi'au  sommet 
où  ils  sont  séparément  arrondis  avec  les  dents  apicales  très  ])('tites  et 
uniformes,  nnuiis  de  deux  fossettes  à  la  base  et  d'une  large  impression 
non  délimitt'c  au  milieu  du  disque.  Abdomen  avec  le  1^''  segment  stri- 
gueux  sur  les  côtés,  les  suivants  très  finement  ponctués,  avec,  de 
chaque  côté,  une  forte  impression  pubescente ,  triangulaire,  Hmitée  en 
dessous  par  une  fine  strie.  Dernier  segment  avec  une  carène  aiguè, 
un  peu  saillante  dans  l'échancrure  (|ui  est  arrondie  et  limitéi'  par  un 
sillon  semi-circulaire.  Fémurs  antérieurs  rentlés,  nuuiis  d'une  dent 
dirigée  en  dedans,  lisst'S,  avec  de  fines  strigosités  et  quel(iues  gros 
points  au  sonnuet. 

Patrie  :  Zangui'har  (1  exemplaire  de  ma  collection  provenant  de  la  col- 
lection Lethierry). 

Ce{[c  espèce  ressemble  beaucoup  par  la  forme  à  Chnjsolwtliris  cija- 
iticollift  Lap.  et  G.  mais  avec  le  pronotum  dilaté  en  avant  et  non  sinué 
sur  les  côtés.  Par  la  coloration  elle  se  rapproche  de  C.  darmtn  F.  dont 
elle  se  distingue  par  sa  forme  ti'ès  courte,  son  pronotum  bistrié  sur 
les  cotés,  etc. 

Belionota  madagascariensis  n.  sp.  —  I^ong.  18-20  mill.  —  Al- 
longée, dessus  bronzé  avec  des  reflets  pourprés  sur  les  élytres  et 
l'écusson,  dessous  d'un  rouge  cuivreux  brillant,  avec  le  prosternum 
noir.  Le  bord  des  segments  abdominaux  et  les  tibias  bleus.  Tète 
grossièrement  ponctuée,  antennes  bleu  d'acier,  front  presque  plan. 
Pronotum  rugueusement  ponctué  sur  les  côtés  et  à  points  très  espacés 
sur  le  disque,  un  [teu  plus  de  deux  fois  aussi  large  à  la  base  que  haut, 
fortement  rétréci  eu  avant,  à  côtés  régulièrement  courltés,  avec  les 
angles  antérieurs  et  postérieurs  aigus,  les  premiers  fortement  abaissés; 
base  avec  une  grosse  impression  rugueuse  de  chaque  côté,  située  à 
peu  de  distance  du  bord  postérieur,  et  une  autre  située  derrière  celle- 
ci  touchant  la  l)ase.  Écusson  très  large,  très  allongé,  très  aigu  au 
sommet,  avec  deux  branches  latérales  excessivement  développées  et 
atteignant  le  sommet  de  l'angle  de  la  base  des  élytres.  ponctuation 
formée  d'une  étroite  bande  de  points  allant  du  milieu  de  la  base  au 
sommet  avec  les  côtés  inq)onctués.  Élytres  un  peu  plus  larges  (jue  le 
pronotiun  à  la  base,  arrondis  à  l'épaule,  atténués  jusqu'à  rexirémilé 
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([ni  osl  épineuse;  ornés  de  cinq  côtes  dont  les  médianes  se  réunissent 
avant  d'atteindre  le  sommet,  fortement  ponctués.  Proslernum  rentlé, 
à  peine  ponctué,  abdomen  largement  sillonné  sur  tous  les  segments, 
assez  fortement  ponctué,  avec  luie  large  impression  sur  les  côtés  de 
chaque  segment. 
Patrie  :  Madagascar  (2  exemplaires  de  ma  collection). 

(^ette  espèce  ressemble  à  Bclionotn  candUculnta  F.  ;  elle  en  dilTère 
par  la  forme  de  l'écusson  qui,  dans  cette  dernière  espèce,  n'atteint  ja- 
mais le  sommet  de  l'angle  basai  des  élytres  et  dont  la  ponctuation  est 
éparse  sur  toute  la  surface,  enfin  par  la  couleur  rouge  du  dessous. 

.l'ajoute  ici  une  variété  curieuse  du  même  genre. 

Belionota  sumptuosa  v.  tricolor  var.  nov,  —  Cette  variété  dif- 
fère de  la  forme  lypiipie  par  la  coloration  des  élytres  qui  sont  d'u)i 
rouge  feu  sur  le  tiers  antérieur  passant  au  bleu  foncé  sur  les  deux 
tiers  postérieurs. 

Patrie  :  Amboine  (1  exemplaire  de  ma  collection). 

Orthoptères  rares  ou  nouveaux  pour  la  France 
Par  J.  AzAM. 

Geomantis  larvoïdes  Pantel.  —  Cette  remarquable  Mantide  a  été  dé- 
couverte en  1886,  en  Espagne,  par  le  P.  J.  Pantel,  qui  l'a  décrite  dans 
les  An.  de  la  Soc.  Esp.  de  Hist.  yat.,  t.  XXV,  189G. 

C'est  dans  un  groupe  nouveau  pour  la  Faune  européenne  que  cette 
Mantide  a  trouve'  sa  place,  le  groupe  des  Coiiypetae,  et  ce  à  cause  de  la 
l)rièveté  du  pronotum  et  de  la  longueur  du  premier  article  des  tarses. 

De  plus  il  a  fallu  créer  un  nouveau  geiu'e  pour  elle,  le  genre  Geo- 
iiiantis  Pantel. 

Trouvée  pour  la  première  fois  aux  environs  d'Uclès  et  du  Sitio  {Pau- 
/^'/),  je  l'ai  rencontrée  l'aum'c  dernière,  courant  sur  !<■  sable,  à  Fréjus 
(Var)  non  loin  de  la  mer. 

Le  P.  .1.  Pantel,  à  qui  j'ai  communiqm''  la  Q  trouv(''e  à  Fréjus,  m'é- 
crit : 

Cet  ex('nq)iaire  présente  vis-à-\is  de  ceux  de  l'Espagne  centrale  des 
«iiirérences  assez  accentuées  (lui  respectent,  toutefuis,  la  physionomie 
de  l'espèce.  La  taille  est  plus  grande,  le  tégument  plus  hsse  et  peut- 
être  aussi  i)lus  consistant;  les  grains  calleux  du  pronotum  sont  blan- 
châtres au  lieu  d'être  noirs.  Au  bord  interne  des  fémurs  antérieurs 
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ou  compte  li  épines  au  lieu  de  10,  depuis  le  genou  jusqu'à  la  gout- 
tière oblique  qui  reroitle  harpon  terminal  du  tibia.  Une  telle  dilTéreuce 
dans  le  nomlire  des  épines  est  assez  frappante  et  facilement,  à  première 
Yue.  on  pourrait  s'en  exagérer  la  portée ,  mais  il  est  clair  qu'on  est 
simplement  lié  à  la  taille  robuste  particulière  à  cette  forme  géographi- 
que. On  sait  que  l'armure  des  fémurs  antérieurs  fournil  de  bons  carac- 
tères de  genres  ou  même  de  groupes  idus  élevés,  si  l'on  considère  les 
épines  discoïdales  ou  les  fortes  épines  du  bord  externe,  mais  les  épines 
ordinaires  du  bord  interne  sont  loin  d'avoir  la  même  valeur. 

Je  crois  inutile  d'insister  sur  l'intérêt  exceptionnel  qui  s'attache  à  la 
découverte  de  cette  espèce  sur  notre  sol.  Elle  fait  entrer,  dans  la  Faune 
française,  le  seul  représentant  européen  jusqu'ici  connu  de  la  sous- 
tribu  des  Goiujpeiae,  tout  en  étendant  vers  le  nord  l'aire  d'habitat  de 
ce  type  quelque  peu  étrange.  Son  existence  se  comprenait  plus  aisé- 
ment en  Espagne,  où  on  pouvait  le  considérer  avec  tant  d'autres 
comme  une  épave  delà  Faune  africaine,  restée  de  ce  côté  de  Gibraltar. 

Cette  manière  de  voir  pourra  encore  être  maintenue,  mais  à  la  con- 
dition de  concevoir  que  l'espèce  s'est  avancée  vers  le  nord  le  long  de 
la  côte  méditerranéenne. 

BAGU.LUS  Rossn  Fabricius.  —  Bagnols  (Yar)  vers  la  Mine  des  Vaux, 
sur  les  bords  du  Reyran  (2  cî). 

MM.  Piel  de  Churcheville ,  par  l'élevage  du  B.  gallicus  qu'ils  pour- 
suivent depuis  plusieurs  années ,  viennent  de  trancher  une  question 
très  importante,  en  obtenant  une  deuxième  génération  parlliéuogénési- 
(lue.  De  son  côté  M.  le  D'  Krauss,  de  Tubingen,  a  été  conduit  par  l'éle- 
vage du  B.  Bossii,  de  Dalmatie,  à  soupçonner  la  faculté  chez  cet  Or- 
thoptère  de  se  reproduire  sans  accouplement. 

Cela  explique  complètement  la  rareté  des  mâles.  MM.  Yersin  et 
Finot  ont  trouvé  le  d  du  B.  gallicHs  en  France,  mais  jusqu'à  ce  jour 
on  n'y  avait  pas  encore  trouvé  le  o  du  B.  Bossii.  J'ai  été  assez  heu- 
reux pour  combler  cette  lacune. 

Les  mâles  du  B.  Bossii  provenant  de  Bagnols  sont  semblaldes  entre 
eux,  mais  de  taille  plus  petite  que  celle  des  mâles  signalés  jusqu'à  ce 
jour. 

Longueur  du  corps 49    mill. 

—  des  antennes 0 .  o 

—  du    mésonotum 10 

—  des  fémurs  antérieurs lo-17 

—  —      intermédiaires 12 

—  —      postérieurs 14 
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Hambuiua  iiisi'AMc.A  Rainbui'.  =  Arcijptcrti  liispimica  =  SIclJio- 
pliiinui  liispaiiicuiit,  (Acias  de  la  Soc.  Esp.  de  Hist.  Nal..  jnnio  I<Si)7. 
p.  16Si. 

J'ai  trouvé,  en  septemltro  doriiior,  celte  rare  espèce  entre  Toiir\es  et 
Mazaiigiies,  sur  les  derniers  coutret'oris  de  la  Sainte-Baume,  à  ;{8  kilo- 
mètres de  la  mer  à  vol  d'oiseau  et  à  une  altitude  de  400  à  4o0  mètres, 
.le  ne  l'avais  jamais  rencontrée  au-dessus  de  loO"  d'alliUide. 

Les  individus  français,  surtout  les  ç,  sont  plus  petits  (|ue  ceux  pro- 
venant d'Espagne;  les  ailes  et  les  élytres  sont  plus  courts,  ils  dépas- 
sent à  peine  l'apex  de  l'abdomen;  la  couleur  est  plus  foncée,  la  lignt^ 
claire  allant  du  vertex  à  l'extrémité  des  élytres  est  plus  étroite;  les 
tibias  postérieurs  sont  d'un  bleu  plus  sale. 

Spkingoxotus  ahexarius  Lucas.  — ■  Cet  Orthoptère,  qui  n'est  qu'une 
variété  de  ïazurescens  Rambur,  se  rencontre  aux  environs  de  Tourves, 
sur  la  route  qui  conduit  au  quartiin-  dit  «  La  fouan  de  la  Figuioro  >■>  ; 
il  doit  donc  prendre  place  détinitivement  dans  le  catalogue  des  Orthop- 
tères français. 

Oedipoda  CharpentU':ri  Fieber.  —  Cette  remarquable  espèce  allait 
disparaître  du  catalogue  des  Orthoptères  d'Europe ,  lorsqu'en  1890  le 
P.  Pantel,  dans  un  travail  très  sérieux  et  très  documenté,  a  démontré 
la  valeur  réelle  de  cette  ancienne  espèce. 

Par  l'étude  des  types  qui  ont  servi  aux  descriptions  des  premiers 
auteurs,  il  a  pu  s'assurer  de  l'identité  de  l'espèce  de  Fieber  et  de  la 
sienne  [Oed.  collùia)  et  en  arrêter  délinitivement  la  s\nouymie  {An. 
Sor.  Esp.  de  Ilist.  Nat.,  t.  XIX,  410  à  413). 

Fieber,  dans  son  Sijnopsi.^,  |)age  23,  indique  parmi  les  habitats  de 
cette  espèce  le  midi  de  la  France  ;  elle  a  été  trouvée ,  en  septembre,  à 
Narbonne,  par  le  P.  Capelle.  Elle  a  jusqu'ici  été  considérée  comme  ra- 
rissime en  France  (Finot). 

Elle  n'est  pourtant  pas  très  rare  dans  le  Var.  Je  l'ai  trouvée  en  sep- 
tembre, octol»re  et  novembre,  à  Fréjus,  sur  le  sai)le,  non  loin  du  bou- 
levard de  la  mer,  à  Bagnols  et  à  Montauroux. 

Je  n'ai  pas  encore  rencontré  en  France  la  variété  à  ailes  roses.  Beau- 
coup de  Charpentieri  provenant  de  mes  chasses  ont  des  couleurs  fon- 
cées, sans  aucune  tache  blanche.  Quehpu'S-unes  ont  des  taches  blanches 
ou  d'un  blanc  rost'  siu'  la  tête,  le  pronotum  et  les  fénuu's  postt'rieurs 
(cette  variété  de  couleur  se  rencontre  chez  certains  Sphiiiyoïiotus  coe- 
rulans  o  et  ç  provenant  de  Fréjus).  Seuls  quehiues  mâles  ont  la  mé- 
tazone  du  pronotum  d'un  blanc  de  lait  (var.  alba). 

Toutes  ont  un  faciès  plus  trapu  que  celui  du  (h'd.  rocnih'srcns.  Ainsi 
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les  coerulescens  poiii-  une  lonj^iieur  de  corps  de  27  à  29  iiiill.  ont  une 
largeur  au  métasterniun  de  7  à  8  niill.,  tandis  que  les  CJiariietitieri  ont 
la  même  largeur  pour  une  longueur  de  2.'{  mil!,  seulement.  De  plus 
les  élytres  dépassent  l'extrémité  de  l'abdomen  de  4  à  G  mill.  chez  les 
Charpeniieri  et  de  6  à  8  mill.  chez  les  coenitescens. 

On  peut  diflerencier  ces  deux  espèces,  sans  difficulté  et  à  première 
vue,  non  seulement  par  les  taches  blanches,  lorsqu'elles  ne  l'ont  pas 
défaut,  mais  princi[)alement  [lar  le  faciès  général  qui  est  plus  ramassi'; 
par  la  carène  médiane  du  pronotum  qui  est  moins  saillante;  par  la 
teinte  bleue  des  ailes  qui  est  plus  claire  ;  sa  lascie  noire,  moins  longue 
et  moins  arquée:  la  bande  radiale  noire  plus  longue,  atteignant  le  quart 
basilaire  de  l'aile  chez  Oed.  CJiarpoitieri. 

Cyrtaspis  varioi'icta  Costa.  —  Dans  le  Butletin  de  la  Soc.  Ent.  de 
France,  1896,  page  374,  j'ai  annoncé  la  découverte,  à  Draguignan  (Var), 
du  C.  !<cutata  (jharp.  M.  Bolivar  à  qui  j'ai  communiqué  cet  Orthop- 
lère  m'écrit  qut>  les  Cyrtai^pis  de  Draguignan  se  rapportent  au  C.  va- 
riopicta  Costa  et  non  au  C.  sciitata  Charp.  qui  est  une  espèce  du  Por- 
tugal. 

Ephippigera  terrestris  Yersin.  —  Trouvé  par  Yersin  entre  Fréjus  et 
Grasse  [nnll.  de  la  Soc.  Yandoise,  18o4),  cet  Orthoptère  était  resté 
presque  inconnu  jusqu'en  1888  [Bull,  de  la  Soc.  d'Èt.  se.  et  arch.  de 
Draguignan,  t.  XVII,  p.  26)  époque  à  laquelle  je  l'ai  trouvé  en  grand 
nombre  à  Bagnols  (Var).  Depuis  cette  époque,  dans  mes  nombreuses 
excursions  en  Provence,  j'ai  rencontré  en  diverses  localités  ce  Locus- 
tide.  Aussi  en  compulsant  mes  notes  de  chasse,  j'ai  pu  déterminer 
exactement  son  aire  de  dispersion. 

Son  habitat  est  délimité  par  une  ligne  polygonale  partant  de  Saint- 
Aigulf  (près  do  Saint-Raphaèl),  suivant  le  pied  de  la  chaîne  des  Maures 
jusqu'à  Cuers,  remontant  vers  la  Sainte-Baume  ]iour  gagner  de  là  la 
Durance,  qu'elle  suit  jusqu'apW'S  Sisteron.  Elle  se  dirige  ensuite  vers 
le  Col  d'x\llos  pour  redescendre  par  Piiget-Théniers  et  Grasse  vers 
l'Estérel,  qu'elle  suit  jusqu'à  Saint-Rapiiaël  et  Saint-Aigulf. 

C'est  dans  la  portion  sud-est  de  ce  polygone  que  l'espèce  est  le  plus 
répandue;  c'est  aussi  dans  cette  portion  que  l'on  trouve  les  spécimens 
de  plus  forte  taille.  Phis  on  remonte  vers  le  nord,  plus  sa  taille  tend 
à  diminuer.  A  Allos.  à  Colmars  et  sur  le  Cheval-Blanc  (Basses-Alpes) 
ils  atteignent  leur  plus  faible  dimension  (var.  minor,  longueiu^  du 
corps  23-26  mill.,  tandis  que  dans  le  type  on  trouvi'  30-39  mill.). 
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Traitement  de  la  Psoriasis  des  Hespéridées  dans  le  Levant 
Par  P.  Gknnadiis. 

UAoHiilia  nuriDiili  (Cdiiist.)  (1)  est  un  Coccidc  (ini  (Icpiiis  iino  ving- 
taine {rann(''('S  fait  dans  los  plantations  d'Hcspéiidécs  du  Levant  de 
grands  dégâts,  (^e  Gallinsecle  attaque  de  iiréférence  le  Citronnier, 
rOraiiger  et  le  G(''dralier,  mais  on  le  rencontre  aussi,  et  parfois  il  cause 
des  dégâts  sérieux,  sur  l'Oranger  amer,  (|ui  d'ailleurs  n'est  pas  bien  ré- 
pandu ici;  sur  le  Mandarinier  on  le  rencontre  rarement,  et  jamais  en 
grand  nondjre.  C'est  justement  pour  cette  cause  qu'à  File  de  Chio  les 
propriétaires  ont  commenci'  depuis  quel(|ues  années  à  greffer  celte  es- 
pèce sur  les  autres  Hespéri(l(''es  ipi'ils  ne  peu\ent  plus  cultiver  avec 
profit  à  cause  de  cette  Coclienille. 

J'ai  aussi  rencontré  ÏAonidia  aurantii  siu"  la  Vigne,  le  Mûrier,  le 
Lentisque,  le  Ficus  elasticn  et  V Evontimus  japon icus .  Mais  ce  n'est  que 
sur  les  Hesiiéridées  (sauf  le  Mandarinier)  et  sur  VEvonyiuus  que  cet 
insecte  se  multiplie  d'une  manière  dangereuse;  sur  les  autres  plantes 
mentionnées  il  ne  se  rencontre  qu'accidentellement  et  en  nombre 
limité. 

C'est  aux  États-Unis  d'Améri(]ue,  surtout  en  Californie,  (|u'on  a  le 
plus  expérimenté  les  moyens  de  combattre  les  Coccides;  et  aujourd'bui 
on  arrive  à  s'en  débarrasser  par  dilïérents  moyens. 

l^our  débarrasser  les  Hespéridées  do  cette  Cocbeniile  ainsi  que 
d'autres  espèces,  le  moyen  le  plus  appré-cié  dans  le  Nouveau  Monde  est 
la  fumigation  des  arbres  par  le  gaz  cyanhydrique  qu'on  obtient  en  trai- 
tant le  c\anure  de  potassium  par  l'acide  sulfurique.  Mais  ce  moyi^n, 
(juoique  très  eflicace,  serait  dangereux  confié  aux  mains  de  nos  cultiva- 
teurs. 11  est  d'ailleurs  dispendieux  parce  (pi'il  nécessite  un  outillage 
encombrant  et  cher  (tentes,  échafauds.  poulies,  cordes,  etc.). 

A  l'Ile  de  Poros,  à  Athènes  et  dernièrement  ici  (à  Chypre)  j'ai  em- 
ployé avec  succès  contre  VAonidia  aurantii  l'émulsion  de  savon  et  de 
pétrole.  Mais  ce  moyen  doit  être  employé  (pour  cet  insecte  au  moins) 
comme  traitement  cultiu'al:  jiar  conséquent  son  emploi,  augmentant  les 

(1)  Dans  les  «  Annales  de  la  Société  »,  en  1881  (6«  série,  1. 1,  p.  189\  jai  dé- 
crit sommai reinent  ce  Gallinsecle  sous  le  nom  i\ Aspidiotus  coccineus.  Une 
année  (ilus  laid,  M.  Targioni  Tozzelli,l'émineiil  entomologiste  de  J'Iorence,  la 
décrit  amplement  sous  le  nom  d'Aonidia  Gciuiadit  (Kela/ione  intorno  ai 
lavori  délia  U.  -St.  Enlomologica  .\graria  di  Firenze  i>er  gli  anni  KS79-82,  p.  386). 


64  Bulletin  de  la  Société  Entomologlque  de  France. 

dépenses  annuelles,  rendrait  la  culliire  impossible  aujourd'liui  que  la 
concurrence  toujours  croissante  a  abaissé  les  prix  des  produits  des 
Hespéridées. 

Pendant  l'année  qui  vient  de  s'écouler  j'ai  expérimenté  sur  quelques 
jardins  avec  la  simple  solution  de  savon  employée  aussi  et  reconunan- 
dée  vivement  par  les  Américains. 

Avec  une  solution  contenant  20  9e  de  savon,  et  pendant  que  celle-ci 
était  encore  cbaude,  j'ai  lavé  à  deux  reprises  des  Orangers  et  des  Ci- 
tronniers très  attaqués  par  VAonidia,  au  printemps  (avi'il)  et  à  l'automne 
(octobre).  Les  résultats  obtenus  furent  parfaits.  Un  mois  après  le  se- 
cond lavage  les  arbres  traités  étaient  entièrement  débarrassées  des 
Cochenilles  ;  aujourd'hui  on  ne  trouverait  pas  sur  eux  un  seul  de  ces 
insectes  vivant. 

Mais  il  faut  remarquer  que  sur  une  vingtaine  de  jardins  traités  aux 
alentours  ou  dans  la  ville  même  de  Nicosie,  il  n'y  en  a  que  trois  qui  se 
sont  complètement  débarrassés.  Ceux-ci  sont  entièrement  isolés  et  loin 
d'autres  jardins  contaminés,  tandis  que  les  dix-sept  autres,  traités  par  le 
même  moyen,  le  même  personnel  et  aux  mêmes  époques,  se  trouvant 
dans  le  centre  même  de  l'infection  ou  non  loin  d'autres  jardins  plus  ou 
moins  gravement  attaqués,  se  réinfestaient  après  chaque  traitement 
par  de  nouvelles  colonies  de  jeunes  Cochenilles  transportées  des  jardins 
avoisinants  par  le  vent. 

De  cette  expérience  je  puis  conclure  qu'on  peut  arriver  à  nettoyer 
complètement ,  même  les  fîespéridées  les  plus  fortement  attaqu(''es  par 
VAonidia  aurantii,  en  les  lavant  (avec  des  pulvérisateurs  sans  doute) 
au  moins  deux  fois  avec  une  solution  de  savon  épaisse  (20  %)  et 
chaude  (40  à  4o'^  c).  Pour  notre  climat  les  traitements  sont  plus  eftl- 
caces  quand  ils  se  font  :  le  premier  pendant  mars-avril  elle  second  pen- 
dant le  mois  d'octobre,  c'est-à-dire  pendant  les  époques  de  l'éclosion 
des  jeunes,  qui  ne  portant  pas  encore  de  carapace  sont  facilement 
atteints  par  la  solution. 

L'épaisse  solution  de  savon  agit  non  seulement  comme  un  insecticide 
('■nergique,  mais  aussi  comme  substance  isolante.  Les  plus  vieilles 
Cochenilles  qui  ])ortent  une  carapace  épaisse  résistent  davantage  aux 
effets  caustiques  du  savon,  néanmoins  elles  meurent  aussi  ne  pouvant 
pas  respirer  hbrement  à  cause  de  la  couche  de  savon  (\m  les  couvre 
après  le  traitement.  Ceci  peut  être  observé  pendant  deux,  trois  et 
même  quatre  semaines  après  chaque  lavage  en  suivant  attentivement  les 
efïefs  de  celui-ci  pendant  cette  période. 

La  solution  de  savon  a  aussi  le  grand  avantage  de  ne  pas  se  diluer 
complètement  même  par  les  plus  fortes  pluies.  Ainsi  les  arbres  que  j'ai 
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traités  l'automno  passé,  (iiioique  depuis  cette  époque  nous  ayons  eu 
(les  pluies  fortes  et  continues,  portent  encore  aujourd'hui  une  orande 
partie  du  savon  qui  a  i'\r  déposé  sur  leurs  organes  par  ce  deruici-  (l'ai 
tenient. 

Mais  la  solution  épaisse  de  savon  en  s'apjiliquant  obstrue  les  pores 
des  feuilles  et  arrête  ainsi  la  végétation  de  l'arbre  au  moins  monieiita- 
nément.  Pour  prévenir  cet  obstruction,  les  Américains  conseillent 
de  rincer  abondamment  quatre  ou  cin(|  jours  après  le  traitement  les 
arbres  avec  de  l'eau  fraîche.  Ce  rinçage  je  le  trouve  inutile,  puisfju'on 
n'arrivera  jamais  [lar  lui  à  enlever  entièrement  la  couche  savonneuse 
déposée  sur  les  feuilles  de  l'arbre  qui  ne  tarde  pas  à  émettre  de  nou- 
vellespousses.  D'ailleurs,  comme  j'ai  dit  plus  haut,  la  couche  savonneuse 
continue  à  produire  ses  eiïets  pendant  plusieurs  semaines. 

La  solution  de  savon  a  aussi  le  d(''savantage  de  faire  tomber  ou  de 
tacheter  une  partie  des  fruits  ;  mais  cet  inconvénient  est  minime  en 
considérant  la  réelle  eflicacité  du  traitement. 

En  Calabrc,  en  I880,  pour  combattre  les  Cochenilles  des  Hespéridées 
on  employait  le  soufre  en  poudre,  comme  le  faisait  savoir  dans  son  rap- 
port de  cette  année  l'agent  consulaire  de  Fiance  à  Tropaea,  M.  Matri- 
telli  (1).  Mais  puisqu'on  n'a  plus  reparlé  de  ce  procédé  je  pense  qu'il 
doit  avoir  été  abandonné. 

Pourtant,  dernièrement,  M.leD'S.Constantinidisa  essayé  de  nouveau 
ce  traitement,  à  l'ile  de  Chio,  contre  rAo»<V/m  des  Hespéridées,  et  dans 
une  brochure  qu'il  a  publiée  il  dit  qu'il  a  été  très  content  des  résultats 
ol)tenus. 

Selon  M.  le  D''  Constantinidis  le  soufrage  doit  se  faire  pendant  les 
périodes  de  l'i'closion  de  l'insecte  qui,  depuis  le  printemps  jusqu'à 
l'automne,  compte  plusieurs  générations.  Si  le  traitement  s'applique 
bien  en  temps  voulu,  un  soufrage  réussit. 

Dans  tous  les  cas  on  doit  appliquer  le  soufrage  après  avoir  bien  rincé 
les  arbres  avec  de  l'eau  fraîche  pour  que  la  poudre  de  soufre  se  fixe 
sur  les  feuilles  et  les  autres  parties  aériennes  de  l'arbre.  Alors  les  jeunes 
Cochenilles,  étant  encore  agiles  et  ne  portant  pas  de  carapace,  se  cou- 
vrent de  soufre  et  meurent. 

M.  le  D'"  Constantinidis  admet  que  ce  remède  n'est  pas  radical,  et  que 
par  conséquent  il  faut  l'employer  tous  les  ans,  comme  im  traitement 
cultural.  11  doit  sans  doute  être  assez  bon  marché  avec  la  main-d'œuvre 
peu  coûteuse  dont  nous  disposons  à  Chypre.  Il  faut  pourtant  voir  si 
vraiment  il  est  eflicace.  chose  que  je  contrôh-rai  ce  printemps, 

(1)  «  Hellenilii  Georgia  »,  1885,  p.  'iSO. 
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Descriptions  d'espèces  nouvelles  de  Nepidae  [Hkm.] 
Par  Joaniiy  Martin. 

Nepoidea  tibialis  n.  sp.  —  Fig.  2.  —  Long.  29  mill.  sans  les  ap- 
pendices; largeur  max.  à  la  base  des  élytres  5,7o  mill.;  long,  des  ap- 
pendices 21  mill.  —  D'un  brun  chocolat,  avec  le  bord  antérieur  et  les 
côtés  du  pronotumplus  clairs.  Tète  triangulaire,  aiguë  en  avant  des 
yeux,  avec  une  carène  longitudinale  médiane.  Yeux  petits,  globuleux. 
Pronotum  avec  une  échancrure  antérieure  formant  un  angle  obtus  dans 
lequel  s'engage  la  tète  jusqu'aux  yeux,  les  bords  libres  de  l'écbancnu'e 
n'atteignent  pas  les  angles  latéraux  antérieurs  du  pronotum  qui  sont 
largement  arrondis;  bords  latéraux  sub-parallèles,  élargis  à  partir  du 
tiers  postérieur;  à  base  largement  échancrée;  à  angles  postérieurs 
arrondis.  Surface  du  pronotum  avec  cinq  carènes  longitudinales  :  une 
médiane  peu  élevée  et  deux  autres,  de  chaque  côté,  fortes,  largement 
arrondies,  laissant  entre  elles  un  sillon  profond  qui  ne  s'étend  que  sur 
la  portion  parallèle  du  pronotum.  Écusson  plan,  finement  granuleux, 
à  côtés  arqués  en  dehors.  Hanches  antérieures,  fortes,  prismatiques, 
d'une  longueur  égale  à  la  moitié  de  celle  du  pronotum,  i»lus  longues 
([ue  la  moitié  des  fémurs.  Ceux-ci  larges,  un  peu  aplatis,  à  bords 
presque  parallèles,  avec  un  sillon  profond  dans  la  moitié  distale  interne 
pour  recevoir  le  tibia.  Rebords  élevés  du  sillon  avec  une  forte  dent  à 
leur  naissance,  c'est-à-dire  au  milieu  de  la  longueur  du  fémur;  une 
dent  plus  petite  avant  l'extrémité,  près  de  l'articulation  til)io-fénio- 
rale.  [troduile  par  l'abaissement  brusque  du  rebord  élevé  du  sillon. 
Tibias  antérieurs  jaunâtres,  bruns  à  la  base,  un  peu  plus  courts  que 
la  moitié  du  fémur.  Tibias  postérieurs  fortement  arqués  en  dedans. 
Tarses  intermédiaires  et  postérieurs  un  peu  plus  courts  que  la  moitié 
des  tibias  correspondants.  Prosternum  sans  tubercules,  avec  deux  sil- 
lons longitudinaux,  prolongeant  les  cavités  coxales  et  se  nHuiissant  à  la 
base  sur  la  ligne  médiane.  Mésosternum  bombé,  sans  sillon  aiqiarent. 
Sternite  métasternal  hexagonal,  les  angles  postérieurs  all(»ngés  en  dents 
aiguës  touchant  les  hanches  postérieures. 

Rio-Grande.  —  (Un  exemplaire  de  la  collection  G.  Fallou  >  Muséum 
de  Paris.) 

Nepoidea  intermedian.  sp.  —  Fig.  3.  — Long. 20 mill.: larg.  4mill. 
—  Les  appendices  manquent.  D'iui  brun  chocolat  uniforme.  Tète  atté- 
nuée au-dmant  des  >eux,  sans  carène  mais  légèrement  bombée  dans 
l'espace  post-oculaire.  Pronotum  ayant  la  forme  et  les  dimensions  rela- 
tives de  celui  de  l'espèce  précédente,  échancrure  antérieure  en  angle 
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(^Ijtus;  sa  surface  avec  une  faible  carèae  médiane,  couile,  el  deux 
autres,  de  chatiue  côté,  arrondies,  séparées  par  de  faibles  sillons. 
Kcusson  plan,  finement  granuleux,  non  tvunéfié,  à  côtés  arqués  en  de- 
bors.  Hancbes  antérieures  fortes,  prismati(|ues,  de  la  moitié  de  la  lon- 
gueur du  fémur;  une  dent  au  milieu  de  ce  dernier,  à  la  base  deciiacun 
des  rebords  élevés  du  sillon.  Tibias  antérieurs  jaunâtres,  bruns  à  la 
base,  un  peu  plus  courts  que  la  moitié  du  fémur.  Tarses  intermé- 
diaires et  postérieurs  forts ,  un  peu  plus  courts  que  le  tiers  de  la  lon- 
gueur des  tibias  corresiiondants,  pâles,  bruns  au  sommet.  Des  poils 
assez  aliondants,  lins,  dressés  sur  les  tibias  et  les  tarses.  Prosternum 
avec  deux  sillons  longitudinaux  prolongeant  les  cavités  coxales  et  se 
réunissant  à  la  base  sur  la  ligne  médiane.  Mésosternum  avec  une  très 
faible  dépression  longitudinale  mt'diane.  Sternite  du  métasternum 
comme  dans  l'espèce  précédente. 
Colombie.  Parziidahi,  1840.  —  (Un  exemplaire.  Muséum  de  Paris.) 
Otte  espèce  est  très  voisine  de  N.  VoLremi  Monlandon.  Elle  en  dif- 
fère principalement  par  la  forme  de  Téchancrure  antéiieiuY-  du  pro- 


1,  Nepoidea  Mordandoni  n.  sp.  -   2,  N.  tiblalis  n. 
3j  N.  intermedia  n.  sp.  —  4,  lY.  Falloui  n.  sp. 


notum  (arrondie  cbez  Vul.rciui),  i)ar  la  i)rést'iice  de  la  petite  carène 
médiane  du  pronotum,  par  son  écusson  plan  sans  tiunéfactions,  par 
ses  tarses  plus  forts  et  bien  plus  courts. 

Nepoidea  Falloui  n.  sp.— Fig.4.  — Long.  14inill.:larg.max.2,7o: 
long,  des  appendices  8  mill.  —  D'un  brun  cbocolat  clair.  Tète  régulière- 
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mont  atténiK'o  eu  avant  dos  youx,  bombôo  dans  la  région  niôdiano, 
inter-  et  post-oculairo.  Pronotum  avec  une  échancruro  profonde,  ar- 
rondie, dans  laquelle  s'enchâsse  la  tète  jusqu'aux  yeux,  bords  laté- 
raux incurvés  en  dedans.  Surface  du  pronotum  avec  trois  sillons  lon- 
gitudinaux peu  apparents.  Échancrure  postérieure  largement  arrondie, 
peu  profonde.  Écusson  plan,  à  côtés  faiblement  arqués  en  dehors. 
Hanches  antérieures  assez  fortes,  prismatiques,  plus  longues  que  la 
moite  du  fémur.  Celui-ci  un  peu  aplati,  ses  côtés  sub-parallèles  dans  la 
moitié  basilaire.  Rebords  élevés  du  sillon  très  dilatés  et  arrondis  dans 
la  portion  comprise  entre  la  dent  et  l'articulation  tibio-fémorale.  Tibia 
court,  fortement  recourbé,  jaune  clair  uniforme.  Prosternum  sans  tu- 
bercules, élevé  sur  la  ligne  médiane.  Sternite  du  mésosternum  hexa- 
gonal, avec  les  angles  postérieurs  allongés  en  dents  aiguëes.  Tarse  in- 
termédiaire presque  égal  à  la  moitié  du  tibia  correspondant.  Tarse 
postérieur  égal  au  tiers  de  son  tibia. 

Cette  espèce  se  distingue  de  toutes  les  autres  par  la  forme  des  fé- 
murs antérieurs  et  par  la  itrésence  d'une  dent  située  d'un  seul  côté  du 
sillon  fémoral. 

Rio-Grande.  —  (Un  exemplaire  de  la  coll.  G.  Fallou  >  Muséum  de 
Paris.) 

NepoideaMontandonin.sp. — Fig.l.  —  Long.  17,omill.;larg.  3,25 
mill.  ;  long,  des  appendices  6  mill.  —  De  couleur  iirun  chocolat.  Tèle 
bombée  entre  les  yeux.  Pronotum  plus  largement  échancré  en  avant 
que  dans  les  espèces  précédentes.  Les  bords  de  l'échancrure  atteignent 
presque  les  angles  latéraux  du  pronotum.  Surface  du  pronotum  avec 
trois  sillons  longitudinaux  peu  accentuées.  Écusson  plan,  à  côtés  droits. 
Fémurs  antérieurs  allongés.  Tibias  antérieurs  jaunâtres,  bruns  à  la 
base,  un  peu  plus  longs  que  la  moitié  de  la  longueur  du  fémur.  Tarses 
intermédiaires  et  postérieurs  égaux  au  tiers  de  la  longueur  des  tibias 
correspondants.  Prosternum  avec  un  léger  sillon  médian  et  deux  laté- 
raux prolongeant  les  cavités  coxales.  Mésosternum  sans  sillon  appré- 
ciable. Sternite  métasternal  hexagonal,  ses  deux  angles  postérieurs 
prolongés  en  courtes  languettes  arrondies. 
Mexique,  A.  SiiUé  18o6.  —  (Un  exemplaire,  Muséum  de  Paris.) 
Cette  espèce,  malgré  ses  tibias  antérieurs  plus  longs  que  la  moitié 
des  fémurs,  appartient  cependant  au  genre  Nepoidea  par  l'ensemble 
de  ses  autres  caractères;  c'est  l'un  des  premiers  stades  du  passage  du 
type  Nepa  au  type  Rnnatni.  Je  la  dédie  au  distingué  savant  qui  le 
premier  a  fait  connaître  le  genre  si  curieux  dont  nous  venons  de  dé- 
crire quelques  formes. 


Séance  du  2:i  fécricr  lS9s.  69 

Description  de  la  larve  adulte  du  Julodis  albopilosa  Chevr. 

et  remarques  sur  divers  caractères  des  larves 

de  Buprestides 

Par  Pierre  Lesxe. 

Lors  (ruii  séjour  en  Algérie,  en  1892-915.  je  trouvai  accidentellement, 
vers  la  tin  du  mois  de  janvier,  près  de  la  Bouzaréa,  sur  le  sol  d'un 
sentier  où  venait  de  passer  une  lile  d'ânes  chargés  de  troncs  et  de  ra- 
cines d'arijres,  une  larve  d'assez  grande  taille,  d'un  faciès  tout  spécial, 
qui  me  parut  intéressante. 

L'an  dernier,  classant  une  partie  de  mes  récoltes  conservées  en  al- 
cool, je  fus  frappé,  en  examinant  cet  insecte,  de  la  forme  insolite  de 
ses  mandibules  et  de  la  grande  ressemblance  avec  celles  de  la  jeune 
larve  de  Julodis  décrite  récemment  par  M.  J.  Kiinckel  d'Herculais 
[Bull.  Soc.  eut.  Fi.,  1893,  p.  cxu).  Ses  caractères,  pour  la  plupart, 
la  rapprochaient  de  cette  dernière  et  j'acquis  la  conviction  que  l'une  et 
l'autre  appartenaient  à  la  môme  espèce.  Cette  conviction  devint  une 
certitude  lorsque  je  pus  étudier,  grâce  à  une  obligeante  communication 
de  M.  René  de  la  Peri'audière,  quelques  dépouilles  larvaires  du  Julodis 
lilbopilom  Chevr.,  dépouilles  encore  contenues  dans  la  coque  de  trans- 
formation façonnée  par  la  larve  (1). 

Description. 

Long.  31  mill.  environ.  —  Corps  allongé,  élargi  dans  la  région 
thoracique.  atténué  en  arrière,  légèrement  incurvé  comme  celui  des 
larves  de  Cétonides  ;  thorax  subcuboïde  ;  abdomen  comprimé,  i»lus 
haut  que  large,  donnant,  en  coupe  transversale,  un  contour  ellipsoïde 
tronqué  plus  grand  qu'une  demi-ellipse.  Face  ventrale  de  l'abdomen 
déprimée,  étroite.  Corps  jaunâtre  clair  a'sec  les  antennes  et  les  palpes 
bruns,  les  mandibules  brun  foncé  et  les  stigmates  roux.  Téguments 
mous,  couverts  d'une  pilosité  assez  abondante,  très  Une,  blonde,  com- 
posée de  poils  sétiformes  assez  longs;  plaques  prothoraciques  plus 
résistantes;  cuticule  lisse,  non  spinuleuse. 

Tète  rétractée  dans  le  prothorax,  enveloppée  d'inie  ample  membrane 
articulaire  pubescenle  cpii  ne  laisse  paraître  au  dehors  (|ue  l'épistome, 
les  antennes  et  les  organes  buccaux.  Épistome  légèrement  échancré  en 
avant.  Pleures  céphahques  fournissant  à  leur  bord  antc'rieur,  près  de 

(1)  Bull.  Soc.  eiit.Fi'..  1897,  p.  11:5. 


70  Bulletin  de  la  Société  Entomologique  de  France. 

leur  angle  inl'éro-interne,  une  apophyse  aplatie,  arrondie  au  bout,  for- 
tement chitinisée. 

Antennes  assez  longues,  plus  développées  que  chez  les  autres  larves 
de  Buprestides,  insérées  au-dessus  de  la  base  des  mandibules,  triarti- 
culées,  les  deux  premiers  articles  entièrement  chitinisés,  glabres.  Pre- 
mier article  plus  large  et  près  de  deux  fois  aussi  long  que  le  suivant, 
un  peu  élargi  à  l'apex,  déprimé,  sa  face  inférieure  concave,  pouvant 
s'appliquer  exactement  sur  la  surface  maudibulaire  ;  deuxième  article 
cyhndroïde,  un  peu  déprimé ,  muni  de  trois  soies  apicales  ;  troisième 
article  extrêmement  petit,  conoïde,  entièrement  membraneux,  dissi- 
mulé dans  la  cupule  terminale  de  l'article  précédent. 

Labre  transverse,  environ  quatre  fois  aussi  large  que  long,  épais, 
arrondi  au  bord  antérieur,  hérissé  de  chaque  côté  de  poils  raides, 
courts. 

Mandibules  grandes,  fortes,  leur  région  basilaire  tétragone,  leur 
partie  apicale  comprimée,  formant  une  lame  verticale  à  bord  terminal 
('■moussé.  Fossette  articulaire  supérieure  assez  grande  ;  condyle  infé- 
rieur large,  non  rétréci  en  col  à  sa  base,  en  rapport  avec  une  crête 
diagonale  de  la  face  externe  de  la  mandibule;  môla  nulle.  Lame  apicale 
prolongée  intérieurement,  convexe  en  dehors,  concave  à  la  face  interne, 
celle-ci  brièvement  bicarénée  longitudinalement  vers  l'angle  supéro- 
apical. 

Mâchoires  grandes,  s'avançant  au-dessus  des  mandibules  dont  elles 
recouvrent  une  partie  de  la  surface  inféro-externe.  Comme  celles  des 
autres  larves  de  Buprestides  elles  comprennent  quatre  parties  dis- 
tinctes :  1°  une  portion  basilaire  très  développée,  membraneuse,  soudée 
à  son  Itord  interne  à  la  lèvre  inférieure,  parcourue  près  de  sa  base  par 
un  sillon  transverse ,  présentant  des  poils  courts  à  sa  partie  apicale  in- 
terne et  pourvue  d'une  petite  scutelle  chitineuse  au  niveau  de  l'extré-- 
mité  de  l'apophyse  pleurale  ;  i"  une  pièce  beaucoup  plus  petite  que  la 
précédente,  s'attachant  au  sommet  de  celle-ci  et  pouvant  se  rétracter  à 
son  intérieur.  Cette  i)ièce  est  chitineuse,  de  forme  triangulaire ,  l'angle 
proximal  allongé  en  pointe  très  aiguë  ;  son  l)ord  interne  est  membra- 
neux vers  l'extrémité  et  muni,  en  ce  point,  de  poils  sensitifs  ;  3°  et  4°  un 
palpe  maxillaire  et  un  lobe,  interne  par  rapport  au  palpe.  Le  palpe  est 
formé  de  deux  articles,  le  premier  article  cyhndrique,le  second  conique, 
moitié  moins  long  que  le  premier  ;  le  lobe  ne  comprend  qu'un  article 
fusiforme,  pileux  à  la  face  interne,  aussi  long  mais  moins  large  que  le 
premier  article  du  palpe. 

Lèvre  inférieure  grande,  se  divisant  en  deux  régions  :  1°  une  région 
basilaire  formant  une  sorte  de  bourrelet  charnu  transverse  dilaté  laté- 
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ralcnient  et  soudé  do  chaque  cùtt''  a  la  base  de  la  màchoii'e;  2"  une 
région  apicale  formant  une  pièce  large,  membraneuse,  reclilignement 
tronquée  en  avant  et  parcourue  longitudinalement  au  milieu  par  un  sillon 
profond;  latéralement,  près  de  la  base,  on  trouve  le  rudiment  du 
palpe  labial,  petite  scutelle  chitineuse  transversale,  pyrifornie,  à  bout 
pointu  interne,  nnuiie  d'une  papille  supportant  une  longue  soie.   En 


Larve  adulte  du  Julodis  albopilosa  Clievr.  (1). 

arrière  du  palpe  existe  une  autre  pièce  chitineuse.  plus  grande,  spini- 
fornie,  coudée,  pointue  aux  deux  extrémités. 

Région  liypopharyngienne  remanpiablement  développée,  faisant  saillie 
sous  forme  de  deux  crêtes  parallèles  membraneuses  dans  la  partie 
inférieure  de  l'espace  qui  séi»are  l'un  de  l'autre  les  bords  terminaux 
des  mandibules. 


(1)  Fig.  1,  larve  vue  de  profd.  —  2,  Tête,  thorax  et  premier  segment  abdo- 
minal, face  dorsale.  —  3,  Tête  et  protliorax  vus  de  face.  —  4,  Méso-  et  méta- 
Ihorax,  face  ventrale.  —  .5,  Tôle  vue  de  trois  quarts.  —  6,  Les  deux  derniers 
segments  abdominaux  vus  par  la  face  postérieure.  —  7,  Tête  vue  en  dessous. 
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Prothorax  transversal,  largement  arrondi  en  avant,  moins  de  deux 
lois  aussi  large  que  Fahdomen  au  milieu,  plus  long  que  les  deux  seg- 
ments suivants  réunis,  très  épais,  sa  section  transverse  rectangulaire. 
Plaques  prothoraciques  transversales,  lisses,  non  granuleuses  ni  spinu- 
leuses.  Plaque  dorsale  environ  deux  lois  aussi  largo  que  longue,  pré- 
sentant un  sillon  médian  longitudinal  n'atteignant  pas  le  bord  postérieur 
et  deux  sillons  larges,  peu  profonds,  mal  délimités,  convergents  en 
avant  et  dessinant  une  sorte  de  V  très  ouvert.  Plaque  ventrale  montrant 
un  sillon  longitudinal  médian  peu  enfoncé  et  deux  autres  sillons  longi- 
tudinaux situés  de  part  et  d'autre  du  premier  et  n'atteignant  ni  le  bord 
antérieur  ni  le  bord  postérieur. 

Mésothorax  court,  moins  large  que  le  prothorax,  biplissé  transver- 
salement en  dessus,  sans  plaque  ambidatoire  dorsale.  Métathorax  plus 
long  que  le  mésothorax  et  i)resque  aussi  large,  nuuii  en  dessus  d'iuie 
plaque  ambulatoire  garnie  antérieurement  de  granules  chitineux  bruns, 
espacés.  Méso-  et  métathorax  munis  ctiacun  sur  la  face  ventrale  d'une 
plaque  ambulatoire  garnie  en  avant  de  quelques  granules  bruns,  chiti- 
neux. la  plaque  mésothoracique  plus  large  et  plus  courte  que  la  plaque 
métathoracique. 

Pattes  nulles. 

Segments  abdominaux  tous  plus  larges  que  longs  et  dépourvus  de 
plaques  chitineuses,  présentant  chacun  sur  les  lianes  et  sur  la  région 
dorsale  un  petit  nombre  de  plis  transverses.  Premier  segment  abdomi- 
nal de  la  longueur  du  nK'tathorax,  second  presque  double  du  premier, 
les  suivants  augmentant  graduellement  de  longueur  jusqu'au  septième; 
neuvième  segment  moitié  moins  long  que  le  huitième;  dixième  ou  ter- 
minal plus  long  que  le  neuvième.  Segments  1-2  légèrement  déprimés 
en  dessus  et  subtétragones,  les  suivants  convexes.  Pleures  bien  définis, 
légèrement  allongés,  de  forme  peu  régulière.  Segment  anal  membra- 
neux, subhémisphérique,  avec  une  excavation  transverse  en  dessous. 
Ouverture  anale  longitudinale,  à  valvules  grandes,  semilunaires,  trois 
fciis  aussi  longues  (pie  larges. 

Stigmates  au  nombre  de  neuf  paires,  ceux  de  la  première  paire  situés 
au  liane  du  mésothorax,  près  du  bord  antérieur  de  ce  segment,  ceux 
des  buit  autres  paires  aux  flancs  des  huit  premiers  segments  abdomi- 
naux, près  de  leur  angle  inféro-antérieur,  en  avant  du  sillon  transversal 
antérieur.  Stigmates  mésothoraciques  grands,  légèrement  réniformes, 
les  stigmates  abdominaux  ovalaires,  bien  plus  petits,  d'un  diamètre 
moindre  de  moitié. 

Voici  quelle  est  la  structure  de  ces  stigmates,  au  moins  de  ceux  de 
la  première  paire.  Ils  présentent,  à  l'extérieur,  une  plaque  chitineuse 
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Stigmate  mésolhoracique 
de  J.  albopilosa  (1). 


perforoc  de  noiabroLix  porcs  ovalaires,  transversos  par  rapport  au  grand 
axe  de  la  plaque,  disposés  ou  tiles  assez  régulières  dans  chacune  dos- 
quelles  chaque  pore  est  reli(''  à 
SOS  Yoisins  par  un  caiialicule 
n'entamant  pas  toute  l'épais- 
seur de  la  plaque  stigmatiquo. 
Au-dessous  do  celle-ci  se  lrou^  e 
l'atrium  resiiiratoire,  sorte  de 
chambre  discoïde  parcourue 
par  un  système  de  trabécules 
arborisés  s'insérant  sur  les  pa- 
rois postérieure  et  latérales  do 
la  chambre  et  convergeant  on 
avant  vers  le  milieu  du  bord 

antérieur  du  péritréme.  On  remarquera  que  cotte  structure  participe  à 
la  fois  do  celles  des  stigiuates  dos  larves  de  Buprestides  et  de  Lamel- 
licornes. 
Je  n'ai  pas  vu  de  «  foveae  auditoriae  ». 

Caractères  d i ff é r e n t i e  1  s  de  la  première  larve 
et  de  la  larve  adulte. 

Si  l'on  se  reporte  à  la  description  et  aux  ligures  qu'a  donni'os  M.  J. 
Kiinckol  d'Herculais  de  la  même  larve  au  sortir  do  l'œuf,  on  constate 
quelques  différences  intéressantes  à  noter.  Avec  Tàge,  le  corps  s'ui- 
curve  légèrement,  la  pubescencc  devient  relativement  beaucoup  plus 
courte,  les  mandibules  prennent  une  forme  un  peu  plus  trapue  et  leur 
dont  mousse  supéro-apicale  s'ellace.  On  remarque  aussi  quelques  lé- 
gères (liirérences  dans  les  propi triions  relatives  dos  articles  du  palpe 
maxillaire  et  du  lobe  do  la  mâchoire.  Enfin  ou  n'observe  pas  chez  la 
première  larve  le  développement,  remarquable  chez  la  larve  adulte,  de 
la  région  hypopharyngienne. 

Remarques  sur  divers  caractères  des  larves  de  Buprestides. 

i°  Antennefi.  —  Les  auteurs  ont  compté  tantôt  deux,  tantôt  trois, 
tantôt  (piatre  articles  aux  antennes.  Ces  organes  se  composent  en  réalité 
de  trois  articles  dont  le  dernier  est  fort  petit  et  presque  toujours  dissi- 

(1)  A  gauche,  plaque  stiginalique  vue  par  la  face  interne  et  montrant  le 
système  des  trabécules  de  soutien.  A  droite,  portion  grossie  de  la  surface  de 
la  plaque  sligmatique  montrant  les  files  de  pores  (a)  reliés  enlie  eux  par  des 
canalicules  {b). 
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mul('  d;ins  la  cupule  terminale  du  second.  Perris  et,  à  son  exemple. 
M.  le  capitaine  Xambeu  ont  considéré  à  tort  comme  premier  article  la 
membrane  articulaire  proximale  du  véritaJjle  article  basilaire. 

2"  Mâchoires.  —  Nous  avons  décrit  la  mâchoire  sans  préjuger  de  la 
valeur  morphologique  de  ses  difïérentes  parties.  Sa  conformation  est 
fort  ditTérenle  chez  la  larve  et  chez  l'adulte,  et  il  serait  dangereux  de 
vouloir  paralléliser  rigoureusement  a  priori  les  pièces  constitutives  de 
l'une  et  de  l'autre. 

Remarquons  seulement  que  la  nomenclature  adoptée  par  Schiodte 
{yiiiurh.  Tidsskrifi .  1869,  p.  361  et  suiv.)  quant  aux  appendices 
buccaux  des  larves  de  Buprestides  n'est  pas  admissible.  Schiodte  dé- 
crit sous  le  nom  de  stipes  palpigerus  l'article  qui  supporte  à  la  fois 
le  palpe  et  le  lobe.  A  notre  avis  ce  nom  de  stipes  palpigerus  doit 
être  exclusivement  réservé  à  la  pièce  qui  supporte  en  propre  le  palpe 
et  qui,  dans  le  cas  actuel,  fait  défaut.  Dans  ses  travaux  uUérieurs,  à 
propos  des  larves  de  Scarabéides  et  de  Cérambycidcs.  Schiodte  dt'crit 
comme  stipes  palpigerus  une  pièce  tout  à  fait  comparable  à  la  pièce 
palpigère  des  adultes.  Quant  à  la  large  région  basilaire  membraneuse 
de  la  mâchoire,  le  même  auteur  la  considère  comme  un  stipes  maxilla- 
ris.  Ce  nom  convient,  selon  nous,  à  la  pièce  qui  lui  fait  suite  et  la  ré- 
gion basilaire  elle-même  doit  être  considérée  comme  un  cardo. 

3°  Prothorax.  —  La  plupart  des  auteurs  donnent  ce  nom  au  large 
segment  plus  ou  moins  déprimé  qui  fait  suite  a  la  tête  ;  mais  Schiodte 
parait  s'être  fait  une  conception  particulière  de  cette  région  du  corps. 
Pour  lui,  le  [irothorax  proprement  dit  est  très  court  «  ferme  evanidus  » 
et  est  précédé  d'un  cou  très  développé  et  caractérisé  par  la  présence 
des  deux  larges  plaques  chitineuses  dorsale  et  ventrale.  Je  ne  connais 
pas  les  raisons  tirées  de  l'observation  directe  qui  permettent  de  soute- 
nir cette  opinion.  .le  ferai  remarquer  que,  chez  les  larves  munies  des 
organes  que  Schiodte  a  appelés  foreae  anditoriae,  ceux  de  la  première 
paire  s'ouvrent  sur  la  plaque  chitineuse  prothoracique  ventrale  dans 
une  situation  tout  à  fait  analogue  à  ceHe  des  foreae  auditoriae  des  deux 
autres  segments  thoraciques. 

4'^  Stigmates.  —  Le  même  auteur  attribue  les  stigmates  de  la  pre- 
mière paire  au  prothorax  et  il  les  place  sur  la  ]uembrane  unissant  ce 
segment  au  mésothorax.  Antérieurement,  Westwood  et  L.  Dufour 
(A»if.  Fr.,  1843,  p.  203  et  suiv.)  avaient  adopté  la  même  façon  de  voir. 
L.  Dufour  prétendait  même  qu'ini  stigmate  mésothoraciqiie  constitue- 
rait une  anomalie  {loc.  cit.,  p.  20o).  Pour  Goureau  {Ann.  Fr.,  1843, 
p.  26  et  28),  IVrris  {Acad.  Se.  Lyon,  2'=  sér.,  18ol,  t.  I,  p.  166-167; 
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Ldrres  des  Col.,  p.  12o  el  suiv.),  Cliapuis  et  Candèze  {Cdt.  des  lurcrs 
drsCoL.  lH-")3,  p.  471-472),  les  stigmates  de  la  première  paire,  an  moins 
dans  certains  cas,  sont  nettement  nK'Sothoraciques.  Cette  opinion  est 
aussi  la  nôtre.  Pour  nous  la  première  paire  de  stigmates  des  lar^es  de 
Biipi'eslidesesl.  dans  certains  cas,  indubitaitlemenl  ni<''sollioraci(pie.  Et, 
malgrt'  l'opinion  de  LèonDufour cette  position  n'estnuUement  anormale, 
les  stigmates  thoraciques  s'ouvrant,  chez  les  Insectes,  soit  sur  le  protho- 
rax, soit  sur  le  mésothorax,  soit  sur  le  métathorax,  soit  sur  deux  de 
ces  segments  à  la  fois  ou  sur  la  membrane  articulaire  qui  les  réunit. 

11  faut  complètement  abandonner  cette  notion  fausse,  r('|)an(lue  à  une 
époque,  de  l'invariabilité  de  position  des  stigmates  thoraci(iues  des 
insectes. 


Sur  les  mœurs  des  Sphecodes  Latr.  et  des  Halictas  Latr.  [Hv.mkn.] 
Par  Cn.  Fkp.ton. 

Dès  1879.  M.  le  Professeur  J.  Pérez  (1),  montrait  les  afliiutés  des 
Hyménoptères  Iliilictus  et  Sphecodes,  et,  quoi(pie  n)anquant  de  faits 
précis,  pressentait  le  parasitisme  du  second  genre  aux  dépens  du 
premier.  Plus  tard,  M.  P.  Maixhal  (2),  puis  moi-même  (3),  constations 
par  des  observations  séparées,  l'exactitude  de  ces  vues.  M.  P.  Marchai 
a  de  plus  vérifié  ces  faits  dans  une  seconde  observation  faile  pendant 
r(''lè  IHiCJ  (4). 

Néanmoins  Friese  en  IHlKi,  dans  le  [iremier  voliuiie  de  ses  liienen 
Enivpa's  (o'i,  continue,  à  l'exemple  de  Hermann  Miiller  {^^\  à  considérer 
les  Sphecodes  connue  lùdiliants.  et  les  pince  à  la  base  de  la  S(''rie  des 
Mellifères. 

Enl89(i.de  Dalla-ïorj'e,dans  ■^oniUifaloiim  hijinenopterorum,  Apidoe. 
leur  assigne  la  même  place.  C'est  ce  qui  me  détermine  à  faire  connaître 
deux  observations  déjà  anciennes  et  que  j'avais  jugées  jusqu'ici  trop 
peu  imporlantes  pour  être  publiées. 

(1)  Conliibiilion  à  la  l'aune  des  Apiaires  de  iM-ance,  Actes  de  lu  Société 
linnéenne  de  liordeaiix,  18;y, 

(2)  Revue  scientifique,  1'''  semestre  1890,  paj^e  199. 

(3)  Revue  scientifique,  l'' semestre  1890,  page  49G. 

(ij  Bulletin  delà.  Soc.  entom.  de  Fr.,  séance  du  9  mai  189'(. 
(5)  Page  7. 

(G)  Die  Di'frueittun(j  der  Btumcn  dureli  //iicr/c/t,  Leipzig,  I87:î,  Die  Famiiie 
der  Hienen,  p.  45. 
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Le  7  mai  1893.  i\  Gardano  en  Provence,  inie  colonie  iVHalictas  mala- 
cliurus  K.  s'était  établie  clans  un  sentier  abrité  du  vent.  La  colonie 
comprenait  de  nomijreux  terriers,  tous  babités  par  plusieurs  femelles. 
Deux  Sphecodes  subquadratus  K.,  de  la  taille  des  Abeilles,  rôdaient 
dans  le  village  ;  l'un  d'eux,  après  avoir  pénétré  dans  un  nid,  tua  trois 
des  Halictes  qui  l'babitaient  et  rejeta  un  des  cadavres  hors  du  terrier. 
C'est  donc  la  quatrième  fois  que  M.  Marchai  ou  moi  constatons  st'paré-- 
ment  le  parasitisme  des  Sphecodes;  on  doit  l'admettre. 

Je  cherchai  surtout  à  observer  le  moyen  qu'emploie  le  parasite,  pour 
pénétrer  dans  le  logis.  A  cette  époque  de  l'année,  chaque  nid  est  oc- 
cupé par  plusieurs  femelles,  et  l'entrée  en  est  toujours  gardée  par  une 
des  Abeilles,  qui  bouche  l'orifice  avec  sa  tète.  Le  Sphecodes,  volant  à 
quelque  distance  au-dessus  du  sol.  s'abattait  brus(juement  sur  l'entrée 
d'un  terrier,  et  cherchait  à  s'y  introduire,  telle  une  Halicte  rentrant  des 
champs,  les  brosses  chargées  de  pollen;  je  remarquais  une  grande 
analogie  entre  les  allures  du  parasite  et  celles  de  l'Abeille  se  posant 
pour  rentrer  chez  elle.  Le  malfaiteur  semblait  cliercher  à  tromper  la 
sentinelle,  en  simulant  une  butineuse  revenant  au  logis.  Le  coup 
manqué,  il  s'envolait  pour  recommencer  la  même  feinte  au  terrier 
suivant,  et  faisait  ainsi  le  tour  de  la  colonie.  Fréquemment  il  n'aban- 
donnait un  terrier  qu'après  plusieurs  essais  successifs.  C'est  ainsi  que 
fut  forcée  l'entrée  du  nid  dont  l'un  des  parasites  prit  possession  devant 
moi.  Le  maraudeur  s'était  vainement  abattu  sur  le  trou;  il  s'éleva  aus- 
sitôt d'une  vingtaine  de  centimètres,  retomba  sur  le  même  nid,  et 
relit  plusieurs  fois  cette  manceuvre  le  plus  rapidement  possil)le.  Ce  ne 
fut  qu'à  la  cinquième  ou  à  la  sixième  attaque  qu'il  put  pénétrer  dans 
le  terrier,  pour  en  rejeter  quelques  minutes  plus  tard  le  cadavre  frais 
de  la  gardienne. 

En  même  temps  un  second  Sphecodes  subquadratus  que  j'observais 
em|ilo\ait  la  même  tactique,  et  avait  commencé  à  attaquer  de  la  sorte 
un  nid  voisin,  lorsque  je  le  capturai. 

Avec  le  parasitisme  des  Sphecodes,  j'ai  noté  le  courage  des  Halictes 
pour  la  défense  du  terrier  commun  (1).  Un  gros  Sphecodes  hispanicus 
Wesm.  cherchait  à  agrandir  la  porte,  trop  étroite  pour  lui.  d'un  nid 
de  Halictus  tualachurus  K.,  lorsqu'était  survenu  un  des  habitants,  ap- 
portant sa  récolte  de  miel;  l'Abeille  avait  attaqu('  résolument  le  para- 
site, qui  l'avait  tuée  dans  un  combat  corps  à  corps. 

La  société  des  Halictes  est  la  plus  primitive  que  nous  connaissions 
chez  les  Hyménoptères,  il  est  remar(juable  que  ses  membres  possèdent 

(1)  Revue  scientifique,  loco  citalo. 
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déjà  l'instinct  do  so  dévouer  pour  la  cause  commune.  Ainsi  dès  qu'ap- 
paraît l'association  chez  les  insectes,  se  montre  aussi  le  courage  qui 
porte  l'individu  à  se  sacrilier  pour  la  société. 

Cette  importante  conclusion  est  confirmée  par  l'observation  suivante  : 
Le  2o  mai  1890,  à  Mustapha  près  d'Alger,  j'examinais  une  colonie 
de  Ilalinus  malachurus  K.  La  pluie,  tombée  dans  la  journée  même,  avait 
tassé  la  terre  des  petites  taupinières  élevées  au-dessus  des  terriers  ;  la 
sentinelle  de  l'un  des  nids  était  emprisonnée  à  son  poste  entre  deux 
couches  de  terre  durcie,  l'abdomen  replié  sous  le  thorax;  elle  n'était 
l)as  encore  morte.  Une  Mutilla  capitata  Luc,  de  la  même  corpulence 
que  les  Halictes,  cherchait  à  s'introduire  dans  le  terrier,  et  creusait  un 
trou  à  la  base  du  petit  tertre  qui  le  dominait.  Deux  Halictes  femelles 
luttaient  avec  elle  et  essayaient  en  même  temps  de  dégager  l'entrée 
de  leur  nid:  elles  s'acharnaient  sur  le  parasite,  le  mordillaient  et  pro- 
menaient sur  lui  le  bout  de  leur  abdomen,  vains  elForts  impuissants 
contre  l'épaisse  carapace  de  la  Mutille. 

Celle-ci,  loin  de  se  défendre,  fuyait  à  l'assaut  des  Abeilles,  et  se 
réfugiait  sous  des  feuilles,  poursuivie  par  les  Halictes.  Mais  le  para- 
site revenait  avec  ténacité  et  reprenait  son  travail  à  l'endroit  où  il 
l'avait  conuuencé.  Au  bout  d'une  vingtaine  de  minutes  il  avait  amorci- 
un  trou,  dans  lequel  en  creusant  il  engageait  sa  tête  ;  il  resta  dès  lors 
à  peu  près  insensible  aux  morsures  des  Abeilles  qui  faisaient  rage 
contre  lui.  La  Mutille  serait  peut-être  arrivée  à  ses  Uns  si,  après  une 
heure  et  demie  de  cette  lutte  inégale,  je  n'avais  été  obligé  de  faire 
cesser  le  combat  en  capturant  les  combattants. 

La  Mutilla  nipitdta  n'attaque  pas  les  Halictes  à  la  manière  des  Sphe- 
codes,  elle  recherche  un  nid  déjà  fermé,  dont  les  mi'res  ont  disparu,  et 
creuse,  à  la  rencontre  du  terrier,  un  canal  qui  la  conduit  aux  cellules. 
.Je  l'ai  vue  plusieurs  fois,  loin  de  vouloir  forcer  la  porte  du  nid  gardée 
par  une  sentinelle,  s'enfuir  dès  qu'elle  avait  reconnu  la  présence  do  la 
gardienne. 

La  Miililla  hipioictatahalr.  doit  avoir  des  mœurs  analogues.  A  Alger, 
au  début  de  la  saison,  le  21  mars  1890,  alors  que  les  Halictes  vivaient 
■isolément  dans  leurs  terriers,  elle  évitait  les  trous  quand  l'Abeille  en 
occupait  l'entrée,  et  pénétrait  dans  ceux  dont  la  mère  était  absente. 
Eu  juin  de  l;i  même  année  elle  attaquait  des  nids  fermés,  suivant  la 
méthode  (le  la  Mnlilhi  capitatn. 

N.  B.  —  Pendant  l'imiuession  de  celte  note,  j'ai  eu  connaissance  du  mé- 
moire de  Verhoefï,   Zur  Lebeiisfjeschiclite  der  Gaiiwuj   II allclus ,  ins- 
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Descriptions  de  Buprestides  nouveaux  de  Madagascar  [Col.] 
P;ir  Ch.  Kerremans. 

Polybothris  auritarsis  nov.  S[i.  —  drand,  convexe  en  dessus,  les 
cotés  médians  parallèles,  les  extrêmes  obliques,  d'un  brun  violacé  h  reflets 
irisés  en  dessus  avec,  de  part  et  d'autre  le  long  de  la  marge  éhjtrale, 
quatre  taches  tomenteuses  rousses,  la  première  le  long  du  repli  épipleu- 
ral,  allongée;  les  suivantes  subarrondies  et  légèrement  oblongues.  Des- 
sous d'un  vert  doré  glauque,  sauf  le  prosternum  et  les  quatre  derniers 
segments  abdominaux,  qui  sont  d'un  bleu  clair  et  brillant  ;  tarses  dorés. 
—  Long.  31  ;  larg.  13  mill. 

Madagascar  (par  Staudinger). 

Du  groupe  de  P.  zivetta  Klug;  différent  de  celui-ci  par  la  forme  un 
peu  plus  allongée  et  moins  convexe,  par  les  stries  él\  traies  moins  ac- 
centuées, par  le  système  de  coloration  et  par  la  nuance  dorée  des 
tarses. 

Tète  rugueuse,  avec  des  vermiculations  longitudinales  lisses  et  irré- 
gulières, épislome  échancré  en  arc.  Pronotum  en  trapèze,  peu  convexe, 
incliné  en  avant,  couvert  de  points  grossiers,  inégalement  disposés, 
plus  denses  dans  les  dépressions  que  sur  les  parties  saillantes,  présen- 
tant de  vagues  sillons  longitudinaux  alternant  avec  des  espaces  sail- 
lants ;  carène  médiane  limitée  de  part  et  d'autre  par  un  sillon  limitant 
lui-même  deux  carènes  discales  plus  larges  que  la  médiane;  les  côtés 
longitudinalement  déprimés  et  rugueux.  Écusson  petit,  elliptique  et 
transversal.  Élytres  convexes,  de  la  largeur  du  pronotum  à  la  Irase. 
couverts  de  stries  ponctuées,  les  interstries  suhcordiformes;  ils  sont 
obliquement  tronqués  à  l'épaule,  presque  droits  sur  les  côtés  jusqu'au 
delà  du  milieu,  ensuite  atténués  jusqu'au  sommet,  celui-ci  tronqué. 
Insinué  et  obtiisément  bidenté  de  part  et  d'autre,  la  dent  extérieure 
un  lieu  plus  saillante  que  l'intérieure.  Dessous  grossièrement  et  inéga- 
lement ponctué  sur  les  parties  vertes,  lisse  et  à  peine  ponctué  sur  les 
bleues;  marge  antérieure  du  prosternum  tronquée;  prosteruum  plan, 
sillonné  de  part  et  d'autre  vers  le  sommet,  légèrement  évasé  avant 
son  insertion  entre  les  brandies  du  mésosternum,  atténué  ensuite  et 

bcsondere  einer  Vberganrjsform  zu  socialen  Biencn  (Zoologischer  Anzeiger, 
1897.)  L'auteur  apporte  dans  ce  travail  de  nouvelles  observations,  conlirmant 
les  conclusions  que  j'avais  données  iloeo  citalo)  sur  la  sociabilité  des  Ilalic- 
tes,  que  je  notais  déjà  comme  moins  développée  que  celle  des  Bourdons,  bien 
que  poussée  à  un  assez  haut  degré  pour  avoir  engendré  le  courage  individuel. 
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cintré,  arrondi  au  sommet;  premier  segment  abdominal  jilan  au  milieu, 
l'espace  plan  tacheté  de  bleu,  avec  des  points  allongés  et  irréguliers  et 
limité  de  part  et  d'autre  par  une  carène  kmgitudinale  ;  dernier  segment 
abdominal  irrégulièrement  ponctué  le  long  du  bord  extrême;  pattes  iné- 
galement [lonctuées. 

Polybothris  acuminata  no\ .  sp.  —  Grand,  nUomjé,  convr.rr,  ar- 
rondi le  long  des  côtes  médians,  atténué  en  avant  et  très  acuminé  en 
arrière,  d'un  brun  violacé  à  reflets  pourprés  en  dessus  avec,  dans  les  dé- 
pressions du  pronotuui  et  sur  des  vagues  bandes  transversales,  une  pulvé- 
rulence  roussdtre.  Dessous  vert  doré  brillant  avec  quebjues  plaijnes  lisses, 
éparses  et  d'un  beau  bleu  d'acier;  tarses  verts.  —  Long.  Xi;  larg.  13,.") 
mill. 

Madagascar  (par  Staudinger). 

Du  groupe  de  P.  zivetta  Klug,  mais  distinct  de  toutes  les  autres 
espèces,  outre  la  coloration,  par  la  forme  convexe  du  dessus,  par  l'al- 
lure arrondie  des  cotés  des  élytres  qui  sont  ti'ès  acuminés  au  sommet. 

Tète  rugueuse  avec  des  vermiculations  longitudinales  lisses  et  irré- 
gulières ;  épistome  échancré  en  arc.  Pronotum  en  trapèze,  légèrement 
convexe,  incliné  en  avant,  couvert  de  points  inégaux,  grossiers,  plus 
denses  au  fond  des  dépressions  que  sur  les  parties  saillantes,  présen- 
tant six  dépressions  longitudinales,  vagues  sur  les  côtés,  nettes  et  bien 
délinies  au  milieu  où  elles  limitent  une  carène  médiane;  la  marge  an- 
térieure à  peine  arquée;  les  ccMés  obliques  avec  l'angle  inférieur  un 
peu  abaissé  et  aigu;  la  base  faiblement  bisinuée.  Écusson  petit,  ellip- 
tique, transversal  et  déprimé.  Élytres  convexes,  do  la  largeur  du  prono- 
tum à  la  base,  couverts  de  stries  ponctuées  plus  nettes  et  plus  accen- 
tuées sur  les  côtés  qu'au  milieu,  les  interstries  plus  nets  et  plus 
saillants  vers  la  suture  que  sur  les  côtés;  ils  sont  obliquement  tron- 
qués et  subarrondis  à  l'épaule,  presque  droits  à  partir  de  l'épaule  jus- 
qu'au delà  du  milieu,  ensuite  brusquement  atténués  jusqu'au  sommet; 
celui-ci  acuminé,  tronqué,  la  troncature  sinueuse  et  limitée  extérieu- 
rement, de  part  et  d'autre,  par  une  dent  peu  saillante.  Dessous  granu- 
leux, grossièrement  et  inégalement  ponctué,  les  taches  bleues  de  l'ab- 
domen lisses;  marge  antérieure  du  prosternum  tronquée;  épisternum 
prothoracique  vermiculé  et  ponctué  ;  prosternum  grossièrement  ponc- 
tué en  avant,  lisse  et  sillonné  de  part  et  d'autre  en  arrière,  atli'nu('  et 
arrondi  au  sonunet;  premier  segment  abdominal  plan  au  milieu,  l'es- 
pace [dan  irrégidiéi'emenl  ponctué,  \aguement  caréné  au  milieu  el 
limité  de  pari  et  d'autre  par  une  carène  longitudinale;  base  du  dernier 
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segment  abdominal  lisse  ;  la  moiti(!'  postérieure  rugueuse  et  ponctuée  ; 
pattes  grossièrement  ponctuées. 

Polybothris  chalybeopicta  nov.  sp.  —  Této  et  proiiotum  à 
ponctuation  dorée,  les  empâtements  nuancés  de  violet  mélangé  de  bleu 
d'acier;  élytres  noirs  avec  les  dépressions  verddtres  et  claires,  le  som- 
met brun  et  quelqaes  points  bleus  le  long  de  la  marge  latérale, vers 
l'extrémité.  Dessous  vert  doré  très  brillant,  bord  inférieur  des  élijlres 
bleu  verdâtre  brillant;  crtrémité  du  dernier  segment  abdominal  entiè- 
rement li.^se  et  pourprée.  —  Long.  26;  larg.  lo  niill. 

Madagascar. 

Cette  espèce  fait  partie  du  groupe  des  P.  lamina  KL,  albopbigiata 
Cast.  et  Gory,  striolata  Kerr.,  bilobata  Kerr.,  mulliguttata  Waterli., 
etc.;  ell(^  se  rapproche  de  la  seconde  de  ces  espèces,  mais  elle  a  les 
côtés  du  pronotum  et  les  angles  inférieurs  droits,  comme  le  P.  indis- 
tincta  Gory,  les  fossettes  des  élytres  moins  nombreuses  et  l'extrémité 
du  dernier  segment  abdominal  lisse. 

Tète  rugueuse,  avec  des  reliefs  irréguliers  et  une  carène  frontale 
lisse.  Pronotum  plus  large  que  haut,  irrégulièrement  ponctué,  vague- 
ment sillonné  longitudinalement  au  milieu  et  obliquement  de  part  et 
d'autre  sur  les  côtés  antérieurs;  la  marge  antérieure  faiblement  échan- 
crée  en  arc;  les  côtés  très  obliques  en  avant,  arrondis  avant  le  miheu, 
droits  ensuite  avec  l'angle  postérieur  droit;  la  base  bisinuée  avec  le 
lobe  médian  subanguleux.  Écusson  punctiforme,  saillant,  ne  touchant 
pas  le  pronotum.  El > très  larges,  convexes,  aplanis  sur  les  bords, 
arrondis  à  l'épaule,  peu  obliquement  atténués  de  l'épaule  au  tiers  su- 
périeur, brusquement  atténués  ensuite  jusqu'au  sommet,  celui-ci 
échancré  de  part  et  d'autre,  l'échancrure  limitée  intérieurement  et 
extérieurement  par  une  dent  obtuse;  ils  présentent,  le  long  de  la 
marge  extérieure,  deux  dépressions  plus  grandes,  plus  nettes  et  mieux 
accentuées  que  quelques  fossettes  discales  irrégulièremeut  disposées 
et  interrompant  des  séries  longitudinales  et  régulières  de  points.  Des- 
sous irr('gulièrement  ponctué  ;  marge  antérieure  du  prosternum  pro- 
fondément échancréo,  l'échancrure  subanguleuse  et  limitée  de  part  et 
d'autre  par  une  forte  saillie  obtuse;  prosternum  largo,  plan,  irrégu- 
lièrement ponctué  et  sillonné  sur  les  côtés;  dernier  segment  abdomi- 
nal iïsse;  pattes  irrégulièrement  et  grossièrement  ponctuées. 

Polybothris  nigra  nov.  sp.  —  Subovalaire,  convexe,  entièrement 
noir  en  dessus  avec,  sur  chaque  élgtre ,  trois  dépressions  tomenteuses 
blanches;  la  première  petite,  vers  le  tiers  antérieur;  la  deuxiètne  mé- 
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(liane  et  fonnant  une  ligne  Ininsrersitle  inlerronipue  ii  ht  siiliire;  Iti 
Irnisii'iue  irrégalii're,  vers  le  sommet;  l'extrémité  des  éli/tres  rousse  et 
eiliée  de  fauve.  Dessous  d'un  pourpré  violacé  avec  quelques  taches  et 
les  pattes  lironzées.  — Long.  i'.\;  larg.  lo  iiiill. 

Madagascar  (par  Slaudinger). 

Voisin  de  P.  solea  Kliig,  mais  moins  allongé,  plus  arrondi  sur 
les  côtés,  les  taches  blanches  des  éh  très  moins  nombreuses,  le  pro- 
nolum  relativement  plus  court  et  plus  étroit  en  avant,  la  coloration 
du  dessous  dilïérente,  le  bord  inférieur  des  éh  très  plus  large,  creusé 
dans  toute  sa  longueur;  lo  dernier  segment  abdominal  non  entière- 
ment lisse,  mais  grossièrement  ponctué  le  long  de  la  marge  anté- 
rieure. 

Tète  opaque,  unie  au  milieu,  irrégulièrement  ponctuée  et  un  peu 
granuleuse  sur  l'épistome,  le  long  des  jeux  et  sur  le  vertex;  front 
caréné  en  avant  et  sillonné  en  arrière.  Pronotum  plus  large  que  haut, 
en  trapèze,  couv  ert  de  points  irrégulièrement  espacés,  plus  denses  et 
moins  épais  sur  les  côtés  que  sur  le  disque;  celui-ci  sillonné  longitu- 
dinalement  au  milieu,  le  sillon  granuleux;  la  marge  antérieure  échan- 
crée  en  arc;  les  côtés  obliques  et  ar(|ués;  la  base  faiblement  bisinuée. 
Écusson  très  petit,  punctiforme,  saillant,  touchant  à  peine  le  prono- 
tum. Élytres  larges,  convexes  sur  le  disque,  aplanis  sur  les  côtés, 
couverts  de  stries  ponctuées,  les  points  grossiers;  les  côtés  très  ar- 
(|ués,  le  sommet  légèrement  comprimé  et  tronqué,  inerme  et  cilié. 
Dessous  très  grossièrement  et  inégalement  ponctué  ;  marge  antérieure 
du  prosternum  échancréc  en  avant,  l'ëchancrure  arquée  et  limitée  de 
part  et  d'autre  par  une  saillie  obtuse  ;  prosternum  presque  lisse,  avec 
quelques  gros  points  épars,  sillonné  sur  les  côtés  ;  moitié  du  premier 
segment  abdominal  sillonnée  de  part  et  d'autre  au  milieu,  entre  les 
hanches  postérieures  et  un  peu  au  delà  de  celles-ci;  dernier  segment 
abdominal  lisse  et  brillant,  cilié  de  poils  fauves  et  p(»nrtué  à  la  base; 
pattes  ponctuées. 

Polybothris  chrysozona  no\ .  sp.  —  A'o/r  en  dessus  avec  les 
bords  du  pnniotum  et  son  silknt  médian  ainsi  que  trois  bandes  trans- 
versales sur  leséhjlres,  le  tout  (l'un  cuivreux  terne;  la  bande  supérieure 
vague  et  interrompue  ;  la  seconde,  arquée,  interrompue  tt  la  suture  et 
n'atteignant  pas  le  bord  ;  la  troisième,  préapicale,  semblable  it  la  seconde 
mais  plus  petite  que  celle-ci.  Des.wus  bronzé  et  brillanl  ;  côtés  du  pros- 
ternum ternes  et  bleuâtres;  région  inférieure  du  bord  éli/lral  violacée;  der- 
nier segment  abdominal  lisse  et  noir;  son  extrémité  avec  un  espace  semicir- 
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cataire  un  peu  moins  lisse  et  finement  ponctué;  pattes  noires.  —  Long. 
18;  larg.  9,5  raill. 

Madagascar. 

Dillerente  des  P.  coccinella  Cast.  et  Gory  et  cassidioidcs  Giiêriu 
par  sa  forme  oblongue  ou  plutôt  elliptique  et  non  ovoïde  et  par  le 
dernier  segment  abdominal  entièrement  lisse,  mais  avec  un  espace 
terminal  semi-circulaire  mal  et  vaguement  iionctué. 

Tète  unie,  mate,  sauf  le  long  des  yeux  ;  front  déprimé  avec  une  ca- 
rène longitudinale.  Pronotum  plus  large  que  haut  et  plus  étroit  en 
avant  qu'en  arrière,  sillonné  longitudinalement  au  milieu  :  le  disque 
imi,  mat,  à  peine  ponctué;  la  marge  antérieure  échancrée  en  arc;  les 
C(Més  obliquement  arqués  avec  l'angle  postérieur  droit  ;  la  base  bisi- 
nuée  avec  le  lobe  médian  subanguleux.  Écusson  lisse,  punctiforme. 
Élytres  très  convexes  sur  le  disque,  aplanis  sur  les  côtés,  arrondis  à 
l'épaule,  presque  droits  sur  les  côtés  jusqu'au  tiers  supérieur,  ensuite 
brusquement  atténués  jusqu'au  sommet  :  celui-ci  tronqm''  :  ils  présentent 
des  séries  longitudinales  de  points  interrompues  sur  les  bandes  trans- 
versales qui  sont  finement  granuleuses  dans  leur  fond.  Dessous  irré- 
gulièrement ponctué,  avec  de  nombreux  emprdements  lisses  et  bril- 
lants ;  marge  antérieure  du  prosternum  faiblement  écbancrée  en  arc 
et  bidentée;  prosternum  ponctué  et  sillonné  de  part  et  d'autre;  pattes 
faiblement  ponctuées. 

Sphenoptera  insularis  nov.  sp.  —  Assez  large,  peu  convexe. 
d'un  noir  brillant  en  dessus,  les  entés  du  pronotum  dentés  avant  le 
milieu;  dessous  bronzé  obscur.  —  Long.  7-8;  larg.  2-2,3  mill. 

Madagascar. 

Faciès  du  Sph.  curtula  Kerr.,  de  l'Inde,  mais  moins  large,  la  tète 
plus  étroite,  les  côtés  du  pronotum  faisant  de  part  et  d'autre,  un  peu 
avant  le  milieu,  une  saillie  dentiforme  très  caractéristique,  les  élytres 
moins  larges  et  moins  fortement  dentés  au  sommet. 

.  Tète  irrégulièrement  ponctuée,  avec  une  vague  dépression  transver- 
sale et  sinueuse  au  milieu  du  front.  Pronotum  plus  large  que  haut, 
couvert  de  petites  rides  sinueuses  et  transversales,  très  irréguhères; 
la  marge  antérieure  bisiuuée  avec  le  lobe  médian  large,  peu  avancé' 
et  faiblement  ar(jué;  les  côtés  obliques  en  avant,  sinueux,  ensuite  fai- 
sant, vers  le  tiers  antérieur,  une  saillie  dentiforme  et  obtuse  ;  la  ca- 
rène marginale  sinueuse,  se  terminant  brusquement  à  la  saillie  lat('- 
rale  ;  la  base  bisinuée  avec  le  lobe  médian  tronqué.  Ecusson  large, 
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tronqué  en  avant,  droit  sur  les  côtés,  bisinué  et  acuminé  au  sommet. 
Élytros  un  peu  plus  larges  que  le  pronotum  et  déprimés  de  part  el 
(l'autre  à  la  base,  couverts  de  séries  longitudinales  de  points  et, 
\t'rs  le  sommet,  le  long  de  la  suture,  de  stries  ponctuées;  les  côtés 
pr('S(pie  droits  jusqu'au  tiers  supérieur,  atténués  ensuite  jusqu'au 
sommet:  celui-ci  tridenté  de  part  et  d'autre,  la  dent  externe  assez 
saillante  et  aigué  ;  la  médiane  un  peu  plus  forte  et  plus  avancée;  la  su- 
ture très  petite  et  très  aiguë.  Dessous  irrégulièrement  ponctué;  pros- 
ternum plan,  sans  sillon  ni  stries,  à  iionctuation  in('gale;  dernier  seg- 
ment alidominal  slllonnt'  le  long  du  Ix^rd. 

Coroebus  insignis  nov.  sp.  —  Gnuid,  subparaUèle,  (illoiigc,  peu 
convexe,  atténué  en  avant  et  en  arrière,  d'un  noir  violacé  et  velouté 
en  dessus  ;  dessous  noir  légèrement  bronzé,  orné  en  dessus  et  en  dessous 
de  grandes  taches  tomenteuses  d'un  superbe  jaune  d'or  et  situées  :  la 
jireniii're  dans  la  dépression  frontale;  les  deux  suivantes  de  chaque 
enté  du  pronotum;  la  troisième ,  gemellée,  commune  aux  deux  élgires, 
vers  le  tiers  supérieur  médian;  les  deux  suivantes  vers  le  quart  supé- 
rieur, légèrement  arquées  et  transversales  ;  deux  autres,  de  chaque  coté, 
couvrant  les  épipleures  métathoraciques,  les  côtés  des  hanches  posté- 
rieures et  une  partie  du  métasternum;  deux  sur  la  tranche  latérale,  au 
niveau  de  la  suture  du  premier  et  du  deuxième  segment  abdominal 
et  il  moitié  visibles  en  dessus;  les  deux  dernières,  enfin,  sur  les  côtés  du 
troisiènw  segment  abdominal  et  formant  le  prolongement,  en  dessous, 
des  taches  préapicales  des  éhjtres.  —  Long.  18;  larg.  0,0  mill. 

Madagascar  (coll.  Meyer  Darcis). 

Cette  superbe  espèce,  que  je  range  momentané-ment  dans  le  genre 
Coroebus,  ne  ressemble  à  aucune  autre  de  ce  groupe. 

Agrilus  collaris  nov.  sp.  —  Assez  grand,  allongé,  plan  en  dessus, 
convexe  en  dessous;  tète,  pronotum  et  écusson  cuivreux  et  très  brillants, 
élgtres  d'un  bleu  foncé  et  légèrement  verdâires;  dessous  et  région  supé- 
l'ieure,  visible  en  dessus,  de  la  portion  latérale  des  segments  abdomi- 
naux d'un  vert  glauque  et  très  brillant,  couverts  d'une  villosilé  d'un 
gris  blanchâtre.  —  Long.  13;  larg.  3  mill. 

Madagascar  (coll.  Meyer  Darcis). 

Espèce  voisine  de  ÏAgrit.  rh inensis  Thoms.  [splendidicoUis  Fairni.), 
de  la  Chine  et  du  Toiikiii,  mais  avec  les  élytres  \\\\  peu  plus  étroits 
et  laissant  voir  en  dessus  une  notable  ixirtion  lalé'ralc  de  la  région 
supérieure  des  segments  abdominaux. 
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Tèto  rugueuse,  creusée  dans  toute  sa  longueur  et  couverte  de  pe- 
tites rides  sinueuses  et  transversales.  Pronotum  plus  large  que  haut, 
un  peu  plus  étroit  en  avant  qu'en  arrière,  couvert  de  rides  transver- 
sales: la  marge  antérieure  bisinuée  avec  le  lobe  médian  avancé  et 
subanguleux  ;  les  côtés  à  peine  obliques  et  subsinueux  ;  la  base  bisi- 
nuée avec  le  lobe  médian  bilobé:  carène  postérieure  à  peine  sensible 
et  réduite  à  un  tubercule  irrégulier  ;  carène  antérieure  très  rapprochée 
de  l'inférieure,  subparallèle  à  celle-ci  et  la  rejoignant  vers  la  l»ase. 
Écusson  assez  grand;  sa  partie  antérieiu'e  transversale,  quadrangulaire 
et  carénée,  la  supérieure  acuminée.  Élytres  couverts  de  rugosités  si- 
mulant' de  très  petites  écailles,  dentelés  et  acuminés  au  sommet. 
Dessous  linement  granuleux. 

Agrilus  Fauveli  nov.  sp.  —  Écourté  atténué  il  ^extrémité,  peu 
convexe  en  dessus,  d'un  bronzé  pourpré  sombre,  presque  noir.  —  Long. 
5;  larg.  1,2  mill. 

La  Réunion  (par  Fauvel). 

Tète  forte,  finement  ponctuée,  plane  en  avant,  bombée  et  à  peine 
sillonnée  en  arrière,  Pronotum  rectangulaire,  plus  large  que  haut, 
couvert  de  petites  rides  sinueuses  et  transversales  ;  la  marge  antérieure 
cintrée  en  avant;  les  côtés  parallèles;  la  base  bisinuée  avec  le  lobe 
médian  avancé  et  écbancré  en  arc;  carène  postérieure  à  peine  sensi- 
ble dans  l'angle  inférieur  ;  carène  antérieure  droite,  moins  nette  que 
l'inférieure  qui  est  sinueuse.  Écusson  caréné  transversalement.  Élytres 
très  finement  chagrinés,  déprimés  de  part  et  d'autre  à  la  base,  sépa- 
rément arrondis  et  à  peine  dentelés  au  sommet.  Dessous  ti'és  finement 
granuleux;  pattes  à  peine  ponctuées. 

Les  Coléoptères  hypogée  dans  l'Hérault 

Par  Valéi^y  Mayet. 

Les  Insectes  à  vie  souterraine,  qui  depuis  un  demi-siècle  (1)  ont  été 
l'objet  de  si  nombreux  travaux,  sont  richement  représentés  dans  la 
plupart  de  nos  départements  méridionaux  aussi  bien  dans  les  grottes 
que  dans  le  sol. 

Les  Alpes-Maritimes,  le  Var,  les  Bouches-du-RlKnie,  la  Drôme, 
l'Ardèche,   l'Aude,    les   Pyrénées-Orientales   et  autres   départements 

(I)  La  découverte  du  premier  Coléoplère  cavernicole  décrit,  le  Lepto- 
derus  Hohenwartl  Schmidt,  date  de  1831;  celle  du  premier  Anop/ithalmus 
{A.  Schmidtii  Slunn)  est  de  1842,  la  première  Batliyscia  [D.  hirtn  ïelIK., 
des  États-Unis)  date  de  1844. 
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pyrénéens  uni  pi'ocniv  de  Itellcs  trouvailles  à  toiil  (•licn-licnr  tant  soit 
peu  zélé. 

Le  Vaucluse,  le  Gard  et  rHéraull  semblent  moins  riches.  Du  pre- 
mier nous  ne  pouvons  parler  personnellement  n'y  ayant  pas  fait  de 
recherches,  mais  notre  collègue  le  D'  Choljaut  n'y  a  observé  que 
Biithi/scia  Aubei  Kiesvv.  Les  grottes,  nous  dit-il,  sont  trop  sèches  et 
trop  peu  {trofondes.  Dans  le  Gard,  trois  grottes  seulement  ont  été 
explorées  par  nous,  celles  de  Mialet,  au  bord  du  Gardon  d'Anduzc. 
Avec  de  nombreux  Lnemostenus  oblongus  Dej.  nous  \\\  avons  trouvé 
({u'une  nouveauté,  la  Bathyscia  mialetcnftis  Ah. 

De  ritérault  où  nous  chassons  depuis  plus  de  trente  ans,  nous  pou- 
vons parler  avec  plus  de  compétence.  Les  Coléoptères  liypogés  (je  ne 
dis  pas  aveugles)  trouvées  par  nous  jusqu'à  ce  jour,  dans  ce  départe- 
ment, sont  les  suivants  : 

TdcJnis  bis-idcatits  Nicol.  [Forli'  Humm.).  —  Rare  en  plein  air  dans 
rH(''rau[t,  conunun  dans  les  souterrains,  les  caves  humides  et  la 
grotte  de  la  Colombière,  près  Montpellier. 

Anillus  Maijt'tl  Bris.  —  Pierres  enfonci^es,  d'octobre  à  avril,  Montpel- 
lier, Agde,  Saint-Thii)ery,  Lodève,  Ro(iuebrun  près  Béziers. 

Aïwphthalmu^  Simon i  Ab.  —  Grotte  de  Minerve,  aujourd'hui  à  peu  près 
détruit  par  suite  de  l'exploitation  industrielle  des  phosphates  fos- 
siles (Ours  des  cavernes,  etc.)  que  renferme  cette  grotte. 

Lnemostenus  terricola  Herbst  var.  cijanescens  Fairm.  —  Grottes  de  la 
Magdeleine  près  Montpellier,  de  Saint-Pons  et  de  Minerve. 

Laemostenas  oblongus  Dej.  —  Grottes  des  Demoiselles  et  d'Anjau  près 
Ganges,  les  deux  plus  grandes  de  l'Hérault,  d'Olargues  près  Saint- 
Pons,  de  Saint-Guilhem-du-Désert,  de  Montplaisir  jirès  Lodève,  de 
Minerve.  Vit  également  dans  les  bois  humides  des  montagnes  de 
l'Hérault. 

Ziiphium  Cherrolatl  Brullé  (1).  —  Agde,  ]iierres  enfoncées  non  loin 
d'une  soiu'ce,  avec  Anillus  Mayeti. 

Ilamalotd  snbeiivirolalin-à.  —  Grottes  de  Minerve,  de  Saint-Pons  et  de 
Montplaisir  près  Lodève. 

(1)  Nous  considérons  la  plupart  des  Zupkiiim  du  grou[)e  du  Clievrolali 
Brullé  comme  vivant  d  habitude  sous  les  pierres  enfoncées.  Celte  existence  leur 
est  faciUlée  par  leur  corps  aplati.  C'est  ainsi  que  nous  avons  trouvé  les  quatre 
seuls  exemplaires  observés  par  nous  dans  rilérault.  A  Boue  nous  avons  pris 
le  Clievrolali  Brullé  sous  de  fortes  mottes  de  terre  très  adhérentes.  Le  Z. 
Bedeîi  de  M.  Vauloger  a  été  capturé  «  sous  des  pierres  iuimldes  profondément 
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Conurus  pubesccns  Pa\k.  var.  crypticola  Rey.  —  Grotte  de  Minerve,  en 
nombre  jusqu'au  fond  de  la  caserne,  partout  où  il  y  a  du  guano 
de  Chauve-souris,  avec  l'espèce  précédente. 

Cephennium  coecuni  Saulcv .' —  Pierres  enfoncées,  printemps  et  automne, 
Montpellier,  Agde,  La  Salvetat  (800  m.). 

Bathyscia  lucidula  Delar.  —  Grotte  des  Demoiselles.  Rare  par  suite 
de  la  sécheresse  croissante,  croyons-nous,  de  cette  immense  ca- 
verne. 

Cholem  cisteld/dcs  Frôl.  —  Devient  cavernicole  en  été.  grotte  de  Mi- 
nerve, de  Montplaisii',  etc. 

Anomniatus  12-striati(s  MuU.  —  Tout  le  département,  écorces  des  pieux 

enfoncés  et  des  racines. 
Lunijelandia  avophthalma  Aube.  —  Montpellier,  Adge,  Béziers,  écorces 

des  pieux,  pierres  et  pièces  de  bois  enfoncées. 
Raijinoïidia  Lacagnein.  sp.  (Description  ci-après).  —  Monl|K'llier,  pierre 

enfonci'e,  décembre,  janvier  et  mars,  quatre  exemplaires. 
Torneniiia  depUmatiim.  Hampe  (?).  —  Agde,  pierres  enfoncées,  mars  et 
octobre.  Deux  exemplaires  trouvés  Tiui  et  l'autre  Oxés  à  des  rhi- 
zomes de  chiendent. 
Nous  ne  ferons  que  mentionner  Creophilus  {Staphutinus]  niaxillosus 
L.  et  Quedius  ochripennis  Mén.  (jui,  dans  la  grotte  de  Minerve  notam- 
ment, s'avancent  souvent  jusqu'à  des  points  où  aucune  lumière  n'est 
perceptible  à  l'œil  humain.  Ils  vivent  des  larves  de  Diptères  abondantes 
dans  le  guano  de  chauve-souris  et  s'y  midllpUent,  leurs  larves  s'y 
trouvant  aussi.  Ils  cohabitent  avec  Homalota  subcavlcola  Bris.,  Conurus 
crypticola  Rey,  mais  ne  se  rencontrent  pas  comme  eux  jusqu'au  fond  des 
cavernes. 

En  sonune,  bilan  plus  riche  que  celui  du  Yaucluse  et  du  Gard,  mais 
plus  pauvre  que  ne  i'indi(pierait  au  premier  abord  un  pays  où  les  grot- 
tes sont  assez  nombreuses  et  où  la  pierre  enfoncée  ne  fait  pas  défaut. 
Un  seul  Auophthalinus,  \m  sexûAnillus,  une  seule  Bathyscia,  e{  combien 
durs  à  trouver  !  C'est  peu,  ((uand  l'Aude  nous  fournit  quatre  Bathys- 
cia, le  Trocharanis  Mestvci  Ai),  et  le  Troylophyes  Garoyi  Aii.  Il  est  vrai 
(ju'il  n'y  a  pas  d\inophth(dnius. 

Quelles  sont  les  causes  de  la  pauvreté  relative   de   nos  régions? 

enfoncées  »  [Bull.  Soc.  eut.  Fr.,  1807,  p.  238).  Cette  dernière  espèce,  bien  que 
presque  aveugle,  vient  comme  les  autres  à  la  lumière,  d'après  notre  ami  le 
C  Clioi>aut,  de  qui  nous  l'avons  reçu. 
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l*(iur(iiioi  celte  partie  du  Languedoc  cuiupreiiaiit  le  (iard  et  l'Hérault 
<>st-ello  appelée  eu  agriculture  le  pays  de  la  soif?  Ce  n'est  pas  que  les 
pluies  y  fassent  défaut!  Les  tableaux  météorologiques  consult('s.  don- 
nent, en  elïet,  une  chute  d'eau  annuelle  de  78.*)  niill.  pour  Montpellier 
et  près  de  1.00(1  pour  (Ranges.  Saint-Pons  et  Lodève,  tandis  (pie  Paris 
n'a  queo27  mill.,  Lyon  814  mill.  Il  semble  y  avoir  contradiction  entre 
cette  abondance  de  pluie  et  la  sécheresse  proverbiale  du  pays,  son 
manrpie  de  sources  forçant,  sur  beaucoup  de  points,  sa  poiiulation  à 
creuser  des  citernes.  C'est  que  souvent  les  trois  mois  d'été  se  passent 
sans  une  goutte  d'eau  et  que  les  vents  dominants,  nord  et  nord-ouest, 
parfois  aussi  secs  que  le  siroco  d'Afrique,  provoquent  sur  un  sol  d('- 
boisé  une  évaporation  puissante.  Avec  cela  des  pluies  torrentielles,  s'é- 
coulant  de  suite  et  ne  pénétrant  pas,  50  à  GO  jours  de  pluie  par  an, 
tandis  que  Paris  en  a  :200.  Telles  sont  les  vraies  causes  de  la  séche- 
resse du  sol  qui  est  absolue  en  été,  de  l'absence  de  la  moindre  humi- 
dité dans  beaucoup  de  cavernes  et  du  petit  nombre  de  leurs  habitants. 

Raymondia  Lavagnei  n.  S|i.  —  Long.  l,7o-2,25  mill.  —  Corpus 
elongalum.angustatum,fereparallelum,  nitidum,castaneum.  capile.ros- 
tribasi.antennis  pedibusquerufescentibus,  \aldepunctatum.  pilisllavis. 
raris,  brevibus  et  rigidis  hispidulum.  —  Criput  rotundatum,  levi<iatum 
glabrurnque,  rostro  leviter  incurvato,  obsoletissime  carinulato.  —  i*ro- 
^/loraa- angustatus,  latitudinebasis  duplo  longiôr,  basiapiceque  trunca- 
tus,  laterilnisfere  parallehs,  leviter  tamen  subrotundatis,  angulis  posticis 
subreclis,  profunde  punctis  anqjlis,  sat  distantibus,  non  seriatis,  haud 
regulariter  dispositis  impressus.  —  Elijtra  prothorace  paulo  latiora, 
subparallela  aut  leviter  inflala,  dorsali  parte  sublanapta,  punctis  seria- 
tis perforata,  interstitiis  haud  carinatis  nec  convexis,  humeris  denti- 
culatis.  —  Abiloincn  infra  subconcavum.  punctis  minimis  fere  seriatis 
dense   punetatum.  —  Tihiac  Iriangtdae  et  explanatae. 

Cette  espèce,  qui  est  luie  vraie  Rtvjiuondia  Aube  et  non  une  AUiocijba 
Perris,  est  à  rapprocher  des  lîaiiinondid  IniKjirollls  et  sanloa  Perris  dont 
nous  avons  les  types.  C'est  surtout  à  la  première  que  notre  insecte 
doit  être  conq)aré.  Comme  cliez  Ihujiiiondid  JoinficoUis  la  télé  est  lisse 
et  le  corps  allongé,  mais  R.  Luctignei  en  difl'ère  par  la  taille  plus  grande, 
"2  mill.  en  mojeane  au  Ueu  de  1  2/3,  largeur  en  proportion,  ce  ([ui  lui 
donne  a  Yiv'û  un  volume  presque  double.  Elle  en  dillere  encoi'e  par 
h'  prothorav  nettement  plus  étroit  que  les  élytres,  dépour\u  de  ca- 
rène, \arioleux.  c'est-à-dire  garni  de  points  enfoncés,  espacés,  beau- 
coup plus  gros  et  non  rangés  en  série.  Lesinterslries  des  élylres  \\o  sont 
nullement  carénés,  tandis  (|ue  chez  lovfiiroll is  ih  sont  saillants. 
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Casteln;iu-lc-Crès,  à  3kil.de  Montpellier,  quatro  exemplaires  trouvés 
sous  la  même  pierre  enfoncée,  l'un  en  décembre,  un  autre  en  janvier 
et  deux  le  8  mars,  par  M.  Lavagne.  jeime  et  zélé  entomologiste 
montpelliérain,  à  qui  nous  nous  faisons  un  plaisir  de  dédier  l'insecte. 

C'est  la  première  espèce  du  genre  capturée  dans  l'Hérault. 

Une  de  ces  Rayinondia  a  été  par  nous  conservée  vivante  pendant 
une  quinzaine  de  jours,  enfermée  dans  un  tube  de  verre  garni  de  ra- 
cines de  graminées.  L'insecte  s'y  est  lîxé,  nous  avons  pu  l'observer 
mangeant,  entamant  la  cuticule  de  la  racine  et  nous  eussions  pu  le 
conserver  ainsi  plus  longtemps. 

Description  d'un  nouveau  genre  sénoculé  (Symposia) 
de  la  famille  des  Agélénides  [Arachx.] 

Par  E.  SiMox. 

Nous  avons  décrit  en  1872  dans  les  Annales  (p.  221),  sous  le  nom  de 
Ctiorizomma,  un  genre  d'Agélénides  sénoculé,  ne  différant  guère  du 
genre  Cicurina  que  par  l'oblitération  complète  de  ses  >eux  médians 
antérieurs.  Nous  avons  trouvé  depuis  au  Venezuela  un  antre  type 
d'Agélénides  sénoculé,  se  rattacbant  à  un  tout  autre  groupe,  celui  des 
Cijbaeus,  mais  dont  les  affinités  sont  cependant  un  peu  douteuses,  cer- 
tains de  ses  caractères  rappelant  ceux  des  Limiphia.  Ces  Araignées, 
pour  lesquelles  nous  proposons  le  genre  Sipnposia,  ont  un  céphalo- 
thorax ovale,  presque  également  atténué  en  avant  et  en  arrière,  avec  le 
front  large  et  obtusément  tronqué,  fortement  convexe  et  presque  égale- 
ment incliné  au\  deux  extr(''mités ,  avec  le  sonunet  de  la  pente  posté- 
rieure coupé  d'une  strie  coui'te  mais  profonde  et  un  peu  dilatée  en 
fossette  lancéolée  aiguë. 

Leurs  yeux  au  nombre  de  six  (les  médians  antérieurs  manquant), 
gros  et  égaux,  ressemblent  à  ceux  des  Mi/ro;  les  quatre  pitstérieurs, 
en  ligne  fortement  procurvée,  sont  pres(jue  équidistants.  les  deux  anté- 
rieurs sont  situés  en  dedans  des  latéraux  postérieurs  auxquels  ils 
touchent  presque,  l'ensemble  de  l'aire  oculaire  dessinant  ainsi  un  large 
ovale  transverse.  Leur  bandeau,  vertical  et  plan,  est  plus  étroit  que 
les  yeux  latéraux  antérieurs.  Leurs  chélicères,  pourvues  d'une  tache 
basale  très  nette,  sont  robustes  et  verticales,  très  longues  et  cylindri- 
ques mais  fortement  atténuées  et  subacuminées,  ressemblant  ainsi  à 
celles  des  Linyphia;  leur  marge  inférieure,  très  longuement  oblique,  est 
armée,  dans  l'espèce  type,  de  deux  petites  dents  aiguës,  rapprochées 
l'une  de  l'autre  mais  éloignées  de  la  base  du  crochet  qui  est  grêle  et 
très  long;  dans  une  autre  espèce  elle  présente  d'abord  une  très  |)etite 
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ilcnl  granulifonno.  puis  luu'  dent  un  |i('u  plus  l'orlc,  suivie  de  deux 
très  petites  dents  seudilables  à  la  première. 

Leurs  pièces  Ijuccales  sont  un  peu  plus  longues  que  celles  des  Cij- 
baeus,  mais  de  même  forme. 

Leur  sternum  est  cordiforme,  large,  atténué  en  arrière  et  i)rolongé. 
entre  les  hanches  postérieures  distantes,  en  pointe  épaisse  un  peu 
infléchie  et  obtusément  tronquée. 

Leur  abdomen  est  ovale,  court  et  convexe;  ses  filières  ont  la  dispo- 
sition de  celles  des  Cubai'us,  mais  les  supérieures,  de  même  longueiu" 
que  les  inférieures  et  beaucoup  plus  grêles,  sont  pourvues  d'un  petit 
article  apical  conique. 

Leurs  pattes  sont  assez  grêles,  sauf  les  fémurs,  et  médiocrement 
longues,  surtout  celles  des  femelles;  celles  de  la  première  paire  sont 
les  plus  longues,  puis  viennent  celles  de  la  quatrième;  toutes  sont 
pourvues  d'épines  faibles,  non  sériées,  subverticillées  aji  moins  aux 
tibias  et  aux  métatarses  ;  leurs  tarses  sont  fins,  acuminés  et  pourvus 
de  très  petites  grifTes,  difficiles  à  observer,  portées  sur  un  petit  ony- 
chium  et  entourées  de  poils,  les  supérieures  sont  fines,  très  courbées 
et  [tourvues  d'un  petit  nond)re  de  longues  dents. 

Le  mâle,  qui  se  distingue  de  la  femelle  par  ses  pattes  plus  longues,  a 
une  patte-m;khoire  assez  grêle,  dont  la  patella  est  mutique,  le  tibia  plus' 
long  que  la  patella  et  cylindrique  pourvu  d'une  apophyse  supéro-ex- 
terne  tantôt  courte,  large,  très  comprimée  et  tronquée  à  l'extrémité 
avec  les  angles  un  peu  saillants  (.S.  sih'iroJn  E.  Sim.),  tantôt  aiguë,  di- 
rigée en  avant  et  prolongée  en  arrière,  sur  le  côté  de  l'article,  en 
forme  de  carène,  n'atteignant  pas  sa  base:  un  tarse  étroit  et  long, 
très  longuement  prolongé,  au  delà  du  Indbe,  en  pointe  grêle  cylindrique 
et  légèrement  arquée  en  haut:  celui  du  S.  silvicola  est  saillant  à  la 
base,  au-dessus  de  l'extrémité  tibiale,  eu  pointe  obtuse  et  granuleuse 
compriuK'e  et  pourvue,  sur  sa  face  interne,  d'une  apophyse  épaisse  et 
Courte  s'opposant  à  celle  du  tihia:  celui  du  .S.  iDiihrosa  est  sinqilement 
tronqué  à  la  base  ;  le  bulbe,  bien  séparé  de  la  base  du  tarse  et  dépassant 
peu  son  milieu,  est  l'un  des  plus  simples  qui  ait  été  observé  parmi  les 
Agélénides,  il  est  ovale,  assez  convexe,  tronqué  et  un  peu  découpé  à 
l'extn'milé  où  il  est  entouré  d'un  stylus  exserle.  Le  genre  se  compose 
des  deux  petites  espèces  dont  nous  donnons  les  descriptions  ci-après; 
elles  sont  propres  aux  forêts  froides  du  Venezuela  où  elles  vivent  dans 
les  détritus  humides. 

Syinposia  nov.  gen.  —  Céphalothorax  breviter  ovatus,  valde 
convexus,  antice  poslictMpie  fere  ae(pialilei'  declivis,  stria  tlioracica 
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brevi  scd  profunda  et  levitor  lanceokita  impressiis.  Ociili  sex  noctunii 
et  subaeqiiales,  quatuor  postici  inter  se  fere  aequidistantes,  lineaiu 
valde  procurvain  désignantes,  duo  aiitici  a  lateralibus  posticis  coiiti- 
guis.  Clypeus  angustus.  Chelae  longae,  apice  valde  attenuatae,  margine 
iûferiore  su  Ici  minute  bidentato.  Partes  oris  fere  Cybaei.  Sternum  cor- 
diforme,  postice  attenuatum  et  inter  coxas  posticas  disjunctas  productum. 
Pedes  médiocres  sat  graciles ,  parce  aculeati. 

S.  silvicola  sp.  nov.  —  d  9  long.  3  mil!. —  Ceplialothorax  laevis, 
luteus,  linea  marginal!  nigra,  exili,  et  vitta  média  fusca,  latissima  sed 
postice  attenuata  et  acuminata,  et  utrinque,  pone  oculos,  bneas  binas 
nigras,  incurvas,  sinuosas  et  ramosas  includente  notatus.  Abdomen 
ovatum,  albido-testaceum ,  utrinque  crebre  fusco-punctatum ,  antice 
vitta  longitudinali  nigra.  leviter  angulosa  et  truncata.  postice  arcubus 
transversis  fuscis  numei'osis  et  seriatis  supra  ornatum,  siibtus  concolor 
vel  antice  nigro-notatum.  Chelae  rufescentes.  Sternum  fuscum,  saepe 
in  medio  dilutius,  interduni  fulvum  et  utrinque  ad  marginem  fusco- 
punctatum.  Pedes  fulvo-testacei,  fusco-annulali.  Pedes-maxillares  longi, 
tibia  apophysi  apicali  nigra,  valde  compressa  et  truncata  armata;  tarso 
longissimo,  supra  ad  basin  leviter  promiimlo  et  granuloso.  Plaga  geni- 
talis  feminae  ovato-lransversa,  septo  medio  piloso  divisa  et  utrinque 
area  nigra  subrotunda  notata. 

Vene/Aiela  :  Colonia  Tovar!,  San  Ksteban!. 

S.  umbrosa  sp.  nov.  —  c5  9  long.  3  mill.  —  A  praecedenti,  cui 
af finis  est,  difl'ert  colore  paulo  obscuriore,  cephalothorace  feminae 
nigro-marginato  et  vittis  duabus  fuscis,  postice  convergentibus  et  V 
magnum  formantibus  notato;  pedum-maxillarium  maris  tibia  paulo 
longiore,  extus  ad  apicem  apophysi  nigra  et  acuta,  postice,  secnndum 
articulum,  producta  et  cariniformi  munita,  tarso  angusto  et  longissimo, 
supra  ad  basin  truncato,  haud  producto,  plaga  genitali  feminae  rufula, 
fovea  simplici,  auguste  transversa,  fere  sulciformi  et  marginata  notata. 

Venezuela  :  Colonia  Tovar!. 


Note  sur  quelques  Malacodermes  appartenant  au  genre  Lycus  [Col.] 
Par  .1.  Bourgeois. 

1"  Lycus  PROBOScmEus  Fabr.,  Spec.  Ins.,  I,  1781,  p.  2'>5;  Oliv.,  En- 
tom.,   1790,  II.  29,  pi.  I,  fig.  6  (non  le  texte). 

Faljricius,  et  après  lui  Olivier,  ont  confondu  plusieurs  espèces  de 
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Liiciis  sous  le  nom  dv  pwbosciileus.  Je  possède  depuis  longtemps  un 
exemplaire  éli(pielé  pvoboncideus  de  la  main  même  d'Olivier;  il  pro- 
vient de  la  collection  Chevrolat.  Sa  ressemblance  avec  la  ligure  de 
VKntomologie  est  frappante.  D'un  autre  côté,  M.  Ernest  Olivier  m'a 
connnuniqué  l'exemplaire  qui  figure  sous  le  nom  de  proboscideus  dans 
la  collection  de  son  grand-père,  et  cet  exemplaire  n'appartient  pas  à  la 
même  espèce  que  le  mien.  En  outre,  ni  l'un  ni  l'autre  de  ces  deux 
insectes  ne  se  rapporte  à  la  description  d'Olivier,  car  ni  l'un  ni  l'autre 
n'ont  l'abdomen  entièrement  noir.  En  décrivant  son  L.  proboscideus , 
Olivier  a  dû  avoir  sous  les  yeux  une  troisième  espèce,  se  rappor- 
tant probablement  à  celle  décrite  depuis  par  Dalman  sous  le  nom 
de  sinuntus.  Oliviei'  me  i)arait  donc  a\oir  confondu  les  trois  espèces 
suivantes  :  1"  celle  ipii  est  figurée  dans  V Kutomologie  et  à  laquelle 
je  conserve  le  nom  spécifique  de  probosridru>i,  parce  que  c'est  à  elle 
que  s'applique  le  mieux  la  description  de  Fabriciiis;  2°  celle  de  la 
collection  de  M.  Ernest  Olivier  que  j'ai  décrite  sous  le  nom  de  D(fl- 
mani;  3''  enfin  celle  sur  laquelle  a  été  faite  la  description  de  VEnto- 
moloiiip  et  qui  est  sans  doute  à  rapporter  au  sinuatm  Daim. 

2"  Lycus  foliaceus  Daim.,  in  Scbiinh..  Syn.  Ins.,  III,  1817,  append.. 
1).  20,  pi.  o,  fig.  4  ((5)  et  Lycus  xaxthomelas  Daim.,  loc.  cil.,  p.  2(5,  pi.  o, 
lig.  5  (ç). 

En  décrivant  ses  L./o//flf CMS  et  xanthomelas,  Dalman  n'avait  à  sa  dis- 
position que  le  c5  de  la  première  espèce  et  la  ç  de  la  seconde,  par 
conséquent  deux  individus  très  dissemblables.  Mais  si  l'on  couqiare 
entre  eux  des  exemplaires  de  même  sexe,  il  devient  souvent  diflicile 
de  séparer  ces  deux  espèces  extrêmement  voisines.  Elles  ne  dilTèrent 
alors  que  par  quelques  particularités  de  forme  et  de  coloration, 
dont  les  plus  importantes  sont  les  suivantes.  Chez  .ranfhoiaelas  la  tète 
(sauf  les  yeux),  la  base  des  antennes  et  une  portion  plus  ou  moins 
étendue  de  la  base  des  cuisses  antérieures  et  intermt'diaires  sont  d'un 
jaune  ocracé,  tandis  que  chez  foliarcas,  la  tète,  les  antennes  et  les 
deux  premières  paires  de  pattes  sont  entièrement  noires  ou  au  moins 
fortement  rembrunies.  En  outre,  les  élytres  des  c?  sont  généralement 
plus  amples  chez  .ronihomelas  et  la  coloration  noire  qui  les  termine  est 
plus  étendue  et  moins  profondément  divisée  antérieurement  que 
chez  foliuceuft. 

Le  o  du  L.  .nnitlioiiii'lds  n'ayant  pas  été  di'crit  par  Dalman.  je 
crois  utile  d'en  donner  ici  une  courte  diagnose  :  Snin'fi  fi'vc  orbiciihi- 
ri.s,  pUjtvis  aiitplissiiiiis,  hnmrris  nibboso-iiifldtis,  sulitid  ti  (iiuidmnte 
(uitcrioii  iiuli'  in   huiiiiKini  rertirnh'iii  errrhi,  (nKjulo  sutiimli  leviti'i' 
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prominulo;  capite,  antennis,  j)edibux(jiie  4  priniis  oninino  nigris  cet 
nigro-fuscis;  ahdoniinis  segnientis  ventralibns  S  conspicuis,  penultiino 
postice  intégra,  nitinw  riongato-triangulari,  liicalcuto. 

L'espèce  se  trouve  dans  une  grande  partie  de  l'Afrique  tropicale  : 
Sénégal.  Vieux Calabar,  Congo,  pays  des  Bogos  (Abyssinie),  Choa,  etc. 

Description  de  deux  espèces  nouvelles  de  Lycides  [Col.] 

Par  J.  BouR(!EOis. 

1.  Cladophorus  (Odontocerus)  carbonarius  sp.  uo\.  — Long. 
40  mill.;  lat.  2  3/4  mill.  —  Etongatus,  omnino  niger,  opaciis;  proiho- 
race  circum-pulrinato ,  longitudine  basi  fere  aeqiiali,  punctis  grossis, 
irregutnribus,  interdum  confh(entibm  antice  et  latéral iternotato,  late- 
ribus  in  dimidio  jiosterinri  snliairiiatis,  dein  (ii)ireni  versus  sat  abrnpte 
conftaentibusjud-ta  angulos  posticos  leeiter  sinuatis,  liis  bene  distinctis, 
SHbproductis,  disco  septemareolato,  areola  dorsali  angusta,  a  basi  inde 
iisque  ad  dimidium  extensa,  inaequaliter  bilanceolata  ;  seutello  e.vca- 
vato,  apice  eniarginato;  elytris  snbparallelis,  apiceni  versus  paululum 
dilatatis,  4-costatis,  interstitiis  costula  longitudinali  elatlirisque  trans- 
versis  biseriatitn  regulariter  quadrato-areolatis. 

(5  Antennaruni  articulis  a  tertio  inde  longe  flabellatis,  ultimo  elon- 
gato-elliptico ,  duobus  praecedentibus  simnl  siimptis  aequali ;  abdonrinis 
segmenta  penultinio  profunde  triangulariter  incisa. 

Q  Hucusque  invisa. 

Malacca  :  Perak  (connuuniqué  par  le  M.  le  D''  Staudinger). 

Les  rameaux  des  articles  3  à  10  des  antennes,  chez  le  c?,  sont  ajila- 
tis,  elliptiques,  et  dépassent  de  beaucoup  en  longueur  l'article  lui- 
même.  Leur  point  d'insertion,  basilaire  dans  les  premiers  articles,  se 
rapproche  de  plus  en  plus  du  sunnnet  à  mesure  que  ceux-ci  sont 
jibis  voisins  de  rcxtrémité  de  l'antenne. 

2.  Libnetis  pusillus  sj).  nov.  —  Long.  4  1/4  mill.  ;  lat.  1  mill.  — 
Elongaius.  jxirallelus,  fnsca-niger,  opacus,  subtilissinie  pubescens ;  an- 
tennis  nigris,  basi  sordide  flavis;  prothorace  subnitido,  trapezifarmi, 
apiceni  versus  sat  valde  angustato,  antice  subrotundato,  nmrgine  antico 
grosse  punctato,  lateribus  redis,  angulis  anticis  rotundatis,  posticis 
divergentibus,  acutis,  basi  leviter  bisinuata,  disco  linea  elevata  ab  apice 
fere  usque  ad  basin  notato;  ehjtris  4-costatis,  costis  paruni  élevai is, 
prima  et   tertio  hnniUiorihus,  apire  evadentibus,  tntervallis  siditiliter 


Scmirc  (lu  2:i  frcrioi-  ISOS.  9^ 

j)Uiiiiul(itis;  CDi-pnir  sublus  lonfiiioi  puhrsn'iih',  prclovi'  iiicdio.  Iiorliav- 
Irribus  fi'inoniiiuiiii'  hitsi  soydiilc  tt'slarcis. 
rj  Hucusque  in  visas. 

Q  Oculis  sut  magnis,  proiniiu'iilihus  ;  (intmius  lilifoniii/jus,  ilimhUiuii 
corporis  haud  attingentibus,  nrticulis  siibhirsutis ;  abdomine  segmpnii.f 
7  conspicuis;  ultitm  ogicdli,  ulriuqur  longitudinaliter  iiapresso. 

Malacca  :  Porak  (corainuiiiqué  par  M.  lo  D'"  Staiidingcr). 
Bien  dillrronl  des  doux  espèces  déjà  décrites  (L.  pumilio  C.  Waterli. 
el  L.  scjunrtiis  Bourg.)  par  sa  i)elite  taille  et  sa  coloration. 

Sur  la  furcation  tératologique  des  pattes,  des  antennes  et  des  palpes 
chez  les  Insectes, 

avec  deux  (igiires  dans  le  texte. 

Par  Henri  Gadeau  de  Keiîville. 

Notre  éminent  collègue,  M.  Albert  Fauvel,  a  eu  l'amabilité  de  me 
donner  un  très  intéressant  Goléoptère  anomal  (pi'il  avait  capturé  dans 
l'ile  de  Madère,  au  Picod'Arribentâo,  en  avril  lS9o  :  unCalafhusobesus 
Fvl.  mâle. 

Voici  la  description  de  cette  anomalie,  dont  plusieurs  cas  analogues^ 
relatifs  à  des  Coléoptères,  furent  décrits  dans  ditït'rentes  |»ublications  : 

La  patte  antérieure  gauclie  de  cet  individu  est  de  même  taille  que 
sa  symétrique,  mais  son  onychium  est  dilaté  et  porte  six  ongles 
parfaitement  développés.  Les  quatre  autres  articles  du  tarse  sont  pres- 
que semblables  à  ceux  de  la  patte  correspondante. 

Les  deux  ligures  ci-jointes,  qui  représentent,  très  grossis,  le  tarse 
normal  de  la  patte  antérieiu'e  droite  (tlg.  1)  et  le  tarse  anomal  de  la 
patte  antérieure  gauche  (tig.  2),  ligures  dessinées  avec  précision  par 
mon  collègue  et  ami,  M.  A.-L.  Clément,  me  dispensent  de  décrire 
avec  plus  de  détails  ce  curieux  spécimen. 

L'examen  de  cette  anomalie  m'a  conduii  à  faire  (|uel(|ues  remarques 
au  sujet  de  la  furcation  des  pattes,  des  antennes  et  des  palpes  chez 
k's  Insectes,  remarques  que  j'indique  brièvement  dans  les  lignes  sui- 
vantes. 

On  sait  aujourd'hui  (pie  les  monstres  possédant  des  pattes  ou  des 
parties  de  pattes  sui)plémentaires,  fixées  sur  les  pattes  normales,  et 
([ui.  par  ce  fait.  ap[)ar(iennent  au  genre  tératologiijue  design»'  sous  le 
nom  de  méloiiii-lc,  sont  des  monstres  unitaires,  et  non  des  monstres 
doubles  parasitaires  comme  on  le  croyait  jadis.  De  plus,  grâce  à  la 
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Fis-  1. 


Fis.  2. 


description  d'un  assoz  grand  noml)rc'  do  spécimens  d'Insectes  possé- 
dant des  pattes,  des  antennes  et  des  palpes  bifurques  ou  pluriiur- 
qués.  on  ])eut  observer  la  lurcation  de  ces 
appendices,  depuis  leur  base  jusqu'à  l'ex- 
trémité; on  peut,  pour  en  citer  un  exem- 
ple, observer  les  degrés  de  transition  entre 
une  patte  supplémentaire  pourvue  d'une 
hanche  distincte,  et  une  patte  d'aspect  tout 
à  fait  normal,  sauf  l'onychium,  (pii  est  plus 
grand  et  possède  des  ongles  supplémen- 
taires. Il  convient  d'ajouter  que  cette  ques- 
tion a  été  savamment  traitée  par  William 
Bateson,  dans  son  remarquable  ouvrage 
intitulé  :  Materials  for  the  stadij  of  Varia- 
tion, treated  tcith  especial  regard  to  dis- 
continaitij  in  the  Origin  of  Species  (1). 
Si  nous  connaissons  bien,  au  point  de  vue  morpliologique,  les  ano- 
malies en  question,  qui  furent  observées  tout  particulièrement  chez 
les  Coléoptères  ;  par  contre,  nous  sommes  très  ignorants  sur  les  cau- 
ses qui  les  produisent.  Je  crois  que  des  expériences,  relativement  fa- 
ciles à  exécuter  et  que  j'indique  plus  loin,  ("claireraient  grandement 
ce  problème. 

Il  y  a  huit  ans,  j'ai  publié,  dans  le  journal  «  Le  Xaturabste  »  (2).  le  ré- 
sultat de  mes  expériences  de  tératogénie  entomologique,  et  j'ai  prouvé, 
entre  autres,  qu'il  était  très  facile  d'obtenir  la  reformation ,  complète 
ou  incomplète,  des  pattes  et  des  antennes  chez  les  Insectes,  les  pattes 
et  les  antennes  reformées  complètement  étant  de  même  conllguration 
que  leurs  symétriques  normales  ou  d'une  contiguration  différente,  mais 
toujours  plus  petites  que  leurs  correspondantes  normales. 

Au  cours  de  ces  expériences,  j'ai  constaté,  sur  des  chenilles  de  Satur- 
nia  pavonia  (L.)  auxquelles  j'avais  coupé  une  patte  dans  leur  jeune 
âge,  la  formation,  ajirès  une  mue,  d'un  bourgeon  dans  la  partie  cen- 
trale de  la  section  de  la  patte,  bourgeon  qui  était  manifestement  le 
point  de  départ  de  la  reformatiou  du  membre  amputé,  et  qui  se  dé- 
veloppait en  même  temps  que  l'animal. 

A  celte  épo(jue,  je  n'avais  pas  en  vue  le  problème  de  la  furcalion 
iératologique   des  appendices  chez  les  Insectes,  et  n'ai  pas  fait  les 


(1)  Londres,  Macmillan  et  C  ' ,  1894,  p.  474  et  figs. 

(2)  Numéro  du  15  mai  1890,  p.  114  et  6  fig.    -Tiré  à  part,  Paris,  bureaux 
du  Journal  (paginât,  spéciale). 
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oxpériences  suivantes,  que  jo  d(*'sircpais  voir  oxi-cutcr  pai'  quelqucs-tins 
de  nos  collègues.  Il  s'iigirait,  lorsque  le  bourgeon  en  question  com- 
nience  ù  se  développer,  de  le  diviser  en  deux  et  d'éviter,  par  un  moyen 
([uelconque.  la  l'usion  des  deux  parties.  Pour  rendre  moins  dilTicik^ 
l'exécution  de  ces  expériences,  il  serait  hou  de  les  faire  sur  les  |)alt('S 
de  grosses  larves  d'Insectes  ou  sur  d'autres  Arthropodes,  particuliè- 
rement sur  des  Crustacés. 

Peut-être,  en  opérant  ainsi,  ohtit'udrait-on  des  insectes  parfaits  ayant 
des  pattes  bifurquées?  Ce  fait  a  été  observé  sur  la  queue  des  Lézards. 
Le  savant  président  du  Photo-Cluh  rouennais,  M.  le  professeur  Ahel 
Buguet,  a  montré  pércmpUJÏrenient,  au  moyen  de  la  radiographie  (1), 
que  la  bifurcation  de  la  queue  d'un  Lézard  Aert  étudié  par  lui  n'était 
pas  congénitale,  mais  que  cette  bifurcation  s'était  produite  juste  au 
point  où  la  queue  avait  été  cassée;  la  queue  s'était  reformée  suivant 
deux  directions  divergentes,  au  lieu  de  croître  sur  le  prolongement 
de  la  partie  restante  de  cet  organe. 

Évidennnent.  il  existe  des  difTérences  énormes  entre  la  constitu- 
tion de  la  queue  des  Lézards  et  celle  des  appendices  des  Insectes. 
Quoi  qu'il  en  soit,  les  mêmes  causes  peuvent  produire  les  mêmes 
effets  chez  ces  animaux,  et  je  crois  que  de  telles  expériences  méritent 
certainement  d'être  faites;  c'est  pourquoi  j'ai  pris  la  liherté  de  retenir 
(pielques  instants,  à  leur  sujet,  la  bienveillante  attention  des  membres 
de  ce  congrès. 


Description  d'un  Lucanide  nouveau  des  îles  Liou-Kiou  [Cul.] 

Par  H.  Bitn.EAL. 

Psalidoremus  dissimilis  n.  sp. 

Mâle, 

Entièrement  noir,  tête  et  prothorax  finement  granuleux,  élytres  tiril- 
lauts. 

Longueur  totale,  mandibules  incluses.  ")8  à  (17  mill. 
Longueur  des  mandibules  21  à  27  mill. 
Largeur  ma\ima  IG  à  18  mill. 

Tête  quadrangulaire,  faiblement  élargie  antérieurement,  légèrement 
renflée  derrière  les  yeux,  plane  en  dessus,  très  n'-gulii'remenl  granu- 

(1)  La  yatttrc,  Paris,  n«  du  20  novemljie  1897,  \\  400  et  tig.  2. 
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leuse,  avec  la  partie  frontale  excavée  limitée  en  arrière  par  deux  li- 
gnes presque  droites  formant  un  angle  obtus.  L'épistome  est  armé 
d'une  sorte  de  corne  bitide;  les  yeux  proéminents  sont  à  demi  divisés 
par  les  canthus  qui  se  prolongent  en  avant  par  une  arête  saillante. 

Antennes  moyennes,  dont 
le  seape  est  à  peine  plus  long 
que  le  fouet,  le  septième  ar- 
ticle porte  un  éperon  aigu, 
recourbé  en  avant,  les  trois 
derniers  articles  sont  dilatés, 
le  prolongement  du  buitième 
et  les  deux  derniers  sont 
spongieux. 

Mandibules  longues,  fortes, 
très  régulièrement  incur- 
vées, légèrement  intlécbies  en 
dessous,  nettement  quadran- 
gulaires  à  la  base,  plus  ou 
moins  arrondies  ensuite  avec 
une  arête  interne  émoussée. 
Elles  sont  armées,  cbez  les 
grands  exemplaires ,  d'une 
forte  dent  perpendiculaire  , 
Conique,  isolée,  située  un 
peu  au  delà  du  mibeu,  et  qui 
est  précédée  d'une  dent  sem- 
blable, mais  plus  faible,  dont 
la  position  est  variable.  Vers 
l'extrémité,  la  mandibule  de- 
vient légèrement  méplate  et 
porte  une  dent  assez  forte 
dirigée  en  avant,  parfois  pré- 
cédée d'un  ou  deuxdeuticules 

et  toujours  suivie  d'une  dent  peu  saillante.  La  pointe  terminale  est  simple. 
En  dessous,  les   mandibules   présentent  à    leur   base  une  partie 

triangulaire  excavée,  séparée  de  la  face  latérale  externe  par  une  forte 

carène;  le  menton,  de  forme  trapézoïdale,  est  petit  et  régulièrement 

granuleux,  ainsi  que  la  gorge  et  les  joues. 
Prothorax  transversal,  granuleux,  bordé  seulement  en  arrière,  à 

peine  élargi  en  avant  et  dont  les  angles  postérieurs  et  antérieurs  sont 

arrondis,  ces  derniers  sont  assez  saillants. 


Psalidoremus  dissi7nilis  n.  sp.  c^. 


Sénnee  (lu  2:i  fn-ricv  IS9S.  97, 

Éciisson  ogival  obtus,  l)rillant,  (lonsi'iiienl  poiictiK'. 

Élytros  ovalairos,  poncUu'S  à  la  baso.  à  poiue  épineux  à  ranglc  liii- 
méral,  très  brillants,  lisses  chez  les  grands  mâles,  très  linemenl  gra- 
nuleux, sauf  sur  la  suture  chez  les  exemplaires  moins  développés. 

En  dessous,  le  prothorax  est  granuleux,  le  prosternum  porte  nm\ 
arête  saillante,  le  mésothorax  est  granuleux  antérieurement  et  latéra- 
lement, brillant  et  |)onctué  sur  le  sternum  et  la  partie  postéro-médiane. 
Le  mésosternum  n'est  pas  saillant. 

Le  métathorax  et  les  segments  abdominaux  sont  brillants,  avec  une 
ponctuation  peu  dense,  sauf  sur  le  segment  anal  dont  la  partie  posté- 
rieure est  couverte  de  points  très  serrés. 

Les  fémurs  antérieurs  sont  granuleux  en  dessous,  les  médians  et 
les  postérieurs  sont  presque  lisses  et  faiblement  ponctués.  Les  tibias 
antérieurs,  granuleux  en  dessous,  assez  lisses  en  dessus,  portent  deuv 
dents  émoussées  et  des  denticules  à  peine  indi(|ués  qui  ne  sont  bien 
visibles  qu'en  regardant  l'insecte  en  dessous.  Les  tibias  intermédiaires 
présentent,  chez  les  exemplaires  moj  ens  et  petits,  une  très  petite  dent 
placée  vers  le  milieu  de  leur  longueur  et  qui  manque  chez  les  grands 
maies;  les  postérieurs  sont.inermes. 

Les  tarses  sont  longs,  aplatis,  avec  le  cinquième  article  un  peu 
plus  long  que  les  trois  qui  le  précèdent,  pris  ensemble. 

Femef.le. 

Entièrement  noire,  rugueuse,  fortement  ponctuée  en  dessus  et  en 
dessous. 

Longueur  totale  32  mill. 
Largeur  maxima  14,5  mill. 

Tète  moyenne,  très  ponctuée,  partie  frontale  formant  une  forte  saillie, 
intermandibulairi^ 

Mandibules  assez  fortes,  armées  d'une  dent  médiane;  yeux  à  demi 
divisés,  antennes  brèves  dont  les  articles  terminaux  présentent  la 
même  disposition  que  chez  le  mâle;  menton  fortement  arrondi  en  avant, 
couvert  de  points  confluents. 

Prothorax  élargi  en  arrière,  non  bordé  en  avant  et  sur  les  côtés, 
les  angles  postérieurs  sont  peu  distincts  et  les  antérieurs  assez  aigus; 
il  est  complètement  ponctué  à  l'exception  d'une  ligne  médiane  bril- 
lante qui  part  du  bord  postérieur  mais  n'atteint  pas  le  bord  anté- 
rieur. 

Écusson  ogival  obtus,  fortemeiil  ponctué  en  a\aiil. 
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Élytres  allongés,  ovalairos,  tW's  graïuileux,  présentant  une  cote 
lisse  à  la  suture  et  quatre  côtes  plus  faibles  dont  les  deux  premières 
sont  situées  entre  la  suture  et  l'angle  humerai,  et  les  deux  dernières, 
peu  distinctes,  partent  de  cet  angle.  Toutes  diminuent  de  largeur 
vers  l'extrémité  apicale  de  l'élytre  où  elles  se  fondent  dans  la  granu- 
lation gén(''rale. 
Les  pièces  thoraciijues  sont  fortement  ponctuées,  toutefois  la  partie 
médiane  du  uiésothorax  est  brillante.  Le 
prosternum  porte  postérieurement  une  lé- 
g('re  carène  ;  le  mésosternum  est  inerme  ; 
les  segments  abdominaux  sont  couverts 
d'une  ponctuation  qui  est  particulièrement 
dense  siu'  le  segment  anal. 

Les  fémurs  sont  robustes  et  fortement 
ponctués;  les  tibias  antérieurs  portent  des 
dents  assez  arrondies  réparties  en  deux 
groupes  (pii  se  trouvent  séparés  par  une 
écbancrure  assez  profonde:  les  intermé- 
diaires et  les  postérieurs,  fortement  ponc- 
tués comme  ceux  de  la  première  paire, 
portent  une  épine  au  delà  du  milieu.  Tar- 
ses assez  longs,  sensiblement  égau\  à  tou- 
Ps.  di.ssniiili.'i  n.  sp.  ^.        tes  les  paires  de  pattes. 

La  description  qui  précède  est  faite  d'après  les  deux  mâles  et  la  fe- 
melle que  je  possède  et  d'après  un  troisième  mâle  qui  m'a  été  com- 
muniqué par  M.  Azambre. 

Le  Musétun  de  Leyde  possède  également  cette  espèce  qui  a  t''t('' 
répandue  dans  les  collections  françaises  i)ar  M.  Donckier  sous  le  nom 
de  PseadhexartJirius  dissimilis  Oberthiir  (in  litt.)  et  provient  de  l'Ile 
d'Oshima,  archipel  Liou-Kiou. 

Pai'  l'ensemble  de  ses  caractères,  cette  espèce  se  rapporte  nettement 
au  petit  genre  Psalidoremus  de  Motschulsky.  Le  mâle  se  distingue 
aisément  de  ceux  des  deux  autres  espèces  déjà  connues  par  la  pro- 
tubérance spéciale  qu'il  porte  sur  l'éijistome  et  qui  est  analogue  à  celle 
(pie  l'on  ol)serve  chez  VHexartlwius  rhinocéros  01.  mais  ne  peut  en 
aucune  façon  justifier  sa  séparation  du  groupe. 

La  femelle,  quoique  beaucoup  plus  rugueuse  que  celle  du  /'.  inclina- 
tus  Motsch.,  n'en  diffère  en  rien  par  les  caractères  essentiels,  et  la 
présence  des  côtes  élytrales,  pour  curieuse  qu'elle  soit,  n'a  qu'une 
valeur  sp('cinque. 
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Les  Malacodermes  des  îles  Mascareignes  et  Séchelles  [Col.] 

l'îir  Cii.  Alluaud. 

I.  LAMPYRIDINI. 

LrciOLA  TRANSVERSicoLiJS  Faii'iu.  1884,  A)!)).  Soc.  Eut.  Fr.,  p.  i'V.]. 

Cette  espèce  est  décrite  sur  des  exemplaires  pris  par  Cli.  Cdcpicrel 
à  Sainte-Marie  de  Madagascar,  à  Mayotte  et  à  Mahé  des  Séchelles.  Je  l'ai 
retrouvt'e  dans  cette  dernière  ile.  C'est  le  seul  Malacoderme  signalé  des 
Séchelles  jusqu'à  ce  jour  et  le  seul  Lani|tyride  des  Archipels  (pii  nous 
occupent  :  d'après  mes  recherches  et  les  renseignements  que  j'ai  pris, 
aucime  Luciole  n'a  encore  été  aperçue  dans  les  îles  Mascareignes. 

II.   DASYTINI. 
(jcii.  l*olcco|»hoi'a 

Lepel.  et  Serv.,  I82o,  Knciid.  Méthnd.,  X,  p.  U. 
Syn.  Pi'h'cophorm  Latreille,  1829. 

Ce  genre  se  distingue  des  Dnsfitcf;  par  le  pn-mier  article  des  tarses 
très  court  et  le  dernier  article  ^W<~  palpes  maxillaires  remanpiahlement 
sécuriforme.  Les  3  premiers  articles  des  antennes  sont  rougeàtres.  les 
suivants  sont  noirs  et  en  forme  de  dents  de  scie.  Des  hihes  mendira- 
neux  existent  sous  les  crochets  des  tarses. 

Ce  genre  semhle  localisé  dans  les  iles  de  la  Réimion  et  Maurice  (1). 

1.  P.  subglabra  n.  sp.  —  Long.  3-3,omill.  —  Tète  et  tiiorax  noirs 
ayec  légers  reflets  métalliques,  assez  foi'temenf  ponctués.  Le  pronotum 
porte  au  hord  antérieur  2  taches  hlanches  rapprochées,  ses  hords  lat(''- 
raux  sont  étroitement  bordés  de  jaune;  les  angles  postérieurs  soiil 
proéminents  et  il  peut  exister  une  tache  claire  préscutellaire  au  i)or(l 
postérieur.  Élytres  d'un  brun  foncé  légèrement  métallique,  couverts  de 
gros  points  enfoncés  pas  très  rapprochés ,  bordés  de  jaune  et  couv(;rts 
de  taches  jaunes  ou  blanchâtres  assez  variables  :  sur  chaque  élytre  une 
tache  luuuérale,  uni»  tache  près  du  hord  externe  au  commencement  de 
la  décli\ité  postérieure,  une  tache  juxtasuturale  un  peu  avant  le  som- 

(!)  Dt'jean  a  évidemment  connu  iilusieurs  des  espèces  décrites  ci-après,  il 
cite  dans  son  Catalogue,  3"  édition,  p.  125  :  Pelecophora  Catoirci,  can/luens. 
linealu.  paUipes,  des  îles  Mascareignes.  Ces  espèces  n'ayant  pas  été  décrites, 
je  n'ai  pas  à  tenir  compte  de  leurs  noms. 
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met;  ces  taches  sont  blanchâtres  et  semblent  constantes.  La  suture  est 
plus  ou  moins  jaunâtre  et  le  disque  des  élytres  est  plus  ou  moins  orné 
de  taches  de  la  même  couleur  mais  qui  semblent  très  variables.  Des- 
sous du  corps  noir,  pattes  claires.  Les  cuisses  sont  rembrunies  et  les 
tarses  noirâtres  chez  les  exemplaires  arrivés  à  parfaite  maturité. 

Cette  espèce  se  distingue  des  suivantes  (qui  sont  très  puljescentes) 
par  son  aspect  glabre; elle  porte  simplement  quelques  rares  poils  assez 
longs  et  noirâtres. 

J'ai  lait  cette  description  sur  deux  exemplaires  :  l'un  capturé  par 
moi  à  Curepipe,  au  centre  de  l'ile  Maurice,  l'autre  de  taille  moindre  et 
assez  immature  jiris  par  M.  d'Emmerez  à  la  «  Montagne  du  Corps  de 
Garde  »  dans  la  même  ilc 

2.  P.  Illigeui  Gyll.  [Notnxm],  1808,  in  Schonh.  Si/n.  Ins..  I,  f""  part., 
p.  o3.  note ,  pi.  4,  lig.  7.  —  Lepel.  et  Serv.  Enojcl.  Méthod..  X,  182o. 
p.  ;M.  —  Lap.-Cast.  Hist.  Nat.,  I,  1840,  p.  283. 

Ohs.  C'est  la  seule  espèce  du  genre  qui  ait  des  bandes  claires  trans- 
versales; toutes  les  espèces  qui  suivent  ont  ces  bandes  loni/itudinales. 

Hab.  Ile  Maurice. 

3.  P.  Antelmei  n.  sp.  —  Long.  o-7,o  mill.  —  Tète  noire.  Thorax 
noir  avec  les  Ijuids  rougeâtres,  parfois  entièrement  rougeâtre  avec  une 
tache  noire  au  milieu;  en  quadrilatère  transversal  avec  les  angles  anté- 
rieurs proéminents.  Écusson  noir.  Élytres  rougeâtres  avec  3  bandes 
noires  :  la  première  (en  partant  de  la  suture)  réunie  à  la  seconde  avant 
la  base  par  une  tache  noire;  la  seconde  se  réunissant  â  la  troisième 
avant  le  sommet.  Les  parties  claires  (rougeâtres  ou  jaunâtres  selon  les 
exemplaires)  sont  garnies  d'une  fine  et  courte  pubescence  couchée  et 
dorée.  Les  lignes  noires  sont  glabres  et  munies  de  rares  poils  longs  et 
dressés.  Dessous  du  corps  noir,  pattes  rougeâtres. 

Par  sa  forme  générale  large  et  massive,  cette  espèce  rappelle  le  con- 
tour de  P.  nigrolineata  Guér.  dont  il  va  être  question  ;  mais  la  disposi- 
tion des  bandes  est  différente. 

Hab.  Ile  Maurice.  —  Le  premier  exemplaire,  le  plus  grand  que  j'aie 
jamais  vu  dans  le  genre  Felecophorn,  a  été  pris  par  M.  Georges  Antelme, 
jeune  naturaliste  qui  m'a  cordialement  accueilli  â  l'île  Maurice  et  à  qui 
je  suis  heureux  de  dédier  cette  intéressante  espèce.  Notre  collègue 
M.  d'Emmerez  en  a  capturé  plusieurs  exemplaires  de  moindre  dimen- 
sion. 
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4.  1*.  NUiuoLiNEAïA  GiU'i'.,  ISiiS,  Ic.  H.  aniiii.  Insectes,  p.  ol,  iil.  lo, 

Obs.  Je  110  connais  pas  cotto  ospî'ce.  Elle  n'a  aucun  rapport  avec  la 
suivante,  mais  est  certainement  très  voisine  de  la  précédente. 

Ilnh.  Ile  Maurice. 

o.  P.  viTTATA  Lap.-Gast.,  1840,  Ilist.  Xat.,  I.  p.  283. 

Obs.  Celle  espèce  est  la  plus  ('Iroite  du  genre.  Elle  est  bien  recon- 
naissahle  à  ses  bandes  noires  droites  dans  toute  la  longueur  de  Télytre; 
la  suture  formant  une  bande  noire  non  réunie  à  la  suivante. 

Ildh.  Ile  Maurice  (d'après  Laporte  de  Castelnau).  —  La  Réunion  (dans 
[ilusieurs  collections]  ;  je  la  possède  de  cette  dernière  île,  mais  ne  l'ai 
pas  prise  moi-niènie. 

().  P.  interrupta  n.  sp.  —  Long.  4-o  mill.  —  Noir  et  assez  forte- 
ment ponctué  en  dessus.  Thorax  transversal  ayant  ses  angles  posté- 
rieurs bien  arrondis  et  les  antérieurs  assez  droits  mais  non  proéminents  ; 
plus  ou  moins  largement  bordé  de  rougeàtre.  Élytres  bordés  de  jaune 
et  présentant  en  outre  2  bandes  claires  interrompues  au  milieu  :  la 
première  (de  chaque  côté  de  l'écusson)  partant  de  la  base  de  l'élytre  ;  la 
deuxième  partant  un  peu  avant  l'épaule  et  n'atteignant  généralement 
pas  la  base  de  l'élytre.  Ces  bandes  sont  interrompues  vers  le  miheu  de 
l'élytre  et  ne  reprennent  qu'au  troisième  quart  de  sa  longueur.  Après 
l'interruption  la  première  bande  continue  presque  jusqu'au  sommet  de 
l'élytre,  la  deuxième  est  généralement  réduite  à  un  point.  Les  bandes 
jaunes  sont  couvertes  d'une  courte  pubescence  dorée;  les  parties  noires 
présentent  des  poils  noirs  dressés  assez  espacés.  Dessous  du  corps 
noir,  pattes  claires. 

Hab.  Ile  Maurice.  Assez  commune  au  centre  de  l'ile,  en  battant  cer- 
tains arbustes!. 

7.  P.  MARGixALis  Fairiii.  1880,  Le  Nul.,  I,  p.  293. 

Obs.  Fairmaire  n'a  connu  que  des  exemplaires  détlorés  de  cette 
espèce.  Les  exemplaires  frais  ont,  en  plus  de  la  bande  jaune  marginal!^ 
des  élytres,  d'autres  b^mdes  plus  ou  moins  nettes  formées  par  des  poils 
blancs  courts,  mais  le  fond  restant  noir,  sauf  parfois  au  sommet  de 
l'élytre  où  l'ctii  peut  voir  un  vestige  de  terminaison  de  bande  jaune. 

Ilab.  La  Réunion,  où  je  l'ai  prise  à  la  Plaine  des  Palmistes. 

8.  P.  obliquata  n.  sp.  —  Long.  4-4,5  mill.  —  Identi(iue  à  la  pré- 
cédente comme  loriiic  gV'iiérale  et  disposition  des  dessins,  mais  les 
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bandes  sont  nettement  indiquées  et  le  fond  en  est  roiigeàtre  (cliez  la 
précédente  les  bandes  étant  simplement  indiquées  par  une  pubescence 
blanchâtre,  le  fond  restant  noir).  La  première  bande  après  la  suture  est 
généralement  interrompiu',  mais  elle  part  toujours  obliquement  un  peu 
avant  la  base  de  la  deuxième  bande.  La  deuxième  bande,  elle  aussi, 
est  généralement  interrompue  et  est  parfois  réduite  à  sa  partie  posté- 
rieure. Il  existe  encore  une  troisième  bande  distincte  de  la  marge  des 
('lytres,  mais  elle  est  peu  marquée  chez  la  plupart  des  individus.  La 
pubescence  est  blanchâtre  sur  les  bandes  rougeàtres  et,  comme  chez  la 
précédente,  ont  voit  quelques  poils  plus  longs  noirs  et  dressés. 

Ifah.  La  Réunion  :  plaine  des  Palmistes  et  le  centre  de  l'île  Maurice!. 

Yar.  Charmoyi  var.  nov.  —  Les  exemplaires  de  l'île  Maurice  ont 
généralement  les  parties  rougeàtres  plus  nettes  et  plus  importantes 
que  ceux  de  la  Réunion.  Quand  la  partie  oblique  de  la  première  bande 
est  largement  réunie  à  la  deuxième  avant  la  Ijase  des  élytres,  (pie  la 
deuxième  n'est  pas  interrompue  et  que  la  troisième  est  bien  marquée 
et  distincte  de  la  marge,  l'insecte  a  un  faciès  tellement  différent  qu'on 
serait  tenté  d'en  faire  une  espèce  distincte.  J'ai  nommé  Charmoyi  cette 
variété  extrême. 

Je  la  dédie  à  M.  d'Ennnerez  de  Cliarnioy  qui  l'a  découverte  à  l'île 
Maurice. 


^^ 


1,  Pelecophora  Antelmei  n.  sp.  —  2,  P.  Illigeri  Gyll.  —  3,  P.  interrapla  n.  sp 
4,  P.  obliqiiala  n.  sp.  (1).  —  5,  P.  obliquata  var.  Charmoyi  var,  nov. 


Gen.  Doiialflia  n.  g.  —  Genre  voisin  des  Pelecophora  dont  il  a 

(I)  Par  suite  d'un  oubli,  l'écusson  a  été  laissé  en  l)lanc  sur  cette  ligure;  en 
réalité,  il  est  noir  oomiiie  cliez  les  autres  espèces. 
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It'S  principaux  oaractrn'S  mais  avec  un  facirs  dilIV-rcnt.  I.c  cdi-ps  est 
beaucoup  moins  allongé,  le  lhora\  plus  transversal  cl  |)lus  atténué  en 
avant,  les  épipleures  des  élytres  plus  enveloppantes.  Les  antennes  sont 
un  peu  plus  fortement  dentées  eu  scie.  Les  palpes  maxillaires  sontsécuri- 
fonnes,  les  lobes  memltraneuv  existent  sous  les  crocliets  des  tarses 
C(tnnne  dans  le  genre  précc-dcnt;  les  iiattes  sont  |)lus  courtes.  Forme 
générale  des  Zimia  mais  sans  cotes  sur  les  élytres  et  avec  une  forte 
liubescence. 

Ce  nouveau  genre  fait  le  passage  des  Pcicropliora  aux  Xdinrrpiiii.  Il 
a  la  forme  courte  de  ces  derniers,  mais  est  moins  gibbeux  et  a  l'aspect 
mat.  Les  Xameipus  (1)  sont  au  contraire  très  brillants  et  ornés  de 
couleiu's  vives. 

.le  dé'die  ce  genre  à  M.  Donald  d'Ennnerez  (jui  l'a  découverl  à  l'ile 
Maui'ice. 

D.  elegans  n.  sp.  —  Long.  3-3, o  mill.—  Tète  et  thorax  rougeàtres 
ou  noirs  selon  les  exemplaires.  Thorax  ponctué,  très  transversal,  plus 
étroit  en  avant  qu'en  arrière,  avec  les  côtés  largement  arrondis;  bord 
antérieur  échancré  ]ioiu'  l'insertion  de  la  tète,  ce  qui  rend  les  angles 
antérieurs  proéminents.  Les  trois  premiers  articles  des  antennes  rou- 
geàtres, les  suivants  noirs  et  épais.  Élytres  beaucoup  plus  fortement 
ponctués  que  le  thorax,  noirs  avec  bordure  et  dessins  rougeàtres  :  sur 
chaque  élytre  :  1°  luie  tache  circulaire  juxta-scutellaire  contiguë  à  la 
tache  correspondante  de  l'autre  élytre  et  à  l'écusson  (l'écusson  et  le 
centre  de  la  tache  restant  noirs);  2"  au  tiers  postérieur  de  l'élytre  une 
tache  en  croissant,  les  pointes  dirigé'es  en  arrière:  3"  une  taclie  près 
de  l'angle  apical  et  formant  comme  un  élargissement  de  la  bande  mar- 
ginale. Les  parties  rougeàtres  sont  garnies  d'une  line  pubescence  dorée 
et  les  parties  noires  de  poils  noirs  plus  longs  et  dressés.  Dessous  du 
corps  noir,  pattes  claires. 

(1)  Le  genre,  Xamerpus  a  été  créé  par  Fairinairc  {Ann.  Soc.  lùit.  Ir.,  188G, 
p.  41)  pour  un  curieux  insecle,  .V.  varjegulUUus,  découvert  à  Tamalave  par 
llalFray.  J'ai  pris  à  Diego-Suarez.  sur  la  montagne  d'Ambre,  une  seconde  e^pèce 
de  ce  genic  dont  voici  la  diagnose  : 

X.  Fairmairei  n.  sp.  —  r.om;.  3-  i  mill.  -  Dimensions  et  forme  de  A',  vagc- 
(jultalus,  mais  en  difTérant  i)ar  les  él\lres  beaucoup  moins  forlement  ponctués 
et  sans  impressions.  Les  élytres  sont  l)leus,  bordés  de  rouge  avec  une  large 
tache  commune  discoïdale  et  cordiforme  de  nu-me  couleur.  Dessous  noir,  pattes 
rouges.  La  tête  et  le  lliorax  rouges,  la  surface  très  brillante  et  la  pubescence 
noire  sont  idenlifiues  dans  les  deux  espèces. 
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Cette  espèce  d'un  dessin  élégant  a  été  trouvée  à  l'Ile  Maurice  par 
M.  Donald  d'Emmerez,  le  zélé  naturaliste  mauricien. 


Gen.  !llal(liacofle!s 

Ch.  Waterh.  1876,  Ann.  Maij.  Nul.  Hist.,  sér.  4,  XVIII,  p.  116. 

Je  place  ici  ce  genre  sur  la  foi  de  l'auteur  ;  mais  d'après  la  figure  de 
l'espèce  unique  décrite  de  l'île  Rodrigue  et  citée  ci-dessous,  je  doute 
qu'il  doive  rentrer  dans  les  Dasytides.  L'auteur  le  compare  au  genre 
Petecopkora  dont  il  semble  s'éloigner  par  les  antennes  non  dentées  en 
scie  et  le  1"'  article  des  tarses  beaucoup  plus  grand  (pu'  les  suivants. 

M.  PICTUS  Cb.  Waterb.  187G,  toc.  cit.  —  Idem.  Phil.  Trans.  Roi/. 
Soc,  CLXVIII,  1879,  p.  o26,  pi.  53,  llg.  7. 

Hdb.  Ile  Rodrigue. 

Note  sur  Lethe  Eiiropa  [Lép.] 
Par  A.  Jaxet. 

L'attention  des  entomologistes  a  été  attirée  à  diverses  reprises  sur 
les  attitudes  que  prennent  certains  Li'pidoptères  quand  on  se  tient  dans 
leur  voisinage  et  qui  paraissent  avoir  pour  but  de  les  rendre  plus  dif- 
ticilement  visibles. 

Dans  cet  ordre  d'idées  je  crois  intéressant  de  signaler  les  faits  sui- 
vants relatifs  à  un  Satyride  commun  dans  l'Extrême  Orient,  Lethe 
Eut'opn,  que  j'ai  observé  fréquemment  en  Cocliinchine,  au  Tonkin,  à 
Hong-Kong  et  à  Formose. 

Lethe  Europa  liabite  généralement  les  sous-bois,  dans  le  voisinage 
des  lisières,  et  l'intérieur  des  bosquets  de  Ramjjous.  II  vole  fréquem- 
ment et,  quand  on  pénètre  dans  ces  bois  ou  bosquets,  il  n'est  pas 
rare  d'en  apercevoir  vingt  ou  trente  voletant  dans  un  assez  faible  rayon. 
Mais,  au  bout  d'iui  instant,  on  n'en  aperçoit  plus  un  seul  :  tous  se 
sont  posés. 

Or,  ils  ne  se  posent  pas  dans  une  situation  quelconque,  mais  ils  re- 
lèvent verticalemment  les  ailes  sur  le  dos  et  font  face  à  l'observateur 
de  manière  à  s'efTacer  complètement  en  ne  lui  présentant  que  la  tran- 
che de  leurs  ailes. 

C'est  en  examinant  attentivement  le  sol  pour  y  cueillir  des  Fougères 
que  je  m'aperçus  un  jour,  par  hasai'd,  de  ce  manège,  ayant  deux  Lethe 
à  quelques  centimètres  de  mes  yeux,  et  les  voyant  se  déplacer  au 
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fur  ol  à  iiK'suri.'  cjuc  je  m'avanrais  moi-même.  Depuis,  j'ai  observé  soi- 
gneusemout  les  Lethe  Europa  que  je  surprenais  au  vol,  et  j'ai  constaté 
qu'ils  agissaient  toujours  de  même.  Ils  ne  sont  d'ailleurs  pas  très  fa- 
ciles avoir,  la  face  inférieure  de  leurs  ailes  étant  d'une  couleur  feuille 
morte  se  confondant  assez  l)ien  avec  la  nuance  du  sol  jonché  de  débris 
végétaux  sur  lequel  ils  se  posent;  il  faut  donc  suivre  attentivement 
du  regard  ceux  que  l'on  voit  voler  et  bien  noter  le  jioint  où  on  les 
voit  brusquement  disparaître  quand  ils  ferment  leurs  ailes  en  se  po- 
sant. 

Mais,  quand  on  est  parvenu  à  en  distinguer  un,  on  peut  s'approcher 
de  fort  près  sans  le  faire  lever  et,  en  marchant  de  long  en  large,  sans 
le  perdre  de  vue,  constater  qu'il  s'oriente  constamment  dans  la  direc- 
tion de  l'observateur. 

Je  me  suis  demandé  ce  (pie  feraient  des  Lrthi'  Europa  en  présence 
de  deux  personnes  et  non  plus  d'une  seule,  et  j'ai  répété  l'obser- 
vation en  me  faisant  accompagner  d'un  indigène  qui  se  tenait  à  en- 
viron 3  mètres  de  moi.  Les  Lethe  ont  semblé  assez  déroutés,  car  ils  ne 
pouvaient  se  mettre  à  la  fois  dans  les  deux  alignements  :  ils  prenaient 
généralement  une  direction  intermédiaire,  pour  se  jeter  brusquement 
dans  la  direction  même  de  l'un  de  nous  s'il  se  montrait  plus  mena- 
çant par  ses  mouvements.  Cette  façon  d'agir  n'étant  possible  (pi'à  ceux 
qui  se  trouvaient  à  une  certaine  distance,  les  Lethe  posés  plus  près  de 
nous  s'en  écartaient  en  marchant  sur  leurs  pattes,  à  reculons,  sans 
prendre  leur  vol,  ce  qui  les  aurait  rendus  trop  apparents. 

Si  l'un  de  nous  gardait  une  immobilit('  absolue,  l'autre  restant  en 
mouvement,  c'est  à  ce  dernier  seul  (pie  l(>s  Lethe  liiiissaient  par  pren- 
dre garde,  s'alignant  tous  sur  lui,  sauf  à  changer  brusquement  de  po- 
sition si  l'autre  rentrait  en  scène. 

Sans  prétendre  trancher  la  question  de  savoir  s'il  s'agit  là  d'un  phé- 
nomène de  volition  réfléchie  ou  d'une  impulsion  instinctive,  il  me 
semble  résulter  de  cette  observation  (pie  le  fait  de  l'etïacemenl  du 
Lethe  Europa,  en  se  présentant  par  la  tranche  devant  un  être  (pil  le 
surprend  dans  son  habitat,  est  un  fait  constant,  systématiquement  réa- 
lisé par  l'insecte. 

Description  d'un  Diptère  sous-marin  recueilli  aux  Petites-Dalles 
(Seine-inférieurei 

Par  ral)b(''  J.-.I.  Ku:i  tki!. 
A  la  plage  des  Petites-Dalles  on  apeicoit,  à  marée  basse,  à  droite  et 
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à  gauche,  des  rochers  amoncelés,  détachés  autrefois  de  la  falaise  et 
s'étendant  maintenant  au  loin  dans  la  mer,  dont  les  flots,  pendant  la 
marée  haute,  les  recouvrent  entièrement.  Par  une  chaude  journée 
d'août;  je  me  trouvais  sur  un  de  ces  rochers,  éloigné  du  rivage  d'en- 
viron cent  mètr(»s,  dont  la  base  était  encore  plongée  dans  l'eau.  Cachées 
par  les  varechs  aux  formes  variées  qui  recouvraient  tous  ces  rochers, 
des  Patelles  de  couleur  sombre  semblaient  faire  corps  avec  leur  sup- 
port. J'aperçus  alors  parmi  ces  Patelles  et  ces  algues  encore  ruisselantes 
de  l'eau  de  la  mer,  de  minimes  Diptères  qui  couraient  avec  agilité 
sur  cet  amas  de  verdure,  disparaissaient  pour  reparaître  l'instant  sui- 
vant et  sautillaient  plutôt  (|u'ils  ne  volaient  quand  on  cherchait  à  les 
saisir.  Il  était  évident  que  ces  moucherons  n'avaient  pu  arriver  du  ri- 
vage; ils  avaient  donc  séjourné  sous  l'eau  de  la  mer,  fixés  aux  ro- 
chers ou  aux  algues,  et  profitaient  des  quelques  heures  de  la  marée 
basse  pour  prendre  leurs  ébats.  Ce  fait  me  paraissant  extrêmement 
curieux,  je  recueillis  environ  une  douzaine  de  ces  insectes;  malheu- 
reusement tous  étaient  des  mâles,  comme  je  m'en  aperçus  plus  tard 
en  les  examinant  au  miscroscope.  Quant  à  l'état  larvaire,  il  me  de- 
meura incoimu;  je  m'eflorçai  vainement  de  le  trouxer  parmi  les  al- 
gues; j'ai  su  plus  tard  que  j'aurais  dû  le  chercher  sous  les  coquillages. 
¥a\  etret,  l'examen  me  montra  que  ces  Diptères  appartenaient  au  genre 
Clunio  Hal.  qui  comprend  deux  espèces,  dépourvues  de  palpes,  au  té- 
moignage de  Schiner  (Fauna  Austriaca)  (1),  à  savoir  C.  marinus  Hal.  et 
C.  adriaticus  Sch.  Or  pour  cette  dernière  espèce,  trouvée  dans  la  mer 
Adriatique,  le  genre  de  vie  est  connu.  De  Frauenfcld  a  observé  qu'elle 
vit,  même  à  l'état  d'insecte  parfait,  sous  l'eau  de  la  mer,  dans  les  colo- 
nies de  Mytillus  minimus  Poil.  L'espèce  que  j'ai  recueillie  aux  Petites- 
Dalles  et  qui  est  munie  de  palpes,  vit  donc  probablement,  à  l'i-tat  lar- 
vaire, sous  les  coquilles  de  Patella  vulgaris,  l'unique  mollusque 
qu'ofïraient  les  rochers  de  cette  localité. 

Haliday  et  de  Frauenfeld  n'ont  également  observé  que  des  mâles  ;  je 
présume  que  la  femelle  est  aptère  et  que  c'est  pour  ce  motif  qu'on  ne 
l'a  pas  encore  aperçue;  peut-être  aussi  faut-il  la  chercher  sous  les 
coquillages  où  elle  a  subi  sa  métamorphose  (2).  Voici  la  description 

(1)  Haliday  indique  des  palpes  pour  Clunio  marinus. 

(2)  Je  dois  ajouter  que  le  lemelle  de  C.  marinus  a  été  découverte  réceni- 
nient,  en  avril  1894,  par  M.  Carpenter,  sur  des  algues  marines  du  genre  Cla- 
dospliora.  Elle  est  à  peu  près  aptère  et  ses  antennes  ne  se  composent  que  de 
sept  articles.  Elle  forme,  pour  ses  teufs  qui  sont  en  fuseau,  un  cylindre  décom- 
position gélatineuse.  Le  même  entomologiste  a  trouvé  plus  tard,  sur  les  mêmes 
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(h'tailk'c  de  riiirtccte  [nirfait,  (|ue  je  crois  être  ideulifiu»'  à  celui  que 
Haliday  a  obscrv('',  l)ien  qu'il  en  ditîèri!  par  la  longueur  des  palpes  el 
la  nervation  alaire. 

Clunio  marinus  Halid.  —  Corps  hruiiàire,  long  de  i  niill.  Tète  pro- 
longée au  delà  des  yeux,  en  forme  de  cône  obtus,  'ceux-ci  forlenieni 
velus  entre  les  facettes,  ne  se  touchant  pas  sur  le  vertex  mais  demeu- 
rant séparés  par  un  espace  égalant  au  moins  leur  longueur.  Point 
d'ocelles.  Antennes  aussi  longues  que  la  tète  et  le  thorax  réunis,  in- 
sérées en  dessous  du  prolongement  ce)nique,  à  la  hauteur  de  l'exln'"- 
mité  des  yeux,  composées  de  2  -f  9  articles;  les  deux  articles  de  la 
base  à  peine  plus  longs  que  gros;  le  1^'"  article  du  îunicule,  qui  est 
rétréci  à  sa  base,  et  le  dernier,  qui  est  faiblement  arqué,  sont  environ 
quatre  fois  aussi  longs  que  gros,  les  sept  intermédiaires  subsphéri(pies. 
munis  de  deux  courtes  soies  et  terminés  par  un  minime  col.  de  telle 
sorte  qu'ils  paraissent  pédicellés.  Bouche  composée  de  deux  lobes 
courts  et  arrondis  ;  palpes  à  article  unique,  à  peine  deux  fois  aussi 
long  que  gros  et  muni  de  deux  longues  soies  (1),  Scutellum  hémis- 
phérique, avec  une  rangée  transversale  do  cinq  soies  courtes.  Ailes 
blanchâtres,  non  irisées,  à  surface  entièrement  glabre,  à  bord  muni 
de  soies  qui  sont  médiocrement  longues,  jus(pi'à  la  jonction  de  la  2*^  ner- 
vure, puis  courtes  et  serrées  sur  le  reste  du  bord  antérieur  et  sur 
la  moitié  apicale  du  bord  postérieur;  moitié  basale  de  ce  dernier 
longuement  ciliée.  Point  de  nervure  transversale.  Six  nervures  lon- 
gitudinales, dont  les  deux  premières  ainsi  que  les  deux  dernières 
sont  courtes  et  simples,  tandis  que  la  3*'  et  la  4"  sont  longues  et  Idfur- 
quées  (2).  Rameau  siqiérieur  de  la  3"^  nervure  se  rapprochant  du 
bord  antérieur,  puis  le  joignant  un  peu  avant  rextrémité'  alaire  dans 
laquelle  aboutit  le  rameau  inférieiu'.  Le  rameau  inférieur  de  la  4''  ner- 

plantes,  une  larve  longue  de  4  mill.  qu'il  croit  être  celle  de  cet  insecte.  Jusqu'à 
présent,  Chinio  marimis  n'a  été  ol)servé  que  sur  les  plages  d'Irlande  cl  d'An- 
gleterre, à  savoir  près  de  Kerry  (Haliday,  Nat.  hist.  Review.  vol.  II,  1855, 
Proc,  p.  52,  pi.  2),  de  Dublin  (Haliday,  1.  c,  vol.  III,  1856,  Proc,  p.  7:5;  Car- 
penter,  p:ntoni.  niontlil.  Magaz.,  1894,  p.  129-130,  (ig.  1  et  2),  de  Plvnioulh,  dou- 
teusemcnl  (W'csluood,  selon  Wallicr,  British  Ins.,  vol.  Ill,  Diptera,  185())  et 
de  Haslings  (Dale,  Enloni.  nionlhl.  Magaz.,  1872,  p.  214).  Quant  à  C.  adria- 
tiens,  trouvé  à  Tricste  par  de  Fraueni'eid,  en  1850,  il  n'a  plus  été  retrouvé. 

(1)  Selon  Haliday,  les  palpes  sont  à  ])eine  aussi  longs  que  larges  (lig.  4,  E) 
et  les  articles  des  antennes  sont  tout  à  fait  sessiles  (tig.  4,  B). 

(2)  Le  dessin  de  Haliday  ne  représente  pas  la  première  ni  la  dernière  ner- 
vure; en  outre,  le  rarne<iu  inférieur  de  la  4"^  fait  un  angle  aigu  avec  le  rameau 
supérieur. 
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vuro  fornio  un  angle  droit  avec  le  rameau  supérieur.  Balanciers  à 
massue  ovalaire,  aussi  longue  que  la  tige.  Hanches  non  prolongées. 
Fémurs  avec  une  rangée  de  soies.  Tibias  terminés  par  un  court  épe- 
ron. Pilosité  des  pattes  courte,  à  l'exception  des  pattes  postérieures 
dont  le  tibia  et  les  quatre  premiers  articles  des  tarses  sont  longue- 
ment velus  sur  le  dessus.  Tibia  des  pattes  antérieures  presque  deux 
fois  aussi  long  que  le  fémur  dont  la  longueur  égale  celle  des  tarses; 
celui  des  pattes  intermédiaires  dépasse  le  fémur  d'un  tiers  et  les  tarses 
de  trois  quarts;  enfin  celui  des  pattes  postérieures  égale  les  tarses  et 
est  visii)lement  plus  court  que  le  fémur.  Les  tarses  sont  également  di- 
versement conformés  :  aux  pattes  ant(''rieures,  leurs  articles  sont  entre 
eux  comme  4:1|:1{:1|:1|;  aux  pattes  intermédiaires  ils  sont 


comme 


">  i 


3:2:3:1 


1{ 
:  14 


1 


1  :  1 


enfin  aux  pattes  postérieures,  comme 


Crochets  simples,  fortement  arqués,  atteignant  la 
longueur  de  la  pelote  qui  est  unique.  AJj- 
domen  plus  court  que  le  thorax;  chaque 
segment  muni  d'une  rangée  transversale 
de  courtes  soies.  Armure  génitale  entiè- 
rement chitineuse  ,  d'un  brun  sombre , 
plus  longue  que  l'abdomen  qu'elle  égale 
en  largeur,  lîlle  se  compose  de  deux  piè- 
ces allongées,  parallèles,  deux  fois  aussi 
longues  que  larges,  et  munies  à  leur  ex- 
trémité d'un  article  mobile  d'une  forme 
particulière  (lig.)^  couvert  d'une  pu- 
bescence  courte  et  serrée  et  portant,  à 
son  côté  supérieur  et  intern(\  ime  mem- 
brane hyaline  (a).  Lamelle  unique,  hguli- 
Armure  génitale  de  Clunio       ^t'^'^e,  arrondie  à  l'extrémité. 

marimis  Hal.  c^-  ]v.  B.  —  M.  Carpenter  a  eu  l'obligeance 

de  me  conununiquer  le  type  de  Clunio 
uKirlnm  Hal.  et  je  me  suis  convaincu  (lue  l'espèce  des  Petites-Dalles 
est  bien  identique  à  celle  d'Irlande.  C'est  encore  le  même  insecte  que 
M.  Chevrel  de  l'Université  de  Caen  a  décrit  sous  le  nom  de  Clunio 
suzijgialis  n.  sp.  (Arch.  de  zool.  exp.  et  gén.,  1894). 

M.  Carpenter  m'écrit  en  effet  qu'il  a  envoyé,  il  y  a  quelques  mois, 
lui  exemplaire  de  Clunio  niarinus  à  M.  Chevrel.  et  que  celui-ci,  après 
avoir  comparé  les  exemplaires  irlandais  et  français,  a  conclu  à  l'iden- 
tité spécifique  des  deux  insectes. 
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Le  cycle  évolutif  de  VEncyrtus  fascicollis  [Hymen.] 
P;ir  le  ])'■  P;ml  Mauchal. 

En  1891,  M.  Ed.  Biignion,  notre  collègue,  a  publié  un  très  intéres- 
sant mémoire  sur  Tanatomie  et  les  mœurs  de  ÏEncijrtus  fuscicollis, 
Ciialcidien  parasite  de  la  chenille  des  Hyponomeutes  (1).  Ce  savant 
avait  (ibser\é,  en  juin,  dans  les  chenilles  de  rHyponomeuto  du  Fusain, 
des  chaînes  d'emliryons  fort  ciu'ieuses.  Ces  chaînes  étaient  formées  en 
moyenne  de  oO  à  100  individus  disposés  à  la  suite  les  uns  des  autres, 
englobés  dans  une  masse  granuleuse  analogue  à  un  vitellas  et  réunis  dans 
un  long  tube  épithélial  commun  qui  flottait  dans  la  lymphe  de  la  chenille 
à  côté  du  tube  digestif.  Chaque  chenille  parasitée  ne  contenait  en  général 
qu'une  chaîne  ainsi  constituée.  Bugnion  suivit  le  développement  de 
ces  embryons  et  vit(]ue  chacun  d'eux  donnait  naissance  à  un  Eiinjrtus. 

Comment  le  parasite  elléctiiait-il  sa  ponte  ?  Quelles  étaient  surtout 
l'origine  et  la  signification  de  l'énigmatique  tube  épithéhal  enveloppant 
la  chaîne  d'embryons?  Il  y  avait  là  des  questii^ns  de  nature  à  intriguer 
au  plus  haut  point  l'observateur. 

Bugnion  itensait  que  VEnci/rtHS  éclos  en  été  hivernait,  ou  donnait 
naissance  à  une  deuxième  géni'ration  annuelle  ayant  pour  hôte  un 
animal  différent  de  la  chenille  de  l'Hyponomeute  ;  il  estimait,  en  tout 
cas,  que  le  parasite  devait  déposer  ses  œufs  par  paquets  et  dans  le 
courant  de  mai  à  l'intérieur  de  la  chenille  de  l'Hyponomeute;  quant 
au  tube  épithélial,  il  dérivait,  d'après  lui,  des  amnios  des  embryons 
séparés  secondairement  de  ces  derniers  et  soudés  bout  à  bout.  Ces 
déductions  paraissaient,  du  reste,  fort  légitimes,  et  Bugnion  était  en 
droit  de  les  tirer,  à  titre  d'hypothèses  probables.  Elles  ne  répondent 
pourtant  nullement  à  la  réalité  des  faits. 

J'ai  observé  la  ponte  de  VEncijiius  fuscicollis;  or,  ce  n'est  pas  au 
mois  de  mai,  après  avoir  hiverné,  ou  après  avoir  fourni  une  généra- 
tion interiiK'diaire  (pi'il  d('pose  ses  œufs,  mais  c'est  au  mois  de  juillet, 
(luelques  jours  à  peine  après  son  éclosion;  ce  n'est  pas  dans  la  chenille 
de  l'Hyponomeute  que  ses  œufs  sont  pondus,  mais  c'est  dans  la  ponte 
môme  de  l'Hyponomeute.  Celle-ci,  comme  tni  le  sait,  se  présente  sous 
forme  d'une  plaque  grise  formée,  en  moyenne,  d'une  soixantaine  d'(eufs 
agglutinés  en  une  masse  commune.  Le  minuscule  Chalcidieii  se  pose 

(1)  Ed.  Ik'CMON,  Recht'iclies  sur  le  développement  poslciiil)i>onnaire,  l'ana- 
loinie  et  les  mœurs  de  X'Encyrius  fuscicollis.  Recueil  zoologique  stiisse,  V, 
p.   i35-5:}'.,  pi.  X\-XXV,  18',Jl. 
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sur  une  ponte  et  s'y  installe  pendant  des  heures,  lardant  successive- 
ment avec  sa  tarière  tous  ou  prescpie  tous  les  œufs  qu'elle  présente. 
Je  ne  donnerai  pas  ici  les  détails  de  cette  op('ration  que  j'ai  longuement 
observée;  le  tenqjs  nécessaii'e  à  VEnciirtaa  \Hmr  déposer  son  œuf  dans 
celui  de  l'Hyponomeute  varie  entre  1/2  minute  et  2  minutes  ;  presque 
aussitôt  après,  il  passe  à  un  autre  œuf  de  la  même  ponte,  et  ainsi  de 
suite  durant  des  heures  entières  ;  puis,  lorsqu'il  a  terminé,  il  gagne  une 
autre  ponte  et  recommence  sa  manœuvre. 

Un  fait  capital  découle  de  l'observation  précédente.  Étant  donnée  la 
quantité  limitée  d'œufs  mûrs  contenus  dans  les  ovaires  de  VEncyrtus 
et  le  grand  nombre  d'œufs  de  Papillon  qu'il  parasite  dans  ini  temps 
très  court,  il  est  matériellement  impossible  que  dans  chaque  œuf 
d'Hyponomeute  VEncijrtus  dépose  un  nombre  d'œufs  équivalent  au 
nombre  des  embryons  constituant  la  chaîne  dont  nous  avons  parlé. 
Il  doit  donc  doter  chaque  œuf  de  Papillon  d'un  œuf  unique,  et  celui-ci 
doit  ensuite  se  dissocier  en  un  grand  nombre  d'individus  distincts. 
Ainsi  s'explique,  en  outre,  le  fait  constaté  par  Bugnion  que  les  indi- 
vidus composant  une  chaîne  unique  sont  de  même  sexe. 

L'observation  directe  lève  du  reste  tous  les  doutes  que  l'on  pourrait 
conserver  sur  cette  interprétation.  En  activant  le  développement  dans 
une  serre  chaude,  nous  avons  pu  déjà  assister  au  commencement  de 
l'évolution  de  l'œuf  qui  est  le  plus  souvent  placé  dans  un  cordon  adi- 
peux de  la  chenille,  et  nous  pouvons  avancer  dès  maintenant  que 
l'amnios  de  cet  œuf  s'allonge  et  que  les  cellules  de  cet  amnios  se 
multiplient  de  façon  à  former  le  tulie  épithélial.  Quant  aux  cellules  qui 
se  trouvent  à  l'intérieur  de  l'amnios,  au  heu  de  se  constituer  en  un 
seul  embryon,  comme  c'est  le  cas  habituel,  elles  se  dissocient  de  façon 
à  donner  naissance  à  toute  une  h'gion  de  petites  morula,  qui  plus  tard 
s'organiseront  en  embryons  et  se  disposeront  en  tile,  à  mesure  que  l'en- 
veloppe amniotique,  tout  en  grandissant,  passera  de  la  forme  vésicu- 
laire  primitive  à  celle  d'un  long  tube  flexueux.  Tout  le  produit  de  la 
segmentation  n'est  pourtant  pas  consacré  à  la  formation  des  enibr\ons: 
dès  le  début,  on  voit  s'isoler  à  la  pi-riphérie  une  masse  cellulaire  en 
forme  de  croissant  qui  se  colore  vivement  par  le  carmin,  et  que  j'ai 
retrouvée  chez  d'autres  parasites  à  développement  monoembryonnaire  ; 
elle  augmente  graduellement  de  taille  et  se  dissocie  pour  former  très 
^raisemblablenlent  la  masse  nutritive  granuleuse  qui  rempUt  le  tube 
amniotique  et  englobe  les  embryons. 

De  l'observation  qui  précède,  il  résulte  donc  la  découverte  d'un  mode 
de  reproduction  qui  est  entièrement  nouveau  chez  les  Arthropodes. 
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GoiniiienI  inaiiik'nniit  l';ml-il  iiitcrprélcr  ce  curieiiN:  cas  do  uirtaKé- 
nrse  ?  Faiil-il  considérer  le  tiil)('  contoiuinl  la  cliafiie  d'eiiilirNoiis  coiuiiic 
une  noiirrico  dont  le  sonia  serait  représenl(''  par  le  tube  ('-pitlKHial  et 
par  les  cellules  nutritives  ? 

Il  se  peut  qu'il  en  soit  ainsi;  mais  nous  pr»''férons  nous  borner  ac- 
tuellement aux  faits,  en  attendant  pour  établir  une  interprétation  géné- 
rale que  les  observations  (pie  nous  poursuivons  actuellement  sur  des 
espèces  diiïérentes  nous  fournissent  de  plus  amples  d(»nnées. 

Apparition  considérable  d'un  Diptère  némocère  [Sciara  humeralis] 
aux  environs  de  Reims 

Par  le  D''  A.  LAiiorr.iiKXE. 

A  la  suite  de  circonstances  exceptionnelles,  très  favorables  au  déve- 
loppement complet,  on  peut  voir  des  Insectes  Diptères,  ordinairement 
d'une  abondance  restreinte,  apparaître  en  innombrable  quantité.  Le  sou- 
venir reste  encore  des  Bibio  marci  (1)  se  rencontrant  partout  en  1872. 
sur  les  places  et  même  dans  les  rues  de  Paris,  si  nombreux  ([u'ils 
avaient  inspiré  de  la  crainte  aux  habitants.  Ceux-ci  les  regardaient 
bien  à  tort,  à  cause  de  leur  couleur  noire,  comme  des  Mouches  char- 
bonneuses. 

Une  espèce  du  genre  Sciara  s'est  montrée  récemment  d'une  al)on- 
dance  excessive,  en  Champagne,  près  de  Reims.  Le  fait  m"a  été  indi- 
qué par  notre  collègue,  M.  A.  Bellevoye,  en  m'apportant  les  insectes 
observés  et  recueillis  avec  soin;  il  me  paraît  digne  d'être  signalé  à  la 
Société. 

Voici  les  renseignements  très  précis  qui  m'ont  été  fournis  à  ce  sujet. 

Thuisy  est  le  nom  d'un  village  et  station  de  chemin  île  1er,  près  de 
Reims;  ime  localité  marécageuse  avoisinante  porte  le  nom  de  «  Marais 
de  Tbuis\  »,  elle  est  exactement  située  entre  le  pied  de  la  montagne  de 
Rt'ims  et  le  camp  de  Chàlons.  Entre  la  montagne  et  la  ligne  du  chemin 
de  fer,  se  trouve  une  plaine  assez  fertile  où  coule  la  Vcsle  affluent  de 
la  Marne,  et  parallèlement  à  cette  petite  rivière,  on  voit  un  de  ses  af- 
lluents.  la  Prosne,  à  environ  deux  cents  mètres  de  distance. 

La  région  marécageuse  entre  Thuis>  et  la  Vesle  s'étend  sur  un  kilo- 
mètre de  lai'gt'tu";  le  sous-sol  est  composé  de  craie  compacte  rec(iu\erte 
d'un  mètre  environ  de  tourbe.  11  pousse  dans  cette  tourbe  une  grande 

(l)  A.  Laroclbkne  :  Note  sur  l'apimiition  d'une  très  grande  quauliléde  Dip- 
tères noirs  à  Paris,  vers  la  tin  du  mois  d'avril  et  en  mai,  KS72.  iAnn.  de  la  So- 
ciété ent.  de  France,  :>"  série,  t.  II,  pages  209-211.) 
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(|u;inlité  de  joncs,  de  roseaux  et  d'autres  plantes  aquatiques.  Ordinai- 
rement le  marais  est  rempli  d'eau  en  avril  et  en  mai;  cette  eau  prove- 
nant de  la  montagne  de  Reims,  descend  jusqu'à  la  couche  imperméable 
de  craie,  puis  elle  stagne  et  remonte  finalement  en  traversant  la  couche 
tourbeuse  qu'elle  submerge. 

L'autttmne  de  l'année  189(3  axant  l'té  très  pluvieux,  l'eau  envahit  les 
marais  depuis  novembre  jus(|u"au  printemps  de  1897  et  les  deux  ri- 
vières semblaient  réunies  par  une  grande  nappe  d'eau.  C'est  là  (|u'après 
quelques  beaux  jours,  M.  l'abbé  Hécart,  curé  de  Thuisy,  vit  à  la  surface 
de  cette  nappe  d'eau  de  300  mètres  carrés,  retenue  en  partie  par  le 
talus  de  la  route,  une  sorte  d'écume  noire.  En  regardant  de  près  et  en 
plongeant  sa  main  dans  l'eau,  M.  Hécart  trou^a  que  cette  écume  mous- 
seuse, épaisse  d'environ  vui  centimètre,  était  formée  par  des  brins  de 
paille,  des  fragments  de  jonc  et  de  plantes  de  marais,  réunis  en  quel- 
que sorte  par  une  multitude  d'insectes,  par  de  petits  moucherons  noirs, 
agglomérés  en  quantité  auprès  des  bords  et  qui,  au  large,  volaient  en 
glissant  avec  agilité  à  la  surface  de  l'eau  dormante.  L'apparition  de  ces 
petites  mouches  par  larges  espaces  noirâtres,  leurs  éclosions  successives, 
ont  duré  pendant  un  mois;  le  8  mars  1897,  on  en  voyait  encore,  toute- 
fois eu  petit  nombre,  voletant  ou  plutôt  glissant  à  la  surface  du  marais, 
mais  à  ce  moment,  il  n'y  avait  plus  d'amas  formés  par  les  petits  Diptères. 

Cette  multitude  vraiment  innomliralde  d'insectes  ne  fut  observée 
que  dans  l'espace  débordé  entre  les  deux  rivières.  De  l'autre  côté  de 
la  route  qui  les  traverse,  on  remarquait  seulement  quelques  Sciam 
sur  le  bord  opposé  de  la  Vesle  et  il  ne  s'en  trouvait  pas  dans  les  au- 
tres parties  du  marais. 

Les  Diptères  remis  par  M.  A.  Bellevo>  e,  avec  les  détails  qui  précè- 
dent, étaient  les  uns  cohés  sur  carte,  les  autres  rassemblés,  tassés,  for- 
mant ainsi  une  espèce  de  feutre  grossier,  noir,  très  particulier,  cons- 
titué par  une  masse  de  petites  Mouches  enchevêtrées.  Je  me  suis 
assuré  qu'il  s'agit  d'une  espèce  du  genre  Sciara  étabUe  par  Zetterstedt 
sous  le  nom  de  Sciara  humeralis  {Diptera  Scandinaviae,X.  X,  p.  3718, 
n.  5,  1851).  R.  Schiner  en  décrivant  cette  Sciara  dans  la  Fauna  aus- 
triaca,  Die  Fliegen,  t.  II.  p.  418-419,  18G4.  l'a  indiquée  comme  rare 
(selten). 

J'ai  engagé  fortement  M.  A.  Rellevoye  à  se  rendre  cette  année  de 
bonne  heure  à  Thuisy  et  à  rechercher  les  larves  de  Va  Sciara  humeralis 
au  bord  de  l'eau,  en  arrachant  les  plantes  marécageuses ,  en  visitant 
les  racines,  les  tiges,  les  débris  accunnilés.  L'inondation  ne  s'est  pas 
encore  montrée.  On  connaît,  au  sujet  des  larves  observées  du  genre 
Scia)v,  les  curieuses  agglomérations  désignées  sous  les  noms  de  Vers 
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uiililaii'cs,  (rAnnéc  de  serpeiKs,  do  Vers  Dragons,  formées  de  larves 
pâles,  gluantes,  réunies  en  masses  allongées,  se  mouvant  avec  lenteur. 
J'ai  précisé  les  caractères  de  l'extrémité  abdominale  et  postérleiu'e 
du  corps  en  forme  de  ventouse  chez  la  larve  de  la  Sciara  Bi(ioli 
{\'oy.  Annnips  de  In  Soc.  ent.  de  France,  18G3,  4'^  série,  t.  III,  p.  lOo-llO. 
planche  2,  lîg.  o^,  o'',  o<=).  Les  larves  de  la  Sciara  huiaeralis  présentent 
peut-être  des  [larticularités  intéressantes. 

Sur  quelques  Coléoptères  anomaux 
Par  Maurice  Pu;. 

L'étude  des  anomalies  des  insectes,  après  avoir  été  très  en  vogue 
autrefois,  semble  négligée  depuis  quelques  années.  Voici  en  effet  le 
petit  nombre  d'articles  consacrés  aux  insectes  anomaux  qui  ont  paru 
dans  les  derniers  volumes  des  publications  de  la  Société  entomolo- 
gique  de  France  : 

(tAdeau  de  Kerville,  1882,  BuIL,  Lxxn;  1886,  Bull.,  clxxix:  1888. 
Bull.,  Lxxxu:  189o,  Bull.,  lxxxhi  et  lxxxix;  1896,  Bull..  87.  — 
A.  GiARD,  1894, /?////.,  CLXxxi.  — L.  Plaxët,  1896,  Bull.,  168.  —  Bex- 

DERITTER,   1896,    Bllll.,  193.  —  C.  JOURDHEUILLE,   189o,  Bull.  XLXVU. 

.le  signalerai  également  quatre  articles  que  j'ai  publiés  {Bev.  Ent., 
t.  XI,  1892,  p.  2o8;  et  t.  XVI,  1897,  p.  224)  et  {Bévue  Bourb.,  189o, 
p.  13o  (1). 

La  recherche  et  l'étude  des  monstruosités  est  cependant  fructueuse 
en  découvertes  intéressantes  ;  c'est  pourquoi  je  signalerai  cinq  Coléo- 
ptères anomaux  qui  se  trouvent  dans  ma  collection. 

Dorcus  iiarallelijiipediis  L.,  (5  (deDigoin).  —  Élytres  présentant  plu- 
sieurs boursouflures  irréguhères.  Patte  antérieure  gauche  réduite  à 
un  rudiment  informe.  Patte  postérieure  gauche  monstrueuse,  à  fémur 
dé'formé  et  tibia  réduit  à  un  court  appendice  particulier,  un  peu  en 
forme  de  flacon,  celui-ci  ayant  un  goulot  long  et  tourné  en  bas. 

Allecula  rhenana  Bach,  Heyd.  (de  Suisse,  ex.  coU.  Tournier).  —  Pre- 
mier article  de  l'antenne  droite  entouré  d'une  expansion  en  forme 
■d'anneau. 

Omophlus  ochraceipenui.'i  Fald.,  c5   (du   Caucase).  —  Jand)e  posté- 

(1)  Outre  les  articles  cités  ci-dessus,  j'ai  relevé  les  titres  de  plus  de  100  tra- 
vaux analogues  dans  un  certain  nombre  de  recueils  ;  c'est  la  base  d'un  cata- 
logue bibliographique  sur  ce  sujet. 
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rioiiro  gauche  anomale  avec  la  cuisse  plus  courte,  plus  élargie  que  la 
droite  correspondante  ;  tibia  court  et  épais  ;  tarses  normaux. 

Cortodera  4-maculata  v.  suturalis  F.,  o"  (de  Hongrie).  —  Cuisse,  et 
surtout  tibia  postérieurs  gauches  arqués,  la  patte  droite  étant  nor- 
male. Cas  probable  de  simple  déformation  d'un  organe  mou,  par  un 
corps  dur  d'après  l'éclosion,  de  même  que  chez  l'insecte  suivant. 

Coptocephala  i-macutata  L.  (de  la  France  méridionale).  —  Prothorax 
déformé,  irrégulièrement  plissé  ou  impressionné  tandis  que  la  tête  et  les 
élytres  sont  bien  conformés. 

Tableau  synoptique  des  espèces  françaises  du  genre  Allecula  F.  [Col.] 
Par  Maurice  Pic. 

M.  le  major  L.  von  Heyden  ayant  bien  voulu  me  communiquer  les 
types  dWllecula  rhennna  Bach,  Heyd..  je  puis  sigualer  sûrement  la 
présence  de  cette  espèce  en  France  et  conclure  délinitivement  à  la  dis- 
tinction spécifique  de  A.  semiliinda  Pic. 

Le  tableau  suivant  pourra  faciliter  la  séparation  des  trois  espèces 
françaises  d'AHecuId . 

1.  Prothorax  tout  à  fait  transversal,  nettement  arrondi  aux 

angles  antérieurs  ;  ponctuation  peu  rapprochée  ou  écartée 
sur  le  disque.  Stries  élytrales  peu  mar((uées,  avec  les  in- 
tervalles relativement  larges.  Pattes  plus  foncées,  noires 
ou  d'un  fauve  parfois  obscurci 2. 

—  Prothorax  modérément  transversal,  non  ou  à  peine  arrondi 

aux  angles  antérieurs;  ponctuation  rapprochée  sur  le 
disque.  Stries  élytrales  profondes  avec  les  intervalles  re- 
lativement étroits.  Pattes  plus  claires,  d'un  testacé  rou- 
geâtre.  — Long.  7-8  mill. 

Lyonnais  (D''  Jacquet)  ;  aussi  en  Piémont  :  Sauta-Maria- 
Majore  (Pic) ;  Allemagne,  etc morio  F, 

2.  Prothorax  très  légèrement  sillonné  sur  son  milieu,  sans  im- 

pression discale  latérale;  impressions  basales  peu  mar- 
quées, les  latérales  courtes.  Pubescence  élytrale  claire, 
d'iui  jaune  orangé.  Pattes  foncées  avec  les  tarses  plus 
clairs.  —  Long.  7-8  mill. 

Provence  :  environs  de  Saint-Raphaël,  sur  le  Chêne- 
liège  (Pic) SEMH.IVIDA    Pic  . 

—  Prothorax  plus  ou  moins  sillonné,  au  mouis  en  arrière  sur 
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son  milieu,  ordiiiairenieiil  aM'C  uiio  sorlo  d'impression 
^  nette  de  chaque  côté  du  disque  ;  im[iressions  basales  très 
marquées,  les  latérales  transversales.  Pubescence  élytrale 
en  partie  obscurcie.  Pattes  de  la  couleur  du  dessus  du 
corps,  qui  est  d'un  brun  fauve,  obsciu'ci  parfois  ainsi 
que  les  élytres.  —  Long.   7,o-9mill. 

France  :  Saint-Albon  (D''  Jacquet)  ;  Peney  près  Genève 
(Tournier);  aussi  en  Allemagne  et  Europe  septentrio- 
nale      UHKNANABacI),  Hevd.  (1). 

Yar.  A.  Tète  et  prothorax  un  peu  obscurcis. 

Par  la  coloration  franchement  noire  de  son  avant-corps  et  de  ses 
pattes,  alors  que'  ses  élytres  sont  d'un  jaune  orangé,  A.  semilivida  est 
très  dilTi'rente  à  première  vue  des  deux  autres  espèces  qui  présentent 
une  coloration  élytrale  analogue  à  celle  de  l'avant-corps,  avec  les  pat- 
tes, soit  d'une  coloration  semblable  {rlinmiia).  soit  plus  claires,  un  peu 
rouKeàtres  (morio). 
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Académie  des  Sciences  de  St-Pétersbourg  {Annuaire  du  Musée  zoolo(ji- 
que),  1897,  4.  —  Th.  Becker  :  Beitrag  zur  Dipteren-Fauna  von 
Nowaja-Zemija.  —  A.  Biiulâ  :  Recherches  sur  la  biologie  et  zoo- 
géographie, principalement  des  mers  russes.  Essai  d'une  faune 
des  Crustacés  décapodes  de  la  Mer  Blanche  et  Mourmaiine  (pi.). 

—  G.-O.  Sars  :  The  PhyUopoda  of  the  Jana-Expédition  (pl.). 

Agncultuml  Gazette  ofN.  S.  Wales,  VIII,  12,  1897.  —  W.  Froc.gatt  : 
San  .lose  Scale  (pi.).  —  A.  Gale  :  The  Intluence  of  Bées  on  Crops. 

—  Bi'e  Calendar  for  January. 

Cidre  et  le  Poiré  {Le),  IX,  10,  1898.  —  .l.-Pn.  Wagner  :  Corneilles  et 
Corbeaux  sont-ils  utiles  ou  nuisibles? 

Canadian  Entomolor/ist  {The),  XXX,  2.  1898.  —  A.-U.  Hwi'kins  :  On 
liie  History  and  Habits  of  the  «  Wood  Engraver  »  Ambrosia  beelle 

—  Xlllehorus  .nikuiraph us  (Say).  Xtjleborus  Saxeseni  (Ratz.)  —  with 
brief  Dt-scriptions  of  diiïerent  stages  (pl.).  —  A.-W.  Hanham  : 
Notes  on  collectiiig  «  at  Light  ».  —  H.-F.  Wickam  :  The  Coleoptera 

(1)  D'après  le  D'  Seidlitz  cette  espèce  a  pour  synonyme  A.  Lovcndali  Reitt. 
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of  Canada,  XXVIII.  The  Cerambycidae  of  Ontario  and  Québec  (fig.). 

—  J.-D.  TiNSLEY  :  An  Ants'-Nest  Coccid  from  New  Mexico  (fig.)- 

Entomological  yeics,  IX,  1  et  2.  — Notice  nécrologique  de  G. -H.  Horn, 
portrait.  —  W.-F.-H.  Blandtord  :  The  Identy  of  Xijlcborus  affinis, 
with  some  synonymical  Notes.  —  M.-J.  Elrod  :  lowan  Odonata. 

—  W.-J.  HoLLAND  :  Descriptions  of  New  West  African  Heterocera, 
I.  —  Dr.  h.  Strecker  :  Lasiocanipa  médusa  n.  sp.  —  W.-J.  Fox  : 
Notes  on  the  MutilUdae  of  Norlh  America.  — V.-L.  Kellogc.  :  Car- 
phoxera  pteleavia  Riley.  —  Herhariiun  Pest.  —  N.  Banks  :  Arach- 
nida  from  the  Malaspina  glacier,  Alaska.  —  C.-W.  Johnson  :  Notes 
and  Descriptions  of  New  Syrphidae  from  Mt.  St.  EUas,  Alaska.  — 
Prof. -A. -J.  Snyder  :  Utah  revisited;  Wyoming  aud  Montana,  II.  — 
H. -F.  Wu:kham  :  Recollections  of  old  collecting  Grounds,  II,  The 
lower  Rio  Grande  Valley  (2  art.).  —  W.-H.  Ashmead  :  An  Egg 
Parasite  of  Snierinthus  astjjlus  Drury.  —  P.  Laurent  :  Osage 
Orange  injured  by  Wood  Borers  (pi.).  —  R.  Rowley  :  Interesting 
collecting  near  home.  —  D.-W.  Coquh.lett  :  Synopsis  of  the  Asilid 
Genus  Ospriocerus.  —  B.  Letcher  :  Variation  of  Pijranieis  cavjfe 
Hiibuer  (pi.).  —  V.-F.  Fiske  :  Notes  on  the  Distribution  of  Rhopa- 
locera  of  New  Hampshire.  —  Notes  diverses. 

Entoniologische  Nachrichten,  XXIV,  3  et  4,  1898.  —  H.  Fruhstorfer  : 
Eine  neue  Lucanide  aus  Sumbawa,  ProsopocoelusNerwoortim.now 
sp.  —  G.-W.  Ruhmer  :  Die  Uebergange  von  Araschnia  Icvana  L.  7A1 
\ar.  prorsa  L.  und  die  bei  der  Zucht  auszuwendende  Kaltemenge.  — 
G.  Vorbringer  :  Ueber  FterosUchus  ylaher  Vrbrg.  —  H.  Fruhstor- 
fer :  Ueber  einige  Charaxcs-kv{(m.  —  Neue  Rhopaloceren  aus  dem 
Malayischen  Archipel.  —  Morpho  metellus  richardus  m.  nov.  subs- 
pecies. 

Entomolofjisk  Tidsknft,  1897, 1  à  4.  —  S.  Lamp-V  :  Berâttelse  till  Kongl. 
Landbruksstyrelsen  angïiende  resor  och  îôrrattningar  for  ar  1896 
af  dess  entomolog.  (tig.).  —  J.  Peyron  :  Nâgra  iakttagelser  fràn  de 
senastes  arens  frostfjàrilhârjuingar  (lig.).  —  Y.  Sjôstedt  :  Hadena 
Imsilinea,  Slokorn-eller  sâdes-angsflyet.  —  J.  Anderson  :  En  kon- 
kurrent  till  applevecklaren.  —  For  vart  laud  nya  skâdefjârilar.  — 
S.  Lampa  :  Meddelande  fràn  statens  Entomoliska  anstalt.  —  Krus- 
Ijàrssâgstekeln  {Nematus Rilmil  Scop.).  —  J.  Peyron  :  Om  vàra  Chei- 
Matobia-nriers  utveckhngsstadier  (pi.).  —  Y.  Sjostedt:  Neue  Ter- 
miteu  aus  W\^st-Afrika.  —  C.-D.-E.  Roth  :  Bidrag  till  en  bild  af 
skanes  Insektsfauna.  —  Chr.  Aurivillius  :  Bemerkungen  zu  den 
von  J.  Chr.  Fabricius  aus  dânischen  Sammlungeu  beschriebenen 
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Lepidoptoren.  — E.  LoNNiiEUG  :  SkorpioïKT  ocli  Podipal[)('r  i  Ijpsala 
Universitots  zoologiska  Musouni.  —  Uni  Skôri»ionernas  uch  Pcili- 
palpernas  geograliska  utbredning.  —  Y.  Sjôstdet  :  Xeue  Tcrinitcn 
aus  Sierra  Leone  und  Guiuea.  —  Chr.  Aurivillius  :  Diagnoser 
neuer  Lepidopteren  ans  Afrika,  3  (flg.).  —  H.-J.  Haxsen  et  W.  Sci- 
RENSEX  :  Tlie  Order  Palpigradi  Tlior.  {Koenenia  mirabilis  Grassi)  and 
its  rclationship  to  tlie  otlier  iVrachnifki  (pL).  —  Chr.  Aurivillu-s  : 
Neue  Oder  wenig  bekannte  Coleoptera  Longicornia,  V  (pi.)-  —  En 
ny  iiggparasit  (pi.). 

Entonwlocjist  {The),  XXXI,  417,  18'.)8.  —  Anjunnis  paphia  var.  vale 
sina  Ab.  (Ilg.).  —  J.  Arkle  :  Tephroxia  rrepHxruhiria  {bixtortatd). 

—  T.  biiDididaria.  —  Rev.  A.  Miles  Moss  :  DeilophUa  galii  of  18!)7. 

—  T.-D.-A.  CocKERELL  :  Synopsis  of  the  North  American  Bées  of 
the  Genus  Noinia.  —  J.  Arkle  :  Dragonflies  in  1897.  —  G.-O. 
Day  :  A  new  Setting-board  (lig.).  —  C.  Morley  :  A  List  of  the 
Hymenoptera-aculeata  of  the  Ipswich  District.  —  Notes  diverses. 

Entomologistes  nwnthhi  Magazine  {The),  40o,  1898.  —  A. -H.  Jones  : 
Notes  on  lihopalocera,  etc.,  of  the  Alps,  particularly  the  Upper  Enga- 
dine.  —  M.  Burr  :  Note  on  a  few  Orthoptera  from  Japan  and  Korea. 

—  H.  Baily  :  Coleoptera  in  the  Manchester  District  during  1897.  — 
L.  Walsingham  et  .L-H.  Dlrrant  :  Revision  of  the  Nomonckiturc 
of  Microlepidoptera.  —  E.  Austex  :  On  certain  Additions  to  the 
British  Muscidae  (ïaciiinidae  of  Verrall's  List).  —  Notes  diverses. 

—  R.  Me  Lachlax  :  Some  new  Species  of  Trichoptera  belonging  to 
the  European  Fauna,  with  notes  on  others  (pk). 

«  Fauna  »  Société  des  yatnralistes  Luxembourgeois  [C.  R.  des  séances], 
VII,  1897.  —  H.  de  Parville  :  Fourmis  et  rhumatismes.  —  De- 
caux  :  La  Carpocapsa  pomonana,  vulgairement  Ver  dos  pommes 
(fig.).  —  E.  LujA  :  La  Cétoine  doré*'  dans  les  fourmilières.  — 
H.  Mullexber(;er  :  Nachtliches  Treiben  der  Insekten.  —  Kampf 
zwischen  einein  Kafer  und  einem  Regenwurm.  —  Dr.  E.-J.  Kleix  : 
Régénération,  Transplantation  imd  Autotomio  im  Tierreich. 

Feuille  des  Jeunes  Naturalistes  (La),  XXVIII,  328,  1898).  —  E.  Axdré  : 
Syno[tsis  des  Mutilhdes  de  France.  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Illustrierte  Zeitschrift  fiir  Entomologie,  III,  3  et  4, 1898.  —  H.  Friese  : 
Zur  Biologie  alpincr  Bicncn-Artcn.  —  1^.  Sorhagex  :  Die  Blattmi- 
nen  der  Kleiiischmrllerliiigc  —  II.  (Iaickler  :  Zucht  und  Lchrns- 
\veise  von  Lasiorampa  fascxitella  \ar.  excelleus  (pk). —  Fi(.  rxTEU- 
BERGER  :  l'bcr  Srlml/.fariiimg  l)ei  Aglia  tau  L.  —  E.  Fischer  : 
Beitrage     ziir     cxpcrimi'iilfllcii     Lr|)id(i[)lci'(ilogic     V     (pk).    — 


■118  Buikiin  de  la  Société  Eiitonwlogique  de  France. 

Fr.  Urech  :  Beitrage  zu  cinor  Yergleichendon  (jOwiclils-Statistik  dor 
Bt'standtcile  von  Vanessa  urticae  uud  Antiopa.  —  Exkrement,  und 
der  Sekrete  (Raupenhaiit,  PuppenhiUIe.  Kokon)  mehrere  Lopidop- 
teren-Arten.  —  P.  Riedel  :  Schmarotzer  von  Acherontia  atropos  L. 

Indiana  Academy  of  Science  (Proceedings).  1896.0 

Imtvuctor  [El),   XIV,  9,   1898. © 

Intermédiaire  de  VAFAS,  III,  22,  1898. 

A'.  A',  zoologisch  botanischen  Gesellschaft  in  Wien  [Yerhandluiigen), 
XLVII,  10,  1897.  —  0.  V.  KijîscHHERG  :  Plujllocerus  Ulhiiamii  n. 
sp.  —  C.  Veiuioefe  :  Ucbcr  die  Vertàrbiing  der  Coleoptorou-Xym- 
phcii  und  Imagines. 

Noturaiiste  {Le)  l'^'et  lo  février  1898.  —  P.  (Tombes  :  La  répartition  des 
insectes  suivant  Taltitude.  —  H.  Boileau  et  M.  Pic  :  Description 
de  Coléoptères  nouveaux  (tig.). 

Pstjche,  VIII,  262,  1892.  —  H.-G.  Dyah  :  The  Larvac  of  the  Austra- 
lian  Eucleidae.  —  A. -P.  Morse  :  Pacifie  coast  collecting,  II.  — 
.1.  Davidson,  T.-R.  Bell,  E.-H.  Aitken  :  Butterfly  life  in  the  tro- 
pics  of  India.  —  S. -H.  Scudder  :  The  Acridian  subfainily  Masta- 
cinae  in  the  U.  States.  —  Eearly  Stages  of  tropical  Butterflies. 

/{.  Accademia  dei  Lincei  [Atti],  1898,  I,  2.© 

Reçue  des  travaux  scientifiques,  XVII,  10  et  11. 

Revue  éclectique  d'Apicaitare,  V,  2,  1898. 

Revue  scientifique  du  Boarbonnais  et  du  centre  de  la  France,  XI,  121  et 
122, 1898.© 

Rivista  di  Patologia  végétale,  V,  9-12.  —  VI,  l-o.  —  Am.  Berlese  : 
Rapporti  fra  lévite  ed  i  Saccaromiceti  (lîg.  et  pi.).  —  G.  Leonarui  : 
Monogralîa  del  génère  Aspidiotus  (nota  preventiva).  —  C.  Riba(îa  : 
Sopra  un  organe  particulare  dellc  (]imici  dei  letti  [CAmex  lectula- 
riusL.)  {Cig.  et  pi.).  —  Notes  diverses.  —  Ant.  Berlese  :  Gli  Acari 
agrarii  (lig.).  —  G.  Leonardi  :  Generi  e  specie  di  Diaspiti.  Saggio 
di  Sistematica  degli  Aspidiotus  (fig.).  —  P.  Buffa  :  Sopra  una 
Cocciniglia  nuova  {Aclerda  Berlesei)  vivente  siiUa  canna  comune 
[Arundo  donax)  (fig.  et  pi.). 

Rovartani  Loepok,  IV,  1897. 

Royal  Dublin  Societg.  —  1"  Scient ific  Proceedings,  VIII,  o,  1897.  — 
G. -H.  Carpenter  :  The  (îeographical  Distribution  of  Dragonflies, 


Séance,  du  2S  fcvricv  1S9S.  119 

(pi.).  —  '2"  Scicnlifr  Trans<irtio)hs,\,  13,  1896.  —  VI,  i  à  la,  1893- 
97.© 
Royal  Society  [Proceedings],  LXII,  384,  1898.© 

Royal  Society  of  S.  Australia  {T)wisaction.<t),  XX,  2,  1897.  —  Rev. 

T.  I5LACKBURX  :  Furtor  Notes  on  Australien  Colcoptcra  willi  Dos- 

criptions  of  new  Gcnora  and  Spocios. 
Sociedad  espanola  de  Historia  natnral  {Actas),  janvier  1898.  —  Seebold  : 

Datos  para  el  conocimionto  de   la  fauna  hinienoptoroloj^ica  de  Es- 

pana. 
Società  ronuma   prr  ijU  Studi  zooloyiri  [BoUettino)  YI,  3  et  4,  1897. 

—  D.-J.  Alessandrim  :  Sni  Cdeotleri  délia  Provincia  di  Roina. 
Fam.  Carabidne. 

Soc  ietas  entomologie  a,  XII,21  et  22, 1898.  —  C.  Ribbe  :  Neue  Lepidopteren 
aus  dcm  Scluitzgebiete  der  Neu-Giiinea-Compagnie,  Rismarck  iind 
Salomo  Archipel  (2  art.).  —  L.  H.  :  Ostpreussen-Aincisenhnven. 

—  P.  Boiix  :  Meine  Excursion  von  1897  (2  art.).  —  H.  Fuins- 
TORFEU  :  Xeut^  Rhopaloceren  aus  deni  malayiclien  Archipel.  — 
Dr,  Pauls  :  Zur  Zi'ichtung  von  Sommergeneratiouen. 

Societas  Eiitoiiiolonica  Rossica  [llorae],  XXXI,  1-2,  1897.  —  Notices 
nécrologicpies  de  F.  Morawitz  et  N.  Erschoff  (portraits),  texte 
russe.  —  Dr.  N.  Cholodkovsky  :  Beitrage  zu  einer  Monographie 
der  Coniferen-Lause  (pi.).  —  F.  MoRAvvrrz  :  Camptopoeuiii  Schewy- 
rewi  sp.  n.  —  I.  Ixgexïtzky  :  Ueber  eine  neue  Acridiiden-Art  (pi.), 
(texte  russe).  —  \V.  Rodziaxko  :  Ueber  den  Parasitismus  der  Lar- 
ven  von  Roeselia  antiqua  Meigen  im  innern  der  Larven  von  Forfi- 
cula  toniis  Kol.  (texte  russe).  —  G.  Jacobsox  :  ApJwdiuft  Troitzkyi 
sp.  n.  —  J.  Faust  :  Revision  der  Gattung  Episomus  Sch.  —  N.  Cho- 
lodkovsky :  Ueber  Wurzellâuse,  tlg.  (texte  russe).  —  W.  Melio- 
RAxsKY  :  Einiges  iiber  die  Grossschmetterlinge  der  Sudkiisle  der 
Halbinsel  Krim  (pi.),  texte  russe.  —  B.-E.  Jakowlew  :  Description 
de  quelques  nouvelles  espèces  de  la  famille  des  Lucanides.  —  Un 
nouveau  Dorcadion  du  Caucase.  —  Espèces  nouvelles  du  genre 
Meloe  (subg.  Proscarabeus  Steph.)  de  la  Sibérie  orientale.  — 
A.  MoRDWiLKO  :  Zur  Biologie  und  Morphologie  der  Ptlanzenlause 
(Fonii.  Aphididae  Passer.)  (lig.),  texte  russe. 

Société  des  Sciences  hisforiques  et  natiurUrs  de  l'Yonne  [RuUelin).  LI. 
1897-98.© 

Société  des  Sciences  naturelles  de  l'Ouest  delà  France  {Bulletin),  Vil.  4. 
1897.© 
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Société  des  Sciences  naturelles  de  Saône-et-Loire  {Bulletin),  XXI V^  1, 
1898. O 

Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de  Béziers  {Bulletin),  XIX,  1897. 
O 

Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de  Beinis  {Bulletin),  VI,  4,  1897. 
—  A.  Bellevoye  et  Laurent  :  Les  iilantations  dos  Pins  dans  la 
Marne  et  les  parasites  qui  les  attaquent.  —  A.  Bellevoye  :  A 
propos  des  Abeilles  maçonnes.  —  Procédé  Marcel  Schwartz  pour 
la  destruction  du  Phylloxéra. 

Société  entomologique  de  Belgique  {Annales),  XLI,  13,  1898.  —  Ch. 
Kerremans  :  Discours  sur  l'Entomologie. 

Société  Impériale  des  Naturalistes  de  Moscou  {Bulletin),  1896,  4.  — 
1897,  d.  —  P.  Matile  :  Contribution  à  la  l'aune  des  Copépodes  des 
environs  de  Moscou  (pi.).  —  Diverses  notes  entomologiques  en 
langue  russe. 

Société  Linnéenne  du  Mord  de  la  France  {Bulletin),  XIII,  â9(i,  1797. 0 

Species  des  Hyménoptères  d'Europe  et  d'Algérie,  Bl"  fasc,  1898. 

Spelunca.  Bull,  de  la  Société  de  Spéléologie,  III,  lo,  1897. 

Wiener  Entomologische  Zeitung,  XVII,  1,  1898  (2  exempl.).  —  Fr.  W. 
KoNOw  :  Weiterer  Beitrag  zur  Synonymie  der  Tenthrediniden.  — 
E.  Bergroth  :  Eine  neue  ïingide.  —  E.  Reitter  :  Eine  décade 
nouer  Coleopteron  aus  der  Buchara.  —  Sochzohntor  Beitrag  zur 
Coleopteren-Fauna  der  russischen  Reiches.  —  E.  Koemg  :  Carabus 
crihratus  Quens.  und  porrectangulns  Géb.  —  Fleischer  :  Coloopte- 
rologiscbe  Notizen.  —  E.  Bergroth  :  Aradidae  amoricanae  novae 
vol  minus  cognitae.  —  E.  Reitter  :  Ueber  die  niichston  Yerwand- 
ton  der  Corticaria  fulva  Com.  und  einigo  Arton  ausandoron  (Grup- 
pen.  —  E.  Bergroth  :  Ueber  oinige  amerikanischo  Capsiden.  — 
E.  Reitter  :  Uebersicht  der  bokanuten  Arton  der  Coleopteron- 
Gattung  Scleropatrum  Seidl.  aus  der  palaoarktisclion  Fauna. 

Zoological  Societg  of  London  {Transactions),  XIV,  o,  1898.© 


Blanch.vrd  (R.)  :  La  Chique  des  oiseaux,  Sarcopsglla  gallinacea  Westw, 
{Bull.  Soc.  nat.  AccL),  1897,  11  p.,  Iig.* 

Berg  (C.)  :  Lista  de  las  Publicaciones  cientiticas  hochas  desdo  1873 
hasta  1897.  —  Buenos-Avros.  1897.  14  p.* 

A.  L. 


Le  Secrétaire  (jéianù  ;  Ph.  François. 
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Séance  du  O  mars   1999. 

Présidence  de  M.  E.L.  BOUVIER. 

MM.  Charles  Domaisoii  (do  Reims),  R.  de  la  Perraudière  (de  Jarzé)  et 
A.  Vayssière  (de  Marseille),  assistent  à  la  Séance. 

Correspondance.  —  MM.  M.  Mbelle  et  G.  Foulquier  remercient  la 
Sociélé  de  leur  admission. 

—  Le  Ré^ .  P.  M.-J.  Belon  a  adressé  au  Président  la  lettre  suivante  : 

Monsieur  le  Président, 

La  Société  entomologi(jue  de  France  a  bien  voulu  me  faire  l'Iion- 
neur  de  décerner  le  prix  Dollfus  à  mon  modeste  Essai  de  classilinition 
(jénénih'  des  Lathridiidae.  Je  suis  extrêmement  tlatté  d'une  distinction 
(jui  est  tout  à  la  fois  une  marque  de  sympathie  et  un  témoignage  d'es- 
time scientifique.  Aussi  est-ce  mon  devoir  d'en  exprimer  publique- 
ment ma  vive  reconnaissance,  à  vous  d'abord,  Monsieur  le  Président, 
à  Messieurs  les  membres  de  la  Commission  et  à  tous  ceux  de  nos  col- 
lègues qui  ont  mis  tant  de  bienveillance  a  m'accorder  leurs  suffrages. 

Veuillez  agréer  en  même  temps  l'assurance  de  mon  profond  attache- 
ment à  la  Société,  les  vœux  que  je  forme  |)oiu"  sa  prospérité  toujours 
croissante,  et  mes  sentiments  de  parfaite  considc'ration  et  de  déA  oue- 
ment  cordial. 

Fr.  M.-.I.  Belox. 

Nécrologie.  —  Le  Président  prend  la  parole  en  ces  termes  : 

Mes  chers  Confrères, 

.l'ai  le  triste  devoir  de  vous  annoncer  la  mort  de  .Jules  Migneau\.  l'ha- 
bile aiti>lc.  auteur  des  magnifiques  planches  du  Gênera  de  Jacquelin 
Duval.  ([ui  a  si  richement  illustré  de  ses  dessins  et  de  ses  gravures 
tant  de  volumes  de  nos  Annales  et  d'autres  publications  entomologi- 
(pies.  Prévenu  au  dernier  moment,  je  n'ai  pu  ex]irimer  comme  il  aurait 
Bull.  Soc.  Ent.  Fr.,  181)8.  N"  5. 
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convenu  les  mérites  de  notre  excellent  confrère,  ni  les  regrets  que 
sa  perte  a  provoqués  parmi  nous.  J'ai  tenu  pourtant  à  être  auprès  des 
siens  l'interprète  des  sentiments  qui  nous  animent  et,  représentant  à 
la  fois  kl  Société  entomologique  de  France  et  le  Muséum  d'Histoire  na- 
turelle, j'ai  prononcé  sur  sa  tomlie  les  paroles  suivantes  : 

Mesdames,  Messieurs, 

Au  nom  de  la  Société  entomologique  de  France,  au  nom  du  Muséum 
d'Histoire  naturelle,  j'adresse  un  dernier  hommage  et  je  dis  an  der- 
nier adieu  à  l'homme  de  bien,  au  v;iillant  artiste  que  la  mort  vient 
d'enlever  si  brusquement. 

Avec  lui  disparait  un  des  plus  fervents  adeptes  de  la  gravure  scien- 
tifique, au  moins  poiu*  l'Histoire  naturelle  :  il  a  été ,  à  coup  sûr,  un 
des  meilleurs  représentants  de  cet  art  qui  a  si  longtemps  brilli'  en 
France,  mais  il  fut  aussi  un  des  derniers,  et  le  \ide  qu'il  laisse  parmi 
nous  ne  sera  pas,  je  le  crains,  de  sitôt  comblé. 

Ce  sombre  pressentiment  est  fait,  je  le  sais,  pour  jeter  un  nouveau 
voile  de  deuil  sur  cette  tombe  et  jiour  rendre  nos  regrets  plus  amers. 
Mais  n'oublions  pas  que  Migneaiix  se  rapi)ellera  longtemps,  à  notre 
cœur  par  sa  droiture,  à  notre  mémoire  par  ses  (euvres,  et  puisse  cette 
pensée  réconfortante  adoucir  la  dcuileur  de  sa  famille  et  de  tous  ceux 
qui  l'ont  aimé.  —  Adieu. 

Admission.  — M.  le  l)""  .Iules  Guiart,  chef  des  travaux  pratiques 
de  parasitologie  à  la  Faculté  de  Médecine,  19,  rue  Gay-Lussac,  Paris. 
Entomologie  générale,  Parasites. 

Présentation.  —  M.  Emile  Lucet,  pharmacien-chimiste,  52,  rue  de 
la  Grosse-Horloge,  Rouen  (Seine-Inférieure),  [h^ntomologie  appliquée,  Pa- 
rasites] présenté  par  M.  H.  (iadeau  de  Kervihe.  —  Connnissaires-rap- 
porteurs  MM.  (^h.  Lahaussois  et  Ph.  Grouvelle. 

Changements  d'adresse.  —  M.  A.-C.  Boucomont,  30,  rue  StelFen. 
Asnii'res  (Seine). 

—  M.  L.  (iu>  e,  3  bis,  cour  de  Rolian  (rue  du  .lardinet),  Paris. 

Décisions.  —  En  raison  des  réclamations  que  le  Secrétaire  a  pré- 
sentées à  la  séance  du  Conseil  du  7  février  1898,  au  nom  de  l'impri- 
jnerie  Firmin-Didot,  au  sujet  du  prix  des  tirés  à  part;  et  le  Conseil 
ayant  été  d'avis  que  le  prix  de  O.Oo  r.  par  exemplaire  qui  avait  été  payé 
jusqu'à  ce  jour  est  en  réalité  insuffisant,  la  Société  décide  ([uo  doréna- 
vant le  prix  des  tirés  à  part  sera  porté  à  0,  10  c.  i)ar  exenqjlaire. 
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—  Sur  la  |(r(>[)osi[i(>n  de  M.  l*li.  (IrouvcllL'.  la  Sooi(''t(''  dt'cidc  (|iio 
doivnavaut  la  rend'  allcclrt'  a  reiilreticn  cl  la  conscrYatioii  de  la  collcclioii 
Henri  Brisout  sera  versée,  par  le  Trésorier,  entre  les  iiiaius  du  (Jlonîité 
des  Collections  de  la  Société  qui  a  pris  à  sa  charge  la  garde  de  cette 
collection. 

—  Sur  la  [iropositlon  de  M.  le  Trésorier,  la  Société  décide  que  le 
Bulletin  continuera  à  être  envoyé  comme  par  le  passé  au  (^onciliuni 
bibliograpliicuni  de  Zurich,  (|uoique  son  directeur,  M.  le  D''  H. -A.  Field. 
ait  donné  sa  démission  de  inendire  de  la  Soci('té. 


Communications. 

Description  de  deux  nouveaux  Torymides  [Hymkn.] 
Par  lahbé  .l.-,I.  Kieffek. 

Diomorus  violaceus  n.  sp.  —  Yerlex  et  thorax  violets;  face  et 
hanches  vertes;  base  des  antennes  noire,  massue  d'un  bnm  sondjre; 
pattes  rouges;  fémurs  antérieurs  et  intermédiaires  bruns,  avec  un 
reflet  verdàtre.  Abdomen  un  peu  comprimé,  d'un  jaune  d'or  brillant; 
d'un  rouge  feu,  latéralement,  dans  sa  moitié  postérieure.  Dessus  du 
corps  couvert  d'une  pubescence  blanche.  Mélanotum  grossièrenu'nt 
ridé.  Dent  des  fénuu's  postérieurs  grande.  Ailes  hyalines.  Oviducte 
atteignant  la  longueur  du  corps,  qui  est  de  o  mill.  dans  les  deuv 
sexes. 

Cette  espèce  a  été'  obtenue,  de  galles  de  Cunip.^  (uyentea,  par  M.  Th. 
de  Stefani.Elle  est  probablenienl  parasite  d'un  Crabrouide  nichant  dans 
ces  galles. 

Patrie  :  Sicile. 

Diomorus  Fertoni  n.  sp.  —  c5  Front  vert  avec  rellet  bleu;  joues. 
vertcx,  occiput,  thorax  et  cuisses  d'un  bleu  azuré  avec  reflet  vert;  ab- 
domen d'un  rouge  de  feu  très  intense,  avec  reflet  doré  sur  la  base  et 
les  deu\  derniers  segments;  sur  le  dessus  du  grand  segment,  au  mi- 
lieu, une  petite  tache  a  rellet  azuré,  lilcaillettes  d'un  brun  noir  luisant. 
Scape  d'un  vert  métallique;  fiuiicule  brun,  genoux,  tibias  et  tarses 
d'un  rouge  testacé.  Ailes  hyalines.  Pubescence  blanche.  —  i^ong. 
4,0  mill. 

L'insecte  est  éclos  en  ft'vi'ier  d'une  l'once  recueillie  à  Rognac  (Pro- 
vence) par  M.  Ferton.  capitaine  (fai-lillerie  à  Ajaccio.  .le  suis  heureux 
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(le  dédier  celte  espèce  à  notre  collègue.  Dioinorus  Kollnri  M.  Forst.  a  été 
obtenu  en  juin  par  M.  Ferton.  d'une  ronce  habitée  par  un  Crabronideet 
d'une  autre  habitée  par  une  Osmin  (probal)lement  ligurien). 

Ajaccio  et  Toulon. 


Description  d'une  Cétonide  nouvelle  [Col.] 

Par  L.  FAUiMAiRE. 

Hyperasiia  n.  g.  —  Corps  ovalaire,  convexe,  surtout  au  corse- 
let. Chaperon  assez  largement  mais  peu  fortement  sinué,  yeux  gros, 
très  saillants,  antennes  assez  courtes,  insérées  à  découvert  près  de 
l'angle  interne  des  yeux,  scaiie  mt'diocre,  funicule  de  7  articles,  le 
l*"''  assez  gros,  massue  un  i>eu  plus  longue  que  le  funicule.  Corselet 
très  convexe,  largement  lobé  au  milieu  de  la  base  qui  est  un  peu  dé- 
primée, les  côtés  du  bord  postérieur  un  peu  obliques,  non  siuués. 
Écusson  en  triangle  aigu.  Élytres  ovalaires,  faiblement  atténuées  en 
arrière,  très  obliquement  tronquées  aux  épaules,  fortement  sinuées  sur 
les  côtés  de  sorte  que  les  épaules,  rejetées  en  dehors  par  la  troncature 
oitlique  de  la  base,  forment  un  angle  un  peu  aigu.  Pygidium  grand.  Mé- 
tasternum  tronqué  brusquement  en  avant  et  formant  une  saillie  angu- 
leuse et  obtuse,  épimères  mésothoraciques  très  grandes,  très  remon- 
tantes et  coupant  obliquement  la  base  des  élytres.  Saillie  intercoxale 
triangulaire,  peu  aiguë.  Pattes  médiocres,  tibias  antérieurs  faiblement 
bidenlés,  les  intermédiaires  et  postéi'ieurs  élargis  au  milieu  en  dehors 
avec  une  petite  saillie  aiguë. 

Ce  nouveau  genre  est  voisin  des  Eiinjoirtid  dont  il  se  distingue  par 
les  yeux  gros,  saillants,  la  tète  plus  large  en  avant,  le  corselet  plus 
<"onvexe,  largement  aripié,  presque  lobé  à  la  base,  la  saillie  métaster- 
nale  plus  forte,  formant  presque  un  tubercule,  la  saillie  intercoxale 
moins  aiguë,  les  tibias  antérieurs  faiblement  denti'S. 

H.  tricolorn.  sp.  —  Long.  1^  mill.  —  Ovato-oblonga,  capite  rufo, 
nitido,  fronte  aenescente,  obscuriore,  prothoi'ace  rubro,  opaco.  basi 
late  transversim  nigro-velutino,  disco  signaturis  aliquot  tenuibus  coe- 
rulescenti-albidis,  basi  medio  macula  coerulea,  scutello  coeruleo,  elytris 
opaco-atris,  utrinque  fasciis  4  coeruleo-metallicis  ornatis,  l^  ad  basin, 
paulo  oliliqua,  2'*  externa.  i"  fere  mediana.  4''  anteapicali.  vage  lunata; 
p\gidio  rufo,  utrinque  macula  coerulea,  atrocincta;  subtus  nigra,  niti- 
dissima,  epimeris,  metapleuris,  metasterni  lateribus,  al)dominis  segmen- 
tis  .3  primis  utrinque  strigatenui,  4°  spaculalatacoeruleis,  ultimo  rufo, 
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coxis  [)oslicis  summo  ruiis;  frontc  diKilms  iinprt'ssioiiibus  latis,  nisi'so- 
punctatis;  prothoraco  elytris  angustioro,  a  medioantico  sat  fortiter  an- 
gustato;  elytris  subtilitor  striatis,  pygidio  inodio  riigoso,  fomoribns4an- 
licis  fulvo-villosis. 

Congo  fraïK'ais  :  Bcnilo. 

(U'Iui  insecte  est  reniarqiialilepar  sa  coloration,  ses  taches  d'un  1)1(mi 
clair  satiné  sur  un  fond  noir  mat,  ses  yeux  gros,  très  saillants  et  la 
forte  saillie  du  ni('taslernum.  J'en  dois  la  communication  à  robligeance 
de  M.  Donckier. 


Description    d'un  Liopus  nouveau  de  Syrie  [Col.] 
Par  Maurice  Pic. 

Liopus  major  n.  sp.  —  (îrand,  m<Kl(''rément  allongé,  fauve,  revêtu 
d'une  pubescence  grisâtre;  extrémité  des  articles  des  antennes,  des 
cuisses  et  des  tibias,  partie  des  tarses,  noirâtres  ;  quelques  soies  mi- 
dressées  sur  le  corps.  Tête  peu  forte,  déprimée  en  avant,  assez  densé- 
ment  pubescente,  légèrement  sillonnée  entre  les  antennes.  Antennes 
fauves,  i)ubescentes.  obscurcies  au  sommet  de  leurs  articles,  grêles, 
bien  plus  longues  que  le  corps,  à  1*^''  article  atteignant  presque  la  base 
du  prothorax,  3"  article  très  long.  Prothorax  transversal,  assez  densé- 
ment  pubescent,  marqué  d'iuie  sorte  de  point  brillant  médian;  ponc- 
tuation forte,  peu  écartée,  protubérance  latérale  située  très  près  de 
la  base,  bien  marcpiée.  termiui'e  i)ar  une  petite  épine  recourbée  en  ar- 
rière. Écussou  large,  en  demi-cercle.  Élytres  relativement  longs,  un  peu 
atténués  en  arrière,  légèrement  déhiscents  et  tronqués  à  l'extrémité, 
fauves,  revêtus  d'une  pubescence  grisâtre  parsemée  de  petites  taches 
brun-fauve  disposées  en  lignes  ;  une  sorte  de  fascie  post-médiane  laté- 
rale, en  partie  dénudée,  d'un  brun  fauve  sur  chaque  ('lytre.  P\gidium 
étroit,  arrondi  au  sommet.  l*attes  fauves  avec  l'extrémité  inférieure 
des  tii)ias,  une  partie  des  cuisses  et  des  tarses  noirâtres;  cuisses  peu 
épaissies.  Dessous  du  corps  très  pubescent,  fauve,  avec  les  côtés  de 
l'abdomen  ou  la  partie  postérieure  des  arceaux  de  cet  organe  plus  (tu 
moins  obscurcis.  —  Long.  O.o  mill. 

Syrie  (coll.  Pic). 

Par  sa  grande  taille  jointe  à  son  dessin,  cette  espèce  est  bien  spéciale 
dans  le  genre,  on  peut  la  placer  près  de  si/ritinis  Ganglb.,  dont  elle  se 
distinguera  facilement  par  sa  coloration  générale  moins  foncée,  ses 
cuisses  peu  é[)aissies,  enlin  son  dessin  élylral  dilTérent. 


12(>  Bulh'ilu  (le  la  Société  Entom,olo(ji<im'  do  France. 

Description  d'une  nouvelle  espèce 
de  Microlépidoptère  de  France  et  note  synonymique 

Par  P.  Chrétien. 

I.  Description. 

Bucculatrix  cantabricella  n.  sp.  —  Enverg.  7  à  8  mill.  —  Ailes 
supéi'iouros  jaune  paille  un  peu  grisâtre,  sans  dessins  ni  taches  ;  quel- 
(pies  écailles  brunes  se  voient  seulement  près  de  l'angle  interne.  Ailes 
inférieures  gris  foncé,  luisant.  Franges  des  (juatre  ailes  de  la  couleur 
des  ailes  sup(''rieures.  Dessous  gris  jaunâtre  clair,  soyeux,  luisant.  An- 
tennes brun  foncé;  liouppe  jaunâtre  avec  bande  centrale  brun  ferru- 
gineux; thorax  et  abdomen  gris  briuiâtre;  extrémité  anale  jaunâtre. 
Pattes  gris  jaunâtre. 

Plus  petite  que  la  B.  leucanthenieUa  Cst.  dont  elle  a  à  peu  près  la 
couleur,  mais  non  l'aspect  soyeux,  cette  nouvelle  Bucculatrix  paraît  en 
juin  et  juillet  dans  l'Ardèclie. 

ClieniUe  jaune,  tète  brun  jaunâtre  luisant  avec  les  ocelles  brun  ferru- 
gineux ;  écusson  jaune  présentant  au  milieu  du  bord  postérieur  deux 
petites  plaques  brunes.  Pattes  écailleuses  très  petites,  surtout  la  pre- 
mière paire,  brunâtres;  les  membraneuses  fortes,  concolores. 

Vit  en  mineuse  dans  les  feuilles  cauhnaires  du  Convolnulus  cautabri- 
cus  L.  dans  les  premiers  joiu's  de  juin. 

La  mine  commence  par  un  petit  lilet,  comme  celle  d'une  Nepticula, 
puis  s'allonge  et  s'élargit.  Les  excréments  sont  disséminés  dans  la 
mine.  En  cela,  celte  mine  dilTère  à  première  vue  de  celle  d'un  autre 
Micro  vivant  aussi  et  en  même  temps  sur  ce  Couvolvulus,  la  Bedcllia 
s'omuulentella  Z.,  qui  ne  laisse  pas  ses  excréments  dans  sa  mine  et  tend 
en  outre  quelques  lils  de  soie  au-dessous  des  feuilles. 

Cette  chenille  grossit  très  vite;  quelques  jours  lui  suffisent  pour  at- 
teindre toute  sa  taille. 

A  rencontre  [des  autres  chenilles  de  Bucculatrix  qui  ne  sont  mi- 
neuses qu'au  connnencement  de  leur  existence  et  se  fabriquent  deux 
sortes  de  cocon  :  le  premiei'  rond,  plat,  lenticulaire,  pour  muer,  le 
second  généralement  fusiforme  et  cannelé  longitudinalement,  pour  se 
transformer,  la  chenille  de  B.  cantabricella  est  mineuse  toute  sa  vie  et 
ne  quitte  sa  mine  que  pour  se  renfermer  dans  un  cocon  allongé,  blanc 
et  à  cannelures  longitudinales,  d'où  le  papillon  sort  quinze  jours  a[irès. 
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II.    Note  s  y  n  0  n  y  m  i  q  u  e. 

J'ai  reçu  d'Alk'inagnc  il  y  a  quelques  jours  deux  exemplaires  o  f't 
ç  de  VElachista  disqueella,  récemment  capturée  par  M.  Eppelsheim  de 
(îrunsladt,  ainsi  nonnnée  par  M.  Hering  de  Berlin  et  mentionnée  dans 
la  Liste  n"  XLl  de  M.  Staudinger. 

J'ai  reconnu  l'espèce  que  j'ai  découverte  aux  environs  de  Paris,  il  > 
a  plus  de  dix  ans,  et  que  j'ai  décrite  sous  le  nom  de  lasirella  dans  le 
Bulletin  de  la  Société  entomologique  de  France  du  9  avril  1896.  E.  dis- 
queella [disquei]  Her.  in  iitt.  est  donc  synonyme  à'E.  lastrella  Chrét, 

L'espèce  doit  être  assez  répandue,  car  elle  se  trouve  aussi  dans  l'Ar- 
dèche. 

Sur  le  développement  de 

Litomastix  truncatellus{Da.\man)  [Hymen.  Chalcid.] 

Par  Alfred  Giard. 

Comme  toutes  les  découvertes  capitales,  l'admirable  observation  de 
notre  collègue  M.  P.  Marchai  sur  l'évolution  AWr/eniaspis  [Eneyrtm] 
fuscicollis  (Daim.)  Thomson,  vient  éclairer  une  série  de  faits  aupa- 
ravant très  obscurs. 

Il  y  a  qiudques  années,  au  cours  de  recherches  sur  un  Champignon 
entomophyte,  Entomophthora  plusiae  Gd.,  j'élevais  un  certain  nombre 
de  chenilles  de  Plusia  gamma  L.  recueiUies  aux  environs  de  Valen- 
ciennes  (Nord). 

Plusieurs  de  ces  chenilles  étaient  parasitées  par  Litomastix  trunca- 
tellus  (Daim.)  Thomson.  Les  individus  parasités  meurent  au  moment 
où  ils  devraient  se  transformer  en  chrysalides  s'ils  n'étaient  pas  infes- 
tés. Ils  atteignent  et  même  dépassent  la  taille  des  chenilles  saines  et 
prennent  l'aspect  boursouflé  bien  connu  de  ceux  qui  ont  vu  des  larves 
attaquées  par  les  Eneijrtinae.  aspect  (pii  a  inspiré  à  Riley  le  nom  très 
expressif  d'inpitinij  Clialeis-fhj  pour  une  espèce  de  ce  groupe. 

Tout,  l'intérieur  du  corps  de  la  chenille  est  transformé  en  petites 
alvéoles  plus  ou  moins  régulièrement  disposées  en  séries  longitudinales 
et  renfermant  chacune  une  larve  ou  une  nymphe  de  Litomastix.  L'ori- 
gine et  la  structm'e  de  ces  alvéoles  dont  la  paroi,  à  matui'ité,  semble 
formée  d'une  mince  lame  chitineuse,  (Haient  demeurées  jns([u'à  pré- 
sent des  énigmes  indi'cliiirrahles 

On  pouvait  se  demander  aussi  comment  la  vie  et  l'accroissement  de 
l'hôte  sont  compatibles  si  longtemps  avec  la  présence  de  i)arasiles  oc- 
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ciipant  une  place  tellement  considérable  et  en  nombre  si  extraordi- 
naire? 

Une  de  mes  chenilles  de  Phtsla  me  donna,  en  eiïet,  près  de  trois 
mille  Litomastix! 

Howard  qui  a  observé,  aux  États-Unis,  le  Copidosoma  truncateUuin 
(c'est  le  nom  donné  par  Mayr  à  notre  Litomastix)  dit  qu'il  a  compté 
plus  de  2.300  exemplaires  sortant  d'une  chenille  de  Plusia  hrassicae 
Riley  (prob.  Plusia  vi  Hb.)  (1). 

Comme  tous  ces  parasites  éclosent  en  même  temps,  il  faut  admettre 
([u'ils  sont  de  même  âge.  Or,  étant  donnée  la  taille  exiguë  de  la  femelle 
de  Litomastix  et  le  petit  nombre  d'œufs  mûrs  qu'elle  renferme  à  la 
fois  (une  centaine  au  plus)  (2),  il  faudrait  supposer  encore  que  plu- 
sieurs femelles,  2o  à  30  enMron,  ont  attaqué  simultanément  la  chenille 
de  Plusia. 

Mais  cette  hypothèse  est  tout  à  fait  invraisemblable  d'après  ce  que 
nous  savons  des  mœurs  des  Hyménoptères  parasites  en  général  et  des 
(^halcidiens  en  particulier. 

En  outre,  les  chenilles  de  Plmia  que  j'ai  ('levées  étaient  loin  de  l'état 
adulte  quand  je  les  ai  recueillies.  Leur  peau  paraissait  absohunent  in- 
tacte. Elles  avaient  donc  été  infestées  très  jeunes.  Peut-être  même  une 
observation  plus  précise  montrerait-elle  que,  comme  pour  VEncijrtHs 
fuscicollis,  la  ponte  de  Litomastix  a  heu  dans  l'œuf  de  son  h(")te. 

Quoi  qu'il  en  soit,  et  sans  rien  préjuger  sur  ce  point,  on  peut  ad- 
mettre ce  me  semble  dès  aujourd'hui  que  la  curieuse  observation  de 
M.  P.  Marchai  explique  suffisamment  ce  qui  se  passe  chez  les  Litomas- 
tix. Il  doit  exister  chez  ces  animaux  une  multiphcation  embryonnaire 
très  active,  et  les  alvéoles  qui  entourent  les  larves  sont  les  restes  des 
singulières  memliranes  amniotiques  qui  avaient  tant  intrigué  Bugnion. 

Si  l'on  veut  chercher  dans  les  autres  classes  d'animaux  des  parti- 
cularités embryogéniquos  comparables  à  celles  que  M.  P.  Marchai  nous 
a  révélées  chez  les  Encijrtinae,  c'est  peut-être  chez  les  Platyelmes  dé- 
gradés du  groupe  des  Oi-tlionectidae  et  des  Dicijemidae  qu'on  pourrait 
trouver  quelque  chose  d'analogue.  Les  sporocystes  des  RJiopalura 
sont,  en  efTet,  rempUs  d'embryons  (donnant  naissance  à  des  êtçes  ho- 
mosexués)  par  un  processus  de  multiplication  ovulaire  qui  n'est  pas 


(1)  Howard  :  Biology  of  C/ialcididae,  Proceed.  of  Ihe  national.  iMus., 
Wasliington,  XIV.  1891,  p.  582. 

(2)  Howard  dit  160  environ,  mais  il  a  compté  tous  les  nnifs  visibles  en  dila- 
cérant  l'insecte  dans  la  glycérine  et  une  partie  de  ces  œufs  n'étaient  certaine- 
ment pas  en  état  d'être  pondus. 
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sans  rcssomblancc  avec  ce  qui  se  passe  dans  les  tubes  eiiilji'\unnairrs 
des  Encijrtus. 


Description  d'un  nouveau  genre  d'Arachnides  de  la  famille 
des  Lycosides 

Par  E.  Simon. 

Nous  proposons  le  genre  Rhoicinus  pour  (lueUpies  Araignées  de 
rAmérique  du  Sud,  dont  la  classilieation  nous  a  paru  longtemps  1res 
incertaine,  mais  que  nous  rattachons  en  dernière  analyse  à  la  famille 
(les  Lycosides  pour  des  raisons  que  nous  dé\elopperons  dans  le  pro- 
chain fascicule  de  notre  Histoire  naturelle  des  Araignées.  Les  Rhoicinus 
sont  des  Lycosides  très  anormaux,  difïérant  surtout  des  genres  typiques 
de  celte  famille  par  la  disposition  de  leurs  yeux  qui  ressemhle  davan- 
tage à  celle  des  Xcjélénides. 

Khoîciiiu!!i  nov.  gen.  —  Céphalothorax  ovatus,  frontc  oblusa. 
Oculi  cuncti  inter  se  subacquales,  quatuor  antici  inter  se  appropinquati. 
lineam  leviter  recurvam  désignantes,  quatuor  postici  in  lineam  latiorcm 
vix  recur\ani.  Clypeus  area  oculorum  tota  vix  angustior.  Chelarum 
margo  inferior  tridentatus.  Pars  labialis  multo  longior  quam  latior. 
(liniidium  laminarum  superans.  Pedes  long!,  valde  aculeati,  metatarsis 
larsisque  gracihbus  et  longis,  haud  scopulatis,  suhtus  inordinate  st'to- 
sis.  Mamillae  superiores  inferiorihus  paulo  longiores  et  graciliores,  ar- 
ticulo  ai)icali  brevi  et  semicirculari  munitae. 

R.  Gaujoni  sp.  nov.  — ç  long.  9  miU.  —  Céphalothorax  fusco-pi- 
ceus,  parce  fulvo-pilosus,  admarginem  pilis  albis  paucis  notalus  et  vitta 
média,  antice  latissima,  postice  sensini  altenuata,  longe  albido-pilosa 
ornatus.  Abdomen  breviter  ovatum.  nigricans,  fulvo-olivaceo-pubescens 
et  parce  hirsutum,  in  parte  basah  macula  longitudinali,  acute  lanceo- 
lata,  albidiore-pilosa  ornatum.  Chelae  nigro-piceae,  nitidae,  subtiliter 
mgatae.  Partes  oris  fuscae.  Sternum  fuscuni,  in  medio  dihUius.  Pedes 
obscure  fulvo-olivacei,  metatarsis  tarsisque  dilutioribus.  femoribus 
tibiisque  auticis  confuse  et  late  obscure  annulatis,  pihs  longis  teniu- 
bus  vestiti.  Vulvae  lubcrculuni  rufulum,  breviter  linguiforme,  apice 
truncatum,  superne  late  canaliculatum  et  pilosiun. 

Ecuador  :  Zamora  ((•anjon). 

R.  Wapleri  sp.  nov.  —  ç  long,  ti  mill.  —  Céphalothorax  fusco- 
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olivaceus  parce  et  sat  longe  fulvo-pilosus,  liiiea  marginali  angusla  et 
flexuosa  vittaque  média  autice  lata,  postice  valde  atteiiuata,  diliitioribus 
et  albido-pilosis  ornatus.  Abdomen  oblongum,  atnim.  subtiis  diliitius. 
supra  fulvo-pubescens  et  pilis  albis,  paiicis  ornatum.  Sternum  latum, 
lulvum,  marginem  versus  leviter  inluscatum.  Chelae  îusco-rufulae. 
Pedes  îulvi,  fusco-variati  et  subannulati.  Plaga  \ulvae  rufula  et  pilosa, 
postice  leviter  attenuata,  truncata  et  paululum  prominens. 

Venezuela  :  Colonia  Tovar!. 


Descriptions  de  deux  espèces  nouvelles  de 
Carabiques  de  Tlnde  orientale  [Col.{ 

Par  Maurice  Malndron. 


Chlaenius  kolariensis    ii.   sp.     -   Obscure  aurantiacus;  ehjtris 
antice  laie  nigris  ;   abdomiiie   lateribus  pubescente,  medio  glabro;  tho- 
race  lato,  subcordato;  ehjtris  striatis,  punctatis,  dense  pubescentibm, 
abdominis  segmentis  iiUimis  obsciiris.  —  Long.  9  à  10  mill. 
Cette  espèce  rema'qiiable  et  qui  ne  ressemble  à  aucune  autre  pro- 
'.  ient  de  cette  région  encore  peu  connue  de  la  pé- 
ninsule indienne,  le  Chotia  N'gpore,  qui  a  fourni 
tant  de  formes  intéressantes  et  franchemenl   tropi- 
cales. Sur  six  individus,  deux  cJ,  et  (juatre  ç  ré- 
coltés à  Nowafully  par  le  R.  P.  Cardon,  en  novem- 
bre 1890,  et  qui  m'ont  été  gracieusement  donnés  pai' 
M.  René  Oberlbiir,  la  coloration  est  absolument  la 
même.  Tout  l'insecte  est  d'un  jaune  orangé  un  peu 
iibscur  avec  une  large  bande  noire  couvrant  la  moi- 
li(''  des  élytres  à  partir  de  la  base  poiu'  n'y  laisser  dé- 
passer qu'une  mince  ligne  de  fond  à   la  région   lui- 
mérale,  et  au  rebord  latéral. 
D'une  façon  générale  ce  Chlaenius  rentre  dans  la  deuxième  catégorie 
établie  par  Chaudoir  dans  sa  Monographie  des  Chléniens  (Gènes,  1876. 
p.  20)  et  qui  se  caractérise  par  l'abdomen  ponctué,  pubescent,  m' Is 
lisse  en  son  milieu.  Les  yeux  sont  saillants;  les  antennes  ont  leur  (./"e- 
mier  article  cylindrique;  le  protborax  et  le  vertex  sont  lisses;  le  con 
est  ponctué.  Les  élytres,  à  épaules  arrondies,  sont  tacbés  de  noir  de 
telle  façon  (|ue  la  bande  couvre  leur  moitié  à  partir  de  la  base,  jiuis 
s'échancre  en  se  prolongeant  légèrement  le  long  de  la  suture.  Le  pro- 


^a;!!'! 


Cht.  liolariensis 
n.  S|). 
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thorax  épais,  subcordiforme,  est  forlemenl  rebordé,  ses  angles  posté- 
rieurs sont  légèrement  relevés. 

Pheropsophus  Cardoni  ii.  sp.  —  Flavo-luteus,  rbitrix  nifiris,  co.t- 
lithit/s,  flavo-(]ua(lriiii<in(l(i1is;  (mfernuirmti,  urtirnlis  (/luituor  pririih 
luteis,  ceteris  infuscntis ;  ppdihus  fhivis,  inniHinddtis  ;  ittigidio  fiism.  — 
Long.  11  à  13  mill. 

Cette  jolie  petite  espèce  indienne  a  été  récoltée  à  iXowaliilIy  par  le 
R.  P.  Cardon  en  novembre  18%:  je  me  fais  un  plaisir  de  la  lui  diVlier. 
Les  trois  exemplaires  o' pI  V  que  m'a  donnés  M.R. 
Oberthlir  ont  la  même  coloration.  Tout  l'insecte 
est  jaune  clair  à  l'exception  des  él\  très  rpii  sont 
noirs  et  du  pygidium  enfumé.  Cha(|ue  élytre.  fine- 
ment côtelé  et  à  intervalles  costaux  l(''gèremenl  ri- 
dés, porte  deux  taches  jaunes.  La  première  et  la 
plus  large  occupe  le  tiers  supérieur  et  atteint  pres- 
que la  suture  qui  reste  noire  ainsi  que  la  base 
de  l'élytre;  mais  cette  tache,  irrégulièremenl  ar- 
rondie ,  atteint  la  bordure  externe  qui  est  jaune 
et  va  de  l'épaule  au  sommet  de  l'élytre  où  elle 
meurt  insensiblement.  La  seconde  tache  partant  de 
cette  bordure  est  plus  petite,  plus  ronde  que  l'au- 
tre et  n'atteint  pas  l'avant-dernière  côte  près  delà 
suture.  Le  pygidium  est  presque  noir:  les  pattes  sont  jaunes  unifor- 
mément; les  (piatre  premiers  articles  des  antennes  sont  plus  clairs  (jue 
les  autres.  Il  n'y  a  pas  de  tache  sur  le  vertex,  tonte  la  tète  est  jaune. 
D'une  façon  générale  le  protborax  est  plus  rougeàtre  que  les  taches  des 
élytres.  Cette  espèce  ne  rappelle  aucune  de  celles  décrites  de  l'Inde: 
par  son  prothorax  cordiforme,  à  angles  aigus,  elle  semble  n'ntrer  dans 
la  division  B  établie  par  Chaudoir  [Mo^oyrnphic  des  Brncinjnidcs, 
Hruxelles,  1876,  p.  8)  qui  ne  (■(Muprend  (pie  des  formes  américaines, 
mais  elle  s'éloigne  de  tous  les  Plunvpsophus  jusqu'ici  décrits  par  ses 
élytres  à  peine  tronqués  postérieurement. 


Plieropsoph  us 
Cardoni  n.  sp. 


Note  sur  quelques  formes  nouvelles  d'Alphéidés  voisines  de 
A.  Bvuvieri  A.  M. -Edwards  [Ciusr.| 

l'ar  II.  CoiniKRE. 


F^a  comparaison  des  spécimens  ipie  nous  possédons  d'Alpheus  Bou- 
vieri  A.  M.-EdMards  (types),  avec  les  s[)écimers  décrits  par  Sp.  Bâte 
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[Macroures  da  Clialleiiyrr.  p).  97,  fig.  1)  sous  le  nom  lVA.  Edtcarsi  ne 
laisse  aucun  cloute  sur  leur  identité.  La  description  et  le  dessin  de  Dana 
[U.  S.  Ëxpl .  Exped  .,CYUiL,  pi.  34,  tig.  '2  a)  se  rapportent  aussi  entièrement 
a  .1.  Bouvier/,  dont  le  véritable  A.  Edwardsi  Audouin  est  parfaitement 
distinct.  Le  rostre  de  A.  Bouvieri  A.  M. -Edwards  est  une  faible  arête, 
un  peu  (Margie  en  arrière,  et  dont  l'extrémité  distale  se  raccorde  insen- 
siblement au  bord  fi'ontal.  Les  pédoncules  antennaires  sont  plus  longs 
que  chez  A.  Edwardsi  Audouin. 

Les  principales  dill'érences  portent  sur  la  grande  pince  :  cliez  .1. 
Edwardsi,  la  constriction  du  bord  supérieur  de  la  paume  se  continue 
siu'  la  face  externe  ou  inférieure  par  une  dépression  vaguement  qua- 
drangulaire,  et,  sur  la  face  interne  ou  supérieure,  par  une  seconde  dé- 
|iressiou,  de  forme  triangulaire.  Il  en  résulte  la  formation  d'une  sorte 
de  lobe  ogival  à  sonnnet  plus  ou  moins  aigu. 

Chez  A.  Bouvieri.  la  dépression  triangulaire  de  la  face  interne  n'existe 
pas  (lig.  1')  et  les  bords  du  sillon  transversal  sont  parallèles  et  très 


1'  ^  ^  x3 

,  A.  Bouvieri  A.  M. -Edwards.  —  l;i,  A.  Bouvieri  var.  Baslardi  var. 
nov.  —  1',  A.  Bouvieri  et  var.,  grande  pince  de  la  1"  paire.  —  2  et  2  . 
A.  Maindroni  sp.  nov. 


nets.  De  plus,  la  portion  palmaire  est  plus  longue  et  plus  grêle,  et  les 
bords  de  la  paume  plus  nettement  parallèles  que  chez  A.  Edwardsi 
Audouin.  Ces  dispositions  sont  bien  visibles  sur  les  figures  de  Sp.  Bâte 
et  de  Dana. 


Séance  du  '.)  iiKu.t  LS!)S.  i;}3 

.1.  Boacieri  A.  M. -Edwards  =  A.  Edwardsl  (Dana,  Sp.Bali',  nec  Aii- 
douin)  se  rencontre  sur  la  côte  occidentale  d'Afrique  :  Iles  du  Cap  Vert 
(Dana,  Sp.  Bâte,  M.  A.  Bouvier  «  Talisman  »  );  Congo  (MM.  Pohéguin  et 
Aubry-Lecomte).  Il  se  trouve  aussi  de  l'autre  côté  de  rAtlanli(pie  : 
Fernando-Noronha(Coll.  du  Br.  Muséum)  et  dans  le  Pacili(iue:  Panama 
(M.  Geay,  coll.  du  Mus.  de  (knnbridge). 

Cette  distinction  entre  les  deux  espèces  n'est  pas  touj<iurs  aussi 
nette.  Sur  un  exemplaire  d'Ilaïli  (coll.  du  Musée  de  Cambridge)  la  dt'- 
pression  triangulaire  de  la  face  intern»^  de  la  pince  est  iiai-failement 
marquée,  bien  que  la  forme  générale  de  la  pince  soit  celle  de  A.  Bouvieri. 
Un  spécimen  d'A.  Edwardsl  Audouin,  des  Iles  du  Cap  Vert  (M.  Delau- 
nay),  se  rapproche  aussi  de  l'espèce  en  question  par  sa  grande  pince 
plus  grêle  et  dont  la  portion  |ialmaire  est  plus  allongée  (pie  chez  les 
exemplairestypiquesd'A.  Edirardsidc  l'océan  Indien  et  de  la  mer  Bouge. 

A.  Bouvieri  var.  Bastardi  var.  nov.  —  (lig.  1  a).  —  Les  indivi- 
dus que  nous  rangeons  sous  cette  dénomination  se  distinguent  du  type 
par  les  caractères  suivants  :  Le  rostre  est  une  pointe  très  faible  et  très 
obtuse,  large,  conique ,  se  prolongeant  a  peine  en  arrière;  l'écaillé  an- 
tennaire  est  large,  arrondie  distalement,  et  l'épine  latérale  de  l'écaillé  la 
dépasse  à  peine  (tig.  1  a)  contrairement  à  ce  qui  a  lieu  chez  A.  Houvieri 
A.  M. -Edwards.  Tous  les  autres  caractères,  y  compris  les  pattes  de  la 
[)remière  paire,  sont  étroitement  semblables;  dans  l'une  et  l'autre  forme, 
la  petite  pince  du  c5  est  caractérisée  par  la  présence,  sur  le  doigt  mo- 
bile, de  crêtes  latérales  nuuiies  de  soies. 

Plusieurs  exemplaires  de  cette  forme  ont  l'té  envoyés  de  Madagascar, 
par  M.  Bastard,  à  qui  nous  la  dédions  (cote  Ouest,  Aossi-Lava,  baie  de 
Bombétock).  Nous  en  possédons  des  indi\idus  de  Mascate  (M.  M.  Main- 
dron),  un  spécimen  (3  de  Panama  (M.  Gcay);  nous  Tavons  également 
rencontrée  à  Djibouti,  sous  de  grosses  pierres  recouvrant  du  sable  à 
peine  humide.  Sa  couleur  est  d'un  beau  rouge  uniforme,  [dus  foncé 
sur  les  pinces. 

A.  Maindroni  n.  sp.  —  (lig.  2).  —  Cette  espèce  se  rapproche  bi^iu- 
coup  des  formes  précédentes,  qu'elle  rehe  manifestement  à  A.  parci- 
rostris  Dana. 

Le  rostre  est  plus  nettement  séparé  des  voûtes  orbilaires  (|ue  chez 
A.  Bouvieri  A.  M.-Edwards,  et  le  bord  frontal  montre,  de  pari  el  d'autre, 
une  légère  saillie,  moins  accusée  toutefois  que  chez  A.  breriroslris 
Dana.  La  longue  épine  basale  antennaire  qui  caractérise  ce  dernier  est 
absente  chez  A.  Maindroni,  comme  chez  les  formes  précédentes.  De 
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plus,  les  méropodites  des  pattes  3  et  4  sont  inermes.  Par  contre,  les 
pattes  de  la  première  paire  rappellent  étroitement  A.  brevirostris.  La 
paume  est  brusquement  tronquée  au-dessous  de  l'articulation  du  doigt 
mobile  (tig.  2')  ;  la  constriction  du  bord  supérieur  est  plus  faiblement 
marquée  encore  que  chez  A.  Bouvieri,  sur  la  face  interne  de  la  pince. 
Sur  l;i  face  externe,  elle  reste  séparée,  par  un  isthme  étroit,  de  la  dé- 
pression quadrangulaire  de  la  paume,  dépression  étroite  et  profonde,  se 
continuant  presque  jusqu'à  l'articulation  carpale  par  un  sillon  sinueux. 
Les  doigts  sont  notablement  plus  courts  que  la  portion  palmaire. 
Enfin,  il  n'\  a  pas  de  différence  sexuelle  sur  le  doigt  mobile  de  la  petite 
pince  du  d;  la  paume  de  cet  appendice  est,  dans  les  deux  sexes,  ovale 
et  séparée  des  doigts  légèrement  béants  par  une  faible  constriction 
inférieure. 

Nous  dédions  cette  espèce  à  M.  Maurice  Maindron  qui  l'a  rapportée  de 
Mascate.  Nous  en  possédons  aussi  des  exemplaires  provenant  de  Djibouti 
(D'"  Jousseaume)  où  nous  l'avons  nous-mème  retrouvée.  L'animal  est 
faiblement  coloré,  avec  quelques  bandes  diffuses  d'un  rouge  clair  sur 
le  thorax  et  l'abdomen.  Les  pinces  sont  marquées  irrégulièrement  de 
taches  blanches  et  rouges  sur  la  face  sup('rieure  ou  interne,  surtout  à 
l'extrémité  des  doigts  et  au  bord  ant(''ro-distal  de  la  paume. 


Variétés  de  VUrania  Ripheus  Cramer  [Lép.  Hétér.] 
Par  Charles  Oberthlr. 

VUrania  Ripheus,  un  des  plus  beaux  Lépidoptères  du  globe,  pa- 
raît spéciale  à  Madagascar.  Les  aberrations  de  cette  espèce  sont  bien 
rares;  je  ne  crois  pas  qu'aucune  ait  encore  été  signalée.  Cependant, 
conformément  à  la  loi  de  variation  des  couleurs  chez  les  êtres  orga- 
nisés, on  rencontre,  dans  YUrania  Ripheus,  des  individus  chez  les- 
quels, par  mélanisme,  le  noir  du  fond  des  ailes  empiète  notablement 
sur  le  vert  dort'-,  et  où  inversement,  par  albinisme,  le  vert  dor»'  s'é- 
tend sur  le  noir. 

.J'ai  reçu  de  Sainte-Marie  de  Madagascar,  où  il  semble  d'ailleurs  que 
VUra)iia  Ripheus  est  plus  belle  et  plus  brillante  (pie  dans  aucune  autre 
localité,  les  deux  alierrations  précitées. 

1"  ab.  MELÂMA.  —  Au\  ailes  supérieures,  en  dessus  comme  en  des- 
sous, l'apex  et  la  base  des  ailes  n'offrent  plus  (jue  des  vestiges  très 
réduits  de  la  couleur  vert  d'or;  la  bande  verte  médiane  Iransverse 
est  très   diminuée,  surtout  en   dessous,  où  elle  s'arrête  bien  avant 
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d'îiltoindre  le  bord  inlericiir  de  Failc.  Les  ailes  infériiuircs  soni  éga- 
lement très  obscurcies;  la  base  et  le  iiord  extérieur,  en  dessus,  sont 
t'utirrenient  noirs  et  sans  vestige  de  vert  doré.  La  bande  vert  d'or  el 
rouge  feu  qui  va,  en  déci'ivant  une  courbe,  du  bord  anl('rieiu'  au 
ii(*rd  anal,  est  très  étroite.  De  plus,  la  frange  des  ailes  inf('rieures, 
au  lieu  d'être  blanc  pur,  comme  dans  les  exemplaires  normaux,  est 
grise  et  même  noire  par  parties,  notamment  sur  le  côté  extérieur  et  à 
l'extrémité  du  prolongement  caudal  le  plus  accentué.  Le  dessous  est 
également  beaucoup  plus  noir,  surtout  le  long  du  bord  (extérieur. 

2'^  al).  LAETEViREXs.  —  (le  magnirKpu'  Lépidoptère  se  distingue  par 
l'éclat  du  vert  doré  très  vif,  tendant  plutôt  au  jaune  qu'au  bleu,  très 
largement  répandu  sur  la  surface  des  ailes  supérieures  et  notamment 
au  voisinage  du  bord  extérieur. 

Chez  VUrania  Croram  Gerst.,  du  Zanguebar,  le  bord  extérieur  des 
ailes  supérieures  est  traversé  par  un  |ilus  grand  nondtre  de  lignes  et 
linéaments  vert  d'or  (pie  dans  VUrnnin  Rij)hens.  On  pourrai!  donc 
penser  que  l'aberration  laetevirens  de  Ilipheus  a,  sous  ce  rapport,  les 
caractères  de  Croesus. 

Il  n'en  est  rien  cependant. 

VUrania  Riplica^-laetcrireiis  a  les  linéaments  vert  d'or  beaucoup 
plus  épais  et  plus  confluents,  vers  le  bord  extérieur  des  ailes  supé- 
rieures, que  dans  aucun  exemplaire  de  Croesus,  du  moins  à  ma 
connaissance.  Les  ailes  inférieures  sont  également  d'un  éclat  remarqua- 
ble. Le  dessous  est  pbis  terne  que  le  dessus,  ainsi  que  cela  a  lieu  nor- 
malement; mais,  de  même  (pi'en  dessus,  les  dessins  et  taches  vert  et 
bleu  don''  sont  plus  larges  el  envahissent  le  fond  noir. 

Tout  le  monde  sait  que  les  Urunia  et  Cydinioii  sont  toujours  dissy- 
métriques. Je  ne  crois  pas  qu'on  ait  vu  jusqu'ici  un  seul  individu,  des 
Papillons  appartenant  à  ces  genres,  ayant  les  2  côtés  des  ailes  sem- 
blables. Toujoiu's  les  dessins  qui  les  décorent,  quoique  d'un  même  aspect 
géïK'ral,  soni  dillV'rents  sur  les  ailes  des  côtés  droit  et  gauche  du  même 
Papillon.  Au  contraire,  le  plus  grand  nombre  des  espèces  de  Lépidop- 
ti'res,  chez  qui  les  lignes  sont  très  nombreuses  et  la  configuration 
t\i'<.  dessins  très  compliquée,  par  exemple  les  Cyrestis,  m'ont  toujours 
|iai'u  a\(iir  les  2  côtés  des  ailes  parfaitement  symétriques. 

L'asjUK'trie  atteint  donc  un  nombre  très  restreint  d'es|)èees.  Parnu 
les  diss\m('tri(iues,  on  peut  citer  la  Poiiipostohi  Uupaninis  (Iramer, 
Zygénide  noire  à  taches  d'or,  r(''pandue  dans  l'Africiue  occicU-ntale  tro- 
picale, .l'ai  sous  les  >eu\  27  exemplaires  de  cette  espèce:  pas  un  n'a 
les  deux  côl(''s  des  ailes  maculés  a\ec  inie  symétrie  exacte  el,  chez  cer- 


136  Bulletin  de  la  Société  Entomologique  de  France. 

tains  individus,  les  ditÏÏTonces  d'un  ('ôt(''  à  l'autre  des  ailes  sont  très 
sensibles. 

L'asymétrie  se  remarque  aussi  chez  les  Phalénites  des  genres  Urap- 
teryx  et  Fidonia;  ainsi  2  espèces  thiltétaines  :  Ih  Remaria  et  F.  Davi- 
daria. 

Mais  ce  qui  est  très  curieux,  c'est  que  VUrania  liipheus  est  repré- 
sentée avec  les  ailes  symétriques  par  ('.ramer  (CCCLXXX,  A.  B)  et  par 
Boisduval  {Faune  entoin.  de  Madagascar,  pi.  14,  fig.  1). 

Le  frontispice  des  Lejndoptercn  von  Madagascar  pur  Saalmiiller,  donne 
aussi  une  figure,  d'Urania  Ripheus,  beaucoup  plus  symétrique  que 
cela  n'a  lieu  dans  la  nature. 

La  raison  de  cette  erreur,  commise  par  les  peintres  et  graveurs,  est 
exposée  dans  les  Études  d'Entomologie  (IS'liv.,  p.  24).  Il  est  cependant 
(Honnant  que  les  divers  auteurs  précités  ne  s'en  soient  pas  aperçus. 

Sur  un  hybride  de  Carabus  rutilans  Dej. 

et  C.  hispanus  Fabr.  [Col.]  (1) 

l^ar  Valéry  Mayet. 

Les  aires  géographiques  de  nos  deux  belles  espèces  méridionales  ûc 
Carabus  sont  distinctes,  liien  délimitées,  le  rutilans  au  sud,  par  rap- 
port au  département  de  l'Aude,  Vhispanus  au  nord;  mais  elles  sont  en 
contact  sur  un  point,  la  forêt  de  Monthaut  (Aude),  dans  la  petite  chaine 
des  Corbières,  sur  le  versant  nord  du  pic  de  Bugarach,  non  loin  de 
Rennes-les-Bains,  où  nous  avons  le  premier  signalé  le  C.  hispanus  sur 
la  rive  droite  de  l'Aude  (2). 

Ces  deux  Carabus  n'ont  été,  juscju'à  présent,  observés  vivant  côte  a 
côte  que  dans  cette  localité  et  c'est  de  là  que  provient  Texemplaire  en 
question.  Nous  l'avons  reçu  de  M.  Bedos,  garde  général  des  Forêts  à 
Limoux,  qui  nous  l'a  envoyé  avec  dos  rutilans  ci  dos  hispanus  recueil- 
bs  dans  ladite  forêt  de  Monthaut,  en  nous  faisant  observer  lui-même 
qu'un  des  exemplaires  semblait  tenir  des  deux  espèces.  Notre  in- 
secte a 

(1)  Le  Carabus  métallique,  tenant  à  la  (ois  du  C.  rutilans  et  du  C.  hispa- 
nus qui  fait  l'objet  de  cette  note,  a  été  présenté  à  la  séance  du  Congre.s 
(23  février  1898)  de  la  Société  entomologique  de  France.  Il  appartient  an 
sexe  màle. 

(2)  Bnll.  Soc.  eut.  Fr.,  1881,  p.  107. 


Scanrt'  du  '.)  iimn  ISOS. 


i;{7 


de  Vhispanm  : 
L'jispoct  et  kl  forme  géïK-ralc 
aplatie  des  élytres,  leur  couleur 
métallique  plus  verte  que  chez  la 
généralit(''  des  rutilans,  la  couleur 
verte  de  la  tête  et  du  prunotum 
en  somme  plus  bleue  que  cui- 
vreuse. Le  quatrième  article  des 
tarses  antérieurs  est,  comme  chez 
VInspanus,  dépourvu  de  brosses 
en  dessous,  des  rudiments  de 
brosses  existent  chez  m  filons. 


du  )i<tihnis  : 
La  télé  et  le  pronotum  non 
blt'ii.  mais  d'un  vert  bleuâtre  (1) 
ncer  rcfletu  cuivreux,  ridés  trans- 
versalement et  non  ponctués 
comme  ils  le  sont  chez  Vhispanus. 
Le  pronotum  a  les  bords  latéraux 
peu  sinueux,  et  près  de  la  base  se 
voit  une  ligne  saillante  transver- 
sale, en  forme  d'accolade.  Les  ély- 
tres portent  trois  séries  de  grosses 
fossettes,  leur  bordure  est  purpu- 
rine, non  bleue  ou  violacée,  ils 
sont  peu  densément  et  non  ru 
<jueuseme)d  ponctué's  dans  l'in- 
tervalle des  séries,  connue  ils  le 
sont  de  façon  si  caractéristique 
chez  hispanus;  quelques  rugosités 
ne  se  voient  un  peu  que  vers  leur 
sonunet. 


En  résumé,  au  premier  abord  c'est  un  hispanus  à  corselet  un  peu 
l)lus  vert  que  bleu.  Après  examen  sérieux,  l'insecte  serait  un  peu 
plus  rapproché  du  rutilnns  que  de  Vhispanus.  On  peut  dire  qu'il  tient 
pres(pie  autant  de  l'un  que  de  l'autre.  Tel  a  l'té  l'avis  de  notre  collè- 
gue M.  Bedel  et  nous  concluons  à  une  hybridation  des  deux  espèces. 

La  forêt  de  Monthaut  (Aude)  est  la  seule  localité  où  elles  cohabitent 
et,  ce  qui  n'est  pas  à  n(''glig<'r  lorsqu'il  s'agit  d'hybrides,  dans  le  grand 
genre  Carabus,  elles  appartiennent  au  même  groupe  îles  Chrysotribax 
de  Reitter. 

Aucun  hybride  n'ayant  encore  été  observé  chez  les  Carabus,  nous 
jugeons  le  cas  important  au  point  de  vue  biologique  et,  dans  un  arti- 
cle de  fond,  nous  donnerons  une  description  plus  détaillée  de  notre 
insecte,  description  accom[iagnée  d'une  ligure  et  de  la  délimitation 
exacte  de  l'aire  géographique  des  deux  espèces  qui  lui  ont  donné 
naissance. 

(1)  Nous  avons  sous  les  yeux,  coininuni(iués  par  notre  collègue  M.  H.  l5oi- 
leau,  deux  exemplaires  du  rutilans  à  pronotum  Lieu  (var.  perignitus 
Reitter),  de  la  province  de  Huesca  (Espagne),  qui  a  fait  l'objet  de  la  note  de 
M.  de  Vuillefroy  (Ann.  Fr.,  1892,  p.  317).  Aucun  rapport  de  forme  ni  de 
caractères  entre  cette  variété  aragonaise  du  rutilans  et  notre  insecte. 


138  Bulletin  de  la  Société  Entomoloyique  de  France. 

Quelques  remarques  sur  le  genre  Anisodactylus  Dej.  [Col.] 

Par    T.    TSCHITSCHÉKINE   (1). 

On  s'accorde  généralement  aujourd'hui  à  donner  le  nom  subgénéri- 
que de  Dicliirus  Mannerh.  aux  espèces  cV Anisodactylus  chez  lesquelles 
l'éperon  terminal  des  jambes  antérieures  est  tricuspide,  telles  que  les 
A.  inteniiedius  Dej.,  poecihides  Stepli.,  etc.  Cette  application  du  nom 
de  Dlchirus  est  cependant  manifestement  erronée,  les  vrais  Dicliirus 
ayant  la  surface  du  corps  hérissée  de  longs  poils,  deux  rangées  de 
points  sur  les  interstries  des  éh  très  et  les  tarses  intermédiaires  ci  " 
peine  dilatés  (cf.  J.  Leconte,  Classific.Col.  N.  Amer.,  I,  1861-1862,  p.  33). 
Les  Dichirus  sont  d'ailleurs  particuliers  à  l'Américiue  septentrionale. 

L'^1.  intermedius  Dej.  doit  rentrer  dans  le  groupe  des  Auisodactijlus 
i.  sp.;  il  n'est  certainement  pas  moins  voisin  de  VA.  binotatus  qu(^  ne 
l'est  VA.  tieros,  par  exemple,  ou  r.4.  siynatus.  — La  conformation  de 
l'éperon  terminal  des  jambes  antérieures  n'est  pas,  chez  les  Harpalides, 
un  caractère  auquel  on  doive  attacher  luie  très  grande  importance; 
ainsi  les  Anisodactylus  tricuspidatus  A.Mor.  et  punctatipennis  A.  Mor. 
(du  .lapon  et  de  Chine)  sont  certainement  plus  voisins  entre  eux  (|u'ils 
ne  le  sont  l'un  ou  l'autre  du  siynatus;  cependant,  chez  le  tricuspida- 
tus, l'éperon  est  tricuspide,  tandis  que,  chez  le  punctatipennis,  il 
n'est  qu'un  peu  dilaté  obtusément  vers  le  milieu.  —  Chez  certains 
Ophonus  de  l'Asie  orientale,  par  exemple  0.  tridens  A.  Mor.,  la  confor- 
mation de  l'éperon  est  même  sujette  à  de  très  sensibles  modilications 
indi^iduelles.  Je  n'admets  pas  que  ce  caractère  puisse  servir  de  base  à 
un  groupement  d'espèces. 

Par  contre,  les  A.  poeciloides  Sleph.,  psrndoaeneus  Dej.  (2)et  Winthenii 
Dej.  forment  un  groupe  homogène  et  tout  à  fait  nature],  bien  caracté- 
risé par  la  présence  de  2-3  pores  sétifères  de  chaque  côté  au  bord  an- 
térieur de  l'épistome,  et  il  serait,  je  crois,  à  propos  de  le  désigner  par 
un  nom  spi'-cial,  à  titre  de  sous-genre;  je  propose  celai  de  Hexa- 
trichus  m. 

(1)  Noie  présentée  par  xM.  L.  Bedel. 

(2)  Les  A.  punctipennis  Gebl.  et  maculifrons  Mén.  sont  sans  doute  syno- 
nymes du  pseudoaencïis. 
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Société  Entoinologigue  de  Belgigue  {Annales),  XLII,  1,  1898.  —  E.  Si- 
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sur  quelques  Lépidoptères  nouveaux  pour  la  faune  belge.  —  Notes 
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A.   L. 


Le  Secrétaire  (jérant  :  Pri.  Fii.vivr.ois. 
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Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIER. 

MM.  R.  de  In  PeiTâudière  (de  Jarzé)  et  .T.  Vacluil  (d'Argentat)  assis- 
tent à  la  séance. 

Admission.  —  M.  Emile  Lueet.  pharniacien-cliiinistt\  o2,  rue  de  la 
Grosse-Horloge,  Rouen  (Seine-Inl'érieiire).  Entoinologic  appliquée.  Para- 
sites. 

Présentation.  —  Le  Rév.  P.  Vincente  Martinez,  Colegio  de  PP.  Es- 
colapios,  Sevilla  (Espagne),  présenté  par  M.  Pli.  François.  —  Commis- 
saires-rapporteurs MM.  Tabbé  J.  de  Joannis  et  G. -A.  Poujade. 

Nomination.  —  M.  A.  Vayssière,  professeur  adjoint  à  la  Faculté 
des  Sciences  de  Marseille,  est  nommé  professeur  do  Zoologie  agricole  à 
la  même  Faculté  (création  nouvelle). 

Mission.  —  M.  J.  Kiinckel  d'Herculais  annonce  à  la  Société  son 
prochain  départ  pour  Buenos-Ayres.  Notre  Collègue  est  détaché  par  le 
(Jou\ernement  français  auprès  du  Gouvernement  de  la  R(''pui)ii(pie 
argentine  alin  d'organiser  un  service  d'Entomologie  appliquée.  Il  compte, 
en  particulier,  continuer  ses  importants  travaux,  commencés  en  Algé- 
rie, sur  les  moyens  de  combattre  les  invasions  de  Criquets. 

L'absence  de  M.  J.  Kiinckel  d'Herculais  doit  durer  deux  années. 

Changements  d'adresse.  — M.  Ch.-E.  Porter,  naturahsle,  directeur 
du  Musée  d'Histoire  naturelle,  1108,  Casilla,  Valparaiso  (ChiU). 

—  M.  A.  Warnier.  8,  rue  des  Templiers,  Reims  (Marne). 

Captures.  —  M.  E.  Simon  signale  la  cajifure  qu'il  a  faite,  en  juil- 
let 189)j,  dans  le  sud  de  la  forêt  de  Fontainebleau,  d'un  Coclotes  encore 
inédit.  Cet  Arachnide,  qui  se  trouve  communément  en  Auvergne,  n'a- 
vait pas  encore  été  capturé  dans  le  bassin  de  la  Seine. 

—  A  projios  de  la  capture  de  VErebia  Medasa  Fabr..  signalée  à  la 
séance  du  it  juin  dernier  {Bull..   1897,  p.  169).  M.  G.-A.   Poujade  l'ail 

liuii.  Soc.  Enl.  Fr.,   18'.t8.  N"   fi. 
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romarquer  que  ce  n'est  pas  à  Lagii\ ,  mais  à  Largny  (Aisne)  que  le 
D''  Vogt  a  capturé  trois  ou  quatre  individus  de  ce  Lépidoptère,  ce  qui 
n'est  pas  surprenant,  puisque  à  la  même  époque  plusieurs  individus 
avaient  été  vus  aux  environs  de  Pierrefonds. 


Communications. 

Description  de  deux  espèces  nouvelles  de  Cynipides  [Hymen.] 
Par  l'abbé  J.-J.  Kieffer. 

Synophrus  Olivieri  n.  sp.  —  llartig  et  G.  Mayr  donnent  connue 
caractère  générique  du  genre  Sijnophrus,  que  le  grand  segment  abdo- 
minal couvre  tous  les  suivants  et  dépasse  même  le  bout  de  l'abdomen. 
Ce  caractère  est  vrai  pour  S.  poHtus  Hart.,  l'unique  espèce  connue  jus- 
qu'à présent,  mais  il  ne  l'est  plus  pour  l'espèce  que  nous  décrivons  ici. 
Chez  cette  dernière,  le  grand  segment  couvre  seulement  les  quatre  cin- 
quièmes du  dessus  de  l'abdomen,  laissant  parfaitement  visible  le  des- 
sus des  segments  suivants;  bord  postérieur  du  grand  segment  (2" et 
3"  soudés)  et  du  segment  suivant  ou  4*^  fortement  écbancré  en  angle  ; 
le  quatrième  segment  est  finement  ponctué;  le  cinquième  plus  dense- 
ment  ponctué,  avec  (juelques  poils  gris,  dressés  et  un  peu  denses. 
Cette  espèce  se  distingue  encore  de  .S.  poHtus  par  une  forte  carène 
médiane  allant  d'entre  les  antennes  jusqu'à  la  bouche,  et  par  la  couleur 
des  antennes  qui  sont  d'uiilirun  sombre  avec  l'extrême  bout  de  chaque 
article  du  funicule  plus  clair.  Antennes  composées  de  lo  articles  chez 
le  mâle  et  de  13  chez  la  femelle.  —  Long.  4,3  mill. 

Galle.  —  L'insecte  vit  dans  une  galle  irrégulièrement  arrondie,  de  la 
grosseur  d'une  noix,  pluriloculaire,  ligneuse  et  très  dure,  sur  les  ra- 
meaux de  Quercas  suber. 

Patrie.  —  Ces  galles  ont  été  recueiUies  en  Algérie,  aux  environs 
de  Philippe\ille,  par  M.  Al.  Olivier  à  qui  je  dédie  ce  Cynipide. 

Andricus  Trotteri  n.  sp.  ^  Noir;  tibias  antérieurs  et  interuK'- 
diaires,  ainsi  que  l'exlréniilé  des  cuisses,  bruns;  dessous  de  l'abdomen 
brun  sombre.  Tête  et  thorax  mats,  vertex  luisant,  mésopleures,  fos- 
settes et  abdomen  brillants.  Mésonotum  et  sciitellum  finement  ridés  et 
finement  pubescents;  abdomen  non  ponctué,  glabre,  à  l'exception  d'une 
petite  tache  de  pubescence  de  chaque  côté  de  sa  base.  Antennes  de 
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14  articles.  Toutes  les  ailes  ciliées  sur  leur  bord.  Fossettes  séparées 
seulement  par  une  mince  arête.  Arêtes  du  métanotum  divergentes  en 
arrière.  Épine  ventrale  six  fois  aussi  longue  <|ue  large,  ciliée  en  des- 
sous. —  9  Long.  ;3  mi  11. 

Galle.  —  Ce  Cynipide  occasionne  sur  les  jeunes  rameaux  de  Quercm 
pubescenft  une  galle  fort  jolie,  formée  aux  dépens  d'un  bourgeon  laté- 
ral et  ayant  l'aspect  d'un  petit  œuf  posé  sur  un  coussinet.  La  forme  de 
cette  galle  est  ellipsoïdale,  sa  paroi  mince  et  subligneuse,  sa  longueur 
mesure  3  mill.,  sa  largeur  i  mill.  ou  bien  â,o  mill.  avec  le  coussinet. 
Sa  surface  est  mate,  faiblement  rugueuse,  de  couleur  sombre,  avec  des 
bandes  transversales  sinueuses,  irrégulières,  blanches  ou  grises.  Elle 
est  lixée  par  l'extrémité  de  son  petit  diamètre  au  centre  du  coussinet, 
dont  la  base,  à  contour  elliptique,  est  munie  d'un  pédicule  à  peine 
visible,  rattachant  la  galle  au  rameau.  La  surface  du  coussinet  est  d'un 
brun  sombre  et  plus  ou  moins  couverte,  sur  le  dessous  comme  sur  le 
dessus,  de  productions  piliformes  blanches,  courtes  et  applicpiées. 
Quant  au  bourgeon  aux  dépens  duquel  cette  production  s'est  formée, 
on  en  voit  à  peine  im  vestige.  En  d('cembre,  le  Cynipide  perfore  un  des 
pôles  de  la  galle  et  apparaît  au  dehors.  Vers  la  même  époque,  le  cous- 
sinet se  détache  du  rameau  et  la  galle  tombe  à  terre. 

Patrie.  —  M.  Trotter,  à  qui  je  dédie  l'insecte,  a  découvert  ces  produc- 
tions en  Italie,  aux  environs  de  Vérone. 


Description  d'un  genre  nouveau 
et  d'une  espèce  nouvelle  de  Mutilllde  d'Algérie  [Hyméx.] 

Par  Ernest  André. 

Minuta  n.  gen.  (Étym.  :  anagramme  de  3/«f///rt). 

(5  Tète  arrondie,  à  peu  près  de  la  largeur  du  thorax;  ocelles  gros, 
saillants,  disposés  en  triangle;  yeux  grands,  ovales,  peu  convexes,  à 
facettes  distinctes,  leurs  bords  internes  à  peu  près  parallèles;  ils  ne 
sont  pas  échancrés,  mais  seulement  très  faiblement  sinués  en  dedans  ; 
mandibules  assez  étroites,  arquées,  aiguës  au  sommet,  avec  une  petite 
entaille  un  peu  avant  l'extrt'mité,  inermes  en  dehors.  Antennes  de 
13  articles,  longues,  grêles,  un  ])eu  atténuées  au  sommet  et  insérées 
très  près  de  répislome;  tubercules  antennaires  arrondis;  scape  très 
court,  piriforme.  premier  article  du  funicule  très  petit,  second  article 
allongé,  mais  un  peu  moins  long  que  le  troisième  qui  est  lui-même 
légèrement  plus  court  que  les  suivants.  Thorax  ovale,  pronotum  vi- 
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sible  en  dessus,  son  bord  postérieur  presque  droit,  ses  angles  posté- 
rieurs atteignant  les  écaillettes;  mésonotum  pas  plus  élevé  que  le  pro- 
notum,  assez  plan;  sillons  parapsidaux  fins  et  peu  profonds;  seut<'lluni 
plan,  quadrangulaire  ;  mélanotum  arrondi  en  aiTière.  Abdomen  allon- 
gé, fusiforme,  sessile,  non  contracté  entre  ses  segments;  hypopyglum 
armé  d'une  épine  aiguë,  recourbée  en  haut,  mais  ne  dépassant  pas  la 
partie  supérieure  du  dernier  arceau  dorsal.  Pattes  assez  grêles,  lianches 
intermédiaires  contiguës.  tibias  de  la  même  paire  munis  d'un  seul  épe- 
ron, mais  armés  de  plusieurs  épines  assez  fortes,  irrégulièrement  dis- 
posées sur  leur  dernier  tiers;  ongles  des  tarses  bifides.  Écaillettes  très 
petites.  Ailes  avec  le  stigma  grand  et  allongé,  seulement  un  peu  moins 
long  que  la  cellule  radiale  qui  est  rétrécie  et  nettement  tronquée  au 
sommet  ;  trois  cellules  cubitales  fermées,  la  première  grande  et  irrégu- 
lière, la  seconde  en  triangle  allongé,  la  troisième  petite  et  carrée  ;  la 
première  nervure  récurrente  s'insère  vers  le  tiers  postérieur  de  la  se- 
conde cellule  cubitale,  la  seconde  récurrente  aboutit  au  milieu  de  la 
troisième  cubitale. 

9  inconnue. 

Ce  nouveau  genre  se  rapproche  beaucoup,  par  son  aspect  général  et 
par  la  nervulation  de  ses  ailes,  du  genre  Brachycijstis  créé  en  18!);5  par 
M.  W.-J.  Fox,  pour  des  espèces  américaines  dont  le  mâle  seul  est  connu, 
mais  il  s'en  éloigne  par  ses  yeux  qui  ne  sont  pas  courts,  très  convexes, 
luisants  et  convergents  vers  l'épistome,  comme  chez  les  Brachijcystis, 
par  les  ongles  des  tarses  bifides,  par  les  tibias  intermédiaires  multi- 
épineux  vers  le  sommet,  etc.  Par  son  corps  allongé,  la  structure  de  ses 
antennes  et  l'épine  recourbée  de  son  dernier  segment  ventral ,  il  rap- 
pelle aussi  le  genre  Methoca,  dont  la  nervulation  alaire  est  toute  diffé- 
rente. 

La  femelle,  qui  est  encore  inconnue,  doit  être  prol)ablement  aptère 
et  rappeler  plus  ou  moins  celle  des  Methoca. 

M.  Chobauti  nov.  sp.  —  (J  Tête  noire  ainsi  que  les  yeux;  épistome, 
mandibules,  tubercules  antennaires,  antennes,  thoi'ax,  pattes  et  abdo- 
men d'un  testacé  très  pâle  ;  une  petite  tache  noire  sous  l'insertion  des 
ailes  supérieures.  Ailes  hyalines,  stigma  d'un  brun  jaunâtre,  nervures 
pâles.  Tète  marquée  de  quelques  gros  points  sur  le  front  et  le  vertex  ; 
le  reste  du  corps  à  peu  près  lisse  et  luisant.  De  rares  poils  blanchâtres 
sont  disséminés  sur  tout  le  corps  (jui  ])arait  presque  glabre.  Pattes 
hérissées  de  fins  poils  blancs.  —  Long.  o-9  mill. 

Quelques  exemplaires  recueillis  dans  le  sud  de  l'Algérie,  à  Gliardaïa 
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(Mzab),  par  M.  le  i)'  A.  Chobaut  à  qui  jo  suis  heureux  de  dédier  celle 
intéressanto  espèce. 

Note  sur  les  premiers  états  de  Noctuomorpha  nomialis  Hb.  [Lkp.] 
Par  P.  Chrkimkx. 

On  ne  counait  g^uère  (pie  deux  espèces  de  Pyraliles  dont  les  chenilles 
soient  mineuses  :  YOdcntia  dentalix  Scliilï.  et  YEnnijchiu  albofasrialis 
Tr.  La  première  mine  au  printemps  les  feuilles  radicales  de  ÏEchmm 
nihjare  L.  ;  la  seconde,  en  deux  générations  annuelles,  mine  les  feuilles 
radicales  en  mai-juin  et  les  feuilles  caulinaires  en  septembre,  de  plu- 
sieurs espèces d'Inula, principalement  In.conyzaJ). C.  eUuontana L.  (1). 
En  voici  une  troisième,  la  Nocinomorpha  iioniuilis  Hb.,  qui  mine 
les  feuilles  radicales  et  les  feuilles  caulinaires  du  Convolvuhis  canta- 
hricm  L.,  mais  n'a  qu'une  seule  génération. 

Cette  chenille  vit  dans  un  fourreau  ou  plutôt  un  tuyau  formé  de  soie 
et  de  parcelles  terreuses,  généralement  fixé  à  une  petite  pierre  et  situé 
à  la  base  d'un  pied  de  Convolvulus  awiabricus.  L'extrémité  inférieure 
de  ce  tuyau  est  garnie  des  excréments  de  la  chenille;  le  bout  supérieur 
adhère  à  une  feuille  radicale  qui  est  toujours  décolorée  et  a  l'aspect 
d'une  feuille  sèche.  Les  petites  feuilles  radicales  sont  ordinairement 
minées  tout  entières  ;  les  plus  grandes  ne  le  sont  qu'en  partie,  car  la 
chenille  n'abandonne  pas  tout  à  fait  son  fourreau,  elle  s'y  tient  atta- 
chée au  moins  par  les  pattes  anales.  Parfois  cependant,  elle  tisse  une 
galerie  soyeuse  pour  gagner  les  feuilles  sup(''rieures  afin  de  les  miner 
également  ou  d'en  couper  un  morceau  qu'elle  emporte  à  sou  fourreau 
terrien  pour  le  manger,  comme  les  Crambus  font  de  leur  brin  d'herbe. 
A  la  fin  de  mai  ou  dans  les  premiers  jours  de  juin,  elle  a  acquis  tout 
son  développement.  eUe  est  alors  de  taille  et  de  grosseur  variables. 
Les  plus  grandes  atteignent  presque  20  mill.  de  longueur  sur  près 
de  3  mill.  d'épaisseur. 

En  voici  la  description  :  Corps  allongé,  subcylindrique ,  un  peu  mo- 
niliforme,  légèrement  atténué  postérieurement  et  brusquement  aminci 
au  l''''  segment  et  à  la  tète,  d'un  blanchâtre  sale,  pâle  et  décoloi'é  ou  lé- 
gèrement verdàtre;  dos  présentant  cinq  lignes  épaisses  d'un  brun  fer- 
rugineux :  la  dorsale  et  les  latéru-dorsales  sont  les  mieux  manpiées 


(1)  Voir  Le  Naturaliste,  n"  du  15  octoljre  1890.  —  Jt;  ne  connais  de  la  Plihjc- 
taenodes  piislulalis  Hb.  que  ce  qu'en  ditTreitschlie,  X,  3,  16,  d'après  Mclzner. 
Celte  espèce  parait  avoir  les  mœurs  de  VOdonfia  dentalis. 
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cl  continues,  los  latérales  sont  plutôt  maeuiaires,  vagues  et  quelquefois 
indistinctes.  Dessous  sans  autre  marque  qu'un  point  brun  ferrugineux 
au  milieu  de  clKKiue  segment  en  guise  de  ligne  ventrale.  Yerruqueux 
très  petits,  bruns;  poils  blonds,  assez  courts.  Stigmates  petits  et  noirs. 
Tète  aplatie,  brun  jaunâtre  clair,  organes  buccaux,  brun  ferrugineux , 
filière  longue,  noirâtre,  ocelles  noirs  et  un  gros  point  noir  sous  les 
joues  près  du  l'^''  segment.  Écusson  large,  couvrant  le  dessus  du  pre- 
mier segment,  avec  deux  petits  points  noirs  i>lacés  près  du  bord  au 
bas  de  chaque  coté,  et  clapet  de  la  couleur  de  la  tète.  Pattes  concolores, 
les  écailleuses  avec  la  base  du  2*^  article  plus  foncée,  les  membraneuses 
avec  leur  couronne  de  crochets  brun  ferrugineux. 

Cette  chenille  lile  beaucoup  et  c'est  ce  qui  explique  pourquoi  elle  est 
relativement  énorme  et  parait  hors  de  proportions  si  on  la  compare 
au  Papillon  qu'elle  doit  donner.  Pour  se  transformer,  elle  s'enfonce  en 
terre  à  un  ou  deux  centimètres  et  se  fabrique  un  cocon  à  parois  épais- 
ses, formées  de  soie  d'un  blanc  pur  et  entourées  de  parcelles  terreuses 
solidement  attachées.  Ce  cocon  a  généralement  la  forme  d'un  croissant, 
et  une  de  ses  extrémités  affleure  presque  le  sol.  Certains  cocons  ont 
une  longueur  plus  démesurée  encore  que  celle  de  la  chenille.  J'en  ai  vu 
qui  avaient  au  moins  cin(i  centimètres  de  long! 

La  chrysalide,  <jui  n'a  pas  un  centimètre  de  longueur,  est  donc  très 
à  l'aise  dans  ces  cocons.  Elle  est  courte,  épaisse  et  brumitre;  partie 
antérieure  légèrement  prolongée  en  bec:  dos  bombé;  mucron  large,  re- 
dressé, formé  de  deux  petits  cônes  un  peu  tronqués  au  sonnnet  et  légè- 
rement divergents,  sans  crocliets  ni  soies  raides;  extrémité  des  en- 
veloppes des  ailes  et  des  pattes  libre. 

Au  bout  de  trois  semaines,  c'est-à-dire  vers  la  fin  de  juin  et  au  com- 
mencement de  juillet,  le  Papillon  commence  à  paraître. 

C'est  sur  des  collines  calcaires,  arides  et  brûlées  par  le  soleil,  oi'i 
végète  le  ('.onvolvulus  eantahricus.  que  j'ai  trouvé  cette  espèce  dansl'Ar- 
dèche.  Vraisemblablement,  elle  doit  vivre  sur  d'autres  Convolvulus, 
car  j'ai  capturé  le  Papillon,  en  juillet  1896,  près  de  Briançon,  dans  une 
localité  où  certainement  le  Conv.  eantabricus  ne  croît  pas,  mais  où,  je 
me  le  rappelle,  fleurissaient  de  nombreux  pieds  de  Convolvulus  ar- 
vensis  L. 

Descriptions  d'une  espèce  et  d'une  variété  nouvelles  de  Cicindela  [Col.] 
Par  Ed.  Fleutiaux. 

Cicindela  ornata  u.  sp.  —  Long.  10  mill.  —  D'un  rouge  cuivreux. 
Labre  jaune;  mandibules  jaunes  avec  l'extrémité  noire;  palpes  égale- 
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iiienl  jaunes,  poilus,  soumict  du  dernier  artieir  obscur;  yeux  gros, 
saillants.  Articles  4  à  10  des  antennes  noirâtres.  Pronotum  plus  long 
que  large,  su b parallèle,  garni  sur  les  côtés  de  poils  blancs  assez  ser- 
rés. Élytres  ovalaires,  tron(iués  au  sommet,  pointe  apicale  subépi- 
neuse chez  le  mâle  ;  ornés  d'un  dessin  blanc  formé  par  un  bande  mar- 
ginale complète,  large,  sinuée  en  dedans;  une  suitsulurale  également 
large,  réunie  à  la  première  à  la  base  et  s'arrélanl  avant  l'extrémité  : 
toutes  deux  réunies  vers  la  moitié  par  une  large  bande  transversale. 
Dessous  cuivreux  varié  de  vert,  flancs  thoraciques  et  métathoraciques 
couverts  de  poils  blancs  serrés.  Pattes  très  longues,  hérissées  des  mêmes 
poils  surtout  sur  les  cuisses;  celles-ci  cui\ reuses,  les  postérieures 
très  épaisses  à  la  base;  tibias  jaunes,  remijrunisau  sommet;  les  deux 
premiers  articles  des  tarses  jaunes  avec  l'extrémité  obscure,  les  trois 
autres  entièrement  noirâtres. 

Sind  :  Karatchi.  —  (5  et  9. 

Cette  espèce  ressemble  beaucoup  à  anckomlis  pour  le  dessin,  mais 
de  forme  plus  svelte,  comme  psammodroma,  avec  le  pronotum  plus 
étroit,  moins  trapézoïdal,  les  épaules  plus  arrondies.  Elle  appartient 
au  groupe  des  HabrosceUs . 

CiciNDELA  cYANEA  Fabr.  var.  obliquevittata  var.  nov.  —  Élytres 
ornés  dans  toute  leur  longueur  d'une  bande  jaiuie  partant  de  l'épaule 
et  s'élargissant  eu  arrière. 

Ch(»ta  Nagpore. 

Me  basant  sur  l'opinion  généralement  admise,  j'ai  réimi  dans  mon 
Catalogue  la  bicolnr  et  la  cijnneu  ;  en  réahté,  la  cijanea  était  inconnue 
dans  les  collections.  Cependant  le  D''  W.  Horn  avait  reçu  un  exem- 
plaire du  Musée  de  Calcutta  qu'il  avait  rapporté  à  la  véritable  cijnnea. 
Dans  la  D.  E.  Z.,  1892,  p.  87,  il  donna  les  différences  qui  séparent 
les  deux  espèces  de  Faltricius. 

Cyanea  est  plus  grande,  entièrement  d'un  bleu  obscur;  bicolor  est 
verdâtre  avec  quelquefois  un  rellet  bleu  sur  les  élytres  et  l'exln-mité 
de  l'abdomen  jaunâtre, 

Cynnm  a  été  récemment  prise  en  nombre  au  (^^iiota  Nagpore. 

Sur  la  validité  spécifique  du  Carabus  Chaffanjoni  Lesn.  [Col.] 
Par  P.  Lesne. 

Dans  le  dernier  numéro  du  Wiener  entomolotjische  Zeitung  (XVII, 
1898,  p.  56),  M.  E.    Reitter,  pailanl  du  Cambm  Chaffanjoni  Lesn. 
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{Bull.  Soc.  eut.  Fr..  1897,  p.  297),  dit  (jtic  cotte  espèce  paraît  être 
identique  au  C.  mas.^agetes  Mostch.  (/»is.  de  la  Sib.,  1844,  p.  97)  dont 
elle  aurait  la  sculpture  élytrale. 

L\>|Hnion  de  M.  Reitter  no  semble  pas  fondée.  L'un  des  caractères 
remarquables  du  Carabus  Chaffanjoni  est  en  etret  l'absence  de  points 
enfoncés  entre  les  séries  do  chaînons  dos  élytres,  tandis  que,  chez  le 
massagetes.  les  stries  dos  élytres  sont  crénelées  {elytris  crenulato- 
striatis),  au  dire  de  Motschoulsky  lui-même. 

Gebler  avait  considéré  le  dernier  comme  étant  une  variété  du  C.  Lo- 
ftclwikovi  et  Motschoulsky  avait  tout  d'abdrd  adopté  son  opinion.  Après 
un  examen  plus  attentif,  Motschoulsk)  crut  devoir  l'en  séparer  spé- 
cifiquement sous  le  nom  de  massagetus,  nom  qui  doit  être  rectifié  en 
celui  de  massagetes.  «  Cette  espèce,  ajoute  l'entomologiste  russe,  fait 
le  passage  du  C.  arrensls  au  C.  Lo.schniJîovi  et  au  C.  odoratus  ».  Or, 
si  le  Carabus  Chaffanjoni  est  très  voisin  du  C.  odoratus,  il  ne  se  rap- 
proclu'  nuUement  du  Loschnikovi  et  sa  parenté  avec  Varvensis  est  encore 
plus  lointaine. 

D'ailleurs,  M.  René  Oberthîir,  qui  possède  des  individus  authenti- 
ques du  C.  massagetes,  me  confirme  par  lettre  que  cotte  espèce  est 
très  voisine  du  Loschnikovi  et  n'a  pas  de  rapports  avec  lo  Chaffanjoni. 


Description  d'une  espèce  nouvelle  de  Psammobius 
du  Nord  de  l'Afrique  [Col.] 

Par  H.  d'Orbigny. 

Psammobius  Chobauti  n.  sp.  —  Entièrement  d'un  testacé  clair, 
brillant,  sauf  la  suture  frontale  accusée  par  une  ligne  noire.  Dessus 
glabre  ;  base  du  prothorax  nullement  ciliée,  ses  côtés  garnis  de  soies 
très  fines  et  extrêmement  courtes,  non  élargies  à  leur  extrémité.  Épis- 
tome  profondément  sinué  en  devant,  entièrement  garni  de  granules 
arrondis,  assez  gros  et  médiocrement  serrés  ;  la  suture  frontale  accu- 
sée par  une  ligne  noire,  lisse;  lo  vertex  avec  quelques  granules  der- 
rière cette  suture,  puis  une  dépression  transvorse,  arquée,  se  prolon- 
geant en  avant  de  chaque  côté  on  un  court  sillon  qui  coupe  obliquemonl 
la  suture  frontale,  et  en  outre,  do  chaque  côté  de  ce  sillon,  un  autre 
sillon  qui  lui  est  parallèle  et  coupe  également  la  suture  frontale  ;  la 
partie  postérieure  du  vertex  lisse;  la  tète  sans  carènes  distinctes  ni 
tubercules.  Prothorax  sans  bourrelets,  avec  un  sillon  longitudinal  mé- 
dian, occupant  les  doux  tiers  postérieurs,  pou  profond  et  sub-inter- 
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rompu,  mais  marqué  do  quelcjues  Irôs  gros  points,  un  sillon  Iransverso 
bien  accusé  et  garni  de  gros  points,  s'étendant  tout  le  long  du  bord 
antérieur  presque  jusqu'aux  angles  et  se  dilatant  en  arrière  en  une 
assez  grande  fossette  située  à  peu  près  à  égale  distance  de  la  ligne 
médiane  et  des  angles  antérieurs,  un  autre  sillon  transverse  assez  pro- 
fond, situé  de  cha(jue  côté  vers  le  milieu  et  garni  de  très  gros  points, 
en  outre  quelques  autres  très  gros  points  disposés  sur  le  disque  dans 
un  sillon  transverse,  obsolète,  situé  vers  le  tiers  antérieur  et  dans  une 
fossette  située  de  chaque  côté  du  sillon  longitudinal  médian,  et  encore 
quelques  autres  très  gros  points  isoh's:  l'intervalle  de  ces  points  et 
sillons  complètement  lisse,  sauf  un  pointillé  très  épars,  extrêmement 
lin  et  à  peine  visible.  Élytres  assez  courts,  très  fortement  élargis  en 
arrière,  les  côtés  non  arrondis,  mais  presque  en  ligne  droite  (à  peu 
près  comme  chez  le  sulcicollis,  mais  un  peu  plus  courts)  ;  stries  fines, 
mais  garnies  de  très  gros  points  crénelant  très  largement  les  interstries 
qui  sont  peu  sensiblement  convexes,  sauf  sur  les  côtés  et  vers  Textré- 
mité  ;  les  deux  dernières  stries  ne  se  rejoignant  en  arrière  que  vers 
l'extrémité.  —  Long.  2,5  mill. 

Algérie  (Mzab)  :  Ghardaïa.  —  Je  dédie  cette  espèce  à  M.  le  docteur 
(lliobaut  qui  a  bien  voulu  me  la  communiquer. 

Ce  P.uunmobius  j)arait  très  voisin  du  palUdus  Reilt.,  de  Syrie,  que 
j'avais  réuni  (in  L'Abeille,  XXVIII,  189(5,  p.  2oo)  au  hasalis  Muls.  et  que 
Reitter  (in  Wien.  Ent.  Zeit.,  XYI,  1897,  p.  76)  maintient  comme  es- 
pèce distincte:  le  pallidus  dilTérerait  du  Chobauti  par  le  prothorax 
non  cilié  et  n'aurait  pas  comme  lui  le  prothorax  comiilètement  sans 
bourrelets. 

Ce  dernier  caractère  le  distingue  tellement  des  autres  Psammobiu.s 
qu'il  pourrait  constituer  un  genre  nouveau  si  le  pallidus  ne  paraissait 
pas,  par  ses  bourrelets  peu  accusés,  faire  le  passage  aux  autres  espèces. 
Il  ressemble  un  peu  au  Sicardia  psaiinnodiiformis  Reitt.,  mais  ses 
tarses  postérieurs  sont  conformés  absolument  comme  ceux  des  autres 
Pmmmobius. 

Note  sur  quelques  Alphéidés  nouveaux  de  la  collection 

du  British  Muséum  [(JIulst.] 

Par  II.  CouTiÈRE. 

Alpheus  Belli  n.  sp.  —  Cette  espèce  se  rapproche  surliMit  de 
.1.  inallcator  Uana  =  A.  pugilator  A.  M.-Edw.,  de  .1.  aitititectus  de 
Man  o[  A.  ruyimanus  A.  M.-Edw.  =  A.  liidleiji  Pocock. 


loO 
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Le  rostre,  au  lieu  de  s'élargir  régulièrement  en  un  triangle  comme 
chez  A.  malleator,  est  une  crête  linéaire  dont  les  bords,  à  la  base  des 
voûtes  orbitaires,  se  dirigent  à  angle  droit  sur  une  faible  étendue,  de 
façon  à  limiter  en  arrière  le  sillon  qui  sépare  ces  voûtes  de  la  crête 
rostrale.  Une  très  faible  denticulation  existe  sur  le  bord  frontal  de  part 
et  d'autre  du  rostre. 

Comme  chez  A.  malleator,  le  bord  externe  du  scaphocérite  montre 
une  forte  saillie  latérale  épineuse.  Ce  caractère  existe  seulement,  à 
notre  connaissance,  dans  ces  deux  espèces,  et  les  distingue  nettement, 
en  particulier,  de  A.  architectus  et  A.  rugimanus.  L'épine  antennaire 
basale,  beaucoup  moins  longue  que  chez  A.  malleator,  n'atteint  pas 
tout  à  fait  l'extrémité  de  cette  saillie  épineuse. 

La  grande  pince  est  assez  semblable  par  sa  forme  générale  à  celle 
de  A.  rugimanus,  ou  de  A.  crinitus  Dana.  Elle  n'est  pas  irrégulière- 
ment rugueuse  à  l'extrémité  distale  comme  chez  A.  malleator,  et  le 
doigt  mobile,  bien  que  brusquement  coudé  et  terminé  par  une  saiUie 
mousse  et  ovale,  se  projette  moins  en  avant  que  chez  A.  architectus. 


Alpheus  Belli  n.  sp.  :  1,  région  antérieure  ;  \a,  grande  pince  vue  du  côté  supé- 
rieur ou  interne.  —  A.parabrevipes n.  sp.  :  2,  région  antérieure;  2«,  grande 
pince  vue  du  côté  supéro-externe;  2b,  2"  paire,  articles  1  et  2  du  carpe;  2c, 
3"  paire. 


La  paume  est,  en  outre,  plus  épaisse  à  l'extrémité  distale  que  dans 
cette  dernière  espèce;  son  bord  antérieur,  au-dessus  de  l'articulation 
du  doigt  mobile,  est  marqué  d'un  sillon  transversal  large  et  peu  pro- 
fond, limitant,  avec  deux  autres  dépressions  longitudinales,  une  sorte 
de  lobe  à  bord  antérieur  arrondi.  Un  second  lobe,  plus  aigu  et  se  ter- 
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minant  suus  raiiiciilalion  externe  du  doigt  mobile,  est  limité  par 
Tune  de  ces  dépressions  longitudinales  et  par  un  second  sillon  inférieur. 
Ces  dispositions,  plus  accentuées  que  chez  .1.  ruifunanas  et  A.  crlnl- 
tus,  existent  aussi  chez  .1.  architectas  où  la  forme  ji;('nérale  de  la 
pince  est,  comme  nous  l'avons  vu,  différente. 

Le  1"''  article  du  carpe  de  la  ^'^  paire  est  égal  aux  2/3  du  second. 
Les  méropodites  des  paires  suivantes  sont  inermes  comme  chez 
.1.  malleato)',  À.  nujimaniu,  \.  architectas,  mais  les  dactylopodites  ne 
présentent  point  de  grille  accessoire  ventrale,  comme  dans  ces  espèces. 
Cette  griffe  est  du  reste  très  faiblement  marqu(''e  sur  la  phqiart  des 
spécimens  d'A.  rugimanus. 

Cette  espèce,  que  nous  dédions  à  M.  le  Professeur  .1.  Bell,  est  re- 
présentée par  un  unique  individu  de  très  petite  taille,  provenant  de 
Fernando-Noronha.  La  longueur  de  la  grande  pince  est  de  4  mil!.,  sa 
largeur  maxima  1,6  mill.  Peut-être  représente-t-elle  simplement  un 
jeune  de  A.  malleator  malgré  les  différences  très  nettes  qui  la  séparent 
de  ce  dernier.  Le  spécimen  de  A.  BelU  ne  porte  pas  d'œufs  et  son 
sexe  est  indéterminable. 

A.  parabrevipes  n.  sp.  —  A.  hrcvipes  Stimpson  ne  parait  point 
avoir  été  retrouvé  depuis  cet  auteur,  et  sa  description  n'étant  point 
accompagnée  d'un  dessin,  nous  préférons  donner  le  nouveau  nom  do 
A.  parabrevipes  à  une  forme  qui  parait  s'en  distinguer  par  les  points 
suivants  :  Stimpson  décrit  A.  brevipes  comme  ayant  les  voûtes  orbi- 
taires  aiguës,  avec  les  pointes  tournées  en  dedans.  Elles  sont  parfaite- 
ment lisses  et  arrondies  dans  notre  espèce,  le  rostre  les  dépasse  à 
peine  en  avant. 

La  grosse  pince,  très  rentlée,  avec  le  doigt  tourné  en  dehors,  est 
excavée  et  non  pas  simplement  «  antice  pauUo  contracta  »  comme  le 
dit  Stimpson.  On  y  remarque  à  peu  près  les  mêmes  sculptures  que 
dans  l'espèce  précédente;  elles  sont,  toutefois,  plus  nettes  et  nu  uns 
diffluentes,  le  sillon  transversal  s'étend  plus  loin  sur  la  face  supérieiu'e 
ou  interne  de  la  paume,  et  la  dépression  longitudinale  inférieure  ou 
externe  a  ses  bords  très  nets. 

Les  articles  du  carpe  de  la  2*  paire  dont  le  2''  est  au  moins  deux 
fois  plus  long  que  le  premier,  les  pattes  3  et  4,  très  courtes,  très  ro- 
bustes, fortement  épineuses  à  l'angle  inféro-distal  du  mérupotlite, 
rappellent  étroitement  la  description  de  Stimpson. 

Longueur  de  la  grand»-  pince  9,5  mill. 
Largeur  maxima  4,o  mill. 
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A.  brevipes  Stimpson  provient  d'Havai.  L'unique  exemplaire  de  .4. 
parabrevipes  est  de  Samoa  (Rev.  S.-J.  Whitnee). 
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A.  L. 


Le  Secrétaire  ijéiont  :  Pu.  François. 
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Séance  du  13  avril   l«9S. 

Présidence  de  M.  C.  JOURDHEUILLE,  ancien  Président. 

MM.  E.  Bellevoye  (de  Reims),  G.  Darboux  (de  Montpellier),  L.  De- 
maison  (de  Reims),  L.  Dupont  (du  Havre),  A.  Fauvel  (de  Caen)  et 
R.  de  la  Perraudière  (de  Jarzé)  assistent  à  la  séance. 

Correspondance.  — M.  le  Professeur  E.-L.  Bouvier  s'excuse  par 
lettre  de  ne  pouvoir  présider  la  séance. 

—  M.  Emile  Lucet  remercie  la  Société  de  son  admission. 

Nécrologie.  —  Le  secrétaire  a  le  profond  regret  de  faire  part  à  la 
Société  de  la  mort  de  M.  Maurice  Noualhier,  décédé  à  Arcachon  le 
7  avril  courant.  Maurice  Noualhier,  qui  comptait  de  nombreux  amis 
parmi  les  membres  de  la  Société,  s'était  consacré  à  l'étude  des  Hémi- 
ptères européens  et  exotiques,  dont  il  avait  réuni  une  collection  impor- 
tance, accrue  surtout  par  l'acquisition  qu'il  avait  faite  de  la  collection 
Lethierry.  Il  était  membre  de  la  Société  entomologique  de  France  de- 
puis 1882. 

Distinctions  honorifiques.  —  A  l'occasion  du  Congrès  annuel  des 
Sociétés  savantes,  M.  Louis  Demaison  a  été  nommé  officier  de  l'Ins- 
truction publique;  MM.  A.  Bellevoye,  L.  Planet  et  J.  Migneaux  ont 
reçu  les  palmes  académiques. 

J.  Migneaux  est  mort.il  y  a  six  semaines,  à  l'âge  de  70  ans.  Ses  amis 
et  les  nombreux  admirateurs  de  son  grand  talent  regretteront  sincère- 
ment qu'une  distinction,  qu'il  avait  depuis  bien  longtemps  méritée,  lui 
soit  décernée  si  tardivement. 

Admission.  —  Le  Rév.  P.  Vicente  Martinez,  Colegio  de  PP.  Esco- 
lapios,  Sevilla  (Espagne). 

Présentations.  —  M.  Edmond  Bordage.  dirt'Cleur  du  Muséum 
d'Histoire  naturelle  de  Saint-Denis,  île  de  la  Réunion,  [EntomoliKiic 
générale]  présenté  par  M.  A.  Giard.  —  Commissaires-rapporteurs 
MM.  E.  Dongé  et  P.  Lesne. 
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—  M.  H.  Disque,  Speyer  (Bavière  rhénane)  [Microlépîdoptères],  pré- 
senté par  M.  P.  Chrétien.  —  Commissaires-rapporteurs  MM.  Tabbé 
J.  deJoannis  et  G.-A,  Poujade. 

Changements  d'adresse.  —  M.  le  D''  M.  Bailliot.  114,  boulevard 
Heurteloup.  Tours  (Indre-et-Loire). 

—  M.  J.  KiUickel  d'Herculais.  en  mission,  aux  soins  de  M.  le  mi- 
nistre de  la  République  franeaise,  à  Buenos-Ayres  (République  Argen- 
tine). 

Captures.  —  M.  P.  Estiot  signale  la  capture  du  Procas  aniiillatus 
Fabr..  à  Yitry  (Seine).  Ce  rare  Curculionide,  qui  semble  habiter  plus 
j)articulièrement  les  régions  littorales,  n'avait  pas  encore  été  rencontré 
aux  environs  de  Paris. 

■ —  A  propos  de  la  rectification  faite  à  la  dernière  séance  par  M.  G.-A. 
Poujade  au  sujet  de  la  capture  de  VErebia  Medusn,  M.  Diunont  cou- 
firme  la  capture  de  ce  Lépidoptère,  à  Lagny,  par  M.  Prévost. 

—  M.  A.  Lé  veillé  signale  la  capture  qu'il  a  faite  de  Jalla  dumosa  L., 
Hémiptère  rare  pour  la  faune  parisienne  ;  c'est  dans  la  forêt  de  Marly, 
sous  les  feuilles  sèclies,  que  cet  insecte  a  été  pris  le  31  mars  dernier. 

—  M.  l'abbé  J.-J.  Kieffer  signale  la  présence  deVOrthezia  urticae  L. 
dans  le  bois  de  la  Grange,  près  do  Thionville  ;  ce  Coccide  y  était  très 
commun,  en  septembre  1896,  sur  Stelleria  holostea  L.  ;  sa  présence 
n'a  pas  été  constatée  sur  d'autres  plantes.  —  Aux  environs  de  Bitche 
se  trouvent  de  temps  à  autre,  en  hiver,  parmi  les  mousses  qui  recou- 
vrent le  sol  ou  dans  le  bois  pourri,  des  Orthesia  vivant  en  société  ;  ce 
sont  les  larves  mâles  du  même  insecte  d'après  la  détermination  de 
M.  le  D'Horvath  de  Budapest. 


Gominunications. 

Description  d'une  espèce  nouvelle  de  Coléoptères 
de  la  famille  des  Temnochilides 

Par  A.  LÉvEiLLÉ. 

Alindria  ornata  n.  sp.  —  Valde  elongata,  nigm,  alutacea;  capite 
prothoraceque  fortiter  punctatis,  paulo  nitidulis;  ehjtris  sat  regulariter 
apice  fortins  punctatis,  opacis,  griseo-coerulescenti  sericeo-fasciatis, 
fascia  basali  magna,  dilutiore,  per  suturam  cwm  fascia  mediana  con- 
jnnrta,  hnc oblique  transversa,  fascia postica  magna,  minus  deterndnata; 
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mbtus  larri.s,  iiithUoi',  grosse  piDicfata;  pedibus  breviorihus;  srutello 
acuto.  —  Lùng.  12.  lat.  2  iiiill. 

Très  allongé,  étroit,  [)arall('U',  alulacé,  noir;  tète  à  ponctuation  lortc, 
allongée,  assez  dense  et  irrégulière,  points  subcontigus  près  des  yeux:; 
[)rothorax  sensiblement  plus  long  que  large,  liase  et  C(Més  fortement 
marginés;  la  marge  n'existe  pas  ;iu  bord  antérieur  qui  est  It'gèremeiil 
arrondi  au  milieu,  angles  antérieurs  a^ancés,  poinlus.  angles  posté- 
rieurs obtus,  ponctuation  forte,  profonde,  régulière,  laissant  une  li- 
gne lisse  au  milieu  du  disque.  Écusson  brillant,  muni  de  quelques  gros 
points  irréguliers,  à  côtés  arrondis  et  à  sommet  poinlu.  Élytres  mats, 
excepté  au  sommet,  non  striés,  à  ponctuation  en  lignes  régulii-res, 
points  assez  tins  de  la  base  à  la  i)artie  déclive  apicale.  extrêmement 
forts  et  confusément  serrés  de  cette  partie  au  sommet  qui  est  réguliè- 
rement arrondi,  base  faiblement,  bords  latéraux  fortement  marginés, 
épipleures  très  larges  sous  l'épaule,  assez  brusquement  rétrécies  au 
niveau  des  hanches  postérieures.  Les  élytres  sont,  en  outre,  ornés  de 
3  fascies  légères,  d'un  gris  bleuâtre  soyeux,  d'une  délimitation  diflicile 
et  variant  suivant  l'éclairage  de  l'insecte;  tache  basilaire  grande,  faible, 
occupant  environ  le  premier  quart  antérieur  de  l'élytre,  fascie  mé- 
diane oblique,  transverse,  atteignant  la  suture,  fascie  postérieiu"e 
faible,  assez  grande,  à  contour  vague  :  sous  certaines  inclinaisons  ces 
trois  bandes  semblent  se  réunir  pour  former  un  dessin  commun.  Des- 
sous brillant:  prosternum  élargi  après  les  hanclies  antérieures,  mar- 
giné  au  sommet,  fortement  et  irrégulièrement  ponctué  sur  les  côtés  ef 
au  sommet;  abdomen  éparsement  et  fortement  ponctué,  ligne  médiane 
à  ponctuation  moins  forte.  Antennes  courtes,  assez  épaisses,  à  massue 
de  3  articles.  |)attes  très  courtes,  à  cuisses  renflées.  Massue  des  anten- 
nes, palpes  et  jjord  des  arceaux  de  l'abdomen  d'un  brun  de  pf)ix  plus 
ou  moins  clair. 

Pai'  le  dessin  des  éh  très,  cet  insecte  ne  saurait  être  confondu  avec 
aucune  espèce  du  genre  Alindria  dans  lequel  je  l'ai  placé  provisoire- 
ment. Peut-être  devrait-il  constituer  un  genre  à  part;  mais,  n'ayant  eu 
sous  les  yeux  qu'un  seul  exemplaire,  je  ne  me  suis  pas  cru  autorisé  à 
en  prendre  rinitiative. 

Congo  français  :  Benito.  —  Ma  collection. 

Remarques  sur  les  œufs  des  Cynipides  [Hvmén.] 
Par  l'ablié  .1.-1.  Kiekkek. 

En  examinant  l'ovaire  d'uuCynipide  entièrement  formé,  mais  encore 
éloigné  de  sa  maturité,  on   i-emarcjuera  un  certain  nombre  de  corps 
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subsphériques,  de  la  surface  desquels  partent  des  prolongements  cy- 
lindriques, fermés  à  leur  extrémité  libre  et  atteignant  environ  trois 

fois  le  diamètre  du  corps  sphérique. 
Les  uns  et  les  autres  sont  de  couleur 
blanche,  transparents,  et  renferment 
une  substance  semblable  à  celle  que 
contiennent  les  œufs  des  Cynipides 
arrivés  à  leur  maturité.  Si  on  essaie 
la  même  observation  sur  un  Cynipide 
encore   emprisonné    dans  sa   cellule 
mais  plus  près  de  sa    maturité,  on 
trouvera  dans  chacun  de  ces  cylindres 
un  œuf  dont  la  partie  principale  touche 
le  corps  sphérique  tandis  que  le  pédicule  s'en  éloigne;  en  dehors  de 
l'œuf,  l'intérieur  du  cylindre  paraît  être  vide  ou  ne  renfermer  qu'un  li- 
quide incolore.   La  figure  ci-contre  représente  une  section   verticale 
d'un  de  ces  corps  sphériques,  extrait  de  Periclistns  limndti.  Quand 
enfin  l'insecte  est  parvenu  à  sou  entière  maturité,  ces  corps  cylindri- 
ques ont  disparu. 

Descriptions  d'espèces  nouvelles  d'Onthophagides  [Col.] 
de  Mésopotamie  et  d'Arabie 

Par  H.  d'Orbigxy. 

Caccobius  minimus  n.  sp.  —  Taille  très  petite.  A'oir,  brillant,  par- 
fois à  léger  reflet  bleuâtre,  avec  le  prothorax  taché  de  rouge  aux  an- 
gles antérieurs,  les  élytres  entièrement  d'un  brun  rougeàtre  clair,  sauf 
le  bord  basilaire  noir  et  parfois  la  région  scutellaire  un  peu  plus  fon- 
cée; pattes  entièrement  ou  au  moins  en  majeure  partie  d'un  testacé 
rougeàtre;  massue  des  antennes  brune.  Dessus  et  dessous  à  pubes- 
cence  jaune,  médiocrement  longue  sur  la  tète  et  le  devant  du  protho- 
rax, assez  courte  sur  le  reste  du  prothorax,  les  élytres  et  le  pygidium, 
courte  et  rare  en  dessous.  Épistome  sinué  en  devant,  les  angles  anté- 
rieurs formant  une  petite  dent  émoussée;  côtés  de  la  tète  échancrés  à 
la  jonction  des  joues  et  de  l'épistome.  sinués  entre  ce  point  et  les  an- 
gles antérieurs  ;  le  rebord  assez  large  sur  le  pourtour  de  l'épistome  et 
la  partie  antérieure  des  joues,  devenant  graduellement  nul  à  l'échan- 
crure;  joues  très  peu  saillantes,  rétrécies  en  ligne  à  peine  arquée  jus- 
qu'au bord  postérieur  de  l'œil  ;  la  tète  sans  trace  de  carène  d,  avec  une 
assez  courte  et  liue  carène  arquée,  située  un  peu  en  avant  du  tiers  an- 
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térieur  Ç;  toute  la  surface  tinemont  et  ('parseuient  pointillée ,  avec  de 
gros  points  épars.  Prothorax  à  peine  visii)lement  rebordé  à  la  base, 
arrondi  en  une  seule  courbe  presque  régulière,  sans  sinuosité,  entre 
sa  base  et  ses  bords  latéraux,  les  côtés  non  sinués  près  des  angles  an- 
térieurs; toute  la  surface  à  ponctuation  non  râpeuse,  assez  forte  et 
assez  serrée,  composée  de  points  égaux  et  à  peu  près  régulièrement 
H'partis;  le  devant  sans  saillies  ni  impressions;  le  dessous  sans  carène 
supplémentaire  sur  les  côtés.  Élytres  à  stries  médiocrement  larges;  in- 
terstries plans,  à  ponctuation  granuleuse,  très  éparse  et  assez  flne.  Py- 
gidium  garni  de  grands  points  plats,  ombiliqués.  —  Long.  2,4-2.8  mill. 

Arabie  :  Yemen  (coll.  R.  Obertliiir.  trois  exemplaires). 

Ce  Caccohius  étant  pubescent  et  ayant  le  dessous  du  protborax  sans 
carène  supplémentaire  sur  les  côtés,  rentre  dans  le  sous-genre  Cacco- 
philus  Jekel.  On  ne  peut  le  comparer  qu'au  faligiuosus  Roth  (d'Abys- 
sinie)  qui  en  difl'ère  principalement  i)ar  la  taille  beaucoup  moins  petite, 
répistome  non  sinué,  la  tète  avec  une  carène  située  vers  le  milieu  et  à 
ponctuation  rugueuse. 

Parmi  les  Ontbophagides.  il  n'y  a  (|ue  les  Onthophagus  excisus  Reiche 
et  tripùUtanus  Heyden  qui  aient  la  taille  aussi  petite. 

Onthophagus  Oberthûri  n.  sp.  —  D'un  brun  foncé,  pres(pie  noir, 
un  peu  terne,  avec  l'extri-mité  des  élytres  et  parfois  leur  base,  les 
côtés  et  l'extrémité  du  pygidium,  parfois  les  côtés  du  prothorax  ainsi 
([ue  le  devant  et  les  côtés  de  la  tète,  d'un  brun  un  peu  plus  clair;  mas- 
sue des  antennes  d'un  testacé  clair.  Tète  et  prothorax  ciliés  de  jaune, 
dessus  et  dessous  à  pubescence  jaune,  assez  grosse,  mais  extrêmement 
courte  sur  le  protborax,  les  élytres  et  le  pygidium.  Épistome  forte- 
ment sinué  en  devant;  joues  médiocrement  saillantes,  formant  en 
dehors  un  angle  obtus  un  peu  arrondi  à  son  sommet,  puis  sinuées  entre 
cet  angle  et  les  yeux  ;  front  avec  une  fine  carène  légèrement  arquée  ; 
vertex  avec  une  très  forte  carène  située  entre  les  milieux  des  yeux, 
arqut'e  dans  son  milieu  et  sa  convcxiti'  tournée  en  arrière,  puis  se  re- 
tournant brusquement  a  angle  obtus  et  se  prolongeant  oblicpiement  en 
arrière  jusqu'au  bord  postérieur  des  yeux;  cette  carène  munie  d'une 
très  forte  dent  au  milieu  et  d'une  dent  de  même  hauteur  à  chaque 
extrémité,  au  bord  postérieur  de  l'œil;  toute  la  tête  garnit^  d'une  ponc- 
tuation rugueuse,  très  serrée,  assez  grosse,  mais  peu  profonde,  sauf 
les  arêtes  seules  des  carènes  et  le  vertex  derrière  la  carèn(>  lisses,  le 
devant  de  l'épistome  plus  finement,  mais  densément  ponctué.  Protho- 
rax rebordé  à  la  base,  sinué  entre  sa  base  et  ses  bords  latéraux,  les 
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côtés  régulièromenl  arrondis  en  devant  jusqu'aux  angles  antérieurs  qui 
sont  arrondis:  toute  la  surface  couverte  d'une  grosse  jjonctuation  om- 
biliquf-e,  non  râpeuse,  assez  serrée,  mélangée  de  points  tins:  le  devant 
avec  un  gros  (uliercule  médian,  très  saillant,  arrondi  a  sa  partie  anté- 
rieure ou  à  peine  sinué.  Élytres  à  stries  médiocrement  larges:  inters- 
tries à  peu  près  plans,  garnis  de  granules  irréguliers  assez  saillants  et 
assez  serrés.  Pygidium  à  ponctuation  éparse,  grosse,  mais  peu  pro- 
fonde. —  Long.  7,4-7.8  mil!. 
Mésopotamie  (coll.  R.  Oberthiir,  deuK  exemplaires). 

L'armature  de  la  tète  est  absolument  semblable  chez  les  deux  exem- 
plaires que  j'ai  vus;  la  finesse  de  la  carène  frontale  me  porte  à  croire 
que  ce  sont  des  d,  mais  je  n'en  suis  pas  certain. 

Cet  insecte  ayant  l'épistome  nettement  sinué  à  son  bord  antérieur,  le 
prothorax  à  ponctuation  non  râpeuse,  les  interstiles  granulés  et  la 
massue  des  antennes  teslacée,  ne  peut  être  comparé  qu'aux  noctivagns 
Har.,  At)eillei  dOrb.  et  IleijdetiiUtir.:  le  premier  a  seulement  deux  pe- 
tites cornes  sur  le  vertex,  le  devant  du  prothorax  muni  de  trois  tuber- 
cules; le  second  a  sur  le  vertex  une  carène  interrompue  dans  son  mi- 
lieu d  9  Pt  munie  à  chaque  extrémité  d'une  corne  ou  d'un  tubercule, 
le  devant  du  prothorax  simple:  le  He;ideni  a  sur  la  tète  une  très  longue 
corne  bifide  à  son  extrénùté  c-  "ne  large  lame  un  |>eu  idus  élevée 
dans  son  milieu  qu'à  ses  extrémités  9,  le  devant  du  prothorax  avec 
une  dépression  d,  une  forte  carène  transverse  Q. 

O.  margaritifer  n.  sp.  —  D'un  brun  foncé,  un  peu  terne,  avec  la 
la  tête,  graduellement,  le  devant  et  les  côtés  du  prothorax  d'un  brun 
rougeàtre  plus  clair,  les  élytres  d'un  brun  rougeâtre,  sauf  le  bord  ba- 
silaire,  le  bord  suturai,  les  côtés  et  Textrémité  d'un  brun  plus  foncé; 
tarses  en  partie  rougeàtres.  Dessus  et  dessous  à  pubescence  jaune, 
courte  en  dessus,  disposée  en  lignes  régulières  sur  les  élytres.  Épis- 
tome  profondi'ment  incisé  en  devant;  joues  peu  saillantes,  formant  en 
dehors  un  angle  obtus,  assez  largement  arrondi;  front  sans  carène; 
vertex  avec  une  courte  carène  à  peine  saillante,  rapprochée  du  bord 
postérieur,  fortement  arcpiée  et  sa  convexité  tournée  en  arrière  ;  toute 
la  tête,  en  avant  de  la  carène,  garnie  d'assez  gros  granules,  arrondis, 
médiocrement  serrés  et  mi'langés  d'un  pointillé  extrêmement  fin.  sauf 
la  suture  frontale  et  les  autres  sutures  accusées  par  une  ligne  lisse. 
Prothorax  rebordé  à  la  base,  sinué  entre  sa  base  et  ses  bords  latéraux? 
les  angles  postérieurs  très  obtus,  mais  bien  accusés,  les  côtés  non  si- 
nués  en  devant,  mais  presque  en  ligne  droite,  les  angles  antérieurs 
|)resque  droits  et  à  peine  arrondis  â  leur  sommet;  toute  la  surface  cou- 
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verte  de  fins  granules  assez  serrés  et  régulièrement  espacés,  sans  ponc- 
tuation distincte;  le  devant  sans  traces  de  saillies  ni  de  dépressions. 
Élytres  à  stries  fuies;  interstries  à  peu  près  plans,  garnis  ùv  lins  gra- 
nules assez  serrt'S  et  disposi's  en  au  moins  deuY  ou  trois  rangées.  Py- 
gidium  à  ponctuation  simple  et  médiocrement  grosse,  sauf  quelques 
lins  granules  vers  les  angles  antérieurs.  —  Long.  4,o  mili. 

Arabie  :  Djedda  (coll.  R.  Obcrtiuir,  un  seul  evemplaire). 

Cet  insecte  est  très  voisin  dt*  Vovatus  Lin.  et  du  luficapHlus  lirull.; 
ces  derniers  en  diiïèrent  par  la  tète  garnie  non  de  gros  granules  ar- 
rondis, mais  de  points  enfoncés,  plus  ou  moins  rugueux  ou  râpeux, 
sauf  parfois  quelques  très  petits  granules  irréguliers  siu'  le  front;  ils 
(tnt  en  outre  la  carène  du  vertex  beaucoup  plus  éloignée  du  bord  pos- 
térieur de  la  tète. 

L'exemplaire  que  j'ai  vu  paraît  être  un  (5;  il  est  possible  que  la  9  ait 
ime  carène  sur  le  front;  il  est  également  possible  que  la  coloration  ne 
soit  pas  constante  et  que  l'insecte  soit  parfois  entièrement  noir  ;  les  gra- 
nules de  la  tête  sont  tellement  nets  qu'ils  permettront  toujours  de  rt^- 
connaître  facilement  cette  espèce. 

Note  sur  la  Butalis  scipionella  Stgr.  [Lki».] 
Par  P.  Chrétien. 

Cette  Butalis,  que  M.  Staudinger  a  découverte  en  Espagne,  et  a  dé- 
crite en  18o9,  appartient  également  à  notre  faune.  Elle  est  commune 
dans  l'Ardèche,  partout  (h'i  croît  le  Genista  srorpia  D.  C.  qui  nourrit  sa 
chenille. 

Celle-ci  passe  l'hiver,  toute  petite,  dans  des  toiles  placées  à  la  nais- 
sance des  branches.  Tout  autour  de  ces  sortes  de  nids  les  rameaux  de 
la  plante  sont  dégarnis  de  leur  écorce  que  la  chenille  a  rongée,  et  pé- 
rissent vite.  Néanmoins,  la  clienille  ne  quitte  pas  son  nid,  mais  elle 
étend  SCS  toiles  et  gagne  les  parties  voisines  vertes  et  les  feuilles  quand 
elles  apparaissent.  Elle  subit  sa  dernière  mue  généralement  à  la  lin 
d'avril,  et  atteint  toute  sa  croissance  dans  le  courant  de  mai. 

Adulte,  la  chenille  de  B.  scipionella  mesure  environ  lo  mill.  de  lon- 
gueur. Elle  est  d'un  gris  verdàtre  plus  ou  moins  foncé,  avec  une  dor- 
sale brune  géminée  et  une  bande  latéro-dorsale  brun  noirâtre;  la  région 
stigmatale  est  blanchâtre.  Yerruqueux  noirs,  trapézoïdaux  formant 
un  petit  trait  transverse.  Ue  plus,  chaque  segment  porte,  à  la  région 
ventrale  et  de  chaque  côté,  un  peu  après  le  milieu,  un  trait  composé 
do  quatre  petits  points  écailleux,  noirs,  juxtaposés.  Stigmates  gris. 
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presque  indistincts.  Tète  noirâtre;  écusson  de  la  couleur  du  fond,  avec 
l'extrémité  latérale  l)ordée  de  noir  et  deux  traits  noirs  cunéiformes  au 
milieu,  près  du  bord,  à  l'origine  de  la  dorsale  ;  pattes  écailleuses  noires. 

Cette  chenille  est  paresseuse  et  grossit  lentement.  Elle  se  métamor- 
phose là  où  elle  a  vécu,  dans  un  étroit  cocon  de  soie  blanche  ;  sa 
chrysalide  est  brune,  avec  les  derniers  segments  abdominaux  hérissés 
de  soies  très  courtes  et  le  mucron,  peu  saillant,  armé  de  quelques 
soies  crochues.  Le  papillon  en  sort  au  bout  de  douze  à  quinze  jours 
et  vole  en  juin  et  juillet. 

La  chenille  de  B.  scipionella  vit  sur  le  Genista  scorpia  en  compa- 
gnie de  plusieurs  autres  espèces  très  intéressantes.  Il  me  suffit  de 
citer  :  Enconista  miniosaria  Dup.,  Enc.  agaritharia  Dardoin,  Depres- 
sariajn'ostratella  Cst.,  yephopteryxgenistella  Dup.  Les  nids  de  cette  der- 
nière sont  toujours  beaucoup  plus  volumineux  que  ceux  de  Butalis 
scipionella.  Neph.  genistella  vit  en  petite  société  de  trois  ou  quatre  in- 
dividus, quelquefois  plus;  tandis  que  B.  scipionella  est  presque  tou- 
jours solitaire,  et  c'est  très  rarement  qu'on  en  trouve  deux  ou  trois 
sujets  au  plus  vivant  en  commun. 

Description  de  la  larve  d'Omalium  rivulare  Payk.  [Col.] 

Par  P.  DE  Peyerimhoff. 

Les  larves  du  sous-genre  Omalium  i.  sp.  (Thoms.,  Rey,  Ganglb.) 
ne  sont  pas  encore  connues.  Perris  {Ins.  du  Pin  nuirit.,  1863,  p.  o76- 
578,  fig.  49  à  59)  a  décrit  les  premiers  états  de  Phloeonoinus  piisiUus 
Grav.  et  Phyllodrepa  rilis  Er.,  qui  appartiennent  à  des  sous-genres  voi- 
sins. Ces  larves  diffèrent  par  des  caractères  importants,  et  celle  d'O- 
malium  rivulare  Payk..  que  j'ai  observée  cet  hiver,  ne  se  rapporte 
elle-même  à  aucun  de  ces  deux  types  ;  en  voici  la  description  : 

Corps  allongé,  atténué  aux  extrémités,  poilu,  pâle,  d'un  blanc  lai- 
teux vers  la  nymphose.  Tète  rougeâtre,  les  deux  tiers  antérieurs  du 
pronotum,  la  moitié  antérieure  du  méso-et  du  métanotum,  le  tiers  an- 
térieur des  8  premiers  segments  abdominaux,  les  deux  tiers  posté- 
rieurs du  9'^  segment,  le  tube  anal  et  les  cerques,  jaunes  et  cornés. 

Bord  antérieur  de  la  tête  présentant  quatre  dents  fortes  et  bien  iso- 
lées, descendant  ensuite  obliquement  vers  les  antennes.  Mandibules 
simples,  aiguës  ;  mâchoires  à  lobe  allongé,  finement  râpeux  vers  l'inté- 
rieur, atteignant  l'extrémité  du  2«  article  des  \)i\\\ws;  palpes  maxillaires 
triarticulés,  allongés,  le  â**  article  plus  petit  que  le  !<"'  et  surtout  que 
le  3*^;  languette  bien  développée,  munie  de  deux  soies  fines;  palpes 
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hihiau.r  liiartioulrs.  iii)rm;iu\.  Ànlcinics  (ni.-idnarlicuh'cs,  assez  fortes, 
article  snppléinontaire  insi'Té  au  tiers  supérieur  du  3'"  article,  très 
^raïui,  dépassant  un  peu  rextréniit('  du  4*'  article,  d'abord  épais,  puis 
niinre  et  courbé  vers  l'antenne.  (liii(|  lâches  oculaires  noires  dispo- 
sées comme  cliez  P.  pnsillus.  Certjws  plus  grands  ipie  le  tube  anal.  — 
Taille  3,o  mill. 

Les  rapports  de  celle  larve  avec  celles  qu'a  décrites  Perris  peuvent 
se  grouper  de  la  manière  suivante  : 

1.  Un  ocelle.  Mandibules  dentées  à  l'intérieur.  Lobes  maxil- 

laires   très  peu   développés.   Languette   nulle.    Article 
supplémentaire  au  3'-  article  des  antennes  gros  et  court. 

Bord  antérieur  de  la  tète  bidenté.  Larve  corticole 

Phvllodurp.a    vu.is. 

Cinq  taches  oculaires  disséminées.  Mandibules  simples.  Lobes 
maxillaires  atteignant  l'extrémité  du  2"  article  des  palpes. 
Article  supplémentaire  des  antennes  allongé 2 . 

2.  Bord  antérieur  de  la  tète  entier,  droit.  Languette  nulle  (?)  (1). 

Article  supplémentaire  atteignant  la  moitié  du  4«.  Larve 
corticole Pnr.OEoxoMus  pusu.lus. 

Bord  antérieur  de  la  t(He  profondément  quadridenté.  Lan- 
guette très  développée.  Article  supplémentaire  dépassant 
l'extrémité  du  4®.  Larve  détritic(de Omalium  rivi'lare. 

Les  larves  (ÏOniaUum.  riculare,  conununes  en  février  et  sans  doute 
pendant  tout  l'hiver,  fréquentent  les  feuilles  décomposées;  elles  sont 
carnassières,  mais  relativement  peu  agiles.  Elles  se  retirent  pour  la 
n\m|)iiose  dans  une  loge  grossière  qu'elles  construisent  dans  le  sol,  et 
\  demeurent  un  peu  jilus  de  cpiinze  jours.  La  numphe,  très  blanche, 
n'est  remarqualtle  que  par  ses  longues  soies,  qui  sontdisposi'es  coimne 
il  suit  : 

jj'épistome  en  porti^  2;  le  pronolum  4  :  2  antérieures  et  2  posté- 
rieures; ce  segment  est  également  bordé  de  quelques  soies  marginales 
plus  petites.  Cha(pie  segment  abdominal  porte  deux  soies  d(trsales  et 
une  de  chaque  côté,  cette  dernière  très  longue. 

Les  cinq  taches  oculaires  de  la  larve  se  sont  réunies  au  cours  de  la 
métamorphose,  et  se  trouvent  disposées  en  une  hgne  arquée,  dont  la 
concavité  est  dirigée  vers  le  haut,  et  qui  est  située  à  la  partie  infé- 

(1)  Perris  en  décrivant  celte  larve,  ne  parle  pas  de  la  languette.  Mais 
comme  celte  description  est  comparative  à  celle  de  /'.  vilis,  chez  lequel  cet  or- 
gane est  nul,  on  doit  en  conclure  qu'il  en  est  de  même  chez  Phi.  pitsiUus. 

7* 
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rieurc  du  disque  oculaire.  Apparentes  et  nettes  chez  la  jeune  nymphe, 
elles  ne  tardent  pas  à  se  perdre  dans  le  pigment  développé  par  les 
ommatidics. 


Note  sur  quelques  Alphéidés  nouveaux  de  la  collection 
du  British  Muséum  [Crust.] 

Par  H.  GouïiÈRE. 

Alpheus  rapax  var.  Miersi  var.  nov.  =  A.  gradlipes  Miers  nec 
Stimpson. 

La  diagnose  de  A.  gracilipes i^iimpson,  complétée  parles  descriptions 
étendues  et  les  figures  de  de  Man  {Arch.  f.  Natûrg.,  1887,  p.  oOO,  pi.  21, 
lig.  o),  de  Thahvilz  {Abh.  zml.  Mus.  Dresden,  n°  3,  1891),  d'Ortmaiin 
{Zool.  Jainb.  S[isl.,  V,  1890),  ne  prête  à  aucune  confusion,  et  les  spé- 
cimens rangés  sous  ce  nom  jtar  Miers  doivent  en  être  séparés. 

Parmi  ces  spécimens,  trois  appartiennent  à  une  forme  nouvelle  que 
nous  proposons  de  désigner  sous  le  nom  de  A.  rapax  \ar.  Miersi.  Ils 
sont,  en  effet,  extrêmement  voisins  de  A.  rapax  Fabr.  ?  Sp.  Bâte,  et  s'en 
distinguent  par  les  points  suivants  : 

La  grande  pince  est  moins  allongée,  sa  hauteur  et  son  épaisseur 
sont  idus  grandes,  ses  faces  latérales  moins  aplaties  que  chez  A.  rapax 
tel  que  l'a  ligure  Sp.  Bâte  {Macroures  du  ChaUemjer,  pi.  99,  fig.  1).  La 
constriction  du  bord  supérieur  de  la  paume  est  sensiblement  au  milieu 
de  la  longueur  totale  de  la  pince,  dont  les  bords  sont  arrondis,  lisses 
et  sans  aucune  crête.  La  petite  pince  est  aussi  plus  courte  et  plus 
épaisse  que  chez  A.  rapax,  les  doigts  égalent  la  paume  en  longueur, 
et  le  doigt  mobile  porte  les  deux  crêtes  latérales  garnies  de  soies  ca- 
ractéristiques du  (5  de  beaucoup  d'espèces. 

Les  dactylopodites  des  pattes  3,  4,  5  sont  comprimés  latéralement  en 
forme  de  griffe  et  ne  montrent  pas  la  forme  aplatie  et  lancéolée  carac- 
téristique de  .1.  rapax.  Le  méropodite  des  pattes  3  et  4  montre  une  lé- 
gère épine  saiUante  à  l'angle  inléro-dislal. 

Cet  ensemble  de  caractères  relie  nettement  ^l.  rapax  \ar.  Miersi  aux 
espèces  telles  que  A.  bidens  Olivier,  où  la  grande  pince  est  tout  à  fait 
cylindrique  et  les  méropodiles  très  épineux.  D'autre  part,  les  différen- 
ces légères  qui  si'parenl  cette  Aariété  de^l.  rapax  sont  encore  atténuées 
chez  un  autre  spécimen  nommé  par  Miers  A.  gracilipes  \ar.  serratus 
{Zool.  de  r  «  Alert  »,  p.  287,  1884),  où  le  seul  caractère  dislinctif  con- 
siste dans  les  dactylopodites  non  lancéolés. 
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Enfin  un   Alphi'o,  ra|)|)orlc  do  Masoato  |)ar  M.  Maurice  iMaindnm 
(Muséum  (If  Paris),  vient  compléter  la  série  des  formes  do  passage. 


1,  grande  pince  de  A.  rapax  var.  Miersi;  \a,  petite  pince  o*;  ib,  inéropodite 
de  la  :?«  paire.  — 'î,  Sijnalpliens  ncomeris  var.  Pococki;2a,  3=  paire;  3a', 
dactylopoditc  de  cotte  jtaire  [lius  grossi. 

La  grande  pince  est  celle  de  la  Aar.  Miersi.  mais  les  méropodites  ne 
sont  nullement  épineux. 

Les  3  spécimens  de  .4.  rapax  var.  ^//^r.si  du  British  Muséum  pro- 
viennent de  Port-Molle  (Exp.  d(^  F  «Alert  »),  le  second  de  Ceylan 
(Holdworth  esq.),  le  troisième  du  .Japon  (32°  49'  iN.,  128"  o4'  E.,  .Jeffreys). 
A.  gracilipcs  var.  serratus  Miers  est  de  Flinders  Island  (Ex[i.  de 
r«  Alert  y>]. 

Sv-NALPHEUS  NEO.MERis  var.  Pococki  var.  nov.  —  Nous  avons  montré 
{Notes  /'.  Leijden  Muséum,  voL  XIX,  note  23,  1897)  qu'il  convenait  d'é- 
tendre le  genre  Synalphnis  Bâte  à  toutes  les  espèces  telles  que  A.  mi- 
nus Say,  A.  Charon  Ileller,  caractérisées  par  le  front  tridenté,  l'absence 
d'épipodites  sur  les  pattes  tlioraciques,  les  pinces  ovales,  lisses  et 
régulières,  etc.  Alphcus  neoiueris  de  Man  {Zool.  Jaltrh.  Sijst.,  p.  734, 
1897)  vient  se  ranger  dans  ce  genre,  et  la  nouvelle  former  que  nous 
décrivons  nous  parait  être,  malgré  des  ditlérences  importantes,  une 
simple  vari(''té  do  cette  dernière  espèce. 

Les  épines  frontales,  les  deux  [laires  d'antenni'S,  la  grande  pince 
prt'sentent  les  mêmes  caractères  que  chez  Sipi.  ncoiiicris.  Mais  le  mé- 
lopodite  des  paires  3  el  4  ne  pdrle.  a  la  partie  inférieiuv,  que  2  épines, 
plus  f(trtes  (pie  chez  Sijii.  itrDiiirris.  \a>  propodite  présente  seulement 
3-4  faillies  spinules.  le  membre  tout  entier  est  lisse  et  très  glabre, 
l'jifin.  la  grifVe  accessoire  dorsale  du  (lacf\l(ipiHlite  est  cxfrêniemenf 
réduife  ef  pi'es(pie  invisible. 

La  collection  du  Biilish  Mll^eum  renferme  de  nombreux  spécimens 
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do  cello  r('m;ir(iu.'iblf'  varic'U',  que  nous  dédions  à  M.  lo  D""  Pocock. 
Tous  proviennent  des  récifs  madréporiiiues  (Holotliuria  Bank,  N.  W. 
Australie;  Maccleslield  Bank.  Arafura  See)  en  compagnie  de  noni- 
l)reuses  autres  espèces  d'Alpliéidés,  AlpJieas  laevis  Randall,  4.  Edumrdsi, 
Audouin,  À.  strenuus  Dana,  .1.  hippathoë  de  Man,  A.  rapax  Fabr.  ? 
Sp.  Bâte,  A.  bidens  Olivier,  .4.  crîHîÏM.sDana,  A.  pactnichirus  Stim|ison. 
.4.  villoftus  {)li\ier,  Siina]j)heus  [Alpheus)  cornattilaniiii  Hasswt'U,  Sjiii. 
i\icnsj)idaius  Hrllcr.  .S'//"-  neoiueris  de  Man,  Si/u.  Stiinijsoni  de  Man, 
Sijn.  tnH)i(jnicalalas  de  Man  ncc  Paulsoii,  etc.  Bien  que  nous  ayons 
rapporté  de  Djibouti  Sipi.  neomeris  de  Man,  nous  n'y  avons  point  ren- 
contré la  variété  Pococki,  dont  l'aire  de  distribution  paraît  jusqu'à 
présent  limitée  à  la  région  malaise  du  Pacillipie. 

Description  d'un  Mallosia  nouveau  du  Caucase  [Col.] 

Par  Maurice  Pie. 

Mallosia  caucasica  n.  sp.  —  (3  Assez  étroit  et  allongé,  noir  mais 
brun  roux  sur  les  élytres  qui  sont  largement  obscurcis  près  de  l'écus- 
son.  Anteimes  peu  longues,  en  majeure  partie  d'un  brun  foncé  avec  le 
1"''  article  noir.  Tète  et  protborax  revêtus  d'une  puijescence  jaune  assez 
dense,  ce  dernier  légèrement  giblicux  sur  les  côtés.  Écusson  en  arc  de 
cercle  au  sommet,  couvert  d'une  pubescence  jaunâtre. Élytres  peu  atté- 
nués en  arrière,  subarrondis  à  l'extrémité,  marqués  de  côtes  bien  sail- 
lantes, les  intervalles  garnis  d'une  pubescence  d'un  gris  jaimàtre  con- 
densée en  arrière  en  lignes  régulières  (au  nttmbre  d(^  trois)  parsemées 
de  (pudiques  points  dénudés,  ces  bandes  variablemenl  disjointes  en  avant 
pour  former  des  macules  pileuses  irrégulières;  bord  inlléchi  des  ély- 
tres entièrement  brun-roux,  sans  trace  de  coloration  noire  même  anté- 
rieurement. Pattes  peu  courtes  et  peu  épaisses,  très  pubescentes,  avec 
les  tiljias  garnis  de  poils  ordinairiis  formant  une  brosse  moyenne.  Des- 
sous du  corps  densémenl  revêtu  d'une  pubescence  jaunâtre.  —  Long. 
27  raill. 

Caucase.  —  Un  seul  exemplaire  c5  provenant  de  la  collection 
Koechlin. 

Voisin  de  M.  Irrevipes  Pic,  mais  élytres  plus  allongés,  coloration  des 
antennes  plus  foncée ,  pattes  à  pubescence  moyenne  ;  M.  caucasica 
difïère  en  outre  de  Scoivitzi  Fald.  par  les  côtes  saillantes,  les  bandes 
et  la  coloration  des  bords  de  ses  élytres  entièrement  roussâtres;  de 
Henuinae  Beitt.  et  iinperalrix  Ab.  par  la  coloration  élytrale  moins  fon- 
cée ainsi  que  celle  des  antennes;  de  Angelicae  Beitt.  par  la  taille  plus 
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avantageuse  et  les  élytres  moins  courts;  de  Jakowleivi  Sem.  par  le 
dessin  des  élytres,  de  mirabilis  Fald.  et  (ristis  Reitt.  par  la  pubescence 
jaunâtre  de  la  tête  et  du  prothorax. 


Descriptions  de  deux  espèces  nouvelles  de  Némoptères 
du  genre  Croce  M    Lach.  [Névk.] 

Par  Roljert  Mac  Laohlax. 

Notre  honorable  collègue  M.  le  D''  A.  Chobaut  m'a  soumis  une  boite 
de  Névroptères  capturés  par  lui  dans  le  Sahara  algérien.  La  plupart 
sont  des  Myrméléonides  très  intéressants  et  nouveaux  dont  je  ne  puis 
malheureusement  m'occuper  en  ce  moment;  mais  son  envoi  contenait 
aussi  trois  exemplaires  d'un  petit  Xf'moptère  appartenant  au  genre 
Croce  que  j'ai  étabU  (Trans.  Eut.  Soc.  Lond.,  1885,  p.  ;J78)  pour  plu- 
sieurs très  petites  et  délicates  espèces  déserticoles  de  cette  curieuse 
famille,  et  je  m'empresse  d'en  donner  la  description  en  y  ajoutant  celle 
d'une  autre  espèce  africaine  que  je  possède  depuis  longtemps  dans  ma 
collection. 

Croce  Ghobauti  sp.  nov.  —  Tête  et  thorax  en  dessus,  jusqu'au 
bout  du  mésonoUuu,  d'un  jaunâtre  pâle,  largement  rayés  longitudi- 
nalement  de  brun  enfumé;  c'est-à-dire  que  sur  la  tète  il  y  a  deux  li- 
gnes assez  distantes,  sur  le  pronotum  (qui  est  assez  étroit  et  une  fois 
I)lus  long  que  large,  arrondi  antérieiu'ement)  il  y  a  également  deux  li- 
gnes parallèles  très  larges  et  rapprdchées,  sur  le  mésonotum  (ovoïde 
et  également  très  long)  se  voient  quatre  lignes  parallèles  :  les  deux  mé- 
dianes larges  et  faisant  suite  à  celles  du  pronotum,  les  deux  latérales 
plus  étroites  et  moins  distinctes  ;  bec  très  long,  presque  aussi  long  que 
le  pro-  et  mésonotum  réunis ,  l'extrémité  obtuse  et  presque  tronquée, 
de  couleur  jaune  pâle,  avec  deux  lignes  brunâtres  presque  confluentes 
sur  chaque  coté  à  la  base;  yeux  noirs;  antennes  brunâtres,  annelées 
de  jaune,  beaucoup  plus  longues  que  le  bec.  Abdomen  d'im  jaunâtre 
pâle;  sur  chaque  segment,  en  dessus,  il  \  a  une  tache  triangulaire 
isolée,  d'un  brun  noirâtre,  et  une  tache  semblable  de  chaque  côté  à  la 
base  de  chaque  segment  (ces  taches  sont  parfois  presque  oblitérées). 
Dessous  du  corps  et  pattes  d'un  jaunâtre  très  pâle. 

Ailes  antérieures  hyahnes,  étroites  â  la  base,  le  bout  très  obtus,  le 
bord  un  peu  évid('  sousl'extrémiti';  réticulation  en  grande  iiartie  noire, 
mais  le  radius  et  les  deux  cubiti  sont  blanchâtres  un  peu  rayés  de  noir; 
ptérostigma  grand,  blanchâtre,  plus  obscur  â  la  base,  inclusant  6  ou 
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7  nervules;  réseau  ouvert,  trois  cellules  entre  la  Jjase  et  l'origine  du 
secteur  radii.  environ  12  nervules  dans  l'espace  costal  avant  le  ptéro- 
stigma,  environ  11  dans  l'espace  entre  le  radius  et  le  secteur  fuiissant 
un  peu  après  le  milieu  de  la  longueur  de  l'aile  ;  environ  huit  branches 
au  secteur,  dont  la  première  est  parallèle  au  secteur  lui-même  sur  une 
certaine  longueur  et  bifurque  ensuite,  les  autres  sont  pour  la  plupart 
simples  et  parallèles  l'une  à  l'autre,  très  peu  de  nervules  en  gradin  sur 
le  disque  sous  le  ptérostigma. 

Ailes  postérieures  très  longues,  sétacées,  très  peu  ciliées,  blanchâ- 
tres, mais  le  côté  externe  est  noir  sur  à  peu  près  la  moitié  basale,  et  il 
y  a  des  indications  de  nervules  transversales  noires  très  distantes  (dans 
ces  ailes,  en  efl'et.  il  n'existe  que  le  côté  et  un  vestige  de  l'espace 
costal). 

Longueur  du  corps  (sans  le  bec)  9  milL;  longueur  d'une  aile  anté- 
rieure 13  mill.  ;  envergure  environ  26,o  mill.  ;  longueur  d'une  aile  pos- 
térieure 23  mill. 

Hab.  Mzab  (Sud-Algérie)  :  Ghardaïa  [Chobaut).  —  Trois  individus 
qui  me  semblent  femelles. 

Il  n'y  a  pas  d'autre  espèce  indiquée  ccmmie  ayant  des  lignes  foncées 
sur  la  tète  et  le  thorax  connue  C.  Chobaiiti,  mais  peut-être  celui-ci 
a-t-il  quelque  analogie  avec  C.  epheinera  Gerst.,  d'après  la  description 
de  ce  dernier. 

Croce  damarae  sp.  nov.  —  Corps  en  dessus  d'un  jaunâtre  très 
pâle  presque  blanchâtre  ;  yeux  noirs.  Bec  moins  long  que  dans  l'espèce 
précédente,  plus  aigu,  noirâtre,  mais  la  moitié  basale  blanchâtre  au 
milieu  et  noirâtre  sur  les  côtés.  Antennes  assez  courtes,  brunâtres,  ar- 
ticle basai  blancliâtre.  Pronotum  moitié  plus  long  que  large,  atténué  en 
avant,  les  bords  latéraux  étroitement  mais  très  distinctement  noirs;  le 
reste  du  thorax  sans  dessins.  Abdomen  (mutilé)  peut-être  de  couleur 
dilTérente,  plus  obscur  que  le  fond,  mais  douteux,  dessous  du  corps  et 
pattes  blanchâtres,  une  tache  noire  sur  le  cou  et  un  point  sur  l'extrême 
base  des  tibias  à  l'extérieur. 

Ailes  antérieures  hyalines,  très  iridescentes,  étroites  à  la  base,  obtuses 
à  l'extrémité,  à  peine  évidées  sous  celle-ci .  les  nervules  longitudinales 
pour  la  plupart  pâles.  Jilanchâtres,  les  nervules  transversales  très  fines, 
noirâtres;  ptérostigma  granti,  en  grande  partie  obscur,  inclusant  o  ou 
6  nervules  épaissies  et  noirâtres,  mais  le  bout  est  blanchâtre  et  là  se 
trouvent  2  ou  3  nervules  blanciies,  trois  cellules  entre  la  base  et  l'ori- 
gine du  secteur,  espace  costal  très  étroit  avec  environ  12  nervules 
avant  le  ptérostigma,  10  nervules  à  peu  près  équidistantes  dans  l'espace 
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t'iiln'  le  radius  el  lo  scclour  linissant  s(nis  le  couiincnceiiiciit  du  pli'- 
rostigma;  onviron  8  branches  au  secteur  toutes  parallèles  et  simples; 
sur  le  disque  il  y  a  4  (lu  a  ran<;s  irréguliers  de  nervules  en  gradin  for- 
mant de  nombreuses  celliUes  oblongues. 
Ailes  postérieures  longues,  sétacées.  fortement  ciliées,  blanchâtres. 

Longueur  du  corps?:  longueur  d'une  aile  antérieure  11. o  mill.;  en- 
vergure 24  mill.;  longueur  d'une  aile  postérieure  29  mill. 

//«&.  Damara  Land  (Afrique  australe  occidentale)  {Andrrssen).  —  J'ai 
un  seul  individu  de  celte  espèce  dans  ma  collection  depuis  au  moins 
trente  ans. 

Cette  espèce  ditïère  de  la  seule  espèce  connue  d'Afrique  australe, 
(.'.  aeiacea  Klug,  d'après  la  description  et  la  ligure.  Elle  est  |ilus  typi- 
que du  genre  Croce  (dont  j'ai  pris  C.  pUfornm  Westw  ..  de  l'Inde,  pour 
type)  que  C.  Chobauti.  Elle  a  peut-être  un  peu  d'analogie  a\ec  C.  pii- 
silla  Taschenberg,  de  l'île  de  Socotora,  d'après  la  description  trop  la- 
conique de  cette  dernière,  mais  la  différence  de  localité  rend  leur  iden- 
tité presque  impossible. 
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sus temporaire  ou  permanent.  —  L.  Bordas  :  Élude  sur  î'anatomie 
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1898. O 
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ScHAus  :  Three  new  Species  of  Heterocera  from  Sierra  Leone, 
Africa. 
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a  Group  of  Pierine  Bultertlies.  —  Descriptions  of  some  new  Species 
of  Butterllies  of  the  Subfamih  Pierinae.  —  B.-  J.  Pocock  :  On  liie 
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Arachnida  taken  in  the  Transvaal  and  in  Nyasaland  by  Mr.  W.-L. 
Distant  and  D"^  Percy  Rendall.  —  List  of  the  Arachnida  and  «  Myrio- 
poda  )^  obtained  in  Funafuti  hy  Prof.  W.-J.  Sollas  and  Mr.  Stanley 
Gardinor,  and  in  Rotuma  by  Mr.  Stanley  Gardiner  (lig.). 

Canadian  Entoniologist  {The),  XXX,  4,  1898.  —  F.-M.  Webster  : 
Some  récent  Additions  to  the  Insect-Fauna  of  Ohio  (fig.).  —  W.-G. 
Johnson  :  Notes  on  the  externat  Characters  of  the  San-Jose  Scale, 
Cherry  Scale  and  Putnam's  Scale.  —  H.  Hutchinson  :  CoUecting 
at  Hght.  —  R.-A.  CooLEY  :  New  Species  of  Chionaspis  and  Notes  on 
previously  known  Species.  —  E.-M.  Walker  :  A  new  Grasshopper 
from  Ontario.  —  R.-P.  Cirrie  :  New  Species  of  North  American 
Myrmeleonidae.  I.  —  Rev.  W.-J.  Holland  :  Concerning  Ticks.  — 
E.-F.  Heath  :  Mauitoba  Biittertlies.  —  Mrs.  A.-J.  Snyder  :  Trtjpeia 
solidaginis.  —  R.  Ottolengui  :  A  new  Bombycid.  —  Cn.  Robert- 
son  :  Cockerell  on  Panuir/us  and  (killiopsis.  —  L.-O.  Howard  :  A 
new  Egg-parasite  of  the  periodical  Cicada.  —  T.-D.-A.  Cockerell  : 
Notes  one  some  Bées  of  the  Genus  Andrena  from  Hartford,  Conn. 

Entomoloçiical  Society  of  Washington  {Proceedings),  IV,  2,  1898.  — 
W.-G.  Johnson  :  Notes  on  the  Morelos  Orange  Fruit-Worm.  — 
E.-A.  ScHWARz  :  A  new  Cave-inhabiting  Silphid.  —  L.-O.  Howard  : 
Some  Notes  gn  the  Parasites  of  Orgga  leiicostigma.  —  E.-A. 
Schwarz  :  Notes  on  the  Lerp  Insects  (Psylhdae)  of  Australia.  — 
F. -H,  Chittenden  :  On  the  Parasites  of  adult  Coleoptera  (tig.).  — 
J.-B.  S.M1TH  :  A  Classitication  oi  the  Order  of  Insects.  —  A.-D.  Hop- 
KiNS  :  Notes  on  Scolytidae,  with  Descriptions  of  new  Species.  — 
C.-L.  Marlatt  :  A  brief  historical  Survey  of  the  Science  of  Ento- 
mology,  with  an  estimate  of  what  has  been,  and  what  reniains 
tobe  accomplished.  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  Insects impaling  them- 
selves.  —  W.-H.  Ashmead  :  Descriptions  of  the  new  Hymenop- 
terous  parasites  ou  Canarsia  Hammondi  {Riley)  (fig.).  — A  new  Spe- 
cies of  Roptronia.  —  L.-O.  Howard  :  On  some  Parasites  of  Coccidae, 
with  Descriptions  of  two  Gênera  of  Aphelininae.  (fig.).  —  W.-J. 
Fox  :  The  Species  oi  Pepsis,  inhaliiting  America  North  of  Mexico. 
(lig.).  —  G.  Dlmmock  :  Notes  on  Parasitic  Hyraenoptera.  —  W.-H. 
Ashmead  :  Descriptions  ofnew  Parasitic  Hymenoptera. -r  N.  Banks  : 
Three  new  Species  of  Chrysopidae. 

Entomologische  NachiHcbten,  XXIV.  (5,  1898.  —  A.  Pagenstecher  : 
Ilypolyninas  Sumbawana  Pagenst.  Eine  neue  Nymphahde  aus5um- 
bawa.  — I'I.Brenske  :  Melolont ha proboscidea  F.  ist  keine  Triodonta. 
—  F.-W.  KoNow  ;  Neue.  asiatisclie  Tenthrediniden. 
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Enfomologist  {The),  XXXF,  410,  1898.  —  G. -F.  Maïïhew  :  Notes  on 
Lepidoptt'ni  frora  Ihc  Mcclitcrranean.  —  W.-F.  de  Vismes  Kaxe  :  A 
Catalogue  of  llie  Lepidoptora  of  Ireland.  —  T.-D.-A.  Cockerell  : 
Furthor  Notes  ou  Andrena.  —  Tortrici'S  occnrring  in  thc  vicinity 
of  tlie  Chesham  Line.  —  Notes  diverses. 

EntomologisV n  monthhj  Magazine  {The),  407,  1898.  —  H. -F.  Fryer  : 
Note  ou  the  larva  of  Cidaria  sagittata.  —  G. -H.  (Iaiu'enter  : 
A  uew  marine  Hydrometrid  (pi.).  —  E.  Alstex  :  Frauenfeldia 
rubricosa  Meig.  :  An  addition  to  the  Bristish  Muscidae  (Tachinidae 
of  Verrall's  List).  — E.-A.  Newbery  :  Harpalus  Froehiichi  Stiirni 
{tardas  Pz.)  :  An  addition  to  the  British  List.  —  Notes  diverses.  — 
R.  Newstead  :  Observations  on  Coccidae  (n"  17),  (lig.). 

Feuille  des  Jeunes  Naturalistes  {La\  XXVIII,  330  et  331,  1898.  — 
G.  de Rocquigxy-Adansox  :  Altitude  d'habitat  de  Safuraiapyri  Schiff. 

—  E.  AxDRÉ  :  Synopsis  des  MutiUides  de  France.  — M.  Pic  :  Étude 
synoptique  sur  les  Coléoptères  (Longicornes)  du  genre  Cortodera 
Muls.  —  H.-W.  Broelemaxx  :  Myriapodes  des  environs  d'Avignon. 

—  Notes  spéciales  et  locales. 

Illustrierte  Zeitschrift  fiir  Entomologie,  111.  0.  1898.  —  H.  Friese  : 
Ueber  Sitar is  und  Meloe.  —  W.  Pospelow  :  Zur  Lebensweise  der 
Hessentliege  {Ceegdonnjia  destructor  Say).  —  0.  Schultze  :  Gy- 
nandromorphc  (herniaphroditische)  Macrolepidopteren  der  palâark- 
lischen  Fauna.  —  Notes  diverses. 

Instructor  {El),  XIV,  11,  1898.© 

Intermédiaire  de  VAFAS  (L'),  III,  â4.  1898.© 

Intermédiaire  des  Biologistes  (L'),  I.  9,  1898.  —  E.  Balbiaxi  :  Sur  h^s 
conditions  de  la  sexualité  chez  les  Pucerons.  Observations  et  ré- 
flexions. 

A'.  K.  zoologisfh-botaniscken,  Gesellsrliaft  in  Wien  (Verhandlungen), 
XLVIII,  1,  1898.  —  D'- P.  Kemi'xv  :  Zur  Kcnntniss  der  Plecopte- 
ren.  —  Ueber  Semura  (lig.).  —  Beitrag  zur  Lepidoplcrenfauna  des 
niederôsterreichisch-steirischen  (irenzgebietes. 

Naturaliste  {Le),  1«^- avril  1898.© 

Nova  Scotian  Institute  of  science  {Proceedings  and  Transactions),  IX, 
3,  1897.© 

Nouvelles  Archives  du  Muséum  d'Histoire   nain  relie,   Sér.  111.  IX,   i, 

1897.© 
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Novitates  zoologicae,  V.  1,  1898.  —  W.  Warren  :  New  Spccies  and 
Gênera  of  the  Familles  Thyrididae,  l'raniidae,  Epiplemidae  and  Geo- 
iiietridae  from  the  Old- World  Réglons.  —  W.-F.  Rosemberg  :  Some 
new  Species  of  Coleoptera  in  the  Tiing  Muséum.  —  W.  Roths- 
CHn.D  :  On  some  new  or.  rare  Lepidoptera  ot  the  Okl-World  Réglons. 

—  H.   Grose-Smith  :  Descriptions  of  new  species  of  Oriental  Rut- 
tertlies. 

Pstjche,  Vni.  264,  1898.  —  W.-S.  Rlatchley  :  Two  new  xMelanopli 
fr(tni  Les  Gheneaux  Islands,  Mlchigan.  —  C.-F.  Raker  :  Some  new 
Bythoscopinae  w  ith  Notes  on  others.  —  T.-D.-A.  Cockeuell  :  Three 
new  Coccidae  of  the  Subfamlly  Dlasplnae. 

/».  Accademia  dei  Llncei  {Atti),  1898,  I,  o  et  6.© 

Revue  éclectlqHe  d'apiculture,  V,  3,  1898. 

Roijal  Societn.  —  i°  Proceedings,  LXII,  38(5-388,  1898.  —  LXIil,  389, 
1898. 0  —  2°  Yearbook,  1896-97. 

Schtceizerischen  Eiitoiiiologixcheu  Geselhcluift  {Mittlieihmgen  der),  X,  2, 
1898. —  Dr.  g.  Schoch  :  Xachtrag  YI  zu  Schoch  :  Gênera  und  Spe- 
cies meiner  Cetodlnen-Sammlung.  —  Dr.  (}.  Stierlin  :  Coleoptera 
Hehetiae.  pp.  62o-662. 

Societii  entnniologicaltaliana  [Bullpttinoj.XXlX,  1-4,  1897-98.  — G.  del 
GuERcio  :  Sulle  larve  minatricl  dei  giovanl  frutti  del  pero,  e  sul  mo- 
ment! con  1  mezzl  plù  acconci  per  limltarne  la  dllïuslone  (pi.).  — 
A.  Tosi  :  Note  biologlche  Sulle  Apiarie.  —  A.  Garrixi  :  Libellulidi 
del  verunese  e  délie  provincie  limitrofe.  —  E.  Corti  :  Aggiunte  alla 
fauna  dilterologica  délia  provincia  di  Pa\ia.  —  G.  Ceccoxi  :  Contri- 
buto  alla  Fauna  Vallombrosana.  —  F.  Su.vestri  :  ContribiUo  alla 
conoscenza  dei  Chilopodi  c  Diplopodi  délia  Sicilia  (hg.). 

Societas  Entomologica,  XIII,  1,  1898.  —  0.  Schllz  :  Einige  Lepidopte- 
ren  gynandromor|)her  Bildung.  —  A.  Lixde  :  Schwarmer-Moskau. 

—  W.  Caspari  :  Acrouycta  alni  (L.)  ab.  Steinerti.  —  P.  Borx  : 
Meine  Exkursion  von  1897. 

Société  des  Sciences  naturelles  de  Saône-et-Loire  {Bulletin),  XXIV,  3, 
1898. O 

Société  Entomologique  de  Belgique,  XLII,  2,  1898.  —  G. -G.  Champiox  : 
A  list  of  the  Lagriidae.  Othniidae,  Nilionidae,  Petriidae,  Pythidae, 
Melandryidae,  Pedilidae  (part),  Pyruchroidae  and  Mordcllidac,  Sup- 
Ijlementary  to  the  «  Munich  »  Catalogue.  —  M.  Pic  :  Liste  générale 
des  Ojléoptères  Hétéromères  du  genre  Macratrin  Xewm.  ou  Ma- 
crartttrius  Laf. 
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Société  Linnéeiwe  du  Nord  de  la  France  {Bulletin).  XIII,  29o,  1897.© 

Station  sériricole  du  Caucase  (Jiulletin),  1898,  1.  —  Texte  riisso. 

Termes: et raj:l  Ficetek,  XXI,  1  et  2,  1898.—  E.  Louextuky  :  Bcitnigc 
zur  Decapodenfauna  dos  Ungarischen  Tortiars  (pi.).  —  Ueber  dio 
Brachyuren  der  palaeontologischen  Sammlung-  dos  Baycrischoii 
Staatos  (pi.).  —  A.  Mocsarv  :  Unganis  Hymonoptoron.  —  .1.  Thal- 
HAMMER  :  Flachipfera  piihesrens  n.  sp.  Diptororiim.  —  G.  Claxes- 
TRiNi  :  Xiiovi  Acaroidei  dclla  X.  Guinoa  (11). —  A. -II.  Fjuese  :  Spocies 
aliquot  novae  vol  minus  cugnitao  goneris  Meyacliile  Lalr.  (et  Chali- 
chodoma  Lap.).  —  Noue  Arten  dor  Bionongaltung  Eulema  Lep.  — 
E.  Fleutiaux  :  Eucnémides  do  Nouvelle-Guinée  recueillis  en  1896 
et  1897  par  M.  L.  Birô.  —  F.-M.  VAx  der  Wilp  :  Asilus  Hercules 
Wiod.  —  Dr.  K.  Kalmax-tol  :  Diplocentra  anus  Meig.  (lig.).  — 
Asphondilia  liiibsaameni  n.  sp.  (lig.).  —  A.  Schultze-Detmold  : 
Spocies  Coutorrinnchoruni  duae  novae  palaearcticae  in  coUectione 
Musei  nationalis  Hungarici.  —  Dott.  R.  Gestro  ;  Hispidae  raccolte 
nella  Nuova  Guinoa  dal  Sig.  L,  Birô  e  conservato  nol  Musoo 
Nazionale  di  Budapest,  II.  —  ïro  nuove  Spocies  di  Hispidae 
appartononti  al  Musoo  Nazionale  di  Budapest. 

Wiener  Entomologische  Zeitunr/,  XVIII.  3.  1898  (2  exomj)!.).  —  Fr.  W. 
Koxow  :  Systomalische  und  Kritischo  Boarl)oit(uig  der  Siriciden- 
Tribus  Siricini.  —  T.  ÏRCHirscnÉRixE  :  Ein  nouer  Tiechus  aus 
Siidrussland.  —  A.-F.  Wachtl  :  Cephaleia  lariciphila  n.  sp.  (5  9- 
Ein  nouer  Foind  der  Làrclie  (Larix  europaea  D.  C).  —  E.  Wass- 
MAXX  :  Uebor  Novoclaviger  und  Fustigerodes  (lig.).  —  K.-W.  v. 
Dalle  Torre  :  Nomenclatorisches  liber  Braconidon-Gattungen.  — 
E.  Wassmaxx  :  Eine  noue  dor>  lophilo  Tachyporinon-Gatlung  aus 
Sud-Afi'ika  (lig.).  —  lîino  noue  Philusina  vom  Gap.  — E.  Reitter  : 
Ueber  dio  Gattungen  Apolites  Du\ .  und  Anisocerus  Fald.  (Coleopt. 
Tenobrionidae). 


Fleutiaux  (E.)  :  Eucnémides  do  Xouvolle-Guinôo  recueillis  on  1896  et 
1897  par  M.  L.  Birô.  {Tenu.  Fiiz.),  1898,  3  p.* 

II».  :  Preniior  Supplément  au  Catalogue  des  Eucneiaidae  du  Muséum 
d'Histoire  naturelle  do  Paris.  {Bull.  Mus.  hist.  nul.),  1898,  Op.* 

Friese  (H.)  ;  Monograpbie  der  Bienengattung  Panurginus  (Nyl.)  (Pa- 
laearctische  Formen).  {Hor.  Soc.  Eut.  Boss.),  1898,  26  p.* 
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Maisonneuve  (D'.)  :  Recherches  sur  rAnthonome  du  Poil'ier.  Angers, 
1892.  —  Don  de  M.  de  la  Perraudière. 
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U.  S.  Nat.  Mus.),  1897,  421  p.  26  pL* 

Simon  (E.)  :  Arachnides  recueillis  par  M.  Maurice  Maindron  à  Kurra- 
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Le  Secrétaire  <jéraat  :  Ph.  Fr.vxçois. 
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Présidence  de  M.  K.-L.  BOUVIER. 

Legs  Noualhier.  —■  L(^  socivtaire  donno  lecture  iVun  lettre  de 
M.  Cil.  AiluaiKi  niiiKiacant  que  notre  regretté  collègue  Maurice  Noiial- 
liier  a  fait  don  à  la  Socit'té  de  sa  bibliothèque.  —  Sa  riciie  collection 
d'Hémiptères  est  léguée  au  Muséniu  d'Histoire  naturelle. 

Nécrologie.  —  Le  secrétaire  a  le  regret  de  faire  [)art  à  la  Société 
de  la  nmrt  du  D''  Gustave  Seivers,  de  Saint-Pétersbourg.  Le  D''  Sievers 
faisait  |iai1ie  de  la  Société  entouiologique  de  France  depuis  I880. 

Annales.  —  Le  Secrétaire  dépose  sur  le  bureau  lui  exenq)laire 
des  fascicules  2  et  '.i  des  Aiuialcs  1897. 

Admissions.  —  M.  Edmond  Bordage.  directeur  du  Muséum  d'His- 
loire  naturelle  de  Saint-Denis,  île  de  la  Réunion.  Entomologie  gevérule. 

—  M.  H.  Disque,  Speyer,  (Bavière  rhénane).  Mirrolépi(loptère.'<. 

Changements  d'adresse.  —  M.  le  l>'  Yitrac,  à  Sainte-Anne.  Guade- 
loupe. 

—  M.  J.-H.  Leecli.  Il'ord  Manor,  Lewes,  Angleterre. 


Communications. 

Descriptions  d'espèces  nouvelles  û'Onthophagus  [Gol.] 
de  Mésopotamie  et  d'Arabie  (1). 

Par  II.  n'OiuiicNY. 

•  Onthophagus  lemuroides  n.  sp.  —  Tête,  prothorav  et  pygidiuni 
d'un  noir  légèrement  verdàtre;  élytres  testacés,  avec  rinlerslrie  juxta- 

(1)  Voir  Bull.  Soc.  Eut.  Fr.,  1898,  p.  160. 

Bull.  Soc.  Ent.  Fr.,  1898.  iN»  8. 
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suturai  noir  t't  une  fascie  noire,  transverse,  artjuée,  située  sur  le  dis- 
(lue  un  peu  après  le  milieu,  se  dirigeant  vers  l'épaule,  mais  sans  l'at- 
teindre, et  s'arrêtant  ordinairement  sur  le  1"  interstrie,  parfois  pro- 
longée sur  le  8«  par  une  tache  située  vers  le  milieu,  mais  non  par  uni' 
tache  huméi'ale;  cette  fascie  plus  large  vei's  la  suture  qu'à  ses  extré- 
mités, souvent  interrompue  sur  le  0*^  insterstrie  et  parfois  sur  le  4*^; 
épipleures  ordinairement  tachés  de  noir  à  la  hase,  parfois  entièrement 
noirs;  dessous  du  corps  et  pattes  noirs,  sauf  les  tarses  rougeàtres; 
massue  des  antennes  noire.  Dessus  et  dessous  à  puhescence  jaune, 
longue  el  dressée  sur  la  tète  et  le  prothorax,  courte  sur  les  élylres  et 
II'  pygidium.  Devant  et  C(Més  de  la  tète  très  largement  relevés  en  re- 
hord;  l'pistome  profondément  sinué  en  devant;  joues  assez  saillantes, 
formant  en  dehors  un  angle  ohlus  légèrement  arrondi  à  son  sommet; 
front  sans  carène  d",  avec  une  forte  carène  arquée  Ç;  vertex  avec  une 
lame  dressée  verticalement,  assez  large  et  médiocrement  haute,  un  peu 
('loignée  du  bord  postérieur  de  la  tête,  prolongée  à  chaque  evtiémité 
en  une  courte  corne  c5,  simple,  mais  à  angles  presque  vifs  ç  ;  l'épi- 
stome  à  grosse  ponctuation  peu  serrée  et  à  peine  l'ugueuse  (5,  très  ser- 
rée et  très  rugueuse  ç  :  le  front  marqué  de  points  simples,  assez  gros 
et  écartés.  Prothorax  rebordé  à  la  base,  nettement  sinué  entre  sa  base 
et  ses  bords  latéraux,  non  sinué  près  des  angles  antérieurs  qui  sont 
légèrement  arrondis  ;  le  devant  avec  un  tubercule  médian  ti'ès  saillant, 
assez  étroit  et  non  ou  à  peine  divisé  à  son  sommet  en  deux  calus,  en 
outre  avec  un  assez  gros  tubercule  de  chaque  côté  ;  la  base  à  ponctua- 
tion presque  simple,  le  disque  à  ponctuation  râpeuse  ou  granuleuse, 
le  devant  et  les  côtés  granulés.  Interstries  à  granules  espacés  et  lui 
peu  irrégulièrement  disposés.  Pygidium  à  ponctuation  simple  el  peu 
serrée.  —  Long.  o,8-7  mill. 

Mésopotamie  (coll.  H.-W.  Bâtes,  communiqué  par  M.  R.  Ohcrlhiir}, 
Perse  (coll.  R.  Oberthiir). 

Cet  insecte  est  très  voisin  du  leiiinr  Fabr.  qui  en  dillère  par  les 
élytres  ayant,  sur  le  S'^  interstrie,  une  petite  tache  humérale  continuant 
la  fascie  noire,  le  vertex  avec  une  lame  simple  (5  ç,  le  prothorax  ayant 
en  devant  une  saillie  médiane  large  et  divisée  en  deux  tubercules,  toute 
sa  surface  granulée,  les  interstries  à  granules  assez  serrés  et  en  ma- 
jeure partie  dis])Osés  sur  deux  rangées. 

O.  Millingeni  n.  sp.  —  Coloration  très  \ariahle  :  tète  et  prothorax 
d'un  noir  brillant,  le  plus  souvent  à  fort  reflet  verdàtre  et  avec  étroi- 
tement la  inise  du  prothorax  el  plus  largement  les  côtés  d'un  testacé 
ohsciH',  parfois  entièrement  noirs  et  sans  reflet  métallique  chez  des 
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exeiiiplîiires  à  clylres  loiicés;  élytres  teslacés,  n^vc  le  boi'd  iKisilaire 
(•troitement    noir,  l'interstrie   juxtasutural  en   parlic  iioir.  hmii  ou 
verdàtre,  une  rangée  composée  de  deux  ou  trois  petites  taches  noires, 
situées  vers  le  tiers  antérieur  sur  les  5«,  7"  et  souvent  3'^  iuterslries  et 
d'une  tache  humérale,   une  autre    rangée  transverse   composée   de 
petites  taches  situées  vers  les  deux  tiers  sur  les  3%  o''  et  7«  inters- 
tries, une  bande  longitudinale  pi'ès  du  bord  externe  sur  la  seconde 
moitié  de  l'interstrie  latéral,  le  bord  apical  ou  une  petite  tache  subapi- 
cale  noirs,  les  épipleures  entièrement  noirs ,  ou  d'un  brun  foncé  avec 
quelques  taches  rougeàtres;  souvent  les  deux  taches  de  chacun  des 
3*^,  o^  et  7"-'  interstries  réunies  en  une  stnile  tache  longitudinale  et  re- 
liées par  une  petite  tache  située  vers  le  milieu  sur  le  i'-  interstrie  et 
sur  le  4'';  souvent  encore  les  taches  plus  étendues,  et  alors  élytres 
noirs,  avec  une  tache  testacée,  longitudinale,  occupant  la  moitié  ou  le 
tiers  antérieur  du  i''  interstrie,  une  petite  tache  à  la  base  du  3*^,  une 
plus  longue  à  la  base  du  4%  une  autre  petite  parfois  à  la  base  du  S*", 
une  plus  gi'osse  à  la  base  des  6'-' -7'',  une  autre  petite  laclie  un  [)eu  après 
le  milieu  sur  le  a°  ou  les  S''- 6^,  une  tache  subapicale  transverse  sur 
les  2®-5%  l'interstrie  latéral  parfois  marqué  de  rougeâtre  vers  la  base, 
contre  l'épipleure  qui  reste  noir;  pygidium  entièrement  testacé  chez 
les  exemplaires  à  élytres  clairs,  d'un  vert  métallique  foncé,  avec  tous 
les  bords  testacés  chez  les  exemplaires  à  élytres  plus  foncés,  entière- 
ment noir  chez  ceux  à  élytres  en  majeure  partie  noirs;  dessous  d'un 
brun  foncé,  avec  les  côtés  et  parfois  les  derniers  arceaux  du  ventre  en 
partie  d'un  testacé  rougeâtre;  pattes  d'un  brun  foncé,  avec  les  cuisses 
intermédiaires  et  postérieures  ordinairement  testacées,  parfois  d'un 
brun  rougeâtre  obscur;  massue  des  antennes  testacée.  Tête  et  protho- 
rax cihés  de  jaune,  dessus  et   dessous  à  [)ubescence  jaune,    assez 
courte  sur  toute  la  surface  du  prothorax,  sauf  quelques  longs  poils 
dressés  le  long  du  bord  antérieur,  courte,  mais  bien  visible  sur  les 
élytres,  un  peu  plus  longue  sur  le  pygidium.  Épistome  sinuéeu  devant; 
joues  très  peu  saillantes,  formant  en  dehors  une  ligne  presque  régidiè- 
rement  arquée  ;  front  avec  une  carî'ne  très  obsolète  c?,  assez  saillante 
et  arquée  Ç;  vertex  sans  carène,  avec  seulement  une  petite  cornet  co- 
nique d",  une  petite  lame  dressée  verticalement,  très  étroite  et  très 
peu  élevée,  sinuée  ou  échancrée  à  son  sommet  9  ;  le  vertex  lisse  der- 
rière la  corne  ou  la  lame,  le  reste  de  la  tête  garni  de  liés  gros  points 
espacés,  mélangés  de  points  fins,  sans  ou  presque  sans  rugosités  o- 
entièrement  garni  de  grosses  rugosités  irrégulières  9.  Prothorav  plus 
étroit  et  beaucoup  plus  court  que  les  élytres,  rebordé  à  la  base,  sinué 
entre  sa  base  et  ses  bords  latéraux,  les  angles  postérieurs  peu  accu- 
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ses;  les  côtés  sans  sinuosité  près  des  angles  antérieurs  qui  sont  ar- 
rondis; le  devant  un  peu  déprimé  tout  le  long  du  bord  antérieur  c5. 
sans  dépressions  ni  saillies  Ç,  garni  de  très  gros  points  profonds  et 
très  espacés  sur  fond  lisse  et  brillant  ;  le  reste  de  la  surface,  sauf  un 
espace  lisse  vers  les  angles  postérieurs,  garni  d'une  ponctuation  non 
râpeuse,  assez  serrée,  assez  forle  sur  le  disque,  plus  forte  sur  les  côtés, 
Tintervaile  des  points  un  peu  convexe,  surtout  sur  les  côtés  du  disque, 
constituant  des  rides  très  obsolètes,  irrégulières  et  de  direction  variable. 
Élytres  à  stries  larges  ;  interstries  à  peu  près  plans,  sauf  le  juxtasutural 
profondément  enfoncé  en  avant,  fortement  élevé  vers  la  suture  en  ar- 
rière, garnis  de  lins  granules  assez  serrés.  Pygidium  à  ponctuation 
grosse  et  profonde.  —  Long.  6.0- 7,3  inill. 

Mésopotamie  (Millingen,  coll.  Pic);  Arabie  :  Hedjaz  (Millingen ,  coll. 
R.  Obertbiir),  Yemen  (coll.  R.  Oberlliur). 

La  coloration  de  cet  insecte  rappelle  beaucoup  celle  du  iiiali  lUig.. 
mais  ce  derniei'  a  la  massue  des  antennes  noire,  le  pygidium  jamais 
testacé,  le  protliorax  et  k?  [lygidium  à  pubescence  très  longue,  le  pro- 
thorax granulé. 

Aucune  des  espèces  que  je  connais  n'a  en  même  temps  la  massue 
des  antennes  testacée,  le  prothorax  à  ponctuation  non  râpeuse,  le  ver- 
tex  avec  une  petite  corne  d",  une  lame  étroite  9  et  les  élytres  avec  des 
taches  analogui's. 

Note  synonymique. 

Fabricius  a  décrit  deux  espèces  d'Ontliophagas  sous  le  nom  de  vi- 
tula.s,  Tune  d'Autriche  (1770,  Gen.Ins..,  \).  209),  ayant  pour  synonyme 
camelus  {i7S7,  Mant.  Ins.,  I,  p.  13),  l'autre  de  l'Inde  (1798.  Suppl.  Ent. 
System.,  p.  32);  cette  dernièi'e  devra  prendre  désormais  Iv  nom  nou- 
veau de  Fabricii  m.  (1898). 

Note  sur  la  Salebi-ia  venustella  Rag.  [Lép.] 
Par  P.  Chrétien'. 

Le  Genêt  épineux  [Genista  scorpia  D.  C),  sur  lequel  j'ai  trouvé  la 
chenille  de  ButaJis  scipionella  Stgr.,  dont  j'ai  parlé  dans  ma  dernière 
note(l),  m'a  donné  encore  une  non  moins  intéressante  espèce  :  la  Sale- 
biia  [Pempdia)  venustella  Rag.,  décrite  en  1887  dans  nos  Annales,  et 

(1)  Bull.  Soc.  Ent.  Fr.,  IS'JS,  j).  1G3. 
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dont  on  no  ronnaît  que  (|U('l(|ii('s  excmplairos  provenani  de  Saisan 
cl  de  Sarepla. 

C'est  donc  encore  une  espèce  noi»vellc  pour  noire  faune. 

La  chenille  de  celte  Salebria  ne  fait  pas  de  nids  soyeux  comme  ceu\ 
de  la  Nephoptenjx  genixtrlla  Dup.,  (|ui  a  dirent  tant  l'attention  du  chas- 
seur; elle  vit  solitaire  entre  d(Mix  toiles  légères,  de  peu  d'étendue,  et 
(pielques  fils  soyeux  dirigés  en  t(»us  sens,  qui  lui  servent  à  se  mainte- 
nir parmi  les  épines  et  les  petits  rameaux  du  Gevisia  xcorpia,  dont  elle 
mange  indistinctement  lis  fleurs  et  les  jeunes  feuilles.  Aussi  tomhe- 
t-elle  facilement  dans  le  parapluie,  (piand  on  hat  ce  genêt,  ce  qu'il  faut 
toujours  faire  avec  précaution  si  l'on  veut  s'épargner  les  piqûres  parfois 
fort  cruelles  de  ses  épines  longues,  dures  et  acérées. 

C'est  vers  le  milieu  de  mai  (|ue  cette  chenille  atteint  toute  sa  taille. 
Elle  mesure  alors  18  niill.  environ.  Elle  est  d'un  beau  vert  et  toute 
mouchetée  de  petites  taciies  jaunes.  La  dorsale  est  fine  et  d'un  vert 
olive  foncé,  bordée  de  chaque  côté  par  une  line  ligne  jaune;  une  autre 
hgne  latéro-dorsale  jaune  passe  sur  les  trapézoïdaux;  tout  l'espace 
compris  entre  ces  derniers  et  les  stigmates  est  d'im  \erl-olive  sombre, 
formant  une  large  bande  latérale;  la  stigmatale  est  large  et  d'un  beau 
jaune.  En  dessous,  pas  d'autre  ligne  qu'une  ventrale  brime  peu  dis- 
tincte. Verruqueux  très  petits,  noirs,  entourés  de  jaune  clair;  taches 
ocellaires •'grandes,  blanchâtres,  cerclées  de  noir;  poils  blonds.  Tête 
d'un  testacé  jaunâtre,  tachée  de  noir  au  sommet ,  antennes  noires  ; 
écusson  et  pattes  écailleuses  de  la  couleur  de  la  tète;  |iattes  membra- 
neuses de  la  couleur  du  fond,  avec  la  |)lanle  d'un  beau  rose. 

Cette  chenille  otfre  une  variété  entièrement  brune,  avec  les  lignes 
du  dos  jaunâtres,  peu  distinctes  el  la  stigmatale  très  line,  jaunâtre  et 
appuyée  d'une  bande  rose  (jni  se  fond  dans  le  brun  du  dessous. 

La  chenille  de  Vevusfplla  descend  de  >;i  |)l;iiite  nourricière  et  va  se 
métamorphoser  à  la  surface  du  sol  en  un  cocon  d'iui  Ijlanc  pur.  La 
chrysalide  est  d'un  brun  marron  avec  les  ptérothè(pies  lisses,  le  dos 
et  les  segments  abdominaux  fortement  pointillés;  le  inucron  est  élargi 
et  armé  de  toutes  petites  pointes  dont  les  extérieures  sont  un  peu  plus 
fortes. 

Le  Papillon  éclôt  dans  le  coiu"inl  de  juin  suivant.  Il  habite  une  pe- 
tite localité  de  TArdèche  que  fré(piente  également  une  autre  rare  Phy- 
cide,  la  Pemprlin  albariella  var.  rlilurida  SIgr.,  dont  je  ferai  coimaîire 
prochainemeni  la  chenille. 
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Descriptions  de  trois  Coléoptères  nouveaux  de  Madagascar 
et  de  l'île  Maurice 

Par  Maurict'  Pic. 

Les  insectes  décrits  ci-après  rentrent  dans  les  genres  Authicus  et 
Nanophyes,  ils  m'ont  été  communi(|n(''S  par  M.  Cli.  Allnaiid  qui  les  a  re- 
cueillis soit  à  Madagascar  (terri toi iv  de  Diego-Suarez)  en  1893,  soit  à 
l'île  Maurice  (Curepipe)  en  1897. 

Anthicus  mauritiensis  n.  sp.  ["?  var.  de  tnbias  Mars.].  —  C<'ite 
espèce  étant  tout  à  fait  voisine  de  A.  tobias  Mars.,  d'Arabie  et  du  Tur- 
kestan,  il  suffira  d'en  indiquer  les  différences.  —  Élytres  à  coloration 
foncière  noirâtre  avec  les  épaules  obscurcies  (testacées  ou  rougeâtres 
chez  tobias),  ornés  d'une  fascie  posthum('>ralc  testacée  en  forme  de 
dépression  ou  avec  une  dépression  transversale  bien  marquée  {sans 
large  macule  avec  une  dépression  peu  nette  chez  tobias).  A.  mauri- 
tiensis paraît  en  outre  plus  brillant  que  A.  tobias;  sa  tête  est  un  peu 
obscurcie  et  son  abdomen  en  partie  noir,  entin  les  taches  postérieures 
des  élytres  sont  d'un  testacé  plus  pâle.  —  Long.  '.]  mill. 

Ile  Maurice  (coll.  Alluaud  et  Pic). 

Nanophyes  Alluaudî  n.  sp.  —  Assez  large,  peu  brillant,  noir,  à 
Texception  de  la  majeure  partie  des  antennes  et  des  pattes  testacée, 
orné  d'une  pubescence  grisâtre,  courte,  espacée,  un  peu  soulevée. 
Rostre  épais,  court,  sillonné,  arqué.  Yeux  gros,  presque  réunis  en 
avant.  Antennes  longues  et  grêles,  d'un  testacé  roussàtre,  avec  la  mas- 
sue noire  et  forte  composée  de  trois  articles  séparés.  Prothorax  conique 
et  court,  à  ponctuation  assez  forte,  écartée.  Élytres  convexes,  ayant 
leur  plus  grande  largeur  vers  les  épaules,  modérément  atténués  à  l'ex- 
trémité, nettement  striés.  Pattes  longues  et  relativement  grêles,  testacées 
ou  roussàtres,  ayant  les  cuisses,  moins  la  base  et  les  tarses,  plus  ou 
moins  obscurcies  (parfois  les  tibias  rembrunis  sur  leur  coté  externe 
ou  leur  miheu)  avec  les  tibias  antérieurs  longs,  un  peu  sinués,  les 
cuisses  modérément  épaissies,  nettement  bidcntées,  la  dent  interne 
plus  longue.  Côtés  de  la  poitrine  assez  densément  revêtus  d'une  pubes- 
cence blanche.  —  Long.  2  mill.  environ  (sans  le  rostre). 

Ile  Maurice  (coll.  Aluaud  et  Pic). 

Par  sa  coloration  noire,  cette  espèce  uniculore  se  rapprocherait  des 
.V.  lomjipes  Woll.,  des  îles  du  Cap- Vert  et  unicolor  Fst.,du  Togoland, 
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mais  ces  doux  csikm/os  S(tnl  décrilos  avec  une  coloralion  dillÏTcnic  des 
antennes  et  des  pattes. 

Nanophyes  albomaculatus  ii.  sp.  —  Forme  du  précédent,  seu- 
lement un  peu  plus  allongé,  brillant,  l)run-roux,  orné  de  taches  pileuses 
blanches  avec  quelques  longs  poils  dressés.  Rostre  épais,  peu  long, 
sillonné,  à  peine  arqui'.  Yeux  gros,  grisâtres,  presque  réunis  en  avant. 
Antennes  assez  longues  et  grêles,  d'un  brun-roux,  avec  la  massue 
noire  et  forte,  composée  de  trois  articles  séparés.  Prothorax  coniipu', 
assez  long,  à  ponctuation  forte  et  écartée,  marqué  d'une  tache  pileuse 
blanche  de  chaque  côté.  Élytres  convexes,  ayant  leur  plus  grande  lar- 
geur vers  les  épaules,  bien  atténués  à  rextrémité,  nettement  striés, 
ornés  chacun  de  quatre  macules  pileuses  blanches  allongées,  ainsi  dis- 
posées :  une  interne  médiane  sur  le  deuxième  intervalle,  les  deux  sui- 
vantes en  ligne  près  de  rcxln'miti'  sur  le  troisième  intervalle,  enfin 
une  externe  sur  le  qualriènic  inti^rvallc  et  placée  très  en  avant,  un  jxmi 
après  les  épaules  (1).  Pattes  fortes  avec  les  tibias  assez  grêles,  les  aiit(' 
rieurs  un  peu  sinués,  les  cuisses  nettement  épaissies,  munies  d'une 
dent  longue  et  droite  nan(piée  d'une  très  petite  externe.  Dessous  du 
corps  de  la  coloration  du  dessus  avec  les  côtés  de  la  poitrine  densément 
revêtus  d'une  pubescence  écailleuse  blanche.  —  Long.  2mill.  environ. 

Madagascar  :  Diego-Suarez  (coll.  AUuaud). 

Voisin  par  sa  forme  de  l'espèce  précédente,  mais  très  dilïérent  par 
sa  coloration.  Par  la  pré-sence  de  ses  petites  taclies  écailleuses  blanches 
cette  espèce  est  très  spéciale  dans  le  genre. 

Description  de  deux  Julodis  et  d'un  Paussus  [Col.] 
sud-africains 

Par  L.  PÉRixGUEY. 

Julodis  amoena  n.  sp.  —  Bleu  foncé  brillant  en  dessus,  et  d'un 
cuivreux  mat  en  dessous;  la  tête,  le  prothorax  et  les  élytres  sont  cou- 
verts de  fossettes  larges  et  profondes;  la  tête  n'a  aucune  trace  des 
deux  touffes  de  poils  fasciculées  (pii  se  retrouvent  dans  toutes  les  es- 
pèces du  groupe  où  vient  se  ranger  ./.  miinrna;  le  prothorax  porte 
trois  rangées  médianes  de  longs  poils  serrés  jaune  serin  et  une  rangée 
latérale  couleur  orange;  l'intervalle  entre  la  rangée  latérale  et  sa 
voisine  est  envahi  par  des   jioils  jaunes;  les  élytres  de  forme  nor- 

(Ij  11  n'est  pas  irn|)ossible  cpic  la  »lis|ioNition  des  macules  blanches  soil  un 
fieu  variable  chez  cette  espèce. 
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malt',  en  outre  des  fossettes  c|ui  les  reeoinrent,  ont  chacun  deux  li- 
gnes relevées,  bien  distinctes  dans  le  champ  de  l'élytre,  et  portent 
chacun  quatre  rangées  dorsales  de  touHcs  de  poils  laineux  jaiuie 
serin  ainsi  ([u'une  rangée  latérale  de  huit  toiitles  de  poils  orange  tour- 
nant au  chrome;  le  dessous  du  corps  est  recouvert  de  longs  poils  gris, 
('•pais  et  soyeux;  il  y  a  deux  touiïes  de  poils  jaunes  de  chaque  côté 
du  métasternum,  et  chaque  arceau  ventral  a  une  toutfe  latérale  sem- 
blable. Les  pattes  sont  d'un  bleu  foncé  peu  brillant. 

Le  mâle  de  cette  espèce  présente  un  caractère  insolite  que  je  crois 
unique  dans  ce  genre.  En  elîot.  Faitirle  basilaire  de  tous  les  tarses  est 
non  seulement  fortement  élargi,  mais  les  lamelles  d'en  dessous  sont  en- 
core plus  élargies  et  débordent  fortement  à  tous  les  articles.  —  Long. 
28-33,  larg.  12-13  mill. 

Cette  espèce  est  très  distincte  de  toutes  ses  congénères. 

Colonie  du  Cap  :  Rhyns'dorp. 

J.  Schlechteri  n.  sp.  —  D'un  bleu  foncé  tirant  siu'  le  vert  au 
centre  des  élytres,  abdomen  vert  foncé  métallique;  la  tète,  le  protho- 
rax et  les  élytres  sont  couverts  de  fossettes  larges  et  profondes;  la  tête 
porte  une  large  touffe  de  longs  et  épais  poils  jaune  serin,  et  le  pro- 
tliorax  cinq  rangées  de  poils  laineux,  jaunes,  très  longs;  en-dessous 
il  y  a  deux  touffes  de  poils  javuies  de  chaque  côte  du  prosternum,  une 
sur  le  mésosternum  et  deux  sur  le  métasternum  ;  chaque  segment 
ventral  a  aussi  une  grosse  touffe  latérale;  les  pattes  sont  d'un  bronzé 
verdàtre  presque  mat.  — Long.  23-20,  larg.  11-14  mih. 

Cette  espèce  se  dislingue  des  .liilodis  viridipes  et  Klayl  surtout  par 
l'épaisseur  et  la  longueur  des  touffes  laineuses  qui  sont  aussi  d'un 
jaune  serin  tout  à  fait  uniforme  ;  de  même  que  chez  les  deux  espèces 
précitées  chaque  élytre  a  deux  lignes  élevées  assez  distinctes. 

Colonie  du  Cap  :  Pays  des  Namaquois. 

Paussus  dissidens  n.  sp.  —  Les  antennes,  la  tète,  le  prothorax 
et  les  pattes  sont  d'un  brun  peu  brillant  et  recouverts  d'une  pubescence 
très  courte,  rigide  et  sombre  ;  les  élytres  sont  d'un  châtain  brun  et 
recouverts  de  poils  squameux  fauves;  la  tète  a  une  profonde  rainure 
médiane  aboutissant  à  un  tubercule  légèrement  conique  sur  l'occiput; 
le  deuxième  article  des  antennes  est  épais,  un  peu  plus  long  que  large, 
et  carént'>  tout  le  long  du  bord  interne  qui  n'a  |kis  d'impression,  le  bord 
externe  est  sinué  deux  fois  et  profondément  creusé  depuis  l'extrémité 
supérieure  jusqu'à  moitié  de  la  longueur  ;  il  est  légèrement  denté  on 
scie  et  l'éperon  basai  est  court  et  obtus  ;  le  prothorax  est  divisé  l'n 
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(lt'ii\  parties,  dont  laiiUTieure  esl  cii  foniic  de  c/inc  largrinonl  (rnii- 
(|iiô  et  a  une  incision  médiane,  tandis  (|Lie  la  partie  postérieure  est 
|trofondément  excavée  au  milieu  et  a.  de  chaque  côté,  deux  petits  tu- 
bercules. Les  élytres  sont  parallèles  et  les  jambes  comprimées  et  élar- 
jïies.  —  Long.  4.o,  largeur  i,H  mill. 

Ce  Paussux  se  rapproche  beaucoup  du  /'.  BanucistPvi.  mais  il  esl 
|ilus  petit;  la  massue  des  antennes  a  la  même  forme,  mais,  tandis  que 
le  bord  externe  est  solide  dans  Burmeisteri,  il  est  e\ca\é  dans  di^si- 
ili'iis  qui  n'a  pas  ainsi  d'impression  transversale  à  la  sui'faco  du  bord 
iulei'ne. 

Aatal  :  d'Urban. 

Note  sur  une  chenille  mineuse  Procris  {Ino)  globulariae  [Lkp.] 
Par  Holiert  Bumwn. 

La  lecture  de  rintéressanie  note  de  M.  F.  Clu'étien  siu'  les  premiers 
('tats  de  yoclitoitiorplia  xonnalis  m'a  remis  en  mémoire  l'éducation 
(|ue  j'ai  faite,  il  y  a  quelques  années  (mai  et  juin  1891  et  92),  d'une 
autre  chenille  mineuse,  non  de  PijralitP,  il  est  vrai,  mais  de  Sphingidr 
'Zijgé)tidc),  ce  <pii  ne  laissa  pas,  je  l'avoue,  de  me  surprendre,  car  je  con 
naissais  déjà,  à  cette  époque,  les  mœurs  de  la  cbenille  (["Odontiu  dmt(ilis\ 
espèce  commune  et  bicoltiitr  ici  ((iironde).  Je  veux  parler  de  la  chenille 
de  Procris  ou  hio  globuhniai'  (a  moins  que  je  n'aie  fait  une  erreur  de 
détermination,  car  il  ne  m'est  éclos  ([ue  des  ç)  qui  vit,  en  mineuse, 
dans  l'épaisseur  des  feuilles  de  la  Centaurée,  y  faisant  de  larges  et  lon- 
gues taches,  dans  lesquelles  se  trouvent  ses  déjections,  de  dimension 
respectable.  Cette  chenille,  malgré  sa  taille,  sa  forme  cylindrique,  sa 
villosité,  possède,  en  outre,  la  faculté  remarquable,  quand  elle  a  dé- 
voré toute  la  substance  d'une  feuille,  ou  quand  on  l'a  extraite  de  sa 
mine,  de  pénétrer  dans  une  autre  feuille  où  elle  continue  à  se  nourrir 
de  la  même  façon,  .l'avais  déjà  observé  cette  facult(>  chez  quelques 
chenilles  mineuses,  mais  rarement,  et  toujours  chez  des  chenilles  mi- 
nuscules et  lisses,  telles,  par  exemple,  que  celles  de  Cemiostonia  lotel- 
luia  et  de  Atemelia  torqiiatella,  es|)èces  communes  ici,  la  première  sur 
les  Lotus,  la  deuxième  sur  l'Orme,  mais  cette  capacité  chez  une  che- 
nille de  la  dimension  de  celli^  que  j'avais  sous  les  yeux  me  sembla  et 
me  semble  encore  un  des  faits  les  plus  remarquables  que  j'aie  eu  l'oc- 
casion d'observer  depuis  (jue  je  m'occupe  d'Entomologie! 

Il  se  peut  que  le  fait  en  question  soit  connu  de  quelques-uns  de 
mes  confrères  en  Lépidoptérologie .  cependant,  je  ne  \o  trouve  consi- 
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gné  dans  aucun  des  qut'l(iaf'S  ouvrages  quo  je  possède  et  c'est  ce  qui 
me  fait  croire  qu'il  n'est  peut-être  pas  tout  à  fait  sans  intérêt  de  le  si- 
gnaler. 

De  tous  les  auteurs  que  je  suis  à  même  de  consulter,  Wilson  est  le 
seul  qui  indique  une  Centaurée  (la  Scabiosa)  comme  nourrissant  cette 
chenille,  mais  il  ne  dit  rien  de  son  genre  de  vie. 

Je  serai  reconnaissant  à  ceux  de  mes  collègues  qui  voudraient  bien 
contirmeretcom|iléter  mes  oliservations.  toutes  d'amaleur,  et  rectifier, 
s'il  y  a  lieu,  la  détermination  spécitl(iue  du  Papillon  qui  m'est  éclos. 


Notes  synonymiques  sur  divers  Coléoptères 
de  la  tribu  des  Aphodiides  et  description  d'une  espèce  nouvelle 

Par  L.  (li.oi'KT  i»Ks  Prsiîi'cuf.s. 

I   —  Description. 

Aphodius  capitulatus  n.  sp.  —  Klongatus,  testaceus,  convexus: 
capilis  verlice,  prothoracis  disco,  scutello  elytrorumque  sutura  paulo 
obscurioribus.  —  Caputparvulum,  inerme;  aequaliter  obsolète  rugoso- 
punctatum,  verticelevius;  antice  vix  emarginatum,  angulis  rotundatis: 
lateribus  utrinque  levissime  bisinuatum,  an  te  gênas  fortius;  his  pro- 
minulis,  lateribus  obtuse  rolundatis,  postice  recte  truncatis;  oculi 
semiliberi:  sutura  frontali  medio  late  non  perspicua,  anie  oculos  utrin- 
que in  carinam  ol)li(piam  nigram;  clypeo  antice  retlexo.  —  Pronotum 
paulo  dense  sat  fortiter  bifariam  punctatum,  lateribus  et  basi  levius  et 
rarius;  convexum,  capite  multo  latius,  antice  anguslatum  ;  lateraliter 
longe  ciliatum;  lateribus  cum  basi  late  rotimdatis.  bac  obtusius  ;  basis 
baud  marginata  :  angulis  anticis  obtusis:  lateribus  medio  levifer  calloso- 
elevatis.  callo  nigro.  —  Scutellum  i)unctatum,  apice  rotundatum.  — 
Elytra  lateribus  et  apice  sparsim  flavo-pubescentia;  ad  apicein  singula- 
tim  rotundata  ;  striata,  striis  vix  punctatis  ;  intervallis  convexis,  apice 
obsoletius,  levifer  laxe  ruguloso-punctatis,  ad  ajiicem  levioribus.  — 
fîlpipfeuris  testaceis.  nigro-marginalis.  —  Mesosternum  inter  coxas 
médias  carinatum,  carinaobsoleta.  —  Metasiernum  sparse  et  vix  pers- 
picue  punctatum,  medio  punctis  piligeris  circumdato. —  Abdominis 
segmento  singulo  fere  linealiter  punctis  piligeris  transversim  impresso. 
—  Goxis  posticis  fafis,  mediis  multo  latioribus;  omnibus  sparsim 
longe  pubescentibus.  —  Tibiae  posticae  nullo  modo  oblique  carinatae. 
sed  marginibus  denticulis  piligeris  nigris  circa  o  utrinque  ornatae  : 
denliculis  minoribus  o-4  in  fascie  evlerna,  prope  marginem  anticum. 


Séance  du  27  nrril   IS9<S.  187 

|);iuliilmn  oltliiinc  liuealitcr  [tôsilis.  —  Tarsoriiiu  poslicdi'uiii  cl  iiitcr- 
iiit'ilionini  articiilo  primo  duobus  s('(|ii('nfil)iis  simul  smnplis  brexiorc. 
st'd  calcari  apicali  tnaximo  lougiorc.  —  (-alcar  raaxiinuin  tibiannii  pos- 
licanim  brève,  crasse,  apice  l'ère  Iriiiicato.  —  Tibiis  anticis  l)asi  mm 
(l(Miticulatis;  trideiitatis,  denlilMis  (hialtiis  extremis  late  separatis.  — 
Long.  .3,8  mill.,  larg.  l.."i  mill. 

Découvert  par  le  D''  Ch<'liaiit  au  Cdurs  de  Sdii  Iriicturux  voyagea 
(ihardaïa  dans  le  Mzah. 

Par  son  aspect,  cette  curieuse  espèce  ressemijie  exlrèniemcnl  a  \'\. 
pallicolor  Fairm.,  mais  elle  est  relativement  bien  plus  large  et  plii> 
convexe;  elle  en  dilTère  en  particulier  |)ar  la  forme  de  la  tèlc  ipii  est 
semi-circulaire  chez  A.  pdllimlor,  et  par  le  prouotum  non  rebordé  à  la 
Itase  et  non  canaliculé  dans  son  milieu. 

II  —   Sy  non\  mie. 

1.  —  .[(ilinitias  bedniuus  Heitt.  =  A.  UnKjixpinit  Kiisl.,  espèce 
d'une  taille  très  variable  (6  à  8  mill.). 

t.  —  A.  iiUirirentris  Bail.  =  .1.  liKjens  Creufz. 

.'{.  —  A.  puterrius  Reitt.  (Shangaï)  =  creiiatns  Dej. 

4.  —  A.  postpilosiis  Reitt.  (Shangaï)  =  urostigina  Har. 

o.  —  A.  sellalits  Mannli.  (1802)=  rittatiis  Say  (1825).  L'habitat 
de  cette  espèce  comprend  le  Mexiipie.  l'Amérique  du  Nord.  l'Asie  sep- 
tentrionale, et  s'étend  à  travers  la  Sibi-rie  et  la  Mongolie  boréale  jus- 
(pTaux  régions  du  Caucase!  Tout  autant  sinon  plus  que  VA.  ijraïKniuK 
Linn.,  elle  est  extrêmement  variable  comme  taille  et  surtout  comme 
coloration  des  élytres;  à  ce  dernier  point  de  vue  il  est  impossible  d'é- 
tablir des  variétés,  car  aucune  n'est  bien  tranchée:  il  existe  tout(^s  les 
gradations  depuis  les  él\  1res  entièrement  noirs,  jusqu'aux  ('lylres  d'un 
rouge  vif  a\ec  la  suture  seule  foncée;  la  ponctuation  est  aussi  trr< 
\ariable.  mais  plus  dense,  chez  les  ô"  que  chez  les  9. 

6.  —  A.  III uudus  Heill.  =  A.  rillalnx  Sa\ . 

7.  —  A.  prninosus  Heitl..  n'est  ipie  la  femelle  de  .1.  hniiiiiens 
Klug.  La  pubescence  des  élytres  n'existe  pas  chez  les  5;  la  ponctuation 
des  intervalles  est  également  presque  nulle  ou  peu  apparente  chez  ces 
(h'rniers;  ceci,  outre  les  caractères  sexuels  spéciaux,  permet  de  séparer 
aisément  le  o  de  la  9,  car  chez  nondire  d'exemplaires  de  celle-ci,  la 
pubescence  a  disparu  par  suite  de  frottemenl  ou  de  toute  aidre  cause. 
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8.  —  \.  Harolfli  Deyr.  i.  litt.  (Mexique!!)  =  .4.  nitjritn  ?..  de 
Mîidtioascar  !  Du  reste,  je  possède  du  Texas  Simogonius  Brcmrii  décrii 
par  von  Harold,  du  pays  des  Bogos!  J'ai  vu  les  types  de  Harold,  il  n'y 
a  donc  pas  d'erreur  possible.  Les  .1.  Harnldi  de  ma  collection  provien-, 
nent  de  feu  Salle,  et  sont  étiquetés  «  Cordova  ». 

!).  —  \.  rxpertus  Har.  (1871)  ex  typ.  =  .l.  nigrita  F.  (1801). 

lu.  —  .1.  nigritulus  Bohm.  (18o7)  ex  typ.  =  .4.  nigrita  F. 

11.  —  .4.  guineensis  Klug(183o)  a  pour  synonymes  :  .4.  fpirngiiiciis 
Bohm.  (18o7),  A.  Bolieiiiani  Enr.  (1862),  A.  guinpenxi.s  Dup.  i.  lilt., 
A.  opprosas  Reiche  i.  litt. 

a.  —  A.posticus  Bohm.  (18o7)  e\  typ.  =^  strigilatus  Both.  (1851). 

13.  —  A.  riibricosus  Bohm. (1857)  ex  typ.  =  russatas  Erich.  (1842). 

14.  —  A.  ppvpgrinm  Bohm.  =  timidus  Bohm.  ex  typ. 

15.  —  A. productus  Bohm.  (1857)  ex  typ.  =  /a^f«t.?  Wiedem.  (1823). 

16.  —  ,4.  Ho/tt&iDohrn,  n'est  qu'une  variété  de  .4.  Wahlbergi Hohm. 
caractérisée  par  l'absence  de  taches  jaunes  au  sommet  des  éhlrcs  qui 
sont  entièrement  noirs  dans  leur  moitié  postérieure. 

17.  —  .4.  Schaumi  Har.  (1859)  =  culcarutus  Bohm.  (1857)  ex  l\p. 

IS.  —  P.sainmobias  bidpiix    H(trn   (1871)  =  Pf^am.  niipittus  Har. 

(18671. 

U).  —  P.saminobim  i)}dicHS  War.  i.  litt.  (Indes)  =  Psam.  srulptirolli.<f 
Fairm.  (1897)  (Madagascar)  ex  typ. 

20.  —  .1.  sorex  F.  se  retrouve  en  Abyssinie. 

21.  —  .4.  fos.sor  L.  se  retrouve  en  Algérie  (Hauts -Plateaux. 
A.  Thery!) 

22.  —  .4.  brunnpiis  Klugipruinosm  Beitt.  9).  Région  désertique  du 
nord  de  l'Afrique,  Tripoli,  Egypte,  Arabie,  Turkestan. 

Sur  quelques  variétés  de  Synalpheus  (1)  laevimanus  Heller  [Grust.] 
Par  H.  CoLiTiÈBE. 

M.  le  Prof.  Herrick  a  fait  connaître  dans  un  impoitant  mémoire  [Méin.. 
i\at.  Ac.  Se.  Wasliington,  vol.  V,  1891)  le  développement  complet  de 

(1]  Ainsi  que  nous  l'avons  exposé  précédeininenl  [Bull .  Soc.  Ent.  Fi.,  1898, 
p.  167)  à  propos  de  >Sijn.   neomeris  var.    l'ofocU  H.  Coût.,  nous  étendons  le 
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deux  x\lpliéidés  dont  il  fait  des  variétés  de  Sijiiiilpheus  Stuilriii  Guériii. 
La  var.  brevicarpus  vit  dans  une  éponge  de  couleur  verte,  la  var.  Ioh- 
gicarpus,  beaucoup  plus  petite  en  général,  habite  en  grand  nombre 
une  autre  éponge,  Hircwia  arcuta.  Rapprochées  par  un  développe- 
ment analogue,  remarquable  par  son  abbréviation,  les  deux  variétés 
sont,  d'après  Herrick,  unies  en  outre  par  de  nombreux  spécimens  in- 
termédiaires. 

La  variété  brecicaipus  est,  sans  le  nioindi'c  doute,  l'espèce  décrite 
par  Say  (/.  Ac.  Se.  Philnd.,  vol.l,  1817,  p.  245)  sous  le  nom  d'.l//*/*^'w.v 
minus,  dont  nous  avons  pu  étudier  au  British  Muséum  trois  spécimens 
typiques,  provenant  de  Th.  Say  lui-même.  Cette  espèce  a  été  déciilc 
de  nouveau  par  Dana  sous  le  nom  de  A.  tridentulaius  {U.  S.  Expl. 
Expéd.,  1852,  pi.  3o,  fig.  4)  et  très  probablement  aussi  par  Guérin  sous 
le  nom  de  A.  Saulrtji  (Hist.  de  nie  de  Cuba,  1857,  pi.  2,  (ig.  8). 

La  variété  longicarpus,  au  moins  l'adulte,  se  distingue  par  des  carac- 
tères importants,  parmi  lesquels  il  faut  surtout  signaler  l'allongement 
du  carpe  de  la  petite  junce  et  la  disparition  à  peu  près  totale  de  l'écaillé 
antennaire.  Quoi  qu'il  en  soit  de  sa  [larenté  avec  Sgnalijheus  morinus- 
Say,  il  est  incontestable  que  ces  caractères  la  rapprochent  beaucoup 
plus  de  l'espèce  méditerranéenne  Sunalpheus  kieviiiianus  Mcller.  Nous 
possédons  de  très  nombreux  exemplaires  de  ce  dernier  provenant 
d'Oran  et  de  Bône  (Lucas),  de  Sfax  (Ducouret),  du  golfe  de  Gabès 
(M.  Chevreux),  de  l'Adriatique  (exemplaires  typiques  de  Heller).  La 
ligure  1  qui  représente  l'un  des  types  de  Heller.  une  9  ovée,  peut 
s'appliquer  exactement  à  tous  les  autres  spécimens.  Le  carpe  de  la 
petite  pince  montre  seulement  dans  (pi('l(|ut'S-uns  une  tendance  mani- 
feste à  l'allongement  (iîg.  16). 

La  collection  du  Muséum  de  Paris  possède  également  plusieurs  spé- 
cimens de  Synalpheus  Saulcfii  vai'.  longicarpus  Herrick  provenant  de 
Key-West  (dragages  du  Blake).  Nous  eu  avons  trouvé  un  grand  nombre 
dans  la  collection duMusée  de  Cambridge  et  M.  leProf.  W.  Faxona  bien 
voulu  en  échanger  5  exemplaires  avec  le  Muséum  de  Paris.  Nous  avons 
reçu  également  deux  spécimens  lypifiues  du  Prof.  Herrick  lui-même.  Les 
figures  2-2'",  2b-2  b"  qui  représentent  les  variations  l(>s  i)liis  lypi(pies 
présentées  par  ces  diiïérents  individus,  montrent  qu'il  s'agit  toujours  de 
formes  étroitement  alliées  à  l'espèce  précédente.  Nous  pensons  (|u'il 
convient  par  suite  de  les  désigner  sous  le  nom  de  Synalpheus  laeriuia- 

genre  Synalpheus  Baie  à  toutes  les  espèces  d"Al[)bées  à   front  tridenté,  dé- 
pourvues depipodites  sur  les  appendices  Uioraclques  k-n. 
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nus  \ar.  longicarpus ,  en  les  coiisidéi'ant  comme  une  variété  géogi'a- 
phique  de  l'espèce  méditerranéenne. 

Sunalpheus  spinifrons  H.  M. -Edwards,  provenant  des  côtes  du  Cliili, 
parait  extrêmement  voisin  des  formes  précédentes,  si  l'on  prend  à  la 
lettre  le  dessin  de  Gay  (Hist.  du  Chili,  1869,  t.  111,  pi.  2,  lig.  2),  con- 
lirmé  du  reste  par  cette  phrase  de  la  diagnose  latine  :  «  appendice  la- 
mellosa  ant.  extern,  minima  »,  et  la  description  qui  suit  :  «  lamina  ba- 
silar  de  las  antenas  esternas  muy  pequena,  sin  llegar  con  inuciio  a  la 


1.  Synalplieus  laevimamis  (type  d-  llellei);  la,  daclylopodLle  de  la  3"  paire; 
\b,  carpe  de  la  petite  pince.  —  2  à  2'",  Syn.  laevimanus  var.  longicarpus 
Herrick  ;  'la,  daclylopodile  3;  26  à  2h",  carpe  de  la  petite  pince.  —  3.  Syn. 
laevimanus  var.  ParfalH  H.  Coût.;  3a,  dactylopodile  3.  —  4.  Sijn.  minus 
(type  de  Say);  ia,  dactylopodile  3. 


eslremidad  del  pedunc.  de  estes  organos  x.  Le  carpe  de  la  petite  pince 
est  très  court  sur  la  ligure,  qui  se  rapporterait  alors  plutôt  au  tjpe  de 
Heller;  malheureusement  le  type  de  A.  spinifrons  parait  être  perdu,  et 
il  faut  attendre  des  recherches  plus  approfondies  sur  cette  partie  de  la 
faune  chilienne  pour  savoir  s'il  con^ient  d'étendi'e  jusque-là  la  disper- 
sion de  Synalpheus  laevimanus.  La  variété  longicarpus,  qui  semble  lit'e 
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à  l;i  (listribulion  de  rÉponge  Hiiriitid  (iirata,  u';!  ('té  jus(|irà  |jn''S('iil 
signalée  que  sur  les  côtes  de  la  Floride  el  des  Antilles. 

Les  collections  du  Muséum  de  Paris  niuis  ont  olîert  une  nouNelic 
vai'iété  de  Si/nalpheus  laeviiiuniiis,  représentée  par  un  uni(iue  spécimen 
ç  provenant  d'Annobon  (M.  Parfait)  (lig.  .'5  e[  li  a). 

Synalpheus  Idcrintaiiiis  var.  /'«r/W/// dillère  du  t\  pe  de  Heller  surtout 
par  l'allongement  considérable  de  ré|)ine  basale  anlenuaire,  dépassant 
même  en  longueui'  l'épine  latérale  du  scaphocérite;  celui-ci  est  totale- 
ment dépourvu  d^'caille.  La  forme  et  la  [)ro|u:»i'tion  des  épines  frontales, 
du  stylocérite  de  Tantennule,  des  dactylopodites  3  ,  4,  o  rappellent  très 
étroitement  l'espèce  méditerranéenne. 

Aucun  des  spécimens  que  nous  menons  de  citer  ne  nous  a  montré', 
par  contre,  de  transition  rt-elle  vers  Synalpheux  minas  Say  (.1.  Saulcui 
var.  brevicarpus  Heriick  (lig.  4  et  4a)  surtout  au  point  de  vue  de  la 
longueur  du  styU»cérite  et  du  développement  de  Fécaille  antennaire. 
Nous  devons  faire  remarquer  cependant  que  les  épines  frontales  et  les 
griiïes  des  pattes  3,  4,  5  sont  fréquemment  de  même  forme.  En  outre, 
chez  Alpheus,  et  chez  beaucoup  d'espèces  du  genre  Synalpheus,  le  rostre 
émet  un  [)rolongement  vertical  embrassant  l'extrémité  du  bec  ocellaire, 
entre  les  bases  des  yeux;  ce  prolongement  n'existe  chez  aucune  des 
formes  précitées.  C'est  là,  il  est  vrai,  un  caractère  commun  négatif 
d'assez  faible  valeur,  le  prolongement  en  question  se  rencontrant  chez 
des  espèces  telles  que  Synalpheus  Neptunus  Dana,  extrêmement  voisines 
de  Synalpheus  minus  Say.  Des  variations  étendues,  connue  celles  que 
nous  venons  de  citer  pour  Syn.  laecimanus  étant  pour  ainsi  dire  la 
règle  dans  le  genre  Synalpheus,  il  se  peut  que  l'examen  de  spécimens 
en  très  grand  nombre  vienne  confirmer  l'opinion  de  Herrick.  Nous 
pensons  toutefois  devoir  conserver  le  nom  de  Synalpheus  minus  pour 
la  var.  brevicarpus  de  cet  auteur,  la  considérant  comme  distincte  des 
diverses  formes  de  Syn.  laevinunnis. 
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Ch.  Janet  :  Sur  une  cavité  servant,  chez  les  Myrinicinae,  a  dalrr 
au  contact  de  l'air,  un  produit  de  sécrétion. 
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Evkoinjve.  —  Jahresheft  der  iiaturwissenschaftiiciten  Yereines  des  Trenc- 
siner  Coinitates,  XIX-XX,  1896-1897.  —  D-"  C.  Biîancsik  :  Séries  Or- 
thopterorimi  novoram  (pi.).  —  Coleoptera  al'rlcana  nova  (pi.). 

Entamologische  Nachrichten,  XXYI,  8,  1898.  —  G.  Breddin  :  Studia 
hemipterologica,  II.  —  H.  Roeschke  :  Carabologisclie  Notizeu,  I. 

Frelon  {Le),  VI,  7-8,  1898  (2  exempl.).  —  A.  Pic  :  Descriptions  de  Co- 
léoptères nouveaux  d'Europe  et  circa.  —  J.  Desbrochers  des  Loges  : 
Premier  Supplément  à  la  Monographie  des  Gijinnetridae.  —  Des- 
cription d'un  A(Y///?.9  nouveau  et  remarques  sur  le  genre  Tor- 
iieuma.  —  Monographie  des  Holcorhinidae. 

Illustrierte Zeitschrift filr Entonwlo(jie.\U,  8,  1898.  —A.  Westerlund  : 
Wie  Bomlms  Seine  Westbau  Ijegimit.  —  L.  Sorhagen  :  Galleu- 
bewohnende  Schmetterlingslarven.  —  M.  P.  Hiedel-Rugenwalde  : 
Neottiophilmii  praeustum  Meigen.  (Ein  seltenes  Dipteron).  —  Notes 
diverses, 

A'.  K.  zoologhch-hotanhchen  Geselhchaft  in  Wien  [Yerhandlangen]: 
XLVIII,  2,  1898.  —  D''  F.  VVerneu  :  Beitrâge  zur  Kenntniss  der 
Orthopteren-Fauna  der  llercegowina. 

KonijUga  Svenska  Vetensknps-akadeniiens  Handlingar,  XXIX,  1896-97. 0 

Linnean  Societg  ofN.  S.  Wales  [Proceedings],  2^  Sér.,  X,  4,  189o.  — 
XXI,  1, 2, 3, 1896.  —  W.Froggatt  :  Notes  on  Cicadas.  —The  Entomo- 
logy  of  Grass-Trees  {Xantliorrhea),  (pi.).  —  Catalogue  of  the  Descri- 
bed  Coleoptera  of  Australia,  II.  —  T.-G.  Slo.\ke  :  On  the  Australian 
C livinid es  [Fum.  Carabidae).  Revision  of  the  Australian  Speciesof  the 
Genus  Clivina,  witli  Ihe  Description  of  a  new  Genus  [Clivinarchus) . 

—  W.  Froggatt  :  On  the  Bag-Shelters  of  Lepidopterous  Larvae  of 
the  Genus  Teara  (pi.).  —  T.-G.  Sloane  :  Appendiv  to  the  Austra- 
lian Clivinides  :  The  Clivinides  of  King's  Sound  and  its  Vicinity.  — 
A. -M.  Lea  :  Descriptions  of  New  Species  of  Australian  Coleoptera, 
III.  —  W.-J.  Rainbow  :  Descriptions  of  Some  New  Araneida  of  N.-S. 
Wales,  VI  (pi.).  —  T.-G.  Sloaxe  :  On  the  Australian  Bemhidiides  re- 
ferable  to  the  Genus  Tacligs.  with  the  Description  of  a  new  allied 
Genus  Pyrrotaclnis. 

yaliiraliste  {Le),  lo  a\ril  1898.  —  P.  Chrétien  :  Histoire  naturelle  de 
VEnnijchia  fascialis  Hb.,  Lépidoptère  de  la  famille  des  Pyralites. 

—  Ch.  Haury  :  Description  d'un  Coléoptère  nouveau. 

A.  L. 


Le  Secrétaire-gérant  :  Pu.  François 
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Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIER 

Correspondance.  —  Le  Ri'V.  P.  Viccntc  Marlinez,  de  S(''villo,  re- 
mercie la  Société  de  son  admission. 

Nécrologie.  —  Le  Secrétairi'  a  le  regret  d'annoncer  la  mort  d(^ 
M.  A.-L.-M.  Decœne-Racouchot,  qui  faisait  partie  de  la  St»ci(''té  entomo- 
logiqiie  de  France  depuis  1879. 

Démission.  —  M.  E.  Benderitter,  de  Saint-Quentin,  adresse  an  Prési- 
dent sa  démission  de  membre  de  la  Société. 

Admission.  —  Sur  sa  demande,  M.  Jean  Sainte-Claire-Deville,  lieu- 
tenant d'Artillerie  (IS*^  bataillon  à  i)ied),  12,  rue  Pencbienatti,  Nice  (Al- 
pes-Maritimes), est  réadmis  au  nombre  des  membres  de  la  Société. 

Présentations.  —  M.  Marcel  Causard,  professeur  au  Lycée,  32,  rue 
du  Lieutenant,  Laval  (Mayenne),  [Entomologie  générale]  présenté  par 
M.  E.-L.  Bouvier.  —  Commissaires-rapporteurs  :  MM.  H.  Coutière  et 
.L  Martin. 

—  M.  Pierre  de  Froberville,  à  Seur  (Loir-et-Cher),  [Coléupih-cs]  pré- 
senté par  M.  E.  Bouvier.  —  Commissaires-rapporteurs  :  MM.  P.  Lesne 
et  G. -A.  Poujade. 

Legs  Gh.  Brisout.  —  Le  Trésorier  annonce  à  la  Société  qu'il  a 
touché  la  somme  de  600  francs,  montant  du  legs  Charles  Brisout  de 
Barneville. 

Changements  d'adresse.  — M.  lk>bert  du  Buysson,  103,  rue  Monge, 
Paris. 

—  M.  Dan^sz,  6.  rue  d'Auteiiil,  Paris. 

Captures  et  observations  biologiques.  —  M.  C.  Dumont  présente 
à  la  Société  un  exemplaire  o  dWniphidasis  hctnloria  L.  var.  Double- 
Bull.  Soc.  Ent.  Fr.,  1898.  ^"  '.) 
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ilayana  Millièro,  duiU  il  a  obtenu  l'éclosion,  il  y  a  quelques  années 
déjà,  d'une  chrysalide  qu'il  avait  recueillie  au  pied  d'un  Orme,  près 
d'un  ruisseau,  sur  la  lisière  de  la  forêt  de  Montmorency,  à  la  Chicaille, 
entre  Bessancourt  et  Bethmont.  Cette  variété,  qui  n'avait  pas  encore 
été  sifinalée  en  France,  n'est  pas  absolument  noire,  elle  est  saupoudrée 
d'atomes  blancbàlres. 

—  M.  l'abbé  J.  de  Joannis  ajoute  à  la  communication  de  M.  Dumont 
les  renseignements  suivants  : 

La  var.  Douhledaijimn  Mill.,  découverte  en  Angleterre,  a  été  prise 
aussi  en  Hollande,  à  Oudenbosch,  non  loin  de  Bréda.  En  Belgique  on 
l'a  trouvée  dans  plusieurs  localités.  Sa  capture  est  signalée  notamment 
à  Stockel,  eu  1892  {Ann.  Soc.  Ent.  Belg.,  p.  2o6).  M.  Séverin,  du  Mu- 
sée royal  de  Belgique,  m'a  de  plus  informé  qu'on  l'a  trouvée  sur  plu- 
sieurs points  autour  de  Bruxelles  ainsi  qu'à  Olsene  près  de  Deynze. 
D'après  M.  Séverin  cette  variété  remplace  même  le  type  (|ui  n'était  pas 
commun  aux  environs  de  Bruxelles;  or  on  prend  maintenant  plus  sou- 
vent les  variétés  extrêmes  ou  intermédiaires  que  le  type  à  tonalité 
claire.  On  peut  se  demander  si  cette  variation  ne  proviendrait  pas 
d'un  changement  de  régime  de  la  part  de  la  chenille,  ce  serait  à  exa- 
miner. L'apparili(ni  de  cette  variété  en  Belgique  est  d'ailleurs  récente, 
le  Catalogue  de  Donckier  de  Donceel,  en  1882,  ne  la  mentionnait  pas 
encore. 


Communications. 

Description  d'un  nouveau  genre  et  d'une  nouvelle  espèce 
de  Sciaride  [Du^t.] 

Par  l'abbé  J.-J.  Kieffer. 

Pseudosciara  n.  g.  —  Diffère  de  toutes  les  Sciarides  connues, 
par  les  palpes  qui  ne  sont  composés  que  de  deux  articles  très  courts. 
Ailes  à  surface  couverte  de  soies  courtes  et  dressées.  Cubitus  non  re- 
lié au  bord  antérieur  par  une  nervure  brachiale.  Antennes  de  seize  ar- 
ticles |)oiliis.  Face  et  thorax  de  forme  ordinaire.  Crochets  des  tarses 
simples,  poilus  dans  leur  moitié  inférieure:  pul ville  unique  et  petit. 

L'espèce  typique  est  : 

P.  pictiventris  n.  sp.  —  Q  Imago  d'un  jaune  vitellin;  antennes, 
vertex  et  occiput,  mésonotum,  scutellum  et  postscutellum,  poitrine  en 
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majeure  i);irtit',  liaiiclics  ri  patU-s  ainsi  ([uo  do  nombreuses  taches  de 
rabdouion  el  les  lamelles  d'un  brun  plus  uu  moins  somlire.  Bouche  et 
pi'onolum  non  prolongés.  Article  terminal  des  palpes  à  peine  plus  loug 
que  gros;  premier  article  une  lois  et  demie  aussi  long  que  gros.  Les 
antennes  mesurent  environ  2  mill.  ;  leurs  articles  sont  terminés  par  un 
minime  col  ayant  à  peine  le  septième  de  leur  longueur;  premier  article 
du  funicule  rétréci  dans  son  tiers  inférieur  et  environ  une  fois  et  demie 
aussi  Icmg  que  gros,  les  suivants  à  peine  plus  longs  que  gros,  puis  s'al- 
longeant  insensiblement,  de  sorte  que  le  douzième  article  du  fiuiicule 
est  deux  lois  aussi  long  que  gros  et  le  quatorzième  ou  dernier  deux 
fois  et  demie;  Favant-dernier  ou  treizième  est  un  peu  plus  court  que 
le  douzième. 

Ailes  noirâtres,  longues  de  3  mill.  Bord  antérieur  non  rétréci  dans 
sa  moitié  basale;  son  extrémité  est  deux  fois  plus  près  du  rameau  su- 
périeur de  la  f|uatrième  nervure  que  de  la  troisième  nervure.  La  pre- 
mière nervure  est  faiblement  marquée  et  émet,  un  peu  avant  sa  jonc- 
tion avec  le  bord  alaire,  un  rameau  qui  s'arrête  près  de  la  nervure 
transversale  et  ne  touche  pas  le  bord.  La  seconde  nervure  atteint  le 
bord  un  peu  avant  le  point  de  bifurcation  de  la  quatrième.  Les  deux 
segments  déterminés  d'une  part  par  la  nervure  trans\ersale  et  le  point 
d'insertion  de  la  quatrième,  d'autre  part  par  l'origine  de  la  quatrième 
et  celle  de  la  cinquième,  sont  à  peu  près  égaux.  Les  deux  rameaux  de 
la  quatrième  faiblement  arqués  dans  leur  tiers  apical.  La  cinquième  se 
divise  à  partir  de  sa  base  en  deux  rameaux  atteignant  le  bord;  la  tige 
de  cette  bifurcation  est  tellement  petite  qu'elle  est  à  peine  perceptible. 
Sixième  nervure  peu  marquée  et  n'atteignant  |)as  le  bord. 

Premier  article  des  tarses  égalant  en  longueur  les  trois  suivants  réu- 
nis; les  quatre  suivants  sont  3,  2  i,  2,  2  è  aussi  longs  que  gros;  spi- 
nules  peu  fortes. 

Abdomen  trois  fois  aussi  long  que  la  tète  et  le  thorax  réunis,  s'a- 
mincissant  insensiblement  vers  son  extrémité,  qui  est  effilée.  Premier 
segment  deux  fois  aussi  large  que  long,  les  suivants  deux  fois  aussi 
longs  que  larges.  Le  dessous  des  segments  offre  une  grande  tache  rec- 
tangulaire longitudinale,  découpée  en  arc  à  son  bord  antérieur.  Sur  le 
dessus,  le  premier  segment  otïre  une  bande  tranversale;  le  tiers  pos- 
térieur est  faiblement  brunâtre  chez  les  quatre  ou  cinij  segments  sui- 
\ants  et  d'un  brun  noir  chez  les  deux  ou  trois  derniers;  tous  ont  en 
outre,  de  chaque  côté,  une  bande  longitudinale  d'un  brun  noir,  rejoi- 
gnant supérieurement  une  raie  transversale  de  même  coiUeiu",  inter- 
rompue ;ui  miUeu  et  située  au  bord  anl('rieur;  sur  le  second  segment 
ces  bandes  latéi'ales  sont  remjjlacées  par  une  tache  ii(''misplMTi(pit-  et 
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los  deux  ou  trois  derniers  scginenls  sont  dépour^  us  de  la  raie  trans- 
versale. —  Long.  6  mill. 

(5  inconnu. 

Niiniphe  nue;  point  de  spinules  dorsales;  base  des  antennes  inermc; 
verrues  cingentes  petites  et  en  pointe.  Papilles  du  vertex  avec  une  soie 
deux  fois  aussi  longue  qu'elles;  papilles  de  Talxlomen  avec  une  soie 
peu  longue.  Stigmates  du  thorax  et  de  Faljdoinen  non  apparents  au 
dehors.  Dernier  segment  abdominal  pourvu  de  cha(iue  cùté  d'un  ap- 
pendice conique  et  verriupieux. 

Lr/rre  d'un  jaune  vitellin.  à  tète  d'un  brun  marron,  conformée  comme 
celles  de  Sciara  (cf.  Essai  sur  le  groupe  Campijloinyzd^'S-M'honm'). 

(Eaf  vitellin,  ellipsoïdal,  deux  fois  aussi  long  (jue  gros. 

Mœurs  et  patrie.  Les  larves  habitent  le  bois  de  Hêtre  entrant  en  dé- 
composition et  se  transforment  au  même  endroit.  J'en  ai  obtenu  une 
dizaine  de  femelles.  —  Environs  de  Bitche. 


Description  d'un  nouveau  Coléoptère  cavernicole  des  Alpes  françaises 

Par  J.  Saixte-Clâhîe-Devuxe. 

Cytodromus  Bucheti  n.  sp.  —  Corps  o\ale-oblong,  d'un  roux 
plus  ou  moins  pâle,  rouvert  d'une  Une  pubescence  jaunâtre.  Antennes 
longues  et  grêles,  leurs  articles  peu  inégaux;  articles  7,  9,  10  et  11 
épaissis  à  l'exlri-mité.  les  deux  derniers  d'égale  longueur.  Corselet  sub 
carré:  angles  postérieurs  presque  droits,  base  sensiblement  rectiligne. 
Carène  mésosternale  simple  ,  non  relevée  en  avant.  Écusson  assez 
grand.  Élytres  non  soudés,  ovalaires,  débordant  fortement  l'abdomen; 
leur  siu'face  densément  pointillée,  sans  trace  de  strigosités;  strie  sutu- 
rale  profonde  en  avant  et  au  milieu,  complètement  eiïacée  à  l'extrémité. 
Pattes  longues  et  grêles  ;  tibias  intermédiaires  droits  o  9.  distinctement 
spiuuleux  :  tibias  postérieurs  à  peine  spinuleux.  —  Long.  3.2  mill. 

o  Tarses  antérieurs  de  o  articles,  assez  fortemement  dilatés,  le  pre- 
mier article  étant  presque  aussi  large  que  le  tilùa  à  son  extrémité.  An- 
tennes un  peu  plus  longues. 

ç  Tarses  antérieurs  de  4  articles,  non  dilatés.  Antennes  un  peu 
moins  longues. 

Décou^ert  par  mon  collègue  et  ami  M.  Buchet  et  repris  par  moi,  tout 
récemment,  dans  une  grotte  voisine  de  Saint-Césaire  (Alpes-Maritimes); 
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celte  locnlitt'  osl  située  a  Ki  kil.  à  l'ouest  de  Grasse,  à  environ  4()()  m. 
d'altitude  et  tout  près  de  la  limite  du  dé[)artement  du  Vai'.  Le  C.  liu- 
cheti  y  parait  peu  abondant. 

Au  premier  coup  d'œil,  la  nouvelle  espèce  rap|»elle  par  sa  taille 
et  son  aspect  général  le  Dijapnjsim  caudatm  Ab.,  sauf  pour  la  foi'me 
de  la  partie  postérieur*^  des  élytres.  Par  la  description,  où  nous  avons 
eu  soin  de  faire  entrer  les  caractères  génériques,  on  peut  juger  ipi'elle 
se  rapi)roclie  en  réalité  du  genre  Cijtodixunns.  En  dehors  de  sa  l'orme 
plus  courte  et  plus  convexe,  elle  diffère  surtout  du  C.  ilapsoidc.s, 
avec  lequel  elle  a  d'ailleurs  un  air  de  famille,  par  la  base  du  cor- 
selet rectUigne  et  le  dernier  article  des  antennes  pas  plus  long  que 
le  précédent.  Peut-être  l'insecte  pourra-t-il  plus  tard  être  pris  comme 
type  d'un  genre  spécial;  en  attendant,  il  peut  ligurer  sans  trop  d'in- 
vraisemblance dans  le  genre  Cijtodromus  dont  l'unique  espèce  dé- 
crite est  également  originaire  des  Alpes  méridionales. 

Sur  l'organisation  du  Peripatus  Tholloni  Bouv.  [Onych.] 
Par  E.-L.  Bouvier. 

.l'ai  fait  communiquer  lundi  dernier,  à  l'Académie  des  Sciences, 
une  note  sur  un  Onychophore  nouveau,  le  Peripatus  Tholloni,  que 
j'ai  ainsi  nommé  en  souvenir  du  regretté  voyageur  à  qui  on  doit 
sa  découverte:  cette  note  ayant  trait  surtout  à  la  morphologie  et  à  la 
distribution  géographique  des  Périi)ates,  je  crois  utile  d'exposer  briè- 
vement aujourd'hui  l'organisation  de  l'animal. 

Par  tous  ses  caractères  externes,  le  Peripatus  Tliolloni,  qui  provient 
du  Gabon,  forme  la  transition  naturelle  entre  les  Onychophores  amé- 
ricains et  ceux  du  Cap;  pourtant,  il  se  rapproche  davantage  des 
premiers  et  c'est  ce  que  prouve  également  son  étude  anatomique  :  il 
a,  comme  eux,  deux  réceptacles  séminaux  qui  manquent  aux  espèces 
de  l'Afrique  australe  et  ses  organes  segmentaires  sont  construits  sur 
le  même  type. 

L'organisation  du  P.  Tholloni  ne  diffère  que  par  les  di'tails  de  celle 
des  autres  Péripates.  Les  glandes  muqueuses  sont  extrêmement  dé- 
veloppées et  se  prolongent  jus(pie  dans  la  région  rectale;  sur  leur 
grand  réservoir  viennent  se  lixer  cinq  brides  équidistantes.  probable- 
ment musculaires,  qui  envoient  un  rameau  sur  le  tube  digestif.  Du 
long  canal  qui  fait  suite  au  réservoir  partent  de  très  nombreuses  bran- 
ches glandulaires;  celles-ci  naissent  fréquemment  par  deux  ou  trois, 
et  dans  certains  cas  émettent  quelques  rameaux.  Les  glandes  sali^aires 
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sont  normales  et  se  terminent  au  niveau  des  pattes  de  la  17'-  paire. 
Les  cordons  latéraux  qui  constituent  le  système  nerveux  n'augmentent 
pas  très  sensiblement  de  volume  au  niveau  des  appendices;  je  n'ai  pu 
voir  d'anastomoses  entre  les  nombreuses  commissures  ventrales  qui 
les  réunissent  l'un  à  l'autre. 

Les  organes  segmentaires  normaux  présentent  une  grosse  dilatation 
vésiculiforme  au  point  où  leur  canal  se  recourbe  enfer  à  cheval;  cette 
dilatation  est  bien  plus  étroite  et  bien  plus  allongée  dans  le  P.  Edwardsi 
Blancb.,  et  manque  totalement  dans  le  P.  capensis  Grulie.  Les  organes 
qui  correspondtMit  aux  pattes  de  la  4'^  et  de  la  S"  paire  sont  très  mo- 
difiés et  ressemblent  beaucoup  à  ceux  de  cette  dernière  espèce;  il 
en  est  probablement  de  même  dans  le  P.  Edwardsi,  bien  que  M.  Gaf- 
fron  ne  fasse  pas  mention  de  ces  néphridies  modifiées.  Je  ne  sais 
s'il  existe,  comme  dans  le  P.  Edwardsi,  des  organes  segmentaires  à 
la  base  des  quatre  paires  de  pattes  postérieures:  en  tous  cas,  ils  doi- 
vent être  beaucoup  plus  réduits  que  les  autres,  car  je  n'ai  pas  en- 
core  réussi  à  les  apercevoir  dans  une  préparation. 

Les  réceptacles  séminaux  étaient  situés  sur  la  face  ventrale  du  tube 
digestif  et  très  rapprochés  l'un  de  l'autre  dans  la  femelle  que  j'ai  étu- 
diée; ils  ressemblaient  beaucoup  à  ceux  du  P.  Edwardsi;  l'oviductequi 
leur  fait  suite  est  d'abord  très  grêle,  puis  se  dilate  assez  brusquement 
et  forme  alors  un  utérus  pelotonné  et  assez  large  auquel  fait  suite, 
en  arrière,  une  matrice  fort  dilatée.  Dans  cette  dernière  j'ai  trouvé,  à 
droite  comme  à  gauche,  quatre  embryons  très  avancés;  en  avant, 
dans  l'utérus,  il  y  en  avait  de  beaucoup  plus  petits.  La  femelle  que 
j'ai  diSpSéquée  avait  24  paires  de  pattes  et  ses  embryons  en  possédaient 
22  à  2o  paires.  Cette  variabilité  dans  le  nombre  des  pattes  nous 
prouve,  comme  les  faits  précédents,  que  le  P.  Tholloni  est  bien  plus 
voisin  des  formes  américaines  que  des  espèces  du  Cap.  encore  qu'il 
habite  le  continent  africain  comme  ces  dernières. 


Sur  un  type  nouveau  d'Isopode  parasite 

{Rhabdocheirus  incertus)  [Crust.] 

Par  Jlles  Boxxieiî. 

Le  |)etit  Crustacé  qui  fait  l'objet  de  cette  note  ne  rentre  dans  au 
cuno  des  subdivisions  actuellement  admises  dans  la  famille  des  Iso- 
podes.  Je  n'en  ai  trouvé  que  deux  exemplaires  seulement  en  exami- 
nant de  très  près  les  résidus  d'un  bocal  contenant  le  produit  d'une 
pèche  pélagique  exécutée  au  filet  de  surface  par  le  Prince  de  Monaco, 
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l'aunér  dorniiTo,  ati  large  des  côtes  du  Maroc  (1).  C'est  ou  cherchant 
les  larves  ci'Nptdniscieunes  d'un  Épicaride  d'espèce  nouvelle  {Aspi- 
(lophrjixnx  front  (il  is-)  parasite  de  Siviclla  non^cyira  G.  U.  Sars,  (pi'au 
milieu  des  débris  de  ce  Schizopode,  de  larves  de  (Iruslacés  Déca- 
podes, de  Poissons  pélagiques,  de  fragments  de  Salpes  solitaires  ou  en 
chaîne,  que  je  rencontrai  ce  type  singulier  qu'au  premier  aiuird,  par 
la  forme  ramassée  de  son  corps  et  le  développement  de  rpiatre  de  ses 
paires  de  pattes,  on  aurait  pu  prendre  pour  un  Acarien. 

Les  deux  exemplaires  étaient  identiques  et  mesuraient  0""",oo  dans 
leur  plus  grande  dimension;  la  forme  générale  du  corps  régulière- 


Fig.  1. 


Fig.  2. 


ment  aplati  et  la  présence  de  sept  paires  de  pattes  thoraci(pies  |)lus  ou 
moins  développées  les  caractérisent  évidemment  comme  Isopodes; 
mais  la  réduction  de  la  partie  pléale  et  l'absence  complète  d'appen- 
dices dans  cette  partie  du  corps,  fait  qui  n'existe  dans  ce  groupe  que 
chez  quelques  formes  mfdes  dégradées  de  certains  Épicarides,  les  dis- 
tinguent nettement  des  sept  tribus  qui  constituent  la  famille. 

Les  ligures  ci-jointes,  représentant  l'animal  vu  par  la  face  dorsale  et 
régulièrement  étalé  (fig.  1)  et  par  la  face  ventrale  alors  qu'il  est  légère- 
ment recourbé  sur  lui-même  (fig.  2),  donnent  une  idée  suffisante  de 
sa  forme  générale.  La  tète,  complètenK^ntprivi'n'  d'organes  visuels,  porte 
antérieurement  inie  paire  de  fortes  antenmdes  formées  de  six  articles 
garnis  de  que^iues  |)etites  soies;  im  peu  plus  bas  est  inséréi'  une  paire 


(1)  Station  776,  21  juin  1897,  3i"  N.  10"  30'  O. 
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(1  antennes  tout  à  fait  rudimentairos  et  réduites  à  un  seul  petit  ar- 
ticle très  peu  visible.  Les  pièces  luiccales  forment  par  leur  réunion 
un  rostre  proéminent  constitué  par  des  appendices  d'aspect  rudimen- 
taire,  et,  pour  ainsi  dire,  embryonnaire;  on  y  distingue,  sous  une 
lèvre  sni)érieure,  une  paire  de  mandibules,  deux  paires  de  maxilles 
et  une  paire  de  maxillipèdes.Le  thorax  est  formé  de  sept  somites  à  peu 
près  d'(''gales  dimensions,  sauf  le  septième  qui  est  beaucoup  plus  réduit 
que  les  autres.  Les  deux  premières  paires  de  pattes  thoraciques  sont  ra- 
menées sous  la  face  ventrale  et,  comme  les  appendices  buccaux,  sont 
rudimentaires  :  elles  sont  courtes  et  formées  de  sept  articles  à  peu  près 
semblables,  sauf  le  dernier,  le  dactylitpodite,  qui  est  plus  court  et  plus 
aigu;  les  deux  paires  suivantes  sont  beaucoup  plus  robustes  et  plus 
de  deux  fois  plus  longues  :  le  basipodite  est  allongé  et  le  carpopodite  se 
prolonge  latéralement  par  une  forte  épine  chitineuse  un  peu  plus 
courte  que  la  moitié  du  propodite  ;  le  dactylopodite  allongé  se  termine 
par  une  toute  petite  gritïe.  Les  cinquième  et  sixième  paires  de  i)attes  ont 
le  même  aspect  et  le  même  développement  que  les  deux  précédentes, 
mais  elles  s'en  distinguent  par  l'allongement  de  l'épine  du  carpopodite 
([ui  est  ici  de  la  même  longueur  que  l'article  suivant.  Enfin  la  septième 
paire  de  pattes,  quoique  encore  très  robuste,  est  beaucoup  plus  courte 
que  les  autres  :  le  propodite  en  est  étalé  et  son  extrémité  arrondie  se 
projette  au  delà  de  l'insertion  du  dactylopodite.  L'abdomen  est  court, 
à  peu  pri'S  cylindrique,  avec  quelques  traces  encore  visibles  de  sa 
segmentation  primitive:  il  est  absolument  dépourvu  d'appendices. 

La  morphologie  anormale  de  cet  Isopode,  l'état  rudimentaire  des  an- 
tenues,  des  pièces  buccales,  des  deux  premières  paires  de  pereiopodes, 
la  forme  si  spéciale  des  suivants,  surtout  de  ceux  de  la  septième  paire, 
la  réduction  de  la  partie  pléale,  semblent  bien  indiquer,  à  défaut  d'au- 
tres renseignements  éthologiques,  que  nous  sommes  en  présence  d'un 
type  dégradé  par  la  vie  parasitaire  et  qui,  sans  doute,  aura  été  détaché 
de  son  hôte  au  moment  de  sa  capture.  L'absence  d'organes  et  de  pro- 
duits génitaux  font  penser  à  une  forme  jeune,  mais  d'autre  part  la  ré- 
gression de  certains  appendices,  comme  la  spécialisation  si  caractérisée 
de  certains  autres,  montre  bien  que  c'est  un  type  sinon  adulte,  du 
moins  déjà  parfaitement  adapté  à  im  genre  de  vie  bien  particulier. 

Je  désignerai  cet  Isopode  sous  le  nom  de  Rhabdocheirus  incertus 
pour  rappeler  et  la  conformation  caractéristique  des  cinq  dernières 
paires  de  pereiopodes  et  l'incertitude  où  nous  sommes  de  son  genre 
de  vie. 
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Sur  l'existence  de  Cemiostoma  coffeella  (Guérin-Mén.)  [LÉi'.] 
à  l'île  de  la  Réunion 

P;ir  Alfred  (iiAiii). 

Jus(jii(î  dans  ces  (It'i'nit'it'S  aiiiK'OS,  on  n'avait  pas  constalé  rcxislence 
de  Cemmtoma  coffeella  Guérin-Mén.  ailleurs  qu'aux  Antilles  et  dans 
rAni('ri(|iie  du  Sud,  et  l'on  croyait  (jue  cet  ennemi  du  Caféier  était  reni- 
piaci-  dans  l'Inde  et  en  Alii(|ue  |iai'  une  Tinéitc  d'une  autre  l'aniille, 
(îrarilurin  cojfeifoUcUn  Metner  (J). 

Ci'pendant,  en  iSilo,  M.  J.  Delalande  déclarait  avoir  constaté,  dès  1882, 
la  maladie  de  la  romlle  du  Caféier  {Cemiostoma)  non  seulement  à  la 
Réunion,  mais  aussi  à  Maurice,  à  Madat^ascar  et  même  siu"  des  feuilles 
qu'il  avait  reeues  de  Ce\lan  (2). 

La  description  donni'c  par  M.  Di'lalandf  paraissait  bien  convenir  à  la 
mine  et  au  cocon  de  ilemiostoma,  mais  comme  il  prétendait  avoir  oli- 
servé  quelques  petites  ditrérences  entre  les  caractères  de  la  rouille  dans 
les  îles  de  l'océan  Indien  et  au  delà  de  l'Atlantique,  je  crus  devoir  sol- 
liciter l'envoi  de  quelques  é"hantillons.  Malheureusement  M.  Delalande 
avait  quitt('  la  Réunion;  il  t'tait  professeiu*  à  Brest  et,  tout  en  accédant 
à  m(»n  désir,  il  m'écri^it  ([u'il  ne  possédait  plus  le  Cemiostoma  à  l'étal 
l»arfait  et  qu'il  ne  [louvait  me  garantir  absolument  la  provenance  des 
feuilles  minées  qu'il  m'adressait,  ces  feuilles  ayant  pu  être  mêlées  avec 
d'autres  reçues  par  lui  des  Antilles  pour  ses  recherches  comparatives 
sur  la  maladie  de  la  fouille. 

L'inexpérience  entomologi(iue  de  Fauteur  laissait  donc  subsister 
quelque  doute  sur  l'exactitude  de  son  observation  quand,  cette  année, 
M.  E.  liordage,  directeur  du  Musée  d'histoire  natiu'ellt^  de  Saint-Denis, 
me  lit  parvenir  plusieurs  spécimens  de  deux  Microlépidoptères  des 
Caféiers  de  la  Réunion  dont  l'ini  est  certainement  le  Cemiostoma  coffeella. 
La  comparaison  avec  les  exemplaires  recueillis  au\  Antilles  [)ermet 
d'affirmer  la  complèie  idenlih'  des  Cemiostoma  africains  avec  leurs  con- 
génères d'Amérique . 

L'origine  américaine  de  Cemiostoma  coffeella  semble  d'ailleurs  très 
problématique.  D'une  part  celte  Tinéile  n'a  été  Innivée  sur  aucune 
plant<'  indigène  du  nou\eau  continent.  D'aulre  part  la  seuli^  espèce  du 

(1)  Voir  E.  1{\(;0N0T,  Anu.  Soc.  eut.  l'r.,  Bulletin  du  :>:>  juillet  1894, 
p.  cxcix-cc. 

(2)  J.  Delalande,  Quel([ucs  mois  sur  les  maladies  des  Cal'eiers,  Revue  des 
Sciences  naturelles  de  l'Ouest,  t.  V,  1.S95,  p.  li-25. 
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genre  reiiconlivc  en  Amériiiue.  C.  (libella  Cluimb.,  dont  la  chenille  mine 
les  feuilles  des  Peupliers  et  des  Saules,  paraît  identique  à  C.  susinella 
H.  S.,  espèce  probablement  introduite  d'Asie  eu  F.urope  avec  le  Saule 
pleureur  {SalLr  hahijlonka  L.)  (1).  Les  Centiostoma  sont  donc,  selon 
toute  probabilité,  originaires  de  l'Ancien  monde  et  la  patrie  du  C.  roffeella 
doit  être  cherchée  dans  les  régions  où  le  Caféier  vit  à  l'état  sauvage  : 
l'Abyssinie,  le  Soudan,  la  Guinée  et  le  Mozambique. 

Pickman  Mann  a  fait  connaître  deux  parasites  de  Cemiostoma  au 
Brésil  :  1"  un  Chalcidien,  lùilophas  remiostoniatis  Mann.;  2"  un  Braco- 
nide,  Exothecus  Irtifer  Mann. 

M.  E.  Bordage  m'a  également  envoyé  deux  11\  ménoi)t('res  qui,  à  la 
Réunion,  attaquent  indifïérenimeut  Cemiostoma  coffeella  et  Gracilnna  (?) 
roffelfoliella.  L'un  est  un  Eulophns  très  difTérent  de  YE.  reniiostoiiiatis-. 
Celui-ci  est  en  ell'et  de  couleur  métallique  cuivreuse,  tandis  que  l'espèce 
de  la  Réunion  est  noire  a^vec  une  tache  fauve  à  la  base  de  l'abdomen. 
L'autre  parasite  est  un  Braconide  du  genre  Apanteles  et  voisin  des 
A.  nemorum  Hrt.,  flavolintbatu.s  Bé.  etc.,  chez  lesquels  la  nervure  ra- 
diale fait  complètement  défaut. 

Les  antennes  de  cet  Apanteles  présentent  un  caractère  dont  il  m'est 
impossible  d'apprécier  la  valeur  taxonomique  étant  donné  le  peu 
d'importance  (ju'on  a  jusipi'à  présent  allachi'  à  ces  organes  dans  les 
descriptions  des  Microgastéridés.Les  huit  premiers  articles  du  flagellum 
sont  divisés  en  deux  par  un  cercle  médian  de  couleur  noire  ;  les  huit 
articles  terminaux  sont  d'un  brun  clair  uniforme. 

L'extrémité  de  la  nervure  cubitale  des  Apanteles  de  ce  groupe  con- 
tient les  mêmes  curieux  organes  sphérulaires  à  fonction  inconnue  (|ui 
existent  constamment  à  rexlrémité  de  la  nervure  stigmatique  des  Chal- 
cidiens.  Il  en  résulte  que  la  nerviu'e  stigmatique  {nen-us  radialis  Ratze- 
bourg,  cubitus  Haliday)  des  Chalcidiens  correspond  à  la  première 
-fd>scisse  de  la  radiale,  plus  la  première  transverso-cubilale,  plus  la  partie 
extrême  de  la  cubitale  ti'ès  réduite  des  Apanteles.  Cette  observation 
présente  un  certain  intérêt  pour  l'établissement  des  homologies  entre  la 
nervation  des  ailes  antérieures  chez  les  divers  groupes  d'Hyménoptères. 

De  ce  qui  précède  on  peut  conclure  aussi  que  les  Hyménoptères  pa- 
rasites qui  attaquent  Cemiostoma  coffeella,  soit  en  Amérique,  soit  à  la 
Réunion,  ne  sont  pas  des  ennemis  spéciaux  de  cette  Tinéite,  mais  que 
dans  chacune  des  deux  régions  ils  infestaient  et  continuent  d'infester 
d'autres  hôtes  indigènes  d'où  ils  ont  passé  au  Cemiostoma  lorsque 
<*elui-ci  a  été  introduit  par  la  culture  du  Caféier. 

fl]  V.-T.  CiiAMBiîKS,  American  Naluralist,  1872,  |i.  489-90. 
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Il  faut  ajouter  quo,  d'après  MM.  Dclalande  ri  Hordage,  Crmiosiomti 
roffppUa  ost  loin  de  causor,  à  la  Hriiiiion,  des  déf;àts  aussi  considéiahlos 
(|iio  ceux  qu'il  occasionne  [larfois  au\  Antilles,  au  Venezuela  ol  au  Brésil, 
ce  qui  explique  comment  il  a  pu  demeurer  longtemps  inaperçu.  Un 
Lépidoptère  beaucoup  plus  nuisible  au  Caféier  serait  le  Bot>de  que 
M.  E.  Bordagea  signalé  sous  le  nom  de  liotnn  coffealis  (1)  et  qui,  d'après 
l'examen  qu'en  a  bien  aomIu  faire  M.  .1.  de  Joannis,  devra  être  identifié 
à  Tldiptoci'ias  ortofjuttiilis  Feld. 


Description  d'une  nouvelle  espèce  û'Ornix  [MinitoLKi .] 

Par  P.  Cm{ÉTiE.\. 

En  décrivant,  en  1874,  VOniu-  frarjurinp  Sang,  Stainton  ne  put  s'em- 
pêcher de  manifester  un  certain  étonnement  de  ce  qu'une  Ornix  eût, 
été  trouvée  sur  une  plante  basse,  alors  que  toutes  les  autres  espèces 
\ivent  sur  les  arbres  ou  arbustes. 

Désormais,  l'exemple  d'Orvix  fnKjariap  n'est  plus  unique;  Mnci  eu 
etTet  une  nouvelle  espèce.  Onii.r  fiiJlnzeUn,  dont  la  chenille  mine  h^s 
feuilles  d'une  plante  basse  sous-ligneuse,  la  Dnjas  ortopcUilu  L. 

C'est  sur  les  montagnes  avoisinant  Barcelonnette,  et  à  une  altitude 
approchant  de  2.000  mètres,  que  j'ai  trouvé  un  certain  nombre  de  raines 
de  celte  nouvelle  es[ièce,  en  aoid  dernier.  La  feuille  de  Dr.  ortopetahi 
est  minée  en  dessous;  ses  bords,  dans  toute  sa  longueur,  sont  rap- 
prochés l'un  de  l'autre  et  à  peine  séparés  par  une  étroite  bandelette 
blanche,  qui  n'est  autre  que  le  dessous  tomenteux  de  la  feuille  que  la 
chenille  a  plissé  et  maintenu  serré  par  des  fds  de  soie.  De  verte  qu'elle 
était,  la  feuille,  ainsi  changée  en  C(»riiet.  devient  brune  quand  la  che- 
nille en  a  dévoré  le  i)arenchyme. 

Pour  se  métamorphoser,  la  chenille  (piitte  sa  mine.  Elle  mesiu'e 
alors  près  de  6  millim.  de  longueur  et  est  entièrement  jaune,  sans  ligne 
ni  dessin;  la  tète  est  brune  avec  ([uelques  taches  noirâtres;  l'écusson 
présente  quatre  taches  noirâtres  :  les  deux  intérieures  grandes  et 
triangulaires,  les  extérieures  toutes  [letites,  rondes;  les  |iattes  écail- 
leuses  sont  noirâtres  extérieurement. 

L'éclosion  des  PapiUons  a  eu  lieu  \ers  le  iO  a\ril  dernier. 

Ornix  fulluzella  n.sp. —  En\erg.6  mill.—  Ailes  supérieures  brun 

(1)  E.  BoRDAGE,  Lépidoptères  du  Caféier.  Revue  agricole  de  la  Réumon, 
3°  année,  n"  5,  mai  1897. 


204  Bulletin  de  In  Société  Entoinologique  de  France. 

ionci'  avec  des  stries  blanches  à  la  cote,  peu  distinctes  de  la  base  à  la 
moitié  de  l'aile,  plus  larges,  plus  longues  et  très  nettes  sur  l'autre 
moitié,  la  quatrième  surtout,  en  comptant  à  partir  de  l'apex,  est  très 
large  et  triangulaire  ;  à  la  base,  une  strie  blanciie  horizontale  sur  la 
radiale;  au  bord  interne,  trois  taches  blanches,  celle  du  miheu  plus 
ronde  et  plus  grande;  au  bout  du  disque,  une  autre  taclie  d'un  blanc 
pur;  enfin,  à  l'extrémité  de  l'aile,  un  gros  point  noir.  Frange  grise,  tra- 
versée au  milieu  par  une  bande  blanchâtre  bordée  de  noir.  Ailes  infé- 
rieures grises,  avec  frange  un  peu  plus  claire.  Tète  grise;  antennes 
brunes,  à  peine  annelées  de  gris;  palpes  entièrement  blanchâtres. 

Les  palpes  de  ÏOini.rfrmjariae,  d'après  Slainton.  sont  blancs  avec  uni' 
tache  grise  à  la  lin  du  second  article  et  un<^  autre  au  milieu  du  troi- 
sième. 

Outre  cette  nouvelle  espèce  à^Ornix,  la  même  localité  produit  la 
rare  Ornix  Pfaffenzelleri  Frey,  qui  mine  les  îcuilles  du  Cotoneaster 
vuhjuris  Lindl.,  tandis  qu'un  peu  plus  bas,  sur  les  Sorhus  aucuparia 
L.,  se  trouvent  les  mines  de  VOrnix  scoticella  Stt.  J'ai  eu  tout  récem- 
ment l'éclosion  de  ces  deux  espèces,  dont  la  présence  en  France  n'avait 
pas  encore  été  signalée. 

Note  sur  Alpheus  villosus  Olivier  [Crust.] 
Par  H.CoTTiÈRE. 

Le  type  dWlpheus  villosus  Olivier,  que  i)ossèdent  les  collections  du 
Muséum  de  Paris,  nous  a  permis  d'identifier  cette  espèce  avec  les  spé- 
cimens du  British  Muséum  nommés  par  Sp.  Bâte  Paralpheus  diversi- 
vumiis  (Macroures  de  Challenger,  pp.  567-72,  pi.  CU).  Le  type  d'.4. 
diversintanus  Olivier  ayant  disparu,  l'identité  très  probable  de  cette 
forme  a\fc  la  précédente  ne  saurait  être  démontrée,  de  sorte  qu'il  nous 
semble  prt''f(''rable  de  conserver  le  nom  de  A.  villosus.  Aucun  carac- 
tère de  valeur  générique  ne  permet  de  séparer  cette  espèce  du  genre 
Alpheus,  elle  est  très  voisine  des  formes  suivantes  :  A.  malleator  Dana 
=  A.  puyilator  A.  M.-Edwards,  A.  rugimanus  A.  M. -Edwards  =  A. 
liidleyi  Pocock ,  A.  ^yebste)•i  Kingsley,  .1.  soci(d is  ïMler ,  A.  macro- 
cltiriis  Bichters.  Parmi  les  caractères  invoqués  par  Sp.  Bâte,  Fabsence 
d'épipudites  sur  les  appendices  in  (1.  c.  p.  o72)  est  une  erreur  com- 
plète et  difficilement  explicable,  étantdonnées  la  taille  de  ces  épipodites 
(^t  leur  forme  caractéristique  en  crochet. 

A.  l'illosus  se  distingue  par  un  ensemble  de  caractères  qui  en  font 
l'une  des  plus  remarquables  espèces  ûWlpheus.  Toute  la  surface  de  la 
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carapaci'.  iroi'dinniro  glabre  ol  lisse,  est  couverte  de  saillies  coiiiiities 
larges  et  courtes  qui  lui  coimnuniqueut  nn  aspect  villeux  et  cliagriné. 
Ces  i)apilles  cornées  sont  entrenièlr'es  de  poils  assez  rares,  mais  de- 
venant très  abondants  et  très  longs  sur  tous  les  appendices  tlioraciques 
et  abdominaux,  en  particulier  sur  les  maxillipèdes  externes,  la  l'ace 
supérieure  des  pinces  et  les   méropodites  des  3"  et  ¥  paires. 

Ce  revêtement  pileux  coïncide,  chez  A.  villosus,  avec  une  dégrada- 
tion notaide  de  l'appareil  visuel,  qu'il  supplée  sans  doute  dans  une  cer- 
taine mesure.  Les  yeux,  qui  n'ont  du  reste  subi  aucune  réduction  de 
taille,  sont  logés  dans  des  saillies  hémisphériques  plus  distinctes  que 
chez  aucune  espèce,  armées  en  avant  d'une  épine  etrecouvertes,  comnK' 
tout  le  reste  de  la  carapace,  des  papilles  citées  plus  haut.  Ce  fait,  cpii 
contraste  avec  la  parfaite  transparence  halntuelleà  ces  capuchons  chez 
Alplirus,  doit  rendre  la  vision  à  peu  près  nulle.  Aussi  les  cornées  sont- 
elles,  chez  A.  r///o.«?«.?,  absolument  dépigmentées  et  de  couleur  crayeuse. 

Une  autre  particularité  de  A.  villosus,  est  l'abbréviation  de  son  déve- 
loppement. Sp.  Bâte  avait  déjà  remarqué  le  petit  nombre  et  la  grosseur 
des  (  euf  s  que  portent  les  femelles  de  l'espèce  ;  un  des  spécimens  du  Muséum 
de  Paris  nous  a  permis  d'étudier  la  larve,  enfermée  dans  les  enveloppes 
de  l'œuf,  et  qui  montre  encore  une  masse  notable  de  vitellus  non  ab- 
sorbé. Cette  larve,  au  stade  Mysis,  est  pourvue  de  tous  les  appendices 
de  l'adulte.  Les  pattes  des  deux  premières  paires  sont  terminées  par 
des  pinces  didactyles,  nettement  asymétriques  sur  la  paire  antérieure  ; 
les  3  autres  paires  sont  présentes,  dirigées  en  avant,  avec  des  traces 
de  divisions  peu  apparentes.  Les  unes  et  les  autres,  —  sauf  la  o'^  paire 
qui  en  est  toujours  dépourvue,  — portent  des  exopodites.  de  longueur 
croissante  depuis  la  4"  jusqu'à  la  1''''  paire,  toujoiu's  notablement  plus 
courts  que  les  endopodites.  Tous  les  appendices  abdominaux  exis- 
tent, les  épimères  des  segments  nettement  distincts.  Par  suite  proba- 
blement du  développement  encore  incomplet,  les  soies  de  l'écaillé  an- 
tennaire,  celles  des  exopodites  des  maxilles  2,  des  3  paires  de 
maxillipèdes,  celles  du  bord  postérieur  du  telson  sont  encore  courtes, 
molles  et  non  plumeuses.  Le  point  le  plus  remarquable  présenté  par 
cette  larve  est  la  dépigmentation  des  yeux,  existant  déjà  et  plus  ac- 
centuée encore  que  chez  l'adulte.  La  couleur  crayeuse  des  cornées 
tranche  sur  la  couleur  un  peu  plus  foncée  des  tissus  et  permet  de  les 
délimiter  nettement  du  pédoncule  oculaire  proprement  dit  (1). 

(I)  L'alcool  (le  l'un  des  bocaux  lûtes  renfermant  A.  villosus  avait  une  forte 
odeur  d'aldéhyde.  Nous  avons  recueilli  sur  les  parois  et  le  fond  de  ce  vase 
une  boue  verddtre  qui,  traitée  par  le  chlorate  de  potasse  et  la  potasse,  donne,  en 
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La  femelle  sur  laquelle  nous  avons  fait  cette  observation  porte  envi- 
ron quarante  œufs  elliptiques,  dont  le  grand  diamètre  atteint  3  mill.  Ce 
sont  les  plus  gros  que  l'on  ait  observés  chez  les  Alpheidés  à  développe- 
ment abrégé,  et  peut-être  la  larve  venant  d'éclore  o(ïre-t-elle  l'abbrévia- 
tion  plus  grande  encore  observée  par  Herrick  sur  A.  Saalc;ii  \ar.longi- 
carpas  (Mém.  of  the  national  Acad.  of  Sciences.  Washington,  V,  1891). 
Dans  le  cas  cité  par  Herrick,  les  exopodites  des  pattes  thoraci(iues 
sont  tout  à  fait  rudimentaires  au  moment  de  Téclosion,  et  la  larve 
acquiert  en  24  heures  les  caractères  d'un  jeune  de  l'espèce. 

Les  spécimens  d'A.  villosus  du  Muséum  de  Paris  sont  de  Port-du- 
Roi-Georges  (Péron,  type  d'Olivier).  Port-Walcott  (de  Castelneau), 
Tliursday-Island  (Lix),  Bourbon  (Maillard).  Ceux  rapportés  par  le 
«  Challenger  »  viennent  du  voisinage  du  cap  York.  Les  uns  et  les 
autres  sont  accompagnés  des  mêmes  espèces,  il.. s/reHMW.ç  Dana,  A.  cras' 
simanus  Heller,  Sjjnalpheus  comatulanuu  Hasswell,  recueillis  dans  les 
récifs,  soit  à  marée  basse,  soit  à  de  faibles  profondeurs. 

Synalpheus  comotularum  Hasswell  =  Synalphens  folcatiis  Bâte .  que 
nous  venons  de  citer,  vit,  d'après  Hasswell  (Cat.  des  Crust.  d'Australie, 
1882)  et  Miers  (Zool.  de  1'  «  Alert  »,  1884)  fixé  par  sa  petite  pince  aux 
braaches  d'une  Comatule.  D'après  nos  observations,  les  yeux  de  ce 
Crustacé  sont  également  dépigmentés .  et  son  développement  analogue 
à  celui  de  A.  villosus. 

Il  serait  très  désirable  que  l'on  possédât,  sur  l'éthologie  de  cette  der- 
nière espèce,  des  renseignements  du  même  genre,  afin  de  voir  s'il 
existe,  entre  les  conditions  de  vie  et  les  particidarités  d'organisation  et 
de  développement,  une  semblable  relation  aiiparente. 


Bulletin  bibliographique. 

Académie  des  Sciences  [C.  H.  hehdom.  des  Séances),  1897,  II.  tables; 
1898,  I,  17  et  18.  —  A.  Milne-Edwards  et  L.  Bouvier  :  A  propos 
des  Crustacés  brachyures  et  anomoures  des  six  dernières  cam- 
pagnes scientitlques  effectuées  par  S.A.  le  Prince  de  Monaco. 

présence  d'un  sel  cie  plonil»,  un  précipité  jaune  de  cliromate.  11  est  probable 
que  ces  Alpliées  ont  dû  séjourner  dans  un  liquide  à  base  de  bichromate  de 
potasse,  et  que,  transportés  dans  l'alcool,  le  sel  sest  réduit  à  l'état  d'oxyde 
de  chrome  avec  oxydation  partielle  de  l'alcool.  Les  spécimens  sont  colorés  en 
vert  intense 
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A  Catalogue  of  the  Lepidoptera  of  Ireland.  —  G.-F.  Mathew  :  Notes 
on  Lepidoptera  from  the  Mediterranean.  —  Tortrices  occurring  in 
the  Yicinity  of  the  Ghesham  Line.  —  Notes  diverses. 

Kiiioiiiolitgixt's  montUlg  Magazine  [the],  408,  mai  1898.  —  G.-C.  \\\- 
GNELL  :  Oak  Galls.—  E.Bercrotit  :  Diagnoses  of  some  new  Aradidae. 
—  G.-C.  Champion  :  Anasiiis  lalipalpix  Schilsky  :  au  addition  \o 
the  British  List,  with  Remarks  on  varions  other  Species  of  the  Ge- 
uus.  —  T.-A.-G.Stricklani)  :  Further  Notes  on  the  direct  Enlargement 
of  Entomological  Spécimens,  with  Description  of  a  new  Apparatus, 
(llg.  et  pi.).  —  C.-G.  Barrett  :  Results  of  proctracted  Pupal  Condi- 
tion in  Asphalia  ridena.  —  K.-.I.  Morton  :  Two  new  Hydroptilidac 
from  Scolland  ami  Algcria  rcspectivcly  (lig.).  —  G. -II.  Cai'.penteiî  : 
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Trochopus  and  Rhacjovelia.  —  Notes  diverses.  —  Rev.  A.-E.  Eatox  : 
Supplément  to  «  A  Synopsis  of  British  Psychodidae  ». 

Ëssex  Institute  {Bulletin),  XXX,  1-6,  1898.0 

Illustrierte  Zeitschrift  fiir  Entomologie,  III.  9,  1898.  —  D^  0.  Hof- 
MANX  :  Uei)er  die  Auordnung  der  Itorstentrngenden  Warzen  Ijei  den 
Raupen  der  Pterophoriden  (pi.).  — J.-D.  Alfken  :  Ein  bliilenbiolo- 
gischer  Ausfliig  in  der  norddeustschen.  Tiefebene  am  9  april  1898. 

—  G.  Paganetti-Hummler  :  Beitrage  zur  Coleopteren-Fauna  Siid- 
Dalmatiens.  —  0.  Schultz  :  Gynandromorphe  (bermaphroditische) 
Macrolepidopteren  der  palaarktiscben  Fauna.  — Notes  diverses. 

Intermédiaire  de  VXFAS.,  III,  2o,  1898.  —  A.  Chabert  :  Moucbes  truf- 
fières. —  Agé  :  Mœurs  des  teignes.  —  Action  du  pyrèthre. 

Kansas  Academy  of  Science  {Tronsactions),  1895-96.  —  Warrex  Knaus  : 
Additions  to  Ihe  List  of  Kansas  Coleoptera.  —  J.  Hunter  :  Notes  on 
injurious  Insects.  —  S.-W.  Willistox  :  Notes  and  Descriptions  of 
Mydaidae. 

Naturaliste  {Le)  1'-'"  mai  1898.  —  .I.-L.  Austaut  :  Notice  sur  les  Par- 
naftsius  Jacquemonti  Boisd.,  Epaphus  Oberth.,  Mercurim  Groum, 
poeta  Oberth.  —  L.  Plaxet  :  Essai  monographique  sur  les  Coléop- 
tères des  genres  Pseudolucane  et  Lucane,  (fig.). 

Naturwissenschaftlichen  Vereines  fiir  Steiermark  [Mittheiluugen),  1896. 

—  Prof.  F.  Thex  :  Fiinf  Cicadinen-Species  aus  Osterreich,  (pi.). 

Sew-York  Entomological  Society  {Journal),  VI,  1,  1898.  —  H. -G. 
Dyar  :  The  Life-Histories  of  the  N.-York  Slug  Gaterpillars,  XIII, 
XIV  (pi.).  —  A.  Radcliffe-Grote  :  An  Attempt  to  classify  the 
Holarctic  Lepidoptera  from  the  Specialization  of  tlie  Wings,  II  (pi.). 

—  F. -M.  Webster  :  Notes  on  the  Development  of  Urasteria  crechtea 
(Cramer),  (pi.).  —  H.-G.  Dyar  :  New  American  Moths  and  Syno- 
nymical  Notes.  —  D.-W.  Coquillett  :  Notes  and  Descriptions  of 
Oscinidae.  —  C.-H.  Tyler  Townsexd  :  Diptera  from  the  LoAver  Rio 
Grande  or  Tamaulipan  Fauna  of  Texas,  IL  —  C.-F.  Baker  :  Notes 
on  Siphonaptera,  with  Descriptions  of  four  new  Species.  —  W.-J. 
HoLLAXD  :  Notes  on  Lepidoptera.  —  A.  Radcliffe  Grote  :  Reply 
to  D'-  Dyar's  Note. 

New  York  Agriciiltural  Eccperiment  Station  {Bulletin),  n-'  236  à  142, 
1897-1898.  —  V.-H.  Lowe  :  Inspection  of  Nurseries  and  Treatment 
of  infested  Nursery  Stock,  ([)!.).  —  Plant  Lice  :  Descriptions,  Ene- 
mies  and  Treatment  (pi.). 
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yovital('.<i  zoologicar,  V,  2,  189S.  —  A.  Kiwrht  :  Die  Pass;ili(lt'ii  dicho- 
toinisch  ljearl)eit('l.  11.  —  Die  Arien.  —  W.  Rothsciiild  :  Soiin'  ncw 
Lepidi^plera  from  tlH>  Emi.  —  W.  Wauhen  :Nt'w  Specios  ond  (îonera 
of  the  Familles  Drepanulidae,  Thyrididaf,  UranUdar,  Kpiplcitiiddc, 
and  Geomi'tridae  l'rom  tiie  Old-World  Régions. 

Psijche,  VIII,  26o,  1898.  —  S. -H.  Scudder  :  A  Study  of  the  calerpillars 
of  North  American  Swallowtail  Hiittertlies,  I  (pi.).  —  C.-H.  Tyleh 
TowNSEND  :  Diptera  Iroin  the  Mesilla  Valley  of  the  Rio  Grande  in  X. 
Mexico  II.  —  H.-(î.  Dyar  :  Description  of  an  unusual  Saw-tly  larva 
belonging  to  the  Xyelinae. 

Rcalr  Accademia  dei  Lincri  {Atti),  ISDS,  I.  7  et  8.© 

Revista  Chikna  de  Historid  natural,  II,  1, 1898.  —  E.-C.  Reeo  :  Revision 
de  las  «  Mtitillarias  »  de  la  Ohra  de  Gay.  —  F.  Alhert  :  La  Lan- 
gosta  de  Juan  Fernandez  i  la  posibilidad  de  su  propagacion  en  la 
Costa  Chilena. 

Revue  scientifique  du  Bourbovuiiis  et  du  rentre  de  la  France,  XI,  124, 
1898.  —  E.  Olivier  :  Supplément  aux  Coléoptères  de  rAUier. 

Revue  des  travaux  scientifiques,  XVIII,  1  et  2,  1898. 

Revue  internationale  de  viticulture  et  d'Oenologie.  I.  1894-189o.  — 
A.  DÉRESSE  :  Contribution  à  l'étude  du  Moucheron  des  cu^es.  — 
D""  G.  DEL  GuERcio  :  Quelques  observations  sur  l'opportunité  des 
traitements  d'hiver  et  de  printemps  contre  la  Cochylis  de  la  Vigne. 

—  J.  GuÉxiER  :  Le  Phiillo.rera  et  la  reconstitution  dans  l'Yonne.  — 
.J.  DuFOUR  :  Les  traitements  contre  la  Coclnjlis  doivent-ils  avoir  lieu 
en  hiver  ou  eu  été? 

Revue  trimestrielle  de  la  Station  vilicale  de  Villefranclic  [Rhùne],  I,  II  el 
III,  1890-1892.  —  E.  Dli'ont  :  Contributions  a  l'étude  du  (iribcuri 
(pL).  —  V.  Vermorel  :  La  Cochylis  (pi.).  —  A.  Déresse  :  Destruc- 
tion du  ver  blanc.  —  Un  nouveau  parasite  de  la  Cochylis  (pL).  — 
Supplémentà  l'étude  de  la  Cochylis  (pi.).  —  J.Perraud  :  Expériences 
sur  la  destruction  des  Vers  blancs  dans  les  pépinières.  —  Déresse 
et  J.  Perraud  :  Contribution  à  l'étude  de  la  C(''cidomie  de  la  Vigne 
(pi.).  —  J.  Perraud  :  Vu  nouvel  ennemi  accidentel  de   la  Vigne. 

—  Le  Tetranychus  telarius.  -^  .1.  Déresse  :  Contributions  à  l'étude 
des  mœurs  et  des  procédés  de  destruction  de  quel(|ues  insectes  de 
la  Vigne.  —  J.  Perraud  :  Nouvelles  observations  relatives  à  la  bio- 
logie et  au  traitement  de  la  Cochylis.  —  Essai  sur  la  destruction  des 
Hannetons  et  des  Vers  blancs  par  le  Rotrytis  tenella.  —  Déressk  : 
Nouvel  abri  hivernal  du  Ver  des  ponnnes  el  des  poires.  —  Les  Cica- 


iii)  BnUrdii  de  la  Société  Enloiiiologique  de  France. 

délies  de  nus  vigaobles.  —  Nouveau  suppli'ineut  à  r(''lude  de  la 
Cochylis.  —  J.  Perraud  et  C.  Sauvageau  :  Sur  un  champignon 
parasite  de  la  Cochylis.  —  Sur  un  nouvel  insecte  destructeur  de  la 
Cochylis. 

Royal  Society  [Proceedinys),  LXIII,  :m)  à  :î93,  1898.0 

Sociedad  cientijica  «  Antonio  Alzaic  »  {Menwrias  y  Revista),  X.  o  à  12. 

1897.© 

Sociedad  espai)ola  de  Historia  natiiral;  i°  Actas,  mars  et  avril  1898.  — 
I.  Bolivar  :  Notes  diverses.  —  Ortopteros  recogidos  en  Maruecos  por 
D.  J.  Olcese.  —  De  laFuente  :  Descripcion  de  un  Goléoplero  nov. 
sp.de  Pozuelo  de  Calatrava.  — 2°/l?w/''5-,XXVl,  3,1898.  —  M.  Cuxi 
Y  Martorell  :  Fauna  entomologica  de  la  villa  de  Calella  (Cataluna, 
prov.  de  Barcelona). 

Societas  Enlnmologica.  XIII.  2  et  3,  1898.  —  C.  v.  Hormuzaki  :  Die  kli 
matischen  und  lepidopterologischen  Yerhaltnisse  der  Gegend  von 
Solkain  der  Bukowina,  (2  art.).  —  A.  Lixde  :  Schwârmer-Moskau. 
—  P.  BoRiN  :  Meine  Exkursion  von  1897  (2  art.).  —  H.  Dolleschal  : 
Zur  Zucht  von  Salurnia  Kurinmshi. 

Société  des  Sciences  natareltes  de  VOuiest  de  la  France  [Bulletin),  VIII, 
I,  1898.  —  .1.  DoMiNigiE  :  Coup  d'œil  sur  les  Mellifères  sud-amé- 
ricains du  Muséum  de  Nantes.  —  Ch.  Oberthur  :  Note  sur  Phrag- 
matoecia  arundinis  Hbn.  de  la  Loire-Inférieure.  —  Cap.  Xambeu  : 
Mœurs  et  Métamorphoses  du  Lyctas  canaliculalns  Fahr. 

Société  d'Histoire  naturelle  de  Mdcon  [Bulletin  trimestriel).,  8  et  9. 
1898.  —  E.  André  :  Contribution  à  la  faune  locale.  —  Acchmata- 
tion  des  Vers  à  soie  sauvages. 

Société  Entoniologique  de  Belgique;  i°  Annales,  XLII,  3  et  4.  1898.  — 
A.  Grouvelle  :  Clavicornes  nouveaux.  —  Ch.  Kerremaxs  :  Bupres- 
tides  nouveaux  de  l'Australie  et  des  régions  voisines.  —  M.  Pic  : 
Rectification.  Addenda  et  corrigenda.  —  M.  Jacoby  :  Description  of 
some  new  species  of  indian  Phytophagous  Coleoptera.  —  .1.  Weise  : 
Coccinellen  aus  Usamhara,  II.  —  A.  Bivort  :  Matériaux  pour  la 
faune  entoniologique  de  la  province  de  Hainaut.  • —  2°  Mémoires, 
VI,  1897.  —  Ch.  Keruemaxs  :  Buprestides  du  Brésil.  —  G.-C. 
Champion  :  A  List  of  the  Aegialitidae  and  Cistelidae  supplementary 
to  the  «  Munich  »  Catalogue. 

Species  des  Hyménoptères  d'Europe  et  d'Algérie,  62.  1898.  —  T.  A. 
Marshall  :  Supplément  aux  Braconides.  pp.  145-224,  pi.  7  a  9. 
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Unkersitc  (le  TuaUnisr  JinUclin,  lasc.  1  à  4, 1897-1898.© 

Zooh(iic(il  Sorirtij  of  London  [Proceedings],  1897.  IV.  —  A. -G.  Butler: 
(»ii  throe  consignments  of  Butterflies  collectod  in  N;ital  in  1896  nnil 
18<)7  by  Mr  G.-A.-K.  Marshall  (pL).  —  E.  Simon  :  On  thp  Spiders 
(if  tlu' Island  of  Saint-Vinct'nl.  III.  —  H.  Buindley  :  On  the  Rego- 
neration  of  tlu'  Legs  in  tlic  Blattidae.  —  A.-(i.  Buïleiî  :  On  a  small 
Collection  of  Lcpidoptera  made  by  Mr.  F.  Gillettin  Somali-land.  — 
0.  PicKAiîD  (l\MBRiDGE  :  On  a  new  Genus  and  Specios  of  Acaridea. 
(pi.). 


Andhé  (E.)  :  Synopsis  des  Miitiliides  de  France  (F.  Ji'tin.  AV//.',  1898. 
lo  p.* 

Belleyoye  (A.)  et  J.  Laurent  :  Les  plantations  de  Pins  dans  la  Marne 
et  les  parasites  qui  les  attaquent  {Uall.  Sor.  Et.  Se.  )i(it.  Reims), 

1897,  112  p.* 

iIari'entier  (L.)  :  Nervations  anormales  de  Tenthrédinides,   Amiens, 

1898.  —  38  p.  lig.* 

i'ma.mi'klx  (G. -G.)  :  Notes  on  American  and  other  Tingitidae,  with  Des- 
criiitions  of  two  new  Gênera  and  four  species  {Traus.  Eut.  Soc. 
Loml.),  1898,  U)  p.  2  pi.* 

Id.  :  A  List  df  liie  Cieindelidiie,  Carabidae  and  Staplujiinidae  coUected 
by  M.  J.-J.  Walker,  in  the  région  of  tlic  Straitsof  Gibraltar  (/oc.  t'i^), 
1898,  39  p.* 

[d.  :  A.  List  of  the  Lagriidde.  Othiuidae,  SUionidae,  Pedilidfw  (part\ 
Vijrochroidde  and  MordeUidne,  supplementary  t(^  the  «  Munich  » 
Catalogue  [Anu.  Soc.  Eut.  nehj.),  1898,  60  p.*' 

Id.  :  A  List  of  the  Aeginlitidue  and  Cistelidae,  supplementar\  to  the 
«  Munich  »  Catalogue   loc.  cit.),tV.i\).* 

CiioLAS  ^D"")  et  V.  Vermorel  :  Guide  du  Vignentn  pour  l'emploi  du 
sulfure  de  carbone  contre  le  PlujUoxern.  Villffranchc  1893,  MO  p., 
lig.^* 

DiMMocK  (G.)  :  Notes  on  [larasitic  Hunenoptera,  with  Descriptions  of 
some  New  Species  (Proc.  E)d.  Soc.  }yasli.),  1898,  24  p.'- 

Gn.LETTE  (C.  P.)  :  American  Leaf-hoppers  of  the  Subfamily  Tuplilocjj- 
hiiiae  {Proc.  V.  S.  A>//.  )[us:.  1898,  76  p.  (ig.* 

Janet  (Ch.)  :  Sur  remploi  des  désinences  caractéi'isti(|ues  dans  les  dé- 
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nuiuina lions  des  groupes  établis  pour  les  classitications  zoologiques 
{Mém.  Soc.  Ac.  Oise),  1898,  12  p.* 

Janeï  (Ch.)  :  Les  Haliitations  à  bon  marché  dans  les  villes  de  moyenne 
importance  {Congr.  int.  Ilab.  bon  Marché),  iS97.  18  p.  pl.*0 

Id.  :  Notice  sur  les  travaux  scientifiques  présentés  par  M.  Ch.  Janet  « 
l'Académie  des  Sciences  au  concours  de  1896  pour  le  prix  Tliore. 
Lille,  94  p.  lig.* 

Id.  :  Sur  les  limites  morphologiques  des  anneaux  du  tégument  et  sur 
la  situation  des  membranes  articulaires  chez  les  Hyménoptères  arri- 
vés à  rétat  d'imago  (C.  /{.  Ac.  Se),  1898,  4  p..  tig.* 

Id.  :  Études  sur  les  Fourmis,  les  Guêpes  et  les  Abeilles.  —  Notes  13  à 
11),  1897.* 

MuLSANT  (E.)  :  Description  d'un  genre  nouveau  dans  la  tribu  des  Lu- 
canides.  —  Copie  manuscrite  du  texte  et  de  la  planche  olfert  [lar 
M.  L.  Plauet. 

Paxtel  (L.  p.)  :  Sur  le  clivage  de  la  culicuh'.  en  tant  que  processus 
temporaire  ou  permanent.  [C.  H.  Ac.  Se),  1898,  4  p.* 

Pic  (M.)  :  Étude  synoptique  sur  les  Coléoptères  longicornes  du  genre 
Cortodera  Muls.  (F.  Jeunes  Nat.),  1898,  12  p.* 

SciDDER  (S.  H.)  :  The  aliiine  Orthoptera  of  North  America  (Appal.), 
1898,  21  p.,  pi.* 

Id.  :  The  Orthopteran  Group  Scudderiae  [Proc  Aiu.  Ac.  Arts,  Se), 
1898,  20  p.,  pi.* 

Yehmorel  (V.)  :  Destruction  de  la  Cochijlis  ou  Ver  de  la  Vigne.  Mont- 
pellier. 1890,  32  p.,  lig.* 

Id.  :  Destruclion  du  Silphe  opaque  et  des  Vers  blancs.  Villelrauche, 
1897,  ()o  p.,  lig.* 

Id.  :  Note  sur  la  destruction  des  Vers  blancs  [Melolontha  rulgai'is)  par 
le  sulfure  de  carbone.  Montpellier.  1887.  10  i)..  tig.' 

Id.  :  Collection  de  tableaux  d'Entomologie  appliquée  pour  l'enseigne- 
ment dans  les  Écoles. 

Yermorel  (V.)  et  J.  Perraud  :  Guide  du  Vigneron  contre  les  ennemis 
de  la  Vigne.  Paris,  1893.  208  p.,  lig.* 

\Veise  (J.)  :  xXaturgeschichte  der  Insekten  Deutschiands,  VI,  1  à  5. 
Berlin  1882-1888.  Ac(|uis  pour  la  Bibliothèque. 

A.  L. 


Le  Secrétaire-gérant  :  Ph.  François. 
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Séance  du  35  mai  ISOS. 

Présidence  de  M.  E.  SIMON,  ancien  Président. 

M.  le  Professeur  E.-L.  Bouvier  s'est  fait  excuser  de  ne  pouvoir  pré- 
sider la  Séance. 

Distinctions  honorifiques.  —  M.  P.  Esliot  a  reçu  une  grande  médaille 
d'argent  avec  félicitations  du  jury  pour  la  superbe  collection  d'Insectes 
utiles  et  nuisibles,  qu'il  a  présenti-e  a  l'exposition  annuelle  de  la  Société 
criiorticulture. 

Admissions.  —  La  Société  Linnéenne  de  Bordeaux  est  admise  sur  sa 
demande  au  nombre  des  menibres  de  la  Société  entomologique  de 
France. 

—  M.  Marcel  Causard,  professeur  au  Lycée,  32,  rue  du  Lieutenant, 
Laval  (Mayenne).  EiitoinohKjh'  yniérdle. 

—  M.  Pierre  de  Froberville,  à  Seur  (Loir-et-Cher).  CoU'optî'res. 

Changement  d'adresse.  —  M.  Henry  Desbordes,  93,  lue  du  Bac. 
Paris. 

Captures.  —  M.  Joanny  Martin  signale  la  capture  d'un  Hémiptère, 
.Arwlu.s  aterfimus  Fieb.  c5,  dans  la  forêt  de  Sénart  ( Seine- et-Oise). 
Cet  insecte  a  été  pris  le  l'^'mai,  sur  un  Bouleau  très  récemment  abattu. 

On  ne  connaissait  de  cette  espèce  que  les  deux  exemplaires  indi- 
qués dans  le  Synopsis  du  D"'  Puton  (1879).  Ce  savant  nous  apprend 
que,  pendant  ces  vingt  dernières  années,  deux  autres  individus  au- 
raient encore  été  capturés,  l'un  à  Marly  (Seine-et-Oise)  [Coll.  Marmot- 
tanj.  l'autre  à  Troyes  ^Hte-Marne)  [Coll.  d'Antessanty].  Enlin,  la  re- 
marquable collection  de  notre  regretté  collègue  Maurice  Noualhier 
renferme  un  exemplaire  Ç  de  celte  intéressant(^  espèce,  pris  à  Ozoïier- 
la-Ferrière  ( Seine-et-Mcirne) . 

—  M.  P.  Lesne  signale  la  capture  d'un  Hémiptère  rare  aux  environs 
de  Paris,  le  Lepiopus  boopis  Fourcr.,  dont  il  a  trouvé  un  exemplaire  à 
Vaux,  près  de  Triel,  le  2  novembre  dernier.  Cet  Hémiptère  avait  été 
décrit  pour  la  première  fois  par  Geolfroy  sous  le  nom  de  «  la  Punaise 
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marbrée  aux  gros  yeux  noirs  »  ;  mais  il  semble  que  depuis  cette  époque 
on  ne  l'ait  pas  signalé  aux  environs  de  Paris. 

—  M.  A.  Léveillé  signale  la  capture  de  MolorcJnis  minor  h.  faite  par 
lui  dans  un  chantier  de  bois  pour  la  construction  de  voitures,  à 
Sèvres  (Seine-et-Oise).  Dans  ce  chantier  se  trouvaient  par  hasard 
quelques  pieds  de  Sapins,  d'espèce  inconnue,  mais  provenant  au- 
thentiquement  d'une  propriété  située  dans  la  commune  de  Sèvres 
môme.  Ce  Longicorne,  dont  il  a  été  pris  jusqu'ici  environ  80  exem- 
plaires, ne  semblait  pas  éclos  sur  place,  tous  les  individus  venaient 
du  dehors  s'abattre  sur  les  troncs  d'arbres;  le  plus  grand  nombre 
a  été  pris  au  fdet. 

Déjà,  l'an  dernier,  M.  H.  Bobieuf  avait  pris  un  exemplaire  de  cette 
espèce,  sur  une  palissade,  à  Ville  d'Avray,  et,  avant  cette  capture,  la 
localité  la  plus  rapprochée  de  Paris,  constatée  d'une  façon  précise, 
était  la  Forêt  de  Bizy,  près  Vernon,  où  M.  Léveillé  en  avait  capturé 
aussi  un  exemplaire,  en  1888  (v.  Bedel,  Faune  Col.  Bass.  Seine,  V, 
p.  64). 

Comment  s'expliquer  l'absence  de  cette  espèce  dans  les  environs  de 
Paris,  alors  que  l'on  vient  d'en  prendre  un  si  gi'and  nombre  d'indi- 
vidus? D'après  les  renseignements  pris  sur  place,  tous  les  Sapins 
d'où  elle  pouvait  provenir  sont  enfermés  dans  des  propriétés  parti- 
culières, closes  de  murs,  où  il  est  impossible  de  l'aller  chercher.  Il 
a  fallu  une  circonstance  accidentelle  ])our  Tattirer  en  dehors  des  lo- 
calités où  elle  se  reproduit  à  l'abri  du  lilet  des  Entomologistes. 

Description  d'un  Coccide 
produisant  des  galles  sur  Rhamims  alaternus  et  oleoides  [Hém.] 

Par  l'abbé  J.-J.  Kieffer. 

Asterolecanium  rhamni  n.  sp.  —  Fig.  1.  —  Tégument  blanc, 
fortement  déprimé,  à  contour  elliptique,  jaiblenicnt  éthancré  de  chaque 
côté  près  de  l'extrémité  antérieure.  Findjriatnre  du  pourtour  à  rangée 
unique,  composées  de  lamelles  hyalines.  Antennes  composées  de  trois 
articles  dont  le  premier  est  moins  long  que  large;  le  second  est 
quatre  fois  aussi  long  que  large  et  s'amincit  à  l'extrémité;  le  troi- 
sième est  sétiforme  et  n'atteint  que  le  cinquième  de  la  longueur  du 
précédent.  Filets  rostraux  égalant  la  moitié  de  la  longueur  du  corps. 
Tibias  munis  en  leur  milieu,  de  chaque  côté,  de  deux  courtes  soies  et, 
près  de  leur  extrémité,  au  côté  externe,  d'une  autre  soie  fort  longue. 
Les  tarses  font  défaut  et  sont  remplacés  par  deux  crochets  bruns  re- 


Séance  du  2o  mai  1808. 


2lo 


liés  par  une  mombraiir    transparente.  On   aperçoit  encore  une  soie 
très    courte   au-dessus  de   chaque   antenne,    ainsi  qu'au-dessus   de 

chaque  hanche,  et  une  rangée  transver- 
sale de  dix  poils  semblables  sur  chaque 
segment  abdominal:  au  dernier  segment, 
ces  soies  sont  longues.  —  Long.  l,2o 
mill. 

Ce  Coccide  vit  sur  les  feuilles  de  Rhani- 
nus  alatenms  L.  et  olcok/es  et  y  pro- 
voque des  galles  cylindriques,  de  la  cou- 
leur et  de  la  consistance  de  la  feuille, 
hautes  de  3  et  larges  de  1  mill.,  situées 


Fit'.  1. 


Fig. 


sur  le  dessus,  fermées  àleur extrémité  siq)érieure  et  largement  ouvertes 
à  leur  bout  inférieur,  c'est-à-dire  à  la  face  inférieure  de  la  feuille. 
Elles  ont  l'aspect  des  galles  de  Pliytoptides,  connues  sous  le  nom  de 
Ceratoneon,  mais  elles  s'en  distinguent  par  leur  ouverture  qui  est  en- 
tièrement glabre  ainsi  que  leur  surface  interne  (tig.  2). 

Ces  galles  m'ont  été  envoyées  de  Philippeville  (Algérie),  où  elles 
ont  été  recueillies  sur  R.  alntcrnux,  par  M.  Al.  Olivier,  et  de  Sicile,  où 
elles  ont  été  observées  sur  R.  oleoides,  par  M.  Th.  de  Stefani.  Les  exem- 
plaires d'Algérie  portaient  en  outre  une  Urédinée,  .icridium.  n.  sp..  dont 
M.  René  Maire,  l'auteur  des  Urédinées  de  F  Est,  donnera  la  description. 


Note  sur  la  Pempelia  albariella  Z.  var.  dilucida  Stgr.  [LÉp.] 

Par  P.  Chuktien. 

Cette  jolie  l'hycide  parait  être  très  rare  en  France.  Ragonot  {Mc- 
nogr.,  I,  336)  se  borne  à  dire  :  »  Deux  exemplaires  (var.  dilucida) 
dans  la  collection  Guenée  sont  indiqués  comme  provenant  de  Digne  ». 
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Cependant  M.  Sand  dit  avoir  captiiré  VnlhaHcUa  en  mai  et  juin  dan> 
les  Bruyères  de  la  Brande  (Indre).  L'espèce  se  trouve  aussi  dans  FAr- 
dèclie.  .l'en  ai  pris  quelques  sujets  en  18%,  et  j'ai  découvert  sa  clie- 
nille  en  1897. 

Adulte,  elle  mesure  20  à  22  mill.,  a  la  forme  habituelle  aux  chenilles 
de  Peinpelia,  est  d'un  gris  teinlt-  de  rougeàtre  sur  le  dos  et  lui  peu 
verdàtre  en  dessous,  avec  une  dorsale  fine  et  continue  d'un  vert-olive 
très  foncé  et  une  bande  latéro-dorsale  brun-verdâtrc  fonc('  sur  les 
premiers  segments,  plus  clair  sur  les  autres,  bordée  de  lilanciiàtre  et 
divisée  longitudinalement  à  partir  du  o''  segment;  verrugueux  très 
petits,  noirs,  entourés  de  clair,  poils  bl(»nds;  tète  testacé  rougeàtre  et 
bordée  de  noirâtre  au  sommet;  écusson  de  la  couleur  du  corps,  tra- 
versé par  les  lignes  dorsales  et  latérales  ;  pattes  écailleuses  noirâtres, 
annel('es  de  gris:  points  ocellaires  du  2'^'  segment  noirs. 

Plus  jeune,  cette  chenille  est  d'un  lirun  rougeàtre  sombre  et  a  la  tète 
noirâtre. 

Elle  vit  en  avril  et  mai  dans  une  galerie  soyeuse,  le  long  des  tiges 
couchées  de  VOnobrychis  supwnJ).  G.  dont  elle  mange  les  feuilles.  Elle 
quitte  ensuite  celte  plante  pour  se  métamorphoser  dans  un  cocon  de 
soie  blanche,  caché  parmi  les  feuilles  sèches  ou  sous  une  i)ierre,  en 
une  chrysalide  noirâtre  dont  le  nuicron  est  garni  de  (juchiucs  soies 
raides  et  crochues,  et  donne  son  papillun  en  mai  et  juin. 

Une  deuxième  génération  ne  tarde  pas  à  succéder  à  la  première  et, 
dès  le  15  juin,  on  trouve  de  nouveljes  petites  chenilles  qui  gros- 
sissent rai>i dément  et  sont  prêtes  à  se  transformer  au  commencement 
de  juillet. 

Il  est  facile  d'expliquer  pourquoi  cette  2'  génération  est  si  rapide.  En 
juillet,  par  suite  des  fortes  chaleurs,  les  pieds  d'Onobnjchis  supina, 
choisis  habituellement  par  YalbarieUa  parmi  ceux  qui  sont  le  plus 
exposés  au  soleil  et  dans  les  endroits  les  plus  arides,  perdent  presque 
toutes  leurs  feuilles  et  n'otïrent  plus  aux  mandibules  des  chenilles 
que  des  liges  durcies  et  des  graines  rugueuses  et  coriaces. 

Le  Papillon  à  son  tour  reparaît  de  nouveau  au  mois  d'août. 


Note  sur  la  chenille  mineuse  à'Ino  globulariae  Hb.  [Lép.] 
Par  P.  Chrétiex. 

Si  notre  honorable  collègue,  M.  P\.  Brown,  veut  bien  se  reporter  au 
Bulletin  de  la  séance  du  28  novembre  1888,  page  clxxxu,   il  verra 
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(|iu'  i"ai  sigiialr  la  cliciiillc  (l7//o  iiloliiiliiridc,  Cdiiiiiir  iiiiiiciisc  de  Sni- 
hiosa,  aux  environs  de  l'aris. 

Mais  si  je  me  suis  borné  alors  à  une  simple  meiilion  du  lail,  c'est 
(|u'il  m'a  semblé  que  les  mœurs  singulières  de  cette  Ivo  (singulières 
en  ce  sens  que  la  chenille  de  {//o//w/ari!«pest  mineuse  toute  sa  vie,  tandis 
que  les  chenilles  des  autres  Iito  ne  le  sont  que  dans  leur  jeunesse) 
étaient  déjà  suffisamment  conmies. 

Zeller  en  avait  l'ait  l'objet  d'une  note  parue  dans  la  Schlcsisrlic 
Zeitschrift  fur  Entom.,  IV,  ;M;  de  cette  note  Kaltenbach  avait  donné 
un  extrait,  et  une  traduction  de  cet  extrait  avait  été  insérée  dans 
VEntom.  weehlij  bdcUigoircr,  X,  p.  i;io.  Enlin  Buckler  avait,  en  1883. 
consacré  sept  pages  de  VEiitoin.  montlilu  Magaainc.  à  Fhistoire  na- 
turelle de  VLw  globulariat',  dont  il  avait  pu  faire  r('ducalion  grâce  à 
des  pontes  et  des  chenilles  que  lui  a\ait  obligeamment  pi'ocurées  notre 
nouveau  collègue,  M.  Disque. 

J'ajouterai  qu'en  mai  189(),  a  Baix  (Ardèche),  j'ai  récollé  plusieurs 
elieiiilles  de  ylobulididc  m\ni\nl\vs  feuilles  de  CeittauiPd  uiijin. 

Uuelles  que  soient  les  localités  (pi'elle  habite,  cette  liio  parait  donc 
a\oir  les  mêmes  mœurs  partout. 

Note  sur  quelques  variations 

A'' Amaurodes  Passerinii  Westwood  [(JiK.] 

Par  11.  Bou.KAi. 

Le  Muséum  de  Paris  a  reçu  récemment  un  nombre  assez  considé- 
rable (ÏAiniiu)-odes  Passerinii  Westw., provenant  des  environs  de  Tanga. 
(Ousandjara).  Les  exenqilaires  de  cet  envoi,  très  variés  comme  gi'an- 
deur,  présentent  de  plus  des  dillerences  remarquables  dans  les  dessins 
de  la  partie  supérieure. 

Le  type  cJ  du  genre  et  de  l'esiièce  a  été  brièvement  d('crit  et  assez 
correctement  figuré  par  Weswood  dans  Arcaiia  EnloinoliHjini,  \o\.  II. 
|).  71,  pi.  07,  fig.  1,  la,  Vb,  le,  i(l,  ic. 

C'est  un  mâle  de  grande;  taille,  dont  le  corselet  est  orn(''  d'une  bande 
médiane  noire  et  de  deux  points  latéraux,  et  dont  les  taches  élytrales 
jaunes,  au  nombre  de  1(5,  sont  sensiblement  égales.  Les  pattes  sont 
noires,  à  l'exception  des  trois  articU'S  extrêmes  des  tarses  postérieurs. 
(pii  sont  jaunes. 

La  î  a  été  décrite  et  ligiu'ée  par  Schaum  dans  les  AiiikiIcs  de  noire 
Société,  sér.  II.  t.  II.  1844.  i)l.  10,  lig.  1. 

Dans  la  ligure  de  Schaum,  les  taches  des  éh  très  et  la  ujacule  centrale 
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fie  la  tète  sont  d'un  rouge  probablement  exagi'ré,  ainsi  que  les  tibias  et 
les  tarses  postérieurs.  Il  n'\  a  qu'une  bande  médiane  noire  sur  le  pro- 
tborax,  les  deux  petites  macules  latéi-ales  n'existent  pas.  et  il  y  a 
18  taches  sur  les  élytres  par  suite  du  dédoublement  de  la  première  ba- 
sale  extèrieiu'e  à  droite  et  à  gauche. 

Dans  la  nomi)reuse  série  que  j'ai  sous  les  yeux,  se  trouvent  seule- 
ment deux  mâles  qui  reproduisent,  comme  coloration  des  tibias,  le 
type  de  Westwood;  l'un  est  privé  des  articles  extrêmes  des  tarses. 
l'autre  a  seulement  les  deux  articles  terminaux  jaunes.  Tous  deux  dil- 
fèrent  notablement  parleurs  dessins  thoraciques.  Tous  les  autres  mâles, 
à  l'exception  d'un  seul  (]ui  a  les  six  pattes  entièrement  rouges,  mais 
(|ui  est  peut-être  immature,  ont  les  tibias  postérieurs  rouges  ou  jaunes 
et  les  tarses  postérieurs  jaunes.  Sans  aucune  exception,  les  femelles 
présentent  la  même  disposition. 

Les  taches  élytrales  varient,  dans  les  deuv  sexes,  du  jaune  paille  au 
jaune  doré  légèrement  rougeâtre. 

11  est  possible  que  le  type  de  l'espèce  soit  plus  abondant  dans  d'au- 
tres locahtés;  il  me  parait,  en  tous  cas,  que  la  ç  décrite  par  Schaum. 
et  à  hujuelle  correspondent  des  mâles  absolument  semblaldes  conune 
disposition  de  couleurs,  appartient  â  luie  variété  à  laquelle  il  convient 
de  laisser.  comnuMariété.  le  nom  de  /.///;/''/ proposé  par  Schaum  (MS. 
pour  l'espèce. 

Les  dessins  thoraciques,  aiii>i  (pie  la  (lis|insili(in  i\c>  laclii's  l'ivlrales 
dans  les  deux  sexes  et  la  grandeur  de  la  macule  c(''pliali(iue  de  la  fe- 
melle, sont  extrêmement  ^ariables. 

J'ai  cherché  à  en  donner  une  id(''e  |iar  le  croipiis  ci-conlie  dans  le- 
quel les  tU'wx  individus  (5  et  9  du  milieu  représentent  la  variation 
extrême,  et  chacun  des  autres  individus  deuv  formes,  dont  une  re- 
présentée |)ai'  la  moitié  de  droite  et  l'autre  par  la  moitié  de  gauche, 
soit  en  tout  neuf  variations  très  caractérisées,  se  corresi)ondant  dans 
les  deux,  sexes,  et  entre  lesquelles  il  existe  des  transitions  nombreu- 
ses que  je  n'ai  naturellement  pu  ligurer. 

L'examen  de  ces  croquis  permet  de  se  rendre  compte  des  variations 
assez  considérables  de  la  grandeur  des  taches  élv  traies  dont  les  (piatre 
basales  ont  une  tendance  à  se  dédoubler.  Il  montre,  de  plus,  qu'entre 
la  variation  extrême  dans  hujuelle  le  corselet  est  orné,  en  plus  de  la 
bande  nu'diane,  de  deux  bandes  lal(''rales  réunies  par  une  bande  trans- 
versale, et  le  type  de  Schaum  (»i'i  les  macides  lali-rales  n'existent  plus, 
on  trouve  tous  les  intermédiaires  possibles,  aussi  bien  du  c('tlt''  de  la 
forme  où  une  croix  est  dessinée  par  la  bande  médiane  et  la  barre 
transversale  que  de  celui  où  l'on  voil  deux  bandes  parallèles  non  re- 
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Ii(''('>  ;i  la  im'diaiie.  (j'S  (UnV'i'ciilcs  luriiics  (nil  ('■(('•  drja  rcpaiidins  dans 
qiir'lqncs  colloctions  par  uolrc  collrpiic,  M.  Donckier.  sons  If  nom 
int'dil  d^aynatirollix  que  ji'  ne  xois  aucun  inconvénient  à  conscrvor. 
comnif  désignant,  il  est  \iai.  |)liitô|  une  série  de  variations  qu'une  va- 


N'arialioiis  iVAinaïundes  l'asscrinii  ^^(■sl^\oo(l. 

l'ii'lc  iicitomciit  caractérisée.  Des  nmditicalidns  du  même  genre  ne  sont 
d'ailleiu's  pas  ti'rs  rares  chez  li's  (ioliathides;  elles  existent,  en  parti- 
culier, chez  le  iîolinihiis  (lifiniilnis  Lam..  où  elles  ont  reçu  des  nuins. 
mais  où  elles  ne  présentent,  selon  toutes  prohabililé's,  (]iie  le  même 
caractère  de  variation  continue  qui  (''cliappi'  à  toute  classilication  sé- 
rieuse. 

Description  d'une  variété  nouvelle  de 
Satiirnia  atlantica  |Li':i'.] 

l'ar  le  D'    Vai.i.antin. 
Il  m'est  ('dos  tout  ré'cenuneiil  lui  e\einplair(^     '  de  Salidiild  athiii- 
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tien  (|iii  m'a  paru  dilïérer  sul'lisanimeiit  du  lypc  oi'dinaire  pour  mériter 
une  description  spéciale  et  une  dénomination  particulii're. 

Saturnia  atlantica  \ar.  Matheri  \ar.  jiov.  —  Enverg.  10  cent. 
—  Cet  individu  semble  avoir  les  ailes  plus  étroites,  plus  falquées  que 
la  forme  ordinaire.  Il  est  beaucoup  plus  rembruni,  l'éclaircie  médiane 
(les  ailes  inférieures  est  à  peine  visible;  toutes  ses  parties  semblent  la- 
^ées  de  rosé,  et  cette  teinte  rosée  est  encore  plus  marqu(''e  en  dessus. 
Comme  teinte  générale,  il  donne  plutôt  l'impression  d'un  Sntiiniia  pyri 
de  petite  taille. 

Au  premier  abord,  j'avais  cru  avoir  allaire  à  la  variété  inaroccana,  dé- 
crite par  M.  Austaut  dans  le  Naturaliste  du  1*^'  mars  1894,  mais  mon 
evemplaire  ne  présente  point  les  particularités  qui  distinguent  inaroc- 
cana, et  en  particulier  l'alisence  de  la  tache  rouge  au  troisième  saillant 
de  la  ligne  fulgurée  des  supérieures.  Bien  plus,  dans //u/rocc7/H«,  l'o- 
celle des  su|»érieures  est  plus  éloigné  de  la  double  ligne  Iransverse 
basilaire  que  dans  le  type.  Dans  mon  exemplaire,  cet  ocelle  en  est  no- 
tablement plus  rapproché,  au  point  de  la  toucher  presque. 

.le  suis  heureux  de  dédier  cette  nouvelle  variété,  sous  le  nom 
Je  var.  Matheri,  à  M.  le  pharmacien-major  Mather,  de  Djidjelli,  qui 
m'en  a  envoyé  le  cocon. 

Par  la  même  occasion,  j'ai  l'honneur  de  soumettre  à  la  Société  quel- 
ques spécimens  d'une  Mouche  qui  attaque  la  chenille  du  Saturnia  atlan- 
tica. La  proportion  des  chenilles  ainsi  parasitées  est  considérable; 
dans  les  cocons  (pie  j'ai  recueilhs  elle  (Hait  au  moins  de  la  moitié  Ce 
l)ipt("'re  a-t-il  d('jà  été  observé  et  nonnué? 

Note  sur  le  développement 

de  Synalpheus  laevhnanus  Helier  [Ckist.] 

Par  H.  CoLTiÈitii. 

Nous  avons  signalé  récemment  (C.  R.  Acail.  Se,  8  njai  1898)  le  cas  de 
poecilogonie  que  présente  le  développement  de  Synalpheus  niinor  = 
ilphens  minus  Say.  —  Si/nalphcus  laerimanus  Helier.  dont  nous  avons 
di'crit.  dans  un  des  pi'écédents  Bulletins,  les  varit(''S  lontjictupns  Herrick 
et  l'arfaiti  H.  Coutière,  montre  des  faits  analogues. 

La  larve  de  SynalpJieus  laevinianus  Helier  type,  larve  que  nuus 
avons  étudiée  sur  des  spécimens  de  la  Méditerranée,  est  une  Zu('  sem- 
blable à  celle  de  Sijvalpheus  niinor,  mais  légèrement  plus  avancée. 
Il  y  a  trois  paires  de  pattes  tboraciques  :  la  1"^^  et  la  t'  paires  sont 
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reprôsenkVs  par  un  (Midop(Hlil(.'  cl  un  cKciptulito,  pi-csipic  (''«faux,  cylin- 
driqups,  indivis  et  glabres.  Le  rudiment  de  la  o''  paire,  qui  vient  ensuite, 
est  réduit  à  son  eudopodite  comme  chez  la  plupart  des  Eucypliotes,  et 
ne  montre  jamais  d'exopodite. 

L'abdomen  a  tous  ses  segments  distincts,  les  uropodes  sont  visibles 
par  transparence  sous  la  culicule  du  telson,  au  moins  leur  rame  e\- 
lerue,  les  autres  appendices  abdominaux  sont  représent('S  sur  chaque 
segment  par  une  paire  de  bourgeons  ovales.  En  dehors  do  ceux-ci,  on 
remarque  une  autre  paire  de  bourgeons  semblables ,  représentant  les 
rudiments  des  épimères,  particulièrement  distincts  sur  le  2-  segment. 

Herrick  a  signalé,  chez  Sijn.  Incviiuanm  var.  lomjknvpus,  l'existence 
d'une  larve  au  stade  Mysis,  possédant  tous  les  appendices  de  l'aduUe 
et  chez  kuiuelle  les  |)inces  de  la  1''^^  paire  sont  nettement  asymétriques 
(3/e/«.  Nni.  Acnd.  Wiishingtou,  V,  1891).  Dans  un  autre  cas,  le  dévelop- 
pement se  montra  même  beaucoiqD  plus  accéléré;  les  larves,  nées  en 
aquarium,  montraient  sur  les  pattes  thoraciques  des  exopodites  très 
rudimentaires  et  24  heures  leur  sul'tireut  pour  ac(|uérir  tous  les  ca- 
ractères et  l'aspect  d'un  jeune  de  l'espèce  qui  avait  d'abord  été,  eu  raison 
de  ce  fait,  nommée  par  Herrick  Alpheus  praecox. 

Nous  ne  croyons  pas  qu'il  convienne  de  considérer  les  modes  dis- 
tincts de  développement  de  Sijn.  hievimanus  comme  liés  aux  légères 
différences  morphologiques  et  à  la  différence  de  distribution  des  spé- 
cimens qui  les  présentent.  Le  cas  dWljilit'us  prarcox  en  est  une  première 
preuve,  le  spécimen  en  question  ne  différant  aucunement  des  autres 
individus  de  la  var.  longicarpm.  Nous  avons  d'autre  part  trouvé  une 
seconde  preuve  dans  une  femelle  de  cette  variété ,  que  nous  devons  à 
l'obligeance  de  M.  le  Prof.  W.  Fax(in.  Cette  femelle  porte  —  ou  plutôt 
a  conservé  —  quelques  œufs  récennnent  pondus,  dont  le  diamètre  est 
même  inférieur  à  celui  des  œufs  donnant  naissance  à  des  Zoës  chez  les 
spécimens  de  la  Méditerranée.  11  n'est  pas  douteux  qu'il  en  eût  été  de 
même  pour  les  œufs  en  question,  étant  donné  la  corn^lali  m  étroite  (jui 
existe' entre  le  volume  de  l'œuf  et  l'état  plus  ou  moins  a\ancé  où  s'o- 
père l'éclosion  de  la  larve.  Il  existe  donc,  chez  la  var.  longkarpm,  un 
cas  de  poecilogonie  tout  à  fait  comparable  à  celui  que  présente  SjiikiI- 
p}mis  laiiior,  et  peut-être  des  recherches  faites  dans  ce  sens  permet- 
traient-elles de  rencontrer  inversement  des  spécimens  de  Synalpheus 
laevimamis  type  portant  des  œufs  volumineux  et  rares,  et  donnant  par 
suite  naissance  à  des  larves  beaucoup  plus  avancées  que  la  Zoë  décrite 
plus  haut. 

L'abréviation  dans  le  dfheloppement  parait  liée,  poiu'  la  var.  loiuji- 
carpus,  à  l'habitat  dans  une  Éponge,  Hivcinin  armta  (Herrick,  loc.  cit.). 
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D'après  Costa  {Faiina  del  Rcgno  di  Napoli),  Syn.  laevimanus  Heller 
[Crypt.  ventricosus  Costa)  vivrait  entre  les  racines  des  Fucus  et  les 
anfractuosités  des  pierres;  on  n'a  pas.  jusqu'à  présent,  signalé  cette 
forme  comme  vivant  dans  une  Éponge. 
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séance  du  H  juin  1«9>(. 

Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIER. 

Correspondance.  —  MM.  Marcel  Cîiusard  et  1*.  de  Fi'obcu'ville  re- 
mercient la  Société  de  leur  admission. 

Collection  Noualhier.  —  M.  le  professeur  E.-L.  Bouvier  annonce 
que  la  riche  collection  d'Hémiptères  du  p;\ùhe,  donnée  par  notre  re- 
gretté collègue  Maurice  Noualhier  au  Musi'um  de  Paris,  est  dès  à  |)ré- 
sent  installée  au  laboratoire  d'Entomologie  de  la  rue  de  BullVm  et  à  la 
disposition  des  naturalistes  qui  désireraient  la  consulter. 

Congrès  de  Cambridge.  —  La  Société  désigne  pour  la  représenter 
au  Congrès  international  de  Zoologie  qui  doit  se  tenir  à  Cambridge, 
le  23  août  prochain.  MM.  E.-L.  Bouvier,  son  président,  A.  Fauvel, 
Ch.  Jaiiet  et  E.  Simon. 

Changements  d'adresse.  — M.  P.  (iuillou.  18').  rue  du  Fauh.-Pois 
sonnière,  Paris. 

—  M.  P.  Lesne,  10,  avenue  .leanne.  Asnières  (Seine). 


Communications. 

Note  sur  le  Genre  Philia 
et  description  d'une  nouvelle  espèce  [ITkm.] 

Par  .loANNY  Martix. 

PiuiJA  (cAMjnEA)  vii.cANicA  Lc  (iiiilloii,  lici'.  Xnnl.,  1841,  |).  2()3  : 
Chrji.wcorisy  nikanicus  Le  (iiiilldii  id.  Calni.  (jcn.  Ilniiipl..  Lelliicrry 
et  s'éverin,  I,  p.  28  (1893). 

Cette  espèce  appartient  au  genre  l'hilia  cl  le  [)\u'  dr  Le  (iiiilluii.  des 
Bull.  Soc.  Elit.  Fr.,   1S9S.  N"   11 
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collections  du  Muséum  de  Paiis.  est  une  ç.  Il  porte  l'indication  manus- 
crite suivante  de  l'auteur  :  172.  calydoea  vulcamca  Le  G..  Banda. 

Cette  espèce  se  range  dans  le  grouper  de  Stâl  [Enum.  Hem..  III.  1873. 
p,  lo)  avec  P.  setialor  Fabr.,  etc. 

Elle  se  distingue  de  ces  espèces  par  la  ponctuation  beaucoup  plus 
fine  et  bien  plus  serrée  sur  la  partie  postérieure  du  pronotum  et  sur 
l'écusson  ;  par  la  forme  moins  déclive  et  moins  trapue  de  son  corps, 
par  la  forme  plus  élargie  de  la  partie  antérieure  de  la  tète  et  par  le 
limbe  latéral  jaunfdre  de  l'abdomen  beaucoup  plus  hirge  et  confluent 
sur  le  segment  qui  précède  la  plaque  génitale.  Cbez  P.  vulcanica  les 
deux  premiers  articles  des  antennes  sont  testact'S.  les  trois  autres 
bruns;  le  rostre,  également  testacé,  a  son  dernier  article  noir  ;  les  tibias 
ont  une  légère  teinte  violacée  sur  leur  partie  externe  seulement. 

La  collection  du  Muséum  l'enferme  un  individu  J  pris  à  Amboine. 
par  Jacquinot,  en  1841.  et  que  je  rapporte  à  cette  espèce.  De  taille  un 
peu  plus  grande  il  est  bien  conforme  au  Ivpe  par  tous  ses  caractères. 
I^e  segment  génital  est  à  peu  près  semblalde  à  celui  de  /'.  senator;  il 
en  dill'ère  cependant  par  sa  forme  moins  élargie  transversalement, 
presque  carn-e,  et  ])ar  la  portion  saillante  à  l)ord  plus  largement  si- 
nu  é. 

Philia  ebenina  nov.  sp.  —  Long.  11. 2o  à  12  mill.,  larg.  6,7o  à 
7  mill.  —  Appartient  au  groupe  ce  de  Stal. 

Noir  brillant,  sans  la  moindre  trace  do  reflet  métairique  ou  bronzé; 
les  trois  quarts  du  premier  article  des  antennes,  hanches,  trochanters, 
fémurs  et  limlje  al)dominal  jaunes.  Ce  dernier,  à  bords  non  dentelés, 
s'étend  sur  les  1^'',  2%  3%  4'=  et  o"  segments.  Dans  un  exenq)laire  cJlt" 
limbe  envahit  aussi  le  6''  segment.  Tète  arrondie  en  avant,  lobe  médian 
dépassant  à  peine  les  lobes  latéraux,  a  ponctuations  assez  fuies  peu 
nombreuses.  Pronotum  fortement  convexe,  à  ponctuations  li'gères,  es- 
pacées, plus  fortes  sur  le  bord  antérieur,  dans  le  sillon  situé  en  ar- 
rière et  sur  un  largi'  espace  aux  angles  antérieurs  ;  à  côtés  largement 
déprimés  en  a^ant,  le  bord  légèremeut  relevé;  à  angles  latéraux  arron- 
dis. Écussou  à  ponctuation  fine  peu  profonde  et  peu  dense,  plus  forte 
sur  les  côtés,  près  de  la  base,  à  calus  basilaire  lisse,  à  sommet  obtusé- 
ment  arrondi;  très  faiblement  sinué.  abdomen  dislinctement  ponctué, 
failjlement  pileux. 

Segment  génital  c5  à  portion  relevée  largement  échancrée  avec  une 
dent  médiane  très  émoussée. 

Nouvelle-Bretagne  {Lix  1889)  et  coll.  Fallou  >  Muséum  de  Paris. 
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Cette  espèce  difîère  de  toutes  les  autres,  non  seulement  par  sa  cou- 
leur, mais  surtout  par  les  côtés  du  pronotuni  dciM'inK's  à  bonis  \mn 
visibles  en  regardant  l'insecte  en  dessus. 

Description  d'un  Lucanide  nouveau  [Col.] 

Par  H.  BoiLEAu. 


Hemisodorcus  Donckieri  n.  sp. 

c5  Grand,  fortement  bombé,  noir,  avec  les  ('h  très  d'un  brun  rou- 
geâtre  obscur. 

Longueur  tot;do,  in;uidibules  incluses  :  (lo  mill. 
Longueur  des  mandibules  :  ;22  mill. 
Largeur  maxima.  au  prothorax  :  20  mill. 

Mandibules  longues,  grêles,  finement  granuleuses,  presque  paral- 
lèles, assez  brusquement  courbées  en  dedans  vers  leur  extrémité  et 
régulièrement  intléchies  vers 
le  bas.  Elles  sont  carénées  ex- 
térieurement à  la  base, armées, 
vers  le  milieu  de  leur  lon- 
gueur, d'une  dent  aiguë,  sail- 
lante, dirigée  en  avant;  cette 
dent  est  suivie  d'une  carène 
faiblement  denticulée  qui  s'atté- 
nue en  avant.  La  pointe  termi- 
nale aiguë  est  précédée  d'une 
petite  dent  |)erpendiculaire. 

Tète  petite,  finement  granu- 
leuse, fortement  rétrécie  en  ar- 
rière, presque  plane  supérieu- 
rement; partie  frontale  assez 
oblique,  écliancrant  largement 
la  surface  supérieure;  épis- 
tome  pentagonal  cxcavé;  yeux 
assez  gros,  saillants,  à  peine 
échancrés  par  les  canthus. 

Antennes  brèves,  dont  le 
scape  est  sensiblement  l'gal  au 
fouet;  les  articles  de  celui-ci 
vont    en   décroissant  de   Ion-  Ilemisodorcua  Donckieri  n.  sp. 
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gueur  ol  t'o  augmentant  do  section  (It'imis  la  base  justurau  peigne  qui 
est  fcirmé  par  le  7*^^  article,  non  sfiongieux  mais  portant  une  saillie  co- 
nique, par  le  8'-'  et  le  9''  partiellement  brillants  sur  leur  l'ace  externe, 
et  par  le  10''  entièrement  spongieux. 

En  dessous,  le  menton  est  glabre,  assez  petit,  trapézoïdal,  à  angles 
antérieurs  arrondis,  finement  granuleux,  avec  quelques  points  enfoncés 
peu  marqués;  la  gorge  est  brillante,  à  peine  dépolie;  les  joues  fine- 
ment granuleuses  avec  quelques  [loints  enfoncés. 

Prothorax  bombé  supérieurement,  très  finement  granuleux  sur  le 
disque  dont  le  milieu  est  marqué  par  une  ligne  brillante  à  peine  dé- 
primée, plus  fortement  sur  les  côtés.  Il  est  rétréci  en  avant,  avec  les 
côtés  à  peine  sinués:  les  angles  postérit'urs  fortement  saillants,  nulle- 
ment aigus,  sont  obliquement  raccordés  avec  le  bord  poslt-rieur. 

Écusson  ovalaire.  presque  lisse,  avec  des  points  enfoncés  peu  mar- 
qués. 

Élytres  larges,  bombées,  presque  parallèles,  régulièrement  arrondies 
en  arrière.  Bien  que  l'angle  humerai  ne  soit  pas  arrondi,  il  n'existe  pas 
de  saillie  épineuse  proprement  dite.  Les  élytres  sont  couvertes  d'une 
ponctuation  très  fine,  peu  serrée  a  la  suture  (jui  est  brillante,  phis 
dense  sur  le  reste  de  leur  surface. 

En  dessous,  le  prothorax  est  brillant,  avec  quelques  points  enfoncés 
peu  marqués,  le  prosternum  est  à  peine  saillant,  le  mésosternum  est 
bombé  mais  non  saillant;  les  pièces  thoraciques.  lisses  au  milieu,  sont 
fortement  ponctuées  sur  les  côtés;  le  premier  segment  de  l'abdomen 
est  fortement  ponctué,  les  autres  sont  assez  lisses. 

Les  fémurs  sont  robustes,  surtout  les  antérieurs;  tous  sont  line- 
ment  dépolis. 

Les  tibias  antérieurs  sont  mullidentf'S,  les  intermédiaires  portent  une 
dent  aigU('  un  peu  au  delà  du  milieu,  les  postérieurs  sont  inermes, 
tous  sont  granuleux.  Les  tarses  sont  robustes.  leurs  quatre  premiers 
articles  sont  soyeux  en  dessous. 

La  couleur  générale  est  un  noir  assez  brillant,  les  élytres  seules 
sont  d'un  brun  rougeâtre  foncé,  avec  la  suture  noire  et  la  base  noi- 
râtre. 

Habitat  :  Hymalaya. 

La  nouvelle  espèce  se  distingue  des  deux  espèces  affines  déjà  con- 
nues par  les  caractères  suivants  : 

Faciès  assez  dilîérent,  partie  postérieure  plus  massive,  angles  pos- 
térieurs du  corselet  plus  saillants,  télé  plus  petite,  mandibules  plus 
recourbées  à  la  pointe,  forme  générale  plus  bombée,  premier  segment 
abdominal  ponctué. 
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De  iii'iiali'jtsix  Hopc.  par  la  saillir  du  prostciiium  plus  faillit'  cl  les 
élylrcs  brunes. 

De  MaC'Leaiji  Hope,  par  la  taille  supérieure,  la  posiliuu  de  la  dent 
médiane  des  mandibules,  la  forme  très  dilîérente  du  prothorax,  l'ab- 
sence d'épine  aux  tibias  post(''rieurs,  la  saillie  du  prosternum  l)eaucoup 
plus  faible  et  l'absence  de  la  prolubt'rance  conitpie  sur  le  mésoster- 
num. 

La  description  et  la  ligure  (|ui  précèdent  sont  faites  d'après  le  mâle 
unique  de  grand  développement  que  je  possède  et  que  j'ai  trouvé  con- 
fondu parmi  des  exemplaires  d'FIciHisodorcus  nr[)(ilensis  Hope.  J'ai  beau- 
coup de  |)laisir  à  dt'dier  ce  bel  insecb'  à  M.  II.  Donckier,  a  qui  je  suis 
redevable  d'un  très  grand  nombre  d'espèces  de  Lncanides.  dont  plu- 
sieurs Sont  encore  inédites. 


Description  d'une  nouvelle  espèce  de  Noctuélide  indienne  [LÉe.] 
l*ar  (i.-A.  P0U.1ADK. 

Acronycta  Harmandi  n.  sp.  —  Envergure  42  mill.  —  D'un  gris 
soyeux  légèrement  violacé  ;  les  trois  (•in(puèmes  des  ailes  supérieures 
envaliis  par  du  brun  foncé  se  recourbant  jus- 
qu'à l'angle  interne  et  laissant  le  fond  appa- 
raître par  taches  :  entre  autres  une  basilaire 
carrée,  puis  l'orbiculaire  etla  partie  inférieure 
de  la  Ugne  extra  basilaire  ;  deux  taches  brunes 
irrégulières  ornent  le  bord  externe  :  une  à  la 
côte  près  de  l'ajjex  et  une  médiane  contre  la 
frange. 

Ailes  inférieures  teintées  de  jaunâtre  près 
du  bord  interne;  l'apex  est  légèrement  Inù- 
nàtre  ainsi  (lue  le  point  lunulaire  et  une  li- 
gne sinueuse  transverse. 

Cette  ligue  et  la  lunule  très  marquées  en  dessous,  de  même  qu'une 
tache  verticale  sur  le  milieu  de  la  côte;  le  dessous  des  ailes  supé- 
rieures est  d'un  gris  brun  dégradé  en  blanc  irisé  au  bord  interne. 

Thorax  gris  clair  avec  le  collier  finement  bordé  de  brun,  abdomen 
brun  très  pâle.  Palpes  bruns  exlérieui'ement  a\t'C  l'extrt'inité  du 
deuxième  article  et  le  troisième  blancs. 

Cette  espèce  est  voisine  de^i.  snperans  Guénée,  de  Ne\\-York. 

Un  mâle,  de  Sikkim,  rapporté  par  M.  le  D''  Ilarmand.  —  Collection 
du  Muséum  de  Paris. 

11* 


Acronycta  Armandi 
n.  sp. 
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Note  sur  deux  espèces  de  Bombycides  algériens  [Lép.  hktkr.] 
Par  Chaulks  OBERTHua. 

1'^  Chondrostega  Coxstaxtixa  Aurivillius. 

M.  Al.  Olivier,  dont  les  patientes  recherches  se  poursuivent  avec 
un  zèle  infatigable,  en  vue  d'ajouter  des  documents  à  l'histoire  des 
Lépidoptères  algériens,  a  été  assez  heureux  pour  trouver,  aux  en- 
virons de  Constantine,  une  très  renîar(piable  espèce  de  Bomhijcide  dont 
M.  Aurivillius  a  décrit  très  sommairement  la  chenille  seule,  dans  Vlris, 
VII,  p.  137. 

Grâce  à  M.  Olivier,  je  puis  faire  connaître,  non  seidement  l'insecte 
parfait  encore  indécrit,  mais  plus  complètement  la  chenille  du  (Ihondros- 
tegn  Constanfina.  La  ligure  sera  gravée  dans  la  XXP  livraison  des 
Études  d'Fjiioinolofiie. 

a)  Chenille.  —  La  plante  qui  nourrit  la  chenille  de  67;.  Conslantina  est 
le  Thapxia  gavgnnica. 

La,  chenille  est  noire;  elle  a  des  poils  courts  de  couleur  jaune, 
assez  clair-semés  et  répandus  sur  tout  le  dos  et  les  côtés,  et  3  lignes 
de  poils  jaune  d'or  plus  fournis  et  nettement  indiqués,  surtout  ceux 
de  la  ligne  dorsale;  les  2  lignes  latérales  sont  plus  pâles,  principalement 
vers  la  tête. 

Les  pattes  sont  noires;  la  tète  est  noire  également  et  conformée 
comme  colle  de  Ch.  pnstrana  Lederer. 

Cette  description  est  faite  d'après  un  exemplaire  desséché. 

Deux  autres  chenilles,  qui  ont  clé  prises  en  terre  avant  de  se  transfor 
mer  en  chrysalide,  et  (pii  sont  conservées  dans  l'alcool,  ont  les  pattes 
hrun  rouge;  leur  corps  noir  est  marqué  de  séries  de  petites  taches  ver- 
ruqueuses  rondes  ou  ovales,  blanc-jaunàtre,  situées,  aussi  bien  entre  les 
3  premières  paires  de  pattes  et  les  4  suivantes  qu'au-dessous  do  celles-ci, 
vers  l'extrémité  anale;  ces  taches  sont  disposées  dans  le  sens  horizon- 
tal. Par  ailleurs  elles  forment,  entre  les  4  paires  médianes  de  pattes, 
des  petites  séries  de  quatre  taches  également  horizontales;  puis  il  y  a 
3  lignes  latérales  et  2  lignes  dorsales  de  ces  mêmes  taches  ;  celles-ci 
sont  formées  de  points  plus  larges,  en  séries  de  2.  alignées  en  esca- 
lier, c'est-à-dire  que  la  seconde  tache  est  saillante  vers  l'extérieur  par 
rapport  à  la  première  tache. 

Toutes  ces  taches  sont  beaucoup  moins  visibles,  lors(pie  la  chenille 
est  sortie  de  l'alcool. 

La  chrysalide,  conservée  dans  l'alcool,  est  courte,  obtuse  et  très 
renflée. 


Séance  du  S  juin  tHOH.  TM 

h)  Papillon  mâle.  —  Le  Ch.  Consfnntinn  (5  a  la  mèrac  forme  (railcs  que 
paxtrnna  Led..  mais  la  taille  est  un  peu  plus  grande.  Les  ailes,  en  des- 
sus, sont  d'un  gris  brun  soyeux;  les  supérieures  sont  plus  foncées 
que  les  inférieures.  Aux  supérieures,  il  y  a  un(^  éclaircic  suhmarj^i- 
nale  descendant  en  arc  de  cercle  parallèlemenl  a  la  frange  depuis  le 
bord  costal  jusqu'au  bord  interne;  au\  inférieures,  au  contraire,  on 
voit  une  ombre  plus  foncée  que  le  fond  des  ailes,  décrivant  une  courbe 
depuis  le  bord  supérieur  jusqu'au  bord  anal  et  semblant  continuer 
une  ligne  analogue  qui,  aux  supérieures,  limite  l'é'claircie  submargi- 
nale, mais  qui  [larail  à  peine  plus  ol)scure  que  le  fond.  La  frange  est 
longue,  serrée  et  unifornK'ment  d'un  gris-brun  clair. 

En-dessous,  le  fond  des  ailes  est  brun  aux  su[iérieures  et  gris  aux 
inférieures,  avec  une  bande  commune  submédiane  brune,  plus  foncée 
aux  inf(^rieures  et  à  peu  près  parallèle  au  bord  extérieur. 

Les  nervures  des  ailes  infc'Heures  sont  saillantes  en  dessous  et 
traversent  en  traits  gris  la  liande  cour])e  brune 

La  tète  et  l'abdomen  sont  couverts  de  poils  d'un  brun  noir;  le  tbo- 
rax  est  plus  clair  ;  les  antennes  sont  très  pectinées  et  brun  clair. 

c)  Papillon  fpnicllc.  —  Comme  la  Q  de  Ch.  fasriana  Stgr.,  de  Pa- 
lestine, la  9  Clt.Constantinaosla\)lère,co\.i\orle  de  poils  d'un  brun  rouge, 
avec  les  œufs  paraissant  à  fleur  do  peau;  les  antennes  chez  Condantina^ 
au  lieu  d'être  filiformes  comme  chez  pastran a  et  fasriana,  sont  éi)aisses, 
courtes,  tinement  ciliées  et  en  forme  de  peliti^s  cornes. 

Contrairement  à  l'opinion  de  M.  Aurivillius,  le  Bombycide  algérien 
et  égyptien  (jui  a  reçu  les  noms  de  Gastropacha  aryrota  Klug,  (Ihondvn^ 
soma  arcanaria  Millière,  Brachysoma  Codeti  Au&iaul,  doit  se  placer,  me 
semble-t-il,  tout  près  du  genre  Chondrostpfia. 

2°  Spilosoma  pudens  Lucas.  —  La  cbenille,  découverte  par  M.  Oli- 
vier, est  noire,  couverte  de  bouquets  de  poils  courts  et  serrés,  d'un 
gris  blanchâtre  sur  les  premiers  et  les  derniers  anneaux,  d'un  rouge 
brun  sur  les  anneaux  du  milieu,  avec  3  lignes  moniliformes  blanches, 
latérales  et  médiane,  la  médiane  droite,  les  latérales  en  escalier;  la  tète 
est  lisse  et  d'un  brun  rouge,  avec  iî  macules  noires  sur  le  dessus,  près 
du  1'=''  anneau.  Le  dessous  du  corps  est  d'un  gris-noir  mat;  les  pattes 
sont  testact'es. 

La  chenille  de  Spilosoma  imdnis  vil  sur  le  Miirier  et  la  Honce. 

La  9  de  l'insecte  parfait  est  restée  inconnue  jusqu'ici;  mais  M.  Oli- 
vier la  possède  et  veut  bien  me  mettre  à  même  d'en  publier  la  descrl[i- 
tiim  et  la  ligure. 
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Note  sur  Synalpheus  biungiiiculatus  Stimpson?  de  Man  [Crust.] 
Par  H.  CoiTiKHR. 

Les  spéciinons  (jut'  nous  l'éiinissmis  sous  celte  dénoininatioii  sont 
identiques  à  Alpheus  biunguiculutus  de  Mau  {Arch.  f.  Nuturyesch.. 
p.  502.  1887).  Leur  identité  est  plus  douteuse  avec  le  type  de  Stimpson 
{Proceed.  Acnd.  Nut.  Se.  PhihuL.  p.  31,  1800)  connu  seulement  par  la 
brève  diagnose  de  cet  auteur. 

Les  ligures  1  à  4  représentent  les  princi[)ales  variations  que  nous 
avons  pu  relever  sur  des  spécimens  de  diverses  provenances.  L'espèce 
est  assez  nettement  caractérisée  par  les  trois  épines  frontales  courtes 
et  robustes,  terminées  en  pointe  mousse  et  fréquemment  un  peu  ré- 
curvées;  le  bord  antérieur  de  la  paume  porte  un  tubercule  saillant  du 
côté  interne,  les  pattes  3  et  4  sont  courtes  et  robustes,  le  propodite  est 
seulement  un  peu  plus  long  que  le  carpe,  le  court  dactylopodite  porte 
une  griffe  accessoire  ventrale  perpendiculaire  à  sou  bord  inférieur, 
égale  en  importance  à  la  griffe  principale  et  formant  avec  celle-ci  un  V 
renversé  plus  ou  moins  ouvert. 

Stimpson  donne  comme  provenance  :  «  Havai,  inter  Madrépores  »: 
les  spécimens  dont  parle  de  Man  {loe.  eit.)  sont  d'Andjoine  et  de  Pulo- 
Edam.  Les  collections  du  Must'um  de  Paris  en  renferment  des  spécimens 
de  Zanzibar  [M.  Rous»eau)  et  de  la  baie  de  Fernando- Veloso  {M.  Heur- 
tel). 

Les  collections  du  Hritish  Museiun  en  possèdent  provenant  de  la 
même  l'égion  orientale  d'Afrique  :  Derros  Island  [Expl.  de  «  l'Alert  ») 
et  Suez  {Mur-Andrew);  d'autres  viennent  de  Rameswaran  [llenderson), 
d'Holothuria  Bank  (N.  W.  de  l'Australie)  et  d'Arafura  See. 

Nous  en  avons  rapporté  de  Djibouti  60  exemplaires  environ,  prove- 
nant soit  des  Htijlophoru,  dans  les  rameaux  desquels  ils  vivent  en  com- 
pagnie de  Sijn.  triumjuieulutus  Paulson,  soit  surtout  des  bouées  de 
balisage  du  i)ort.  Celles-ci,  lorsqu'elles  sont  en  place  depuis  (pudiques 
années,  disparaissent,  —  au  moins  leur  portion  immergée,  —  sous  un 
épais  revêtement  de  Balanes,  d'Huîtres  perlières,  de  Cynthies  et  de 
colonies  de  Botrylles.  Syn.  biumjuiculutus  vit  dans  les  anfracluosités 
de  cette  masse;  j'en  ai  trouvé  aussi  dans  la  ceinture  de  bois  d'une  bouée, 
ceinture  que  les  tarets  a^  aient  perforée  en  tous  sens.  Parmi  ces  der- 
niers, quatre  spécimens  femelles  portaient  un  très  petit  nombre  d'oHifs 
volumineux ,  donnant  naissance  à  une  larve  au  stade  Mysis  beaucoup 
plus  avancée  que  la  Zoë  habituelle  du  genre  Synulpheus.  C'est  un.nou- 
Aeau  cas  do  poecilogonie  tout  à  fait  semlilable  à  ceux  que  nous  avions 
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anlrriciircincnt  sipnah's  choz  San.  minus  Sny  ci  Sun.  laninKinus  llcllcr 
{liitll.  Soc.  l'Ut.  Fr..  n"  10.  18!»8.  p.  2i^0).  De  pareilles  diflerenccs  dans 


le' 


1,  \a,  \b,  le,  le'  6".  hiunguiculatiis,  spécimens  de  Djibouti  (Mus.  Paris) 

'?.,  2c  —  —  Hololluiria  Banli,  N.  \V.  Aus- 

tralie (Hr.  M) 

3,  3c'  —  —  Dei  ros  Island  (Br.  M) 

4,  4c'  —  —  Suez  (Br.  M) 

a  grande  pince;  b,  carpe  de  la  2'  paire;  c,  3«  paire;  c    dactj'lo|)odite  de  la 
3^  paire,  plus  grossi. 

rélal  où  éclùl  la  larve  paraissent  être  cliez  SijHdljihcm  un  piYicessus 
normal. 
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ques Cochenilles  forestières.  —  A.  Olivier  :  Faune  entomologique 
algérienne  :  Microlépidoptères.  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Iiitennédiaire  de  rAFAS  (/.'),  III,  20,  1898.  —  H.  Brocard  :  Plan- 
tes mellifères.  —  A.  Guébhard  :  Recherches  des  TrufTes  à  la  Mou- 
che. —  H.  Brocard,  Eumée  et  Déresse  :  Mouches  truflières.  — 
M.  MoNOD  :  Mœurs  des  teignes. 

K.  K.  zoologisch-botanisclien  Gesselschaft  in  Wicn  {cerhandiuugcn  der), 
XLVIII,  4,  1898.  —  Dr.  F.  Si'Aeïh  :  Beschreibung  einiger  ncuer 
Cassididen  nebst  s>nonymischen  Bemerkiingeii. 

Naturaliste  {Le),  1'^''  juin  1898.  —  Debray  :  La  destruction  des  Insectes 
nuisibles. 
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n.  Acaideniid  di'i  Lincei  {Atti),  1898,  I,  lU.Q 

Itcvue  d'Entomologie,  XVI,  1897.  —  E.  Abeille  de  Perrix  :  Notes  sur 
les  Buprestides  paléarctiqiies.  —  A.  Fauvel  :  Notes  sur  le  genre 
UiidrHS.  —  L.  Fauimaire  :  Pseudadrus,  nouveau  genre  d'Opatridcs. 
—  J.  BouRGEOLs  :  Sur  (pielques  Malthinides  Algériens.  —  A. 
Fauvel  :  Description  d'un  lUryncochilus  nouveau.  —  tlalaiogue  des 
Coléoptères  des  Iles  Madère,  Porto-Santo,  Désertas  et  Salvages.  — 
Noualhier  :  Hémiptères  recueillis  par  M.  A.  Fauvel  à  Madère,  en 
mai  et  juin  1896.  —  G.  Horvath  :  Description  d'Hémiptères  nou- 
veaux et  notes  diverses.  —  A.  Montandox  :  Nouvelles  espèces  d'Hé- 
niiptères-Hétéroptères  d'Algérie  et  de  Tunisie.  —  R.-P.  Belox  : 
Essai  de  classilication  générale  des  Lathridiidae  avec  catalogue  sys- 
tématique et  alphabétique  de  toutes  les  espèces  du  globe.  —  G.-W. 
Kirkalby  :  Sur  la  synonymie  de  deux  variétés  de  la  Notonecta  glauca 
L.  —  M.  Pic  :  Notes  sur  quelques  anomalies.  —  A.  Fauvel  :  Des- 
cription d'un  Rligncochilus  nouveau  du  Candjodge.  —  Tableau  des 
es|ièces  paléarcti(iues  du  genre  Copiopliilus  Latr.  —  Note  sur  les 
ItoinnUani  du  groupe  cuemm.  —  Catalogue  des  Staplnlinides  d(^ 
Bari)arie  et  des  îles  Açores,  Madère,  Salvages  et  Canarie  (4''  éd.). 

Revue  défi  travaux  scientifiques,  XVH,  1897,  tables.  —  XVIII,  ;?.  18«)8. 

lioijal  Society  {Proceedings),  LXIH,  39o,  1898.© 

Sociedad  espanola  de  Historia  natural  {Actas),  mai  1898.  —  De  la 
Fuente  :  Dates  para  la  fauna  de  la  provincia  de  Ciudad-Real,  IX, 
Aràcnidos  de  Pozuelo  de  Calatrava,  determinados  en  su  mayor  parle 
por  M.  E.  Simon.  —  Laufeer  :  Dorradion  Botivari  n.  sp. 

Siirielas  tùitvntologirn,  XIII,  o,  1898.  —  F.  Urech  :  Einige  Bemerkun- 
gen  iiber  meiue  durch  Schniirung  noch  weiclier  Vanessa  articae- 
Puppen  erhaltenen  Farbeuveranderungen  der  Falterschuppen.  — 
C.  V.  HoRMUzAKi  :  Die  klimalisclien  und  lepidopterologisclien  Ver- 
baltnisse  der  Gegend  von  Solka  in  der  Bukowina.  —  K.  Frinus  ■ 
Expérimente  mit  erniedrigter  Temperatur  imJahrel897. —  P.  Borx  : 
Meine  Exkursion  von  1897. 

Société  Entoinologiqae  de  Belgique  [Annales],  XLII,  o,  1898.  —  \V.  Wil- 
lem :  Un  nouvel  Amphipode  terrestre.  —  P.  Dogxin  :  Hétérocères 
UdU veaux  de  l'Equateur. 

Tuft's  Collège  Studics,  n"  o,  1898.© 

United  States  National  Muséum  [Proceedings],  XIX,  1897.  —  W.-ll 
AsuMEAn  :  Descriptions  o[  new  Cynipiddus  Galls  and   (lall-Wasps 


23G  Bulletin  dp  la  Société  Entoiiiologiquo  dr  France. 

in  the  U.  S.  National  Miisoum.  —  M.-J.  Hatubukx  :  Description  of  a 
now  Genus  and  four  new  Species  of  Crabs  from  the  West  Indies. 
—  VA\.  Uhler  :  Summary  of  the  Hemiptera  of  Japan,  presented  to 
tho  U.  S.  National  Muséum  1)\  Prof.  Mitzukuri.  —  M.-L.  Linell  : 
Descriptions  of  new  Species  of  N.  American  Coleoptera  in  the  Fa- 
niilies  Cerambycidae  and  Scarabaoidae.  —  Ch.  Schuchert  :  On  the 
fossil  Phyllopod  gênera  Dipeltis  and  Protocaris,  of  the  Family  Apo- 
didae  (pi.).  —  M.-L.  Linell  :  On  the  Insects  collected  by  Dr.  Abbott 
iii  the  Seychelles,  Aldabra,  Glorioso  and  Providence  Islands,  \\\[\\ 
Descriptions  of  nine  new  Species  of  Coleoptera.  —  T.-D.-A.  Cockk- 
HELL  :  Tiie  Food  Plants  of  Scale  Insects  (Coccidae). 

Zoological  Socictii  of  Londoii  .-1"  Pivcrrdi}i(js.  1898.  I.  —  O.-P.  Cam- 
BRn)GE  :  On  the  Cteniform  Spiders  of  Afiica.  Araljia  and  Syria 
(pi.).  —  L.-A.  BoRRADAiLE  :  On  some  Crustaceans  from  the  South 
Pacilic,  1.  Stomatopoda  (pi.).  —  A.-G.  Butler  :  On  a  Collection  of 
Lepidoptera  made  by  Mr.  F.  V.  Kirby  chiefly  in  Portuguese  East 
Africa.  —  2°  Transactions  XIV,  6.  18i)8.0 


CocKERELL  (T.-D.-A.)  :  Directions  for  coUecting  and  preserving  Scale 
Insects  (Coccidae).  {Bull.  U.  S.  Nat.  Mus.),  1897,  9  p.* 

Meunier  (F.)  :  Les  Insectes  paléozoïques  et  mésozoïques,  Fribourg,  s.  d. 

a  p.* 

Taschenberg  (0.)  :  Bibhotheca  zoologica  II.  14''  livr..  pp.  4209-4328.  — 
Ac(|uis  pour  la  Bibliothèque. 

TiiMi'Ei.  (Dr.  B.)  :  Die  Gerad  lliigler  Mitlehniropas,  1'''  livr.  —  Eise- 
nach,  1898,  24  p.,  4  pL,  fig.  —  Acquis  pour  la  Bibliothèque. 

A.  L. 


Le  Se.crét aire-gérant  :  Pu.  François. 
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Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIER. 

MM.  H.  Dockert,  do  Nantes,  et  le  capitaine  de  Vauioger,  récennnent 
revenu  d'Algérie,  assistent  à  la  séance. 

Correspondance.  —  MM.  A.  Fauvel  et  Cli.  Janet  remercient  la 
Société  de  les  avoir  choisis  pour  la  représenter  au  Congrès  interna- 
tional de  Zoologie  de  Cambridge. 

Nécrologie.  —  Le  Président  a  le  regret  de  l'aire  part  à  la  Société  du 
décès  d'un  de  ses  membres  étrangers,  le  professeur  J.-A.  Lintner. 
State  Entomologist  de  l'État  de  New- York,  mort  à  Rome,  le  o  mai 
dernier. 

Présentation.  —  M.  E.-V.  Wilcox:,  Bozeman,  Montana  (États-Unis 
d'Amérique)  [Entoiiiologii'  générale,  Ànatomie,  Einbnjogéxie],  présenté 
par  M.  Ph.  François.  —  Commissaires  rapporteurs  MM.  L.  Bedcl  et 
.[.  Martin. 

Changements  d'adresse.  —  M.  le  conUe  II.  de  Bonvouloir.  (i,  rue 
Yvon-Villarceau,  Paris. 

—  M.  Ch.  Lahaussois,  "2,  rue  de  La  Planche,  Paris. 

—  M.  L.  Bleuse,  11,  rue  Marceau,  Rennes  (Ille-et- Vilaine), 


Communications 

Sur  une  étoffe  fabriquée  avec  des  fils  d'Araignées  à  Madagascac 

Par  E.  Simon. 

M.  le  D'"  F.  Dehlle  a  bien  voulu  me  cnmmuni(iuer  un  échanlillon 
d'étoffe  qui  lui  a  été  envoyé  par  M.  Georges  Richard,  avocat  à  Tama- 
tave,  comme  ayant  ét('  fabriquée  avec  des  fils  d'Araignées,  ce  que  l'é- 
BuU.  Soc.  Ent.  Fr.,  18il8.  N"  12 
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tudc  mirruscoiiiquo  no  iicrmet  p;is  do  Vf'rilior,  aucuno  dillorence  spoci- 
liquo  n'oxistant  ontre  les  lils  d'Araignôes  ot  ceux  do  Boml)yx. 

Plusiours  auteurs  ont  déjà  attiré  l'attention  sur  la  solidité  et  ralum- 
dance  des  fils  de  certaines  Araignées  de  Madagascar,  notamment  ceux 
du  yephila  Madfifiascon'ensis  Yinson.  que  les  indigènes  appellent  Ha- 
labe,  mais  aucun,  à  ma  connaissance,  n'a  parl(''  jusqu'ici  do  l'usage  in- 
dustriel qu'on  font  journellement  les  Hovas  d'après  M.  (i.  Richard. 

Voici  ce  que  dit  à  ce  sujet  le  D''  Yinson  : 

«  Si  jamais  l'industrie  tourne  ses  regards  vers  l'exploitation  utile 
dos  iils  de  nos  Araignées,  c'est  assurément  à  ces  Épeiros  géantes 
(Nephila)  qu'elle  do\ra  s'adresser.  J.-B.  Duniont  et  Walckonaor  ont 
déjà  fait  remarquer  que  cotio  espèce  donne  dos  lils  jaunes  susceptibles 
d'être  tissés.  Ces  lils,  très  forts,  très  longs,  ressemblent  à  la  plus  riche 
soie  couleur  orange  ou  or  que  la  Chine  nous  envoie.  Il  suffit  de  prendre 
entre  les  doigts  le  volumineux  abdomen  de  l'Araignée  et  de  tourner  le 
fil  sur  un  fuseau  ou  sur  un  dévidoir,  la  source  en  semble  intarissable. 
Après  avoir  ainsi  tiré  de  celte  Araignée  une  abondante  quantité  de  soie, 
elle  paraît  n'en  point  soulfrir  et  peut  être  remise  on  liberh'.  C'est  avec 
les  fils  de  cette  espèce  qu'à  l'île  Maurice,  sous  Tadministration  du 
général  Decaen,  les  créoles  élégantes  tissèrent  do  leurs  mains  une 
splendide  paire  de  gants  qu'elles  envoyèrent  en  hommage  à  l'inipéra- 
trico  Joséphine.  Un  témoin  (jui  a  vu  ce  chef-d'œuvre  de  l'Industrie  co- 
loniale nous  en  a  fait  le  plus  grand  éloge  (1).  » 

Le  R.  P.  Camboué  dit  de  son  côté:  «  J'ai  constaté  par  moi-même  que 
l'un  des  fils  latéraux  soutenant  la  toile  de  YHalabe  peut  supporter 
sans  se  rompre  un  poids  de  500  grammes.  L'un  de  mes  confrères  ayant 
longtemps  habité  la  province  des  Betsiléos,  au  sud  de  l'Imorina,  m'a 
assuré  que  le  fil  de  VH'dlabe  y  est  onqjloyé  pour  la  couture  dos  lainhos 
ou  vêtements  indigènes  ot  (pie  ce  fil  dure  mémo  plus  quol'étoiro  (2).  » 

Description  d'une  nouvelle  espèce  d'Élatéride  [Col.] 

Par  H.  DU  Blysson. 

Athous  Pici  n.  sp.  —  Q  Entièrement  d'un  châtain  ferrugineux, 
revêtu  d'une  pubcsconce  rousse,  fine,  courte,  dense  ot  à  demi  drossée; 
forme  générale  subcylindrique,  convexe,  subparafièlo. 

Tête  fortement  oncliàsséo  dans  le  prothorax;  froirt  marqué  d'une 
faible  impression  triangulaire  ot  son  liord  anti-riour  largement  arrondi 

(1)  Aianéides  des  îles  delà  Réunion,  Maurice  et  Madagascar,  1863,  p.  XXIII. 

(2)  Aranéides  utiles  et  nuisibles  de  Madagascar,  in  Bull.  Soc.  nat.  d'Accli- 
matation, mai  1887. 
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(111  [iliilnl  It'juri't'ineiU  trap<''zil\triii(',  imii  l'clevé;  poiictualinii  grosse, 
donsc  et  ombili(]ii(''e.  Antonnos  l'ail)lenit'nl  dentées,  atteignant  le  som- 
met des  angles  postérieurs  du  pronotum  sans  le  dépasser;  â"'  article 
globuleux,  le  3*^  court,  obconique,  à  peine  une  fois  et  demie  plus  long 
que  le  2%  le  4*^  très  longuement  triangulaire,  deux  fois  plus  long  que 
le  3"^;  les  suivants  de  même  forme;  le  l*""  article  robuste.  Pronotum 
très  convexe,  un  peu  plus  large  ([ue  long,  fortement  rélr('ci  en  avant, 
au  moins  à  partir  du  milieu,  en  ligne  régulièrement  arquée;  sillon 
médian  ubsolètement  indiqué  en  arrière  près  de  la  base  ;  ponctuation 
grosse  et  dense  sur  toute  sa  surface,  plus  serrée  sur  les  côtés  et  en 
avant,  avec  les  intervalles  des  gros  points  marqués  par  d'autres  points 
très  petits,  peu  abondants,  disséminés  cà  et  là;  angles  postérieurs  diri- 
gés en  arrière,  courts,  marqués  d'une  carène  assez  robuste  se  prolon- 
geant en  avant  d'une  façon  interrompue  et  atïaiblie  jus(iu'à  la  limite 
du  tiers  postérieur;  sillons  basilaires  latéraux  bien  marqués,  médio- 
crement longs.  Écusson  oblong,  étroit,  fortement  ponctué,  brièvement 
arrondi  au  sommet.  Élytres  presque  trois  fois  plus  longs  que  le  prono- 
tum, légèrement  plus  larges  (jue  celui-ci,  convexes,  non  déitrimés 
sur  la  suture,  parallèles  jusqu'au  delà  du  milieu,  curvilinéairemenl 
arrondis  en  arrière;  stries  médiocrement  creusées,  marquées  de  gros 
points  assez  rapprochés;  intervalles  légèrement  convexes,  couverts  de 
rides  transversales  et  d'iui  pointillé  rugueux  et  assez  gros.  Pattes 
courtes,  ongles  simples,  relativement  petits  et  faibles.  Lames  des 
hanches  postérieures  fortement  mais  graduellement  rétrécies  en  dehors  ; 
la  portion  externe  bien  plus  ('troite  (pie  la  partie  avoisinante  des  épi- 
mères  métathoraciques.  —  Long.  14,o;  larg.  4,o  mill. 

Cette  espèce,  dont  la  $  seule  m'est  connue,  est  remarquable  par  la 
conformation  des  2'=  et  3"  articles  de  ses  antennes  qui  permet  de  ne 
pas  la  confondre  avec  À.  algerinus  Cand.  près  duqui'l  elle  vient  se 
ranger.  Sa  forme  convexe,  non  déprimée  sur  la  suture,  les  C(Ués  du 
pronotum  fortement  et  régulièrement  arrondis  sont  encore  des  carac- 
tères qui  lui  sont  propres. Elle  ressemble  un  peu  à  un  énorme  Agriotex 
ou  au  Melanotus  fmcieeps  Gyll.,mais  elle  appartient  en  réalité  au  genre 
Atlious. 

Tanger  (coll.  Pic). 

Sur  les  variations  de  V Amaurodes  Passerinii  [Col.] 
Par  le  D"'  G.  Kraatz. 

AiiKiurwh's  Passerinii  Westw.  var.  tihialis  Kr.,  \ar.  i-iiuiiiialus 
Ivr.,  V  ar.  ritlirollisKv..  var.  anrhoralis  Kr.  in  Deutsche  Entuin.Xeitsdtr.. 
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1896.  pp.  349-3o0.  —  J'ai  décrit  sous  ces  quatre  noms  les  variations 
principales  de  VAmaiirodes  Passerinii  de  Tanga,  répandu  par  M.  Donc- 
kier  sous  le  nom  nouveau  d'ornaticollis  et  que  M.  Boileau  vient  de 
figurer  (voir  p.  217)  avec  d'autres  variétés. 

Je  ne  comprends  pas  bien  ce  que  M.  Boileau  appelle,  chez  les 
Goliathides  «  le  même  caractère  de  variation  continue  qui  échappe  à 
toute  classification  sérieuse  ». 


Observations  sur  quelques  Andrènes  [Hymen.] 

Par  R.  DU  BuYssoN. 

Dans  le  cours  de  l'excursion  organisée  par  M.  le  professeur  E.-L.  Bou- 
vier, à  Chamarande,  le  5  juin  dernier,  j'ai  trouvé  trois  femelles  d'An- 
tlrena  praecox  Scop.  La  capture  de  cette  espèce,  à  une  époque  aussi 
tardive,  est  digne  de  remarque,  car,  dans  les  départements  du  centre, 
elle  lait  son  apparition  dès  les  premiers  jours  ensoleillés  de  mars- 
avril.  Il  y  aurait  lieu  de  croire  que  l'A.  praecox  a  deux  générations. 
Cependant  il  se  pourrait  que  le  printemps  exceptionnellement  froid  que 
nous  avons  eu  cette  année  soit  cause  du  retard  de  Féclosion.  Ceci  me 
conduit  à  donner  les  noms  des  Andrènes  chez  lesquelles  j'ai  reconnu 
deux  générations.  Ce  sont  : 

Andrena  Gwinana  Kirb.,  1"^  génération  CC  au  premier  printemps. 

—  2^         —         R  fin  juin  à  juillet  (var.  aes- 

lira  Sm.^ 

A.  nigroaenea  Kirb.,  l'**  génération  CC  au  [tremier  printemps. 

—  2*^        —         moins  abondante  en  juin-juillet. 

A.  pilipes  F.,  l''8  génération  au  printemps;  2*^  en  août. 

A.  thonicica  F..  1"^  génération  R  au  printemps. 

—  2''         —         plus  abondante  en  août. 

.1.  fulcirrus  Kirb.,  1'"  génération  CC  au  printemps. 

—  2''         —         moins  commune  en  juillet-août. 

,L  decipiens  Schenck,  1"'  génération  R  au  printemps. 
—  2*^'        —  C  en  août. 

A.  lahialis  Kirb,,  1'''^  génération  C  au  printemps. 
—  2e         —         RR  en  août. 
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Diagnoses  de  deux  genres  nouveaux  de  Carabiques  [Goi-l 
du  Sahara  septentrional 

Par  L.  Bedel  (1). 

Pos;oiiopsi!S  nov.  goii.  —  (jjrpiis  ohlongiDii,,  nitidum;  caput  brève, 
crassum,  fronte  utriuijHC,  juxta  oralos,  bisetosn,  mandihulls  prominen- 
tibus,  aciite  recunns,  sine  sein  scrobiculari,  pal- 
pis  antennisque  iit  in  Pogonidis;  prothorax 
siihcordatus ,  lateribm  unisetosis,  seta  ante  mé- 
dium sita,  bnsi  t ranscersim profi( nde  impressa  et 
medio,  ante  scutelli(m.  birarinulata,  anyulispos- 

I   f Y — \  ^^^^^  rectis ;  chjtra  oblonga,  basi  haud  inarginata^ 

'Â\\\  li  i    lll'i^  paniin  profunde  striata,  striaseptimaantice  ab- 

breviata,  stria  octava  longe  ante  médium  cum 
margine  laterali  connexa;  pedes  ut  in  Pogoni- 
dis sed  tarsis  supra  haud  sulcatis. 

Ce  nouveau  genre  a  la  plus  grande  afliniti' 
avec  les  Pogonides,  mais  il  en  diffère  par  ses 
mandibules  sans  soie  au  côté  externe,  sou  pro- 
notum  avec  deux  petites  carènes  antéscutellaires 

„       ,,. ,  et  ses  élvtres  sans  rebord  à  la  base. 

p.  pallida  n.  sp. 

P.  pallida  n.  sp.  —  Pallide  flavida;  elytris 

medio,  suturam  versus,  leviter  brunneo  tinrtis;  caput  et pronotuni polita ; 

eh/tra  ahitacea,  striis  vix punclaUitis^  inter- 

vallo  tertio punctis  tribus  dorsalibus,  multum 

inter  se  distant ibus,  signato.  —  Long,  (cire.) 

0  mill. 

Tunisie  (Nefzaoua)  :  Mencliia,  |)rès  Kebilli, 
un  individu  pris  au  vol  (D''  Normand!).  — 
Algérie  (SE)  :  Ouargla,  un  individu  (collection 
Cliohaut!). 

llracliynopterii!!!»  nov.gen.  — Corpus 
eurtulum,  conrexiusculum;  caput  postice  an- 
gustatum,  antennis  basim  thoracis  multo  su- 
perantibus;  prothorax  capite  paxio  brevior, 
postice  angustatus,  supra  fere  pulvinatus , 
lateribus  setis  tribus  longis  ac  erectis,  ante  Br.  rufulus  n.  sp. 

(1)  Les  figures  de  ces  deiiv  genres  ont  été  dessinées  par  M.  Ph.  François. 
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basimvaldeobUqnus,  basi  hitetruncatus;  elytra  latiuscula,haudstriata, 
lateribus  seriatim  oceîlatis,  basibrevissime  trisetosa,  haud  maj'ginata  sed 
arcuatim  impressa,  humeris  rotundatis,  apice  truncato,  angulo  exteriore 
rotundato,  setis  paucis  lateruni  et  apicis  longissimis  ac  tenuissiinis; 
pedes  inermes,  tarsorum  articula  penultimo  vnguiculisque  simplicibus. 
Du  groupe  des  Lébiides,  ce  petit  genre  parait  devoir  se  ranger  entre 
les  Lebia  et  les  Somotrichus. 

B.  rufulus  n.  sp.  —  Rufo-testaceus ,  parum  nitidus;  caput  glabrum  , 
alataceani,  super  antennas  tenuissinie  rugatulnm,  fronte  rétro  distinc- 
tiiis  pwnctulata,  vertice  laevi;  pronotum  alutaceum,  fere  impimctatiim, 
tenuiter pubescens ;  elytra  tota pwutulata,  tenuiter,  ut  in  Brachiivis, 
pubescentia.  —  Long,  (vix)  5  mill. 

Algérie  (Mzab)  :  Ghardaïa,  un  individu  (coll.  Chobaut!). 

Note  sur  un  prétendu  hybride  de  Carabus  rutilans  Dej- 
et  de  C.  hispanus  Fabr.  [Col,] 

Par  René  OnERTurR, 

Le  très  remarquable  Carabus  de  la  forêt  de  Monthaut  (Aude),  si- 
gnalé récemment  (1)  par  notre  collègue  M.  Valéry  Mayet.  vient  d'être 
retrouvé  dans  la  même  localité  par  M.  Josepb  Fabresse,  de  Prades. 
qui  a  bien  voulu  en  enricbir  ma  collection. 

Des  deux  exemplaires  que  j'ai  reçus,  l'un  est  un  mâle  parfaitement 
conservé,  l'autre,  trouvé  mort,  sans  pattes  ni  antennes,  semble,  en 
raison  de  sa  forme  plus  élargie,  être  une  femelle  ;  tous  deux,  en  tous 
cas,  sont  bien  identiques  à  part  quelques  différences  individuelles,  et 
correspondent  parfaitement  à  la  description  du  prétendu  hybride  de 
C.  rutilans  et  C.  hispanus  donnée  par  M.  Mayet. 

Je  dois  également  aux  recherches  toujours  fructueuses  de  mon  in- 
fatigable ami,  M.  Fabresse,  une  très  intéressante  série  de  Carabus  de 
l'Aude  dans  laquelle  les  rutilans  et  hispanus  sont  largement  l'epré- 
sent(''S. 

Or,  en  examinant  ces  matériaux,  il  devient  impossible  d'admettre  dé- 
sormais, pour  le  Carabus  en  question,  maintenant  qu'on  en  connaît  déjà 
plusieurs  exemplaires,  l'hypothèse  peut-être  vraisendjlable  alors  qu'on 
n'en  connaissait  qu'un  seul',  d'une  hybridation  entre  les  deux  espèces 
précitées. 

Si  ce  Carabus  provenait  d'un  croisement  entre  deux  espèces,  il  est 

(1)  r>ull.  Soc.  Ent.  Fr.,  1898,  p.  136. 
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(''\idfiil  (iii'il  ne  se  r('|)ro(liiir;iit  pas  plusieurs  années  de  suite  d'une 
faeon  aussi  constante.  \}\w  nouvelle  exploration  dans  ces  forêts,  (aile  à 
une  saison  favorable,  procurera  sans  doute  quelques  éclaircissements 
sur  la  question;  on  ne  connaît  rien  encore,  en  effet,  sur  la  manière  de 
vivre  de  ces  insectes  les  uns  par  rapport  aux  autres,  mais  comme  il 
s'agit  d'une  forme  bien  spéciale,  sinon  d'une  espèce  distincte,  se  repro- 
duisant d'une  façon  identique  ù  côté  dtuleux  espèces  du  même  groupe, 
ce  ma^nilique  insecte  nii'rite  assurément  un  nom  et  je  pro[i(ise  de  lui 
donner  celui  de  Carabus  Croesus. 

Le  C.  Croesus  semble,  par  son  aspect  généi'al,  plus  rapproché  de  ru- 
tilans  que  de  hispanus,  mais,  par  sa  tète  et  son  thorax,  il  dill'ère  nota- 
blement et  également  de  ces  deux  espèces.. 

L'un  des  deux  exemplaires  que  je  possède  est  plus  cuivreux  (jue 
les  rutilans  de  la  même  localité,  l'autre  est,  au  contraire,  plus  verdatre,' 
comme  l'exemplaire  de  M.  Mayet.  Le  caractère  qui  a  été  observé  pour 
le  4e  article  des  tarses  antérieurs  n'est  pas  appréciable,  car  il  n'existe 
pas  entre  les  rutilans  et  les  hispanus  de  Monthaut  de  diffi-renees  à  cet 
égard,  etleC.  Cro^.çtw  ne  peut  évidemment  être  compan-  ([u'à  des  exem- 
plaires des  deux  espèces  congénères  captiu'ées  dans  la  même  région. 

Il  est  regrettable  que  M.  Valéry  Mayet  n'ait  pas  examiné  le  Carabus  [i) 
que  M.  de  Vuillefroy  a  reçu,  il  y  a  quelques  années,  de  la  province  de 
Huesca,  et  qui  aét('  retrouvé,  en  août  dernier,  en  une  seule  et  superbe 
femelle,  par  M.  J.  Fabresse,  au  col  de  la  Miu'ia,  à  l'endroit  même  on 
Raphaël  Angusto  avait  pris  l'exenqjlaiiv  (|u'il  lit  parvenir  à  M.  de 
Vuillefroy. 

Cet  insecte,  qui  ne  peut  être  le  véritable  hispanus  Fabr.,  attendu  que 
Vahl  n'a  pas  visité  la  région  de  Huesca  où  il  se  trouve,  ressemble 
beaucoup  plus  à  un  hispanus  qu'à  un  rutilans,  et  pourtant  on  ne  sau- 
rait en  conclure  à  la  possibiUté  pour  lui  d'être  un  hybride  de  ces  deux 
espèces. 

Évidemment  l'opinion  de  M.  Mayet  aurait  i)U  être  complètement  mo- 
dilii'e  par  l'examen  de  ce  splendide  insecte  au  thorax  et  à  la  tête  d'un 
bleu  intense  très  brillant,  aux  élytres  d'un  beau  vert  métallique  très 
It'gèrement  bordés  de  cuivreux  et  sur  lesquels  les  gros  points  en- 
foncés du  rutilans  sont  très  peu  apparents  en  raison  de  la  rugosité  des 

(1)  Les  exemplaires  dont  il  est  question  dans  la  note  de  M.Valéry  Mayet,  et 
qui  constituent  la  var.  perignUus  Reltter  du  C.  rutilans,  proviennent  des 
environs  d'Ordino  en  Andorre,  comme  tous  ceux  qui  ont  été  répandus  dans 
les  collections  par  M.  Mùller;  ils  sont  tout  à  fait  différents  de  la  forme  de  la 
province  de  Huesca.  Cette  forme  est  très  constante  et  abondante  en  Andorre. 
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élytres,  (jni  sont  cependant  aussi  n^i'lalliques  que  chez  les  rutilavfi  les 
plus  accentués  à  cet  égard. 

Peut-être  existe-t-il  des  transitions  entre  cette  forme  de  la  province 
de  Huesca  et  celle  de  l'Andorre,  c'est  une  question  qui  pourra  être 
tranchée  plus  tard  sans  doute,  mais  j'ai  eu  occasion  d'observer  un 
bon  nombre  d'exemplaires  de  la  var.  yericpritus,  d'Andorre,  et  aucun 
ne  peut  être  confondu  avec  la  forme  de  Huesca. 

J'espère  obtenir  prochainement  de  nouveaux  exemplaires  de  cet 
insecte  et  j'attendais  que  j'en  aie  une  série  sous  les  yeux  pour  publier 
une  note  à  cet  égard,  mais  puisque  l'occasion  se  présente  d'en  faire  ici 
mention,  je  désignerai  cette  forme  véritablement  magnifique  sous  le 
nom  de  C.  opulentus. 

Il  résulte  des  obser\ations  qui  précèdent  que  nous  connaissons  ac- 
tuellement trois  formes  (espèces  ou  variétés)  du  groupe  de  rutilant 
parfaitement  constantes  et  très  distinctes  entre  elles  : 

1"  C.  perixinitus  Reitter,  récolté  en  nombre  à  Ordiuo  (Andorre)  par 
MM.  Millier,  Gêné  Nolla  et  Gembrano,  de  Barcelone,  indiqué  à  tort  dans 
certaines  collections  comme  provenant  de  la  province  de  Huesca. 

2°  C.  opulentus  R.  Oberth.,  deux  exemplaires  connus  (coll.  de  Vuille- 
froy  et  R.  Oberthûr),  province  de  Huesca. 

S*"  C.  Croesus  R.  Oberth.  (1),  cinq  exemplaires  connus  (coll.  Mayet, 
L.  Gavoy  et  R.  Oberthiir),  forêt  de  Monthaut  (Aude). 

Description  de  deux  nouvelles  Fourmis  du  Mexique  [Hymp:x.] 
Par  Ernest  André. 

Pheidole  Kingi  nov.  sp. 

Soldat.  — Entièrement  d'un  brun  rougeàtre  assez  clair,  passant  au 
brun  jaunâtre  sur  le  devant  de  la  tête,  la  seconde  moitié  du  thorax,  le 
pétiole  et  les  pattes;  bord  externe  et  bord  terminal  des  mandibules 
noirâtres.  Pubescence  presque  nulle,  pilosité  line  et  éparse,  assez 
courte  sur  la  tète,  un  peu  plus  longue  sur  le  thorax  et  l'abdomen; 
scapes  et  tibias  hérissés  de  quelques  poils  assez  obliques.  Tête  plus 
longue  que  large,  à  côtés  presque  parallèles,  profondément  échancr(''e 
à  l'occiput,  avec  les  angles  postérieurs  arrondis  ;  elle  est  tlnement  et 
longitudinalement  ridée  sur  son  tiers  antérieur,  lisse  et  luisante  sur  le 

(1)  Notre  collègue  M.  L.  Gavoy,  de  Carcassonne,  m'écrit  qu'il  possède  éga- 
lement depuis  plusieurs  années  dans  sa  collection  deux  exemplaires  semblables 
et  de  la  même  provenance. 
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rosfo  de  sa  surface,  avec  (luclques  points  lins  cl  très  épars,  devenaiU 
plus  gros  et  moins  rares  sur  les  lobes  occipitaux  ;  ('pistorae  prescpie 
lisse  et  luisant,  assez  largement  mais  peu  profondément  écliancré  à  son 
bord  antérieur;  aire  frontale  profonde,  luisante;  sillon  frontal  super- 
ficiel en  avant,  profond  en  arrière  où  il  se  prolonge  jus(iu'à  l'éclian- 
crure  occipitale:  arêtes  frontales  très  courtes  et  peu  saillantes;  yeux 
médiocres,  situés  en  avant  du  milieu  de  la  tète.  Mandibules  faiblement 
et  longitudinalement  striées  à  la  base,  lissos  et  luisantes  sur  le  reste  de 
leur  surface,  avec  quelques  points  lins  et  épars,  plus  gros  et  plus 
serrés  vers  le  bord  terminal.  Antennes  assez  courtes  ;  scape  s'avan- 
çant  à  peine  jusqu'aiux  deux  tiers  de  la  longueur  de  la  tète,  tous  les 
articles  du  îunicule  aussi  longs  ou  plus  longs  que  larges.  Thorax  lui 
sant.  dis(|ue  du  pronotum  presque  lisse,  mésonotum  et  métanotum  tî- 
nement  réticulés,  suture  pro-mésonotale  peu  manpiée,  suture  méso- 
métauotale  bien  accentuée,  mésonotum  avec  une  faible  dépression 
transverse  ;  face  basale  du  métanotum  creusée  d'un  large  sillon  longi- 
tudinal et  terminée  en  arrière  par  deux  dents  courtes  et  aiguës.  Pé- 
tiole assez  luisant,  son  premier  article  allongé,  surmonté  en  arrière 
d'un  nœud  squamiforme,  subtronqué  en  dessus  ;  second  article  à  peu 
près  aussi  long  que  large,  non  dilab-  sur  les  côtés.  Abdomen  presque 
lisse  et  très  luisant.  —  Long.  2,o  mill. 

Ouvrière.  —  D'un  brun  marron  plus  ou  moins  rougeàtre.  avec  le 
devant  de  la  tète,  les  antennes  et  les  pattes  plus  clairs.  Presque  entiè- 
rement lisse,  luisante,  saut  le  mésonotum  et  le  métanotum  qui  sont 
très  finement  réticulés.  Pilosité  comme  chez  le  soldat.  Tète  subqua- 
drangulaire,  à  peu  près  aussi  longue  que  large,  distinctement  échan- 
crée  à  l'occiput,  avec  les  angles  postérieurs  arrondis.  Mandibules  très 
finement  striées  et  marquées  de  quelques  points  épars;  scape  des  an- 
tennes dépassant  un  peu  l'occiput,  funicule  comme  chez  le  soldat; 
thorax  de  conformation  analogue  à  celui  de  ce  dernier,  mais  la  suture 
pro-mésonotale  et  le  sillon  transverse  du  mésonotum  sont  indistincts, 
la  face  basale  du  métanotum  est  moins  fortement  creusée  et  les  dents 
postérieures  sont  plus  courtes;  pétiole  et  abdomen  comme  chez  le 
soldat.  —  Long.  1,73-2  mill. 

Tampico  (Mexique);  espèce  recueiUie  par  M.  Townsend  et  à  moi  en- 
voyée par  M.  G.-B.  King,  à  qui  je  suis  heureu\  de  la  dédier. 

Ce  Pheidole  ressemble  à  carbonaria  Perg.,  mais,  chez  le  soldat,  la 
couleur  est  moins  sombre,  le  sillon  frontal  est  beaucoup  moins  pro- 
fond en  avant,  le  mésonotum  est  moins  élevé  au-dessus  du  métanotum 
et  muni  d'une  impression  trans^erse  plus  distinct(\  la  face  basale  du 
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métaiiotum  est  plus  fortement  creusée,  les  dents  sont  inolns  rudimen- 
taires,  plus  fines,  plus  spiniformes,  etc. 

Pheidole  Townsendi  nov.  sp. 

Soldat.  —  Trte  d'un  testacé  un  peu  roiigeàtre,  exln-mité  des  joues, 
bord  antérieur  de  IV'pistome  et  sommet  des  mandibules  d'un  brun  plus 
ou  moins  rougeàtre  ou  noirâtre  :  thorax  et  abdomen  d'un  brun  jau- 
nâtre sale,  antennes  et  pattes  plus  claires.  Pubescence  fine  et  très 
éparse;  pilosité  courte,  jaunâtre,  plus  longue  et  plus  oblique  sur  l'ab- 
domen, peu  abondante  sur  les  scapes  et  les  tibias.  Tête  très  grande, 
beaucoup  plus  longue  que  large,  à  bords  latéraux  à  peu  près  paral- 
lèles, profondément  échancrée  à  l'occiput  avec  les  angles  postérieurs 
arrondis;  elle  est  nettement  et  longitudinalement  ridée-striée  sur  son 
tiers  antérieur,  avec  les  rides  latérales,  avoisinant  le  bord  interne  des 
yeux,  prolongées  plus  en  arrière  que  les  rides  médianes;  le  reste 
de  la  tète  est  lisse,  luisant,  marqué  de  quelques  points  fins  et  épars, 
et  les  lobes  occipitaux  sont  finement  et  transversalement  ridés.  Épis- 
tome  largement  échancré  à  son  bord  antérieur,  fisse  et  luisant  sur 
son  disque;  aire  frontale  petite,  mais  profonde,  luisante;  sillon  frontal 
superficiel  en  avant,  profond  en  arrière  où  il  se  confond  avec  l'échan- 
crure  occipitale;  arêtes  frontales  très  courtes;  yeux  petits,  situés  très 
en  avant  du  milieu  des  bords  latéraux;  mandibules  lisses,  luisantes, 
marquées  de  quelques  points  épars  et  armées  de  deux  ou  trois  fortes 
dents;  antennes  courtes,  scape  dépassant  à  peine  le  milieu  de  la  tête, 
tous  les  articles  du  funicule  aussi  longs  ou  plus  longs  que  larges.  Tho- 
rax luisant,  disque  du  pronotum  et  du  mésonotum  presque  lisse,  côtés 
du  thorax  finement  réticulés;  suture  pro-mésonotale  indistincte,  su- 
ture méso-métanotale  profonde,  mésonotum  avec  une  faible  dépression 
transverse;  facebasale  du  métanotum  très  finement  ponctué'e-réticulée, 
assez  concave,  terminée  en  arrière  par  deux  dents  courtes  et  aiguës. 
Premier  article  du  pétiole  peu  luisant,  surmonté  en  arrière  d'un  nœud 
squamiforme,  tronqué  en  dessus  ;  second  article  luisant,  un  peu  trans- 
verse, anguleusement  dilaté  de  chaque  côté.  Abdomen  à  peu  près  fisse 
et  très  luisant.  —  Long.  3-3,o  mill. 

Ouvrière.  —  Entièrement  d'un  brun  plus  ou  moins  rougeàtre.  avec 
les  mandibules,  les  pattes  et  les  antennes  plus  claires.  Corps  presque 
entièrement  lisse,  luisant,  sauf  les  côtés  du  mésonotum  et  du  métano- 
tum qui  sont  très  finement  réticulés.  Pubescence  nulle,  pilosité  comme 
chez  le  soldat.  Tête  subquadrangulaire,  pas  ou  à  peine  plus  longue 
que  large,  faiblement  échancrée  en  arrière  avec  les  angles  arrondis; 
mandibules  très  finement  striées,  avec  quelques  points  épars;   scape 
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(les  antennes  dépassant  un  peu  rocciput;  articles  intermédiaires  du 
l'unicule  courts,  un  peu  [)lus  larges  que  longs.  Thorax  avec  la  suture 
pro-mésonotale  indistincte,  sillon  transverse  du  mésonotuni  nul;  face 
liasale  du  métanotum  peu  concave  et  terminée  en  arrière  par  deux 
très  petits  denlicules  peu  distincts  ;  premier  article  du  pétiole  muni  en 
arrière  d'un  nœud  moins  squamiforme  que  chez  le  soldat  ;  second  ar- 
ticle nodiforme,  sans  expansions  latérales.  —  Long.  l,7o-2  mill. 

Tobaco  (Mexique),  quelques  individus  recueiUis  par  M.  Townsend. 

Le  soldat  de  cette  espèce  est  voisin  du  précédent,  mais  en  didère 
[lar  sa  taille  plus  grande,  sa  t(Hc  beaucoup  plus  allongée,  de  couleur 
plus  testacée,  transversalement  ridée,  par  ses  antennes  plus  courtes  et 
par  le  second  nœud  de  son  pétiole  dilaté  sur  les  côtés. 

Il  paraît  se  rapprocher  aussi  de  rw/ifrons  Perg.  et  tepicana  Perg..  qui 
ne  me  sont  pas  connus,  mais  la  sculpture  de  la  tète  semble  très  dillV-- 
rente. 

Description  de  deux  Glaphyrus  nouveaux  [Cot-.] 
Par  A.  CnAMi'ENois. 

Glaphyrus  superbus  n.  sp.  —  c5  9  Prothorace  aiimto  rd  luridi- 
metaUko,  lomjc  fhivo-ciUoso.  Elytris  oblongis,  rufo-brunneis  vel  clridi- 
inicantibus,  interdum  nuratis,  stit  distincte  flavo-vittntis.  Antennis  pi- 
reis.  Pectore  femoribimjm  totis  nibro-cupreis,  vel  i-iridi-neneis.  Tiblh 
tiirsisque  piceis,  vel,  ex  parte ^  piupurascentibus ;  tibiarum  anticarum 
margine  superiorc  serrato.  Abdomine  pilis  pallidis  dense  restito.  — 
Long.  13-17  mill. 

cJ  Epistomate  bicorni.  Prothorace  onnilno  dense punctato  et  confertini 
villoso.  Elijtris,  api  ce ,  obtuse  suhan(iulatis,  fere  rotundatis.  Feiiiorihus 
posticis  valde  incrassatis. 

Q  Epistomate  tricorni.  Prothorace  jiarcius  villoso ,  postin'  Uicriijato. 
EUjtris,  apice,  valde  acuminatis. 

Transcaspienne  :  Askabad,  Geok-Tepe.  Tekke.  —  Perse  :  Kopet- 
Dagh. 

.l'ai  reçu  cette  espèce  de  M.  Reitter  et  de  MM.  Staudinger  et  Bang 
Haas  qui  m'en  ont  communiqué  un  grand  nombre  d'exemplaires.  Le 
Muséum  de  Paris  en  possède  trois  Q  provenant  de  la  ctdlection  de 
Marseul. 

Confondue,  jus(iu'à  présent,  avec  le  G.  o.cijpferus  Pallas,  elle  en  dif- 
fère :  par  sa  taille  sensiblement  plus  grande:  par  son  |trothora\  aussi 
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densénient  iionctué  au  voisinage  de  la  Ijase  que  partout  ailleurs,  l'ex- 
trémité de  ses  élytres  moins  anguleuse,  presque  arrondie,  et  ses  lémurs 
postérieurs  fortement  renflés  chez  le  cJ  ;  enfin  par  ses  tibias  et  ses 
tarses,  en  partie  noirs  à  reflets  pourprés,  en  partie  couleur  de  poix,  au 
lieu  d'être  d'un  roux  ferrugineux  uniforme.  Chez  la  9,  comme  chez 
celle  du  C.  oxyptenis,  tout  le  tiers  postérieur  du  prothorax,  sauf  les 
bords  latéraux,  est  lisse  et  brillant,  et  les  élytres  se  prolongent  en  une 
pointe  longue  et  aigur-. 

Glaphyrus  equestris  (Reiclie)  n.  sp.  —  6  Epistomate  tiicorni. 
Prothorace  viridi-iitetallico ,  fere  omnino  sat  dense  jmnctato  et  flavo-pi- 
loso.  Elytris  obloiigis,  ruio-hrunneis  cet  riridi-micantibus ,  distincte 
flavo-vittatis ,  apice  subtruncatis.  Antennis  ferriujineis .  Pectore  piceo 
vel  rindi-vietallico,  albo-piloso.  Abdomine  rufo,  pilis  pallidis  dense  res- 
tito.Femoribus,  iibiis  tarsisque  rufis;  femoribus  posticis  haud  incrassa- 
tis;  tibiarum  anticarum  margine  superiore  integro.  —  Long.  13  mill. 

Deux  o  îiu  Muséum  de  Paris,  dont  l'un,  de  la  coll.  Bosc,  porte 
comme  indication  de  patrie  «  Egypte  »,  et-l'autre,  de  la  cofl.  Reiclie,  éti- 
queté sous  le  nom  à'equestris  (Dej.),  doit  avoir  la  même  origine  à  en 
juger  par  sa  préparation. 

Cette  espèce  est  remarquable  entre  toutes  par  l'extrémité  de  ses  ély- 
tres subtronquée.  La  ponctuation  de  son  prothorax  est  assez  dense  et 
régulière  sur  toute  sa  surface ,  sauf  deux  petits  espaces  situés  à  égale 
distance  de  la  base  et  des  angles  postérieurs  qui  en  sont  à  peu  près 
dépourvus.  La  pubescence  mi-couchée  qui  le  recouvre  est  un  peu 
moins  fine  et  moins  longue  que  chez  l'espèce  précédemment  décrite. 
Les  jambes  postérieures,  sauf  les  tarses  qui  sont  plus  longs  que  les  ti- 
bias, ont  tout  à  fait  une  forme  du  sexe  féminin,  comme  chez  les  G. 
modestus  Ivsw. ,  oxypterus  I^allas  et  sogdianus  Semen.  L'aspect  de  ses 
élytres  est  à  i»eu  près  le  môme  que  chez  le  C.  niicans  Fald.  (]ui  s'en 
distingue  d'ailleurs  par  la  jjubescenoe  de  son  prothorax  beaucoup  plus 
courte  et  ses  fémurs  postérieurs  c?  fortement  renflés. 

La  9  m'est  inconnue. 

Note  sur  quelques  cas  de  régénération  hypotypique 
chez  Alpheus  [Ckust.] 

Par  H.  CouTiÈRE. 

Une  des  anomalies  les  plus  curieuses  que  présentent  les  Aolumi- 
neuses  pinces  de  la  première  paire  chez  Alpheus,  consiste  dans  l'atté- 
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imation  de  leur  asymétrie  habituelle,  la  grande  pince  prenant,  de  l'aeon 
plus  ou  moins  marquée,  la  (aille  et  les  caractères  morphologiques  de  la 
petite  pince. 

Il  est  remarquable  de  constater  que  deux  de  ces  spécimens  anor- 
maux aient  pu  se  rencontrer  dans  les  types  de  de  Haan  (.1.  digitalis) 
et  de  Dana  {A.  Edioardsl  var.  leviusculus) . 

A.  digitalis  de  Haan,  qui  n'a  pas  été  revu  depuis  1831,  et  dont  j'ai 
pu  étudier  le  type  au  Musée  de  Leyde,  n'est  autre  chose  qu'un  spéci- 
men de  A.  brevirostris  Olivier  =  A.  rapax  de  Haan,  parfaitement  nor- 
mal en  tous  points,  sauf  dans  la  forme  de  la  grande  pince.  Celle-ci, 
assez  exactement  ligurée  par  de  Haan,  a  les  doigts  très  alhmgés  et  la 
paume  très  réduite,  et  rappelle  par  suite  la  forme  beaucoup  plus  simple 
de  la  petite  pince.  Ce  membre  anomal  possède  cependant  quelques 
caractères  de  l'appendice  qu'il  représente  :  le  doigt  mobile  porte  en  son 
milieu  une  saillie  assez  forte,  péu('trant  dans  une  cavité  du  doigt  lixc, 
et  le  bord  antérieur  de  la  paume  est  marqué  d'un  faible  sillon  trans- 
versal. Le  bord  inférieur  de  la  pince  est,  comme  de  coutume,  étroit  et 
tranchant.  La  comparaison  des  ligures  1  et  2  montre  à  quel  degré  de 
son  développement  normal  s'est  arrêté  l'appendice  en  question. 

A.  Edwardsi,  d'après  Dana,=  A.  BonvieriA.  M.  Edwards  n'est  point 
l'espèce  de  Savigny  et  Audouin;  par  contre,  la  variété  lei-iusculus 
Dana  est  bien  un  spécimen  de  cette  dernière  espèce  dont  la  grande 
pince  est  anomale.  Trois  spécimens  de  cette  forme  sont  actuellement 
connus  :  le  type  de  Dana,  un  second  recueilli  par  le  «  Challenger  », 
décrit  et  ligure  par  Sp.  Bâte  (p.  o49,  pi.  98,  tlg.  1).  que  j'ai  pu  exami- 
ner au  British  Muséum,  et  un  troisième  individu  que  j'ai  eu  la  bonne 
fortune  de  trouver  à  Djibouti.  Les  ligures  3,  4  et  o  montrent  combien 
la  grande  pince  de  ce  spécimen  est  semblable  à  son  opposée,  et  diffère 
par  contre  de  son  aspect  habituel.  Elle  est  légèrement  plus  évoluée 
dans  les  deux  autres  spécimens  connus. 

Un  troisième  cas,  tout  aussi  typique,  m'a  t'-té  fourni  par  A.  rugima- 
nus  A.M.-Edwards  =  A.  Ridlegi  Pocock.  Un  spécimen  de  cette  espèce, 
recueilli  par  le  «  Talisman  »  aux  (les  du  Cap- Vert,  a  les  deux  pinces 
de  la  première  paire  de  forme  absolument  semblable  et  de  taille  peu 
différente.  La  comparaison  avec  des  spécimens  normaux  montre  qu'il 
s'agit  de  la  grande  |)ince  anomale,  dont  la  forme  est  resté'e  beaucoup 
plus  simple  que  de  coutume  (fig.  G,  7  et  8). 

Les  faits  de  régénération  hypotypique,  sur  lesquels  M.  le  Prof.  Giard 
a  |)articulièrement  attiré  l'attention  en  ces  dernières  années,  permettent 
d'e\pli(|iit'r  les  anomalies  précédentes  :  les  Alphi'cs.  en  raison  de  leurs 
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habitudes  belliqueuses  et  du  vokune  excessif  de  leur  grande  pince, 
perdent  facilement  cet  appendice  :  il  est  assez  fréquent  de  rencontrer 


1.  A.  brevirosfris  Oiiv.  (type),  grande  pince.  —  2.  A.  dUjitalis  de  Haan  (type), 
grande  pince  normale.  —  i.  A.  Edwardsl  xar.  levmsculus  Dana,  grande 
pince  anormale.  —  4  et  5.  A.  Edivardsi  Audouin,  pinces  normales  de  la 
1"-  paire.  —  6.  A.  rugimanus  A.  M.-l<]dw.,  grande  pince  normale.  —  7  et  8. 
A.  rugiinanua  A.  M.-Edw.,  pinces  normales  de  la  1"  paire. 

des  spécimens  chez  lesquels  une  ou  même  les  deux  pinces  sont  repré- 
sentées par  de  minuscules  bourgeons  à  peine  divisés.  En  se  développant, 
l'appendice  régénéré  s'est  arrêté  à  un  stade  moins  profondément  «  évo- 
lué »  que  sa  forme  habituelle.  Il  faut  remarquer  que  la  perte  d'un 
moyen  de  défense  aussi  effectif  (pie  la  grande  pince  met  un  Alphée 
ainsi  mutilé  dans  un  état  d'infériorit(''  manifeste,  et  ce  fait  explique 
vr'aisendjlablement  la  rareté  très  grande  des  spécimens  offrant  une 
anomalie  de  ce  genre. 
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MM.  le  D''  M.  Bailliot,  de  Tours,  ot  A.  Fauvol,  de  Caen,  assistent  a  la 
st'ance. 

Nécrologie.  —  Le  Président  a  le  profond  regret  de  faire  part  à  la 
Société  de  la  mort  d'un  de  ses  plus  anciens  membres  honoraires ,  le 
D""  E.  Candèze,  décédé  à  Liège  le  30  juin  dernier. 

Les  importants  travaux  du  D'' Candèze  sur  les  larves  des  Coléoptères 
et  sa  grande  monographie  de  la  famille  des  Élatérides  sont  connus  de 
tous  les  entomologistes. 

Admission.  —  M.  E.-V.  Wilcox,  Boseman,  Montana  (F^tats-Unis 
d'Amérique),  Entoinolofiic  génévnlc,  Anatoiiiie,  F^inbrtioycnie. 

Changements  d'adresse.  —  M.  M.  Oberrieth,  1,  rue  Laflltte,  Paris, 
—  M.  W.-F.  Kirby,  Hilden,  Sutton  court  road,  Chiswiclv,  London 
W.  (Angleterre). 

Captures  et  observations.  —  M.  A.  Léveillé  signale  la  capture 
d'un  Coléoptère  nouveau  pour  la  faune  de  la  forêt  de  Fontainebleau, 
Poerilonota  vaholosa  Payk.   {conspersa  Gyll.)  : 

Cet  insecte,  dont  la  larve  avait  été  trouvée,  en  1892,  par  notre  collègue 
P.  Nadar,  vit  sur  le  Grisard  {Populus  alba),  comme  l'ont  constaté  Per- 
ris  et  Richard.  Depuis  cette  époque  notre  collègue  en  avait  vainement 
entrepris  l'éducation  chez  lui,  à  Samois.  Nous  avons  été  assez  li('ur(^ii\ 
pour  en  capturer  trois  exemplaires  :  un  sur  le  tronc  de  l'arbre  et  deuv 
dans  l'écorce  ;  deux  autres  individus  ont  été  vus  par  nous  posés  sur  le 
tronc  d'un  Grisard,  mais  ont  réussi  à  s'échapper 

M.  P.  Nadar  pense  que  l'évolution  de  l'insecte  est  lente  ot  qu'au 
mois  d'octobre  la  larve  s'enfonce  dans  le  centre  du  tronc:  de  plus,  les 
arbres  ne  sont  jamais  attaqués  qu'au  midi. 

Enlin  nous  avons  constaté  la  présence  de  deux  indi\i(lus  d'ini  grand 
Rraconide  dont  la  détermination  est  conliéc  ;i  plus  conipi'IcMl  (pic  moi. 
S''rait-ce  le  parasite  du  Bupreste? 
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—  M.  Rol^ert  ilii  Buysson  présente  à  la  Socii'tô  un  certain  nombre 
d'exemplaires  d'un  Coléoptère,  Ciirtanaspix  phnlerain  Germ.,  qui,  usa 
connaissance,  n'est  pas  indiqué  connue  ap|)artenantà  la  faune  française. 
Ce  petit  Mordellide  a  été  pris,  en  juin  1897,  par  M.  l'abbé  Pierre,  dans 
le  parc  de  Baleine,  à  Villeneuve  (Allier). 

—  Le  Nanophyes  hemisphaericiis  Olivier  var.  ni  mi  (lermar,  vit  à  l'é- 
tat larvaire  dans  les  tiges  du  Sednin  teJephiiim .  où  il  i)ro(luit  des  no- 
dosités très  apparentes,  arrondies  ou  fusiformes,  parfois  plusieurs  a  la 
suite  les  unes  des  autres.  Il  a  été  ainsi  récolté  par  MM.  l'abbé  Pierre, 
de  Moulins,  et  Henri  du  Buysson ,  sur  le  bord  des  allées  des  bois  de 
Broùt-Vernet  (Allier),  le  29  août  1892. 

A  cette  époque  l'insecte  parfait  était  encore  dans  les  tiges  du  Sedum. 

—  M.  E.  Simon,  revenant  sur  sa  communication  précédente  (p.  237), 
dit  que  depuis  la  dernière  séance  il  a  eu  connaissance,  par  un  extrait 
paru  le  30  juin  dans  le  journal  «  Le  Temps  »,  d'un  mémoire  plus  récent 
publié  par  le  R.  P.  Camboué,  sur  le  même  sujet,  dans  la  Revue  dei< 
Sciences  naturelles  appliquées;  d'après  le  B.  P.  Camboué  l'usage  de  la 
soie  d'Araignée  est  plus  répandu  qu'il  ne  le  croyait,  à  Madagascar,  et  cette 
soie  est  tirée  directement  des  lilières  de  Vllalahe  {Nephila  niadagasca- 
rieusis  Vinson),  au  moyen  d'un  petit  appareil  dont  il  (b'crit  le  dis|)ositif. 


Communications. 

Descriptions  de  Coléoptères  du  Nord  de  l'Afrique 

Par  K.  Ahru.lp:  de  Pf:rrin'. 

Notre  collègue  le  capitaine  de  Vauloger  a  rapporté  d'Algérie  et  de 
Tunisie  nombre  d'espèces  de  Coléoptères  inédites;  en  voici  quebpies- 
unes,  qu'il  a  bien  voulu  m'auloriser  à  décrire  : 

1.  Bolboceras  Vaulogeri  n.  S[).  —  Noir,  à  antennes  et  tarses  plus 
clairs.  Forme  générale  du  B.  uallicus.  Joues  très  divergentes  en  avant 
des  yeux;  tête  en  entier  ponctuée-rugueuse;  corne  frontale  du  c5  en 
forme  de  tubercule  conique  émoussé,  très  courte;  celle  de  la  ç  presque 
avortée,  de  même  forme,  mais  placée  au  milieu  d'une  ligne  transver- 
sale. Corselet  à  côtés  convergents  en  avant,  relativement  peu  arrondis; 
densément  ponctué  sur  les  côtés  jusque  dans  les  angles  antérieurs, 
ainsi  que  dans  les  postérieurs  qui  sont  peu  réflexes,  ponctué  plus  épar- 
sément  au  milieu  et  pas  du  tout  sur  la  majeure  partie  médiane  du  dis- 
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qiio:  baso  ontiôroment  litirdiT  (riiii  sillon  iJOiicUu'  qui  no  s'oU'aco.  quo 
pivs  des  angles  postérieurs:  dis(|ue,  chez  le  c;,  refoiili'  en  a\ant  sous 
forme  de  troncature  légèrement  bisillonnée,  limitée  à  sa  crête  supérieure 
par  4  tubercules  peu  sensibles  et  obtus,  les  deux  intermédiaires  reliés 
entre  eux,  tous  rapprochés  les  uns  des  autres;  cette  disposition  est  à 
peu  près  la  même  chez  la  Q,  sauf  qu'elle  est  à  peine  indi(|uée  et  (|ue  la 
crête  formée  par  les  deux  tubercules  médians  est  iilus  longue.  Eruss(»ii 
à  points  épars,  très  Ans,  obsolètes.  Élytres  à  lo  stries  ponctuées-cré- 
nelées,  intervalles  relativement  peu  convexes.  —  Long,  o  mill. 

Bizerte  (Tunisie),  plusieurs  sujets  {dp  Yaulogrr). 

2.  Sphenoptera  paradoxa  n.  sp.  —  Court,  large,  déprimé,  bronzé 
brillant;  un  enduit  farineux  couvrant  tout  le  dessous  du  corps  et  sau- 
poudrant le  dessus.  Tête  large,  à  points  forts  et  serrés,  épistome  éclian- 
cré,  deux  tubercules,  distants  l'un  de  l'autre,  entre  les  yeux;  anlenm:'S 
dorées,  à  3^  article  allongé,  à  peine  plus  long  que  le  4"  qui  est  trian- 
gulaire ainsi  que  les  suivants.  Corselet  transverse  ayant  sa  plus  grande 
largeur  au  tiers  antérieur,  arqué,  non  arrondi  sur  les  côtés,  angles  an- 
térieurs tout  à  fait  déclives  et  en  dessous,  postérieurs  droits;  surface 
unie,  sillon  médian  large,  superficiel,  incomplet,  une  dépression  peu 
nette  de  chaque  côté  avant  la  base;  sommet  finement  bordé,  base  sim- 
ple; surface  criblée  de  gros  points  subocellés,  serrés,  ruguleux  sur  les 
côtés.  Écusson  transverse,  large,  concolore,  guilloché,  à  pointe  infé- 
rieure sagittée,  verdàtre.  Élytres  n'ayant  que  2  ou  3  stries  nettes  à 
partir  de  la  suture,  composées  de  points  assez  gros,  toutes  les  autres 
confuses  et  rugueuses,  à  interstries  transversalement  ponctuées,  quel- 
ques impressions  peu  profondes ,  irrégulières,  sur  le  disque ,  le  4''  in- 
terstric  seul  un  peu  élevé  du  milieu  aux  quatre  cin(iuièmes  des  élytres, 
ceux-ci  imperceptiblement  sinués  sous  l'épaule  et  bianguleux  à  l'apex. 
Dessous  bronzé  brillant,  fortement  ponctué,  prosternum  entièrement 
rebordé.  —  Long.  8,lo  mill. 

Biskra  [de  Vaiiloijer). 

Ne  pourrait  être  confondu  qu'avec  S.  pula  Mars.,  lequel  est  allongé, 
subparallèle,  présente  un  front  chevronné,  un  corselet  à  points  fins  et 
espacés,  l'écusson  violet,  les  élytres  sinués  au  pli  crural,  striés  de 
traits  lins,  avec  3  insterstries  convexes  et  élevés  au  bout. 

3.  Emmepus  juncicola  n.  sp.  —  Brun-noir,  à  forte  pilosilé  dres- 
sée; antennes,  pattes  et  élytres  jaune-paille,  ces  derniers  bordés  de 
n^ir  latéralement  du  dessous  de  l'épaule  jusqu'à  l'extrémité  comprise. 
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Trio  large,  à  duvet  argenté,  front  ponctué  linement  mais  assez  dru. 
Corselet  brillant,  à  points  fins,  espacés,  une  impression  transverse  de 
chaque  côté  au  tiers  antérieur;  base  éciiancrée,  fortement  rebordée. 
Écusson  carré,  rugueux.  Élytresà  points  gros,  nets,  réguliers;  bordure 
extt'rieure  noire  élargie  au  sommet.  Dessous  noir.  —  Long.  4  mill. 

Bou-Ghagroun,  à  30  kil.  ouest  de  Biskra,  sur  des  Joncs,  en  même 
temps  que  VHapalochroiis  ci-après  décrit  [de  Vaiiloger). 

4.  Calotroglops  niveus  n.  sp.  —  (5  Noir  brillant,  lisse,  glabre. 
Devant  de  la  t(He,  antennes,  sauf  le  sommet  du  dernier  article,  pattes, 
sauf  Tarète  supérieure  des  cuisses  postérieures,  côti'S  du  corselet  et 
bordure  postérieure  de  ce  segment,  roux,  élytres  d'un  blanc  de  lait, 
sauf  l'extrême  base.  Front  à  fovéole  transverse,  souvent  triangulaire, 
peu  profonde  et  à  bords  non  abrupis;  tête,  yeux  compris,  plus  large 
que  le  corselet.  Celui-ci  à  c(Més  largement  rougeàtres,  cette  coideur 
souvent  entamée  au  milieu,  trapézoïdal,  arrondi-dilaté  tout  à  fait  en 
avant,  rétréci-sinué  avant  la  base  qui  est  étroitement  rebordée  de  roux; 
ponctué  légèrement  sur  les  côtés.  Écusson  noir.  Élytres  d'un  blanc  de 
lait  gélatineux,  légèrement  ruguleux,  raccourcis,  dilatés  à  peine  de  la 
base  au  sommet,  un  peu  étranglés  au  milieu,  à  base  très  étroitement 
noire.  Sur  certains  sujets  la  bai^e  est  plus  largement  noire  et  le  sommet 
enfumé,  mais  ces  sujets  étant  immatures,  je  considère  cette  coloration 
comme  anormale.  Pieds  ordinaires.  —  9  Tête  plus  étroite ,  avec  une 
légère  impression  géminée  sur  le  front;  antennes  n'atteignant  pas  la 
moitié  des  élytres;  disque  du  corselet  moins  largement  noir;  côtés 
moins  dilatés  au  sommet,  moins  sinueux  près  de  la  Ijase;  abdomen 
très  long.  —  Long.  l,7o-2,2o  mill. 

Bir-Stil,  à  7o  kil.  sud  de  Biskra,  en  battant  des  Iletamn  retaiii  Web. 
en  fleurs  {de  Vauloger). 

o.  Troglops  vestitus  n.  sp.  —  (5  Noir-bronzé  à  corselet  rouge; 
front,  sans  les  yeux,  égalant  en  largeur  celle  du  corselet,  creusé  au 
milieu  d'une  fossette  transversale  peu  profonde  et  à  bords  non  abrupts, 
Iriangulairement  roux  par  devant  ainsi  que  l'épistome;  antennes 
courtes,  s'arrélant  au-dessous  des  épaules,  à  articles  moniliformes,  les 
3  premiers  rougeàtiTS.  Corselet  très  transverse,  à  bords  non  sinueux, 
à  dilatation  antérieure  presque  anguleuse,  bord  ant/'rieur  avancé,  dis- 
que légèrement  ruguleux,  impressionné  avant  les  angles  postérieurs. 
Élytres  allongés,  ruguleux,  remarquables  par  leur  pubescence  longue, 
assez  serrée,  gris-blanc,  caractère  anormal  dans  le  groupe.  Pieds  noirs. 
—  Ç  Absolument  identique  de  forme,  de  longueur  d'antennes,  à  front 
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l'ctiijivàlre  siiJ'  son  disiiuc,  à  corsck'l  à  [iciiic  iiKiiiis  li'ansvci'sal,  à  aljclo- 
nicn  un  iicii  |)liis  long.  —  Long.  2-2,:^o  niill. 

liiskra,  1  o'  cl  1  9  {île  Vdiiloijcr). 

0.  Hapalochroiis  Vaulogeri  n.  sp.  —  ;  Vci'l  bleuâtre  niéUilli- 
(juc,  un  peu  tloi'é  sur  la  lèlc;  celle-ci  à  épislonie  rcaigeàtre,  granuleuse 
en  axant,  rugulouse  en  arrière,  creusée  d'une  losselto  au  milieu,  celte 
fossette  llanquée  do  ciKupie  côté  d'un  Irait  oblique  dirigé  du  milieu  en 
avant  des  yeux;  un  gros  tubercule  noir,  saillant,  oblus,  en  dedans  des 
jeux  et  derrière  eux,  de  cIkkiuc  côté.  Palpes  noirs,  antennes  brunes, 
les  premiers  ai'licles  rougeàtres  :  1"  en  forme  de  toupie  allong('e; 
2°  caché  dans  le  sommet  de  celui-ci  ;  3"  deux  fois  long  cormne  le  1^'', 
arqué,  déprimé;  les  suivants  allongés  de  plus  en  plus  et  de  moins  en 
moins  épais.  Corselet  transverse,  coupé  aux  4  angles,  [larallèlc  au 
milieu  des  côtés,  à  double  impression  transvei'sale,  fortement  et  den- 
S(''ment  ponctué,  plus  lisse  au  milieu.  Elylres  dilalt's-arrondis  de  la 
base  au  sommet,  à  points  réguliers,  serrés  et  plus  gros  que  ceux  du 
corselet.  Pattes  normales,  tarses  allongés,  ceux-ci  ainsi  que  les  tibias 
rougerilres.  Ventre  métallique.  —  Long.  2,7o  mill. 

Bou-Chagroun,  sur  les  Joncs,  avec  VEniiiirjHis  iuiicirola  Ab.  {de 
Ynulogpy). 

7.  Baridius  albus  u.  sp.  —  Presque  cylindrique,  brun  noir,  al- 
longé, parallèle,  analogue  pour  la  forme  au  />.  scUnlm,  mais  couvert 
en  entier  par-dessus  et  par-dessous,  pattes  et  antennes  comprises, 
sauf  le  !<"■  article  do  celles-ci  et  les  deux  tiers  antérieurs  du  rostre, 
d'écaillés  blanches  imbriquées,  en  ovale  court,  sillonnées  chacune  lon- 
gitudinalement  au  milieu,  les(pielles  donnent  aux  téguments  une  cou- 
leur blanche  uniforme  (jui  les  voile  entièrement.  Rostre  éiiais,  arqué, 
presque  de  la  longueur  du  corselet,  lisse,  à  peine  ponctué  dans  sa 
moitié  antérieure,  criblé  de  points  serrés  de  sa  naissance  au  milieu, 
avec  une  écaille  implantée  dans  chacun  des  points.  Antennes  rousses, 
dépassant  de  leiu"s  o  ou  6  derniers  articles  le  sommet  du  corselet. 
Celui-ci  plus  long  que  large,  subparallèle  dans  ses  .'5/4  inférieurs,  an- 
gles postérieurs  déclives,  subarrondis,  ouverts;  sonnnel  étranglé,  dis- 
qut!  déprimé  transvei'salement  en  cet  endroit;  une  ligne  médiane  lon- 
gitudinale enfoncée,  raccourcie  au  sommet.  Écusson  triangulaire,  al- 
longé, pointu.  Élytres  allong(;s,  subparallèles,  laissant  le  pygidiiun  à 
découvert,  à  stries  nettes,  simples,  à  inlerslries  plans,  couverts  de 
larges  dépressions  lisses,  indjrifpiées,  donnant  chacune  naissance  à 
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une  écaille.  Pieds  normaux,  tarses  courts,  ongles  libres.    —  Long. 
7,0  mill. 

Uued-Rir  :  Mraïer,  sur  une  Salsolacée  blanche  [2Anabasis  articidata 
Moq.]  [de  Yaulnger). 

S.  Nemonix  variicolor  n.  sp.  —  Bnui-noir  en  dessous,  in'un 
clair  en  dessus,  élylres  plus  ou  moins  roussàtres  à  la  base,  peu  à  peu 
[dus  foncés  jusqu'au  sommet  qui  est  brun;  puljescence  courte,  grisâ- 
tre. Front  bombé,  iortementet  densément  ponctué,  ruguleux  en  avant; 
tête  rousse  à  partir  des  yeux,  fendue  longitudinalemont  avant  l'épis- 
tome  ;  antennes  rousses,  les  2  premiers  articles  plus  épais,  le  2°  assez 
court,  les  3  suivants  allongés,  les  3  autres  transverses,  les  3  derniers 
en  massue  forte  et  nette.  Corselet  en  ovale  tronqué  aux  deux  bouts, 
lisse,  à  points  rares,  petits,  irréguliers,  rebord  roux.  Écusson  sombre. 
Élytres  mous,  parallèles,  une  dépression  en  dedans  du  calus  humerai  ; 
ponctuation  irrégulière,  tine,  espacée.  Pieds  roux.  —  Long.  3,o- 
4,5  mill. 

Découvert  par  A.  Hénon,  au  Kroubs  (département  de  Constantine), 
sur  le  Delpklniu)n  pevecjriniun  D.  C.  —  Donné  par  le  capitaine  de  Vau- 
loger  (1). 

Sur  le  rôle  de  l'air  dans  la  dernière  mue  des  nymphes  aquatiques 
Par  Marcel  Causard. 

Au  cours  de  recherches  sur  le  développement  des  Éphémères,  j'ai 
été  conduit  à  observer  un  fait  curieux  qui,  à  ma  connaissance,  n'a  pas 
encore  été  étudié.  Lorsque  la  nymphe  est  sur  le  point  de  se  transfor- 
mer en  Insecte  parfait,  son  corps  prend  un  aspect  brillant,  argenté,  dû 
à  une  couche  d'air  (2)  répandue  sous  le  tégument  à  rejeter,  qu'elle 
isole  ainsi  des  nouveaux  téguments  de  l'Insecte  parfait.  Quand  le  mo- 
ment de  la  dernière  mue  arrive,  la  nymphe  monte  à  la  surface  de  l'eau 
sans  faire  de  mouvements,  grâce  à  la  présence  de  l'air  qui  en  fait  un 
vériUible  flotteur.  Aussitôt,  les  téguments  dorsaux   se  fendent  ;  par 

(1)  Je  profile  de  cette  description  pour  annoncer  que  la  3'^^  espèce  de  ce 
genre,  le  A',  conescens  Erscli.,  distincte  des  deux  autres  par  ses  élytres  d'un  noir 
profond,  à  pubescence  très  blanctie  et  à  ponctuation  dense  et  presque  régu- 
lière, a  été  rencontrée  par  moi  à  Apt  (Vauciuse)  surVEchinops  rilro. 

(2)  L'emploi  du  mot  nir  n'implique  pas  du  tout  que  ce  gaz  ait  la  composi- 
tion de  l'air  atniospliérique.  Je  n'ai,  du  reste,  aucune  indication  sur  cette 
composition. 
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riuiNci'liii'c  îiiiisi  i)i'»Mluil(',  rinscctc  di'gngi^  rapick'niciil  les  diverses 
pallies  de  son  coi'ps,  puis  s'envole.  J'ai  ol)Servé  de  noniljreuses  fois  co 
mode  d'éclosi(ni  cliez  des  Épiiémérides  diverses  {Chlocoti,  Cliloeopsis, 
Ccntrojililuni,  llcptafjnua,  etc.),  tant  sur  des  nympiies  à  l'état  de  11- 
herté  complète,  que  sur  d'autres  conservées  depuis  longtemps  en 
aquarium. 

Celte  couche  gazeuse  n'apparaît  qu'à  la  mue  qui  termine  l'existence 
de  la  nymphe.  Je  n'ai  jamais  assisté  à  d'autres  mues  (pie  celle-là;  mais 
j'ai  1res  souvent  observé  des  larves  ou  des  nynqihes  plus  ou  moins 
développées  quelques  instants  avant  qu'elles  muent,  sans  jamais  re- 
marquer cet  aspect  brillant  particulier.  Du  reste,  ces  mues  s'accom- 
plissent au  sein  du  liquide;  les  téguments  rejetés  tombent  au  fond  do 
l'eau  et  ne  renferment  jamais  d'air.  Au  contraire,  les  dépouilles  nynr- 
l)hales  llottent  à  la  surface  du  liquide,  grâce  à  l'air  qu'elles  contiennent. 
On  n'observe  pas  non  plus  la  présence  d'une  couche  d'air  lors  de  !a 
nouvelle  mue  que  subissent  les  Éphémères  adultes  queltpie  temps 
après  leur  naissance. 

Cette  particularité  n'est  du  reste  pas  spéciale  aux  Épiiémérides  ;  je  l'ai 
observée  de  nombreuses  fois  aussi  sur  des  nymphes  de  Cuhcides  et 
de  Tipuhdes  {C}uro)winus,  Cori'thra,  Taniipux,  etc.)  qui,  comme  celles 
des  Éphémères,  se  transforment  en  imago  à  la  surface  même  de  Veau. 
J'ignore  si  le  même  phénomène  se  produit  chez  d'autres  nymphes 
aquatiques  qui,  comme  celles  des  Libellules,  se  transforment  en  Insecte 
parfait  hors  de  l'eau.  Il  est  probable  qu'il  n'en  est  rien,  ces  nymphes 
se  trouvant  alors  dans  les  conditions  communes  aux  nymphes  aérien- 
nes, pour  lesquelles  on  n'a  signalé  rien  de  pareil. 

C'est  donc  seulement  lorsque  l'animal  doit  passer  directement,  au 
moment  d'une  mue,  de  l'eau  dans  l'air,  qu'ime  couche  gazeuse  appa- 
raît sous  ses  téguments.  L'importance  de  cet  air  se  comprend  facile- 
ment; c'est  seulement  giàce  à  lui  que  l'animal  peut  tlolter  à  la  surface 
(le  l'eau  et  s'y  maintenir  pendant  sa  Iransformalion. 

Je  n'ai  rencontré  une  indication  du  phénomène  que  je  viens  de  d(''- 
crire  que  dans  une  courte  note  de  Monnier  insérée  dans  les  (loinples 
rendus  de  rAeadéinie  des  Scieuces  (t.  74.  1872).  «  Sur  le  rùlo  des  orga- 
nes respiratoires  dans  les  larves  a(piali(|ues  ».  L'auteur,  après  avoir 
aflirmé  que  les  trach('es  n'interviennent  pas  dans  la  respiration  des 
larves  aqualiipies.  ajoute  :  «  Les  traclu'es,  dont  toutes  les  hirves  sont 
pourvues,  ont  pour  but  de  n'pandre  uniformément  une  couche  d'air 
sous  la  i)eau  de  la  iiynqilie,  alin  de  rendre  tout  frottement  inqtossible 
entre  l'Inseclc  cl  son  enveloppe.  »  Cette  note  n'est  (pi'un  extrait  d'un 
mémoire  plus  étendu  préseiil('   |)ar  l'auleur  à  l'Académie,  et  (pie  je 
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n'îii  pu  nie  procurer.  Je  ne  puis  donc  disculer  les  raisons  qui  ont  con- 
duit Monnier  à  cette  hypothèse  de  rinutdité  des  trachées  des  larves 
aquatiques  dans  la  respiration.  Tout  d'abord,  il  est  impossible  de  nier 
le  rôle  respiratoire  des  trachées  chez  les  larves  (pii,  comme  celles  des 
Cousins  et  de  beaucoup  d'autres  Diptères,  Aiennent  puiser  l'air  directe- 
ment à  la  surface  de  l'eau,  et  (pii.  itieu  qu'hahilant  l'élément  li(piide, 
sont,  par  leur  mode  de  respiration,  tout  aussi  aériennes  qu'une  Gre- 
nouille ou  un  Gétacé.  Et  cependant,  chez  ces  Insectes,  une  couche 
gazeuse  apparaît  sous  les  téguments  au  moment  de  la  dernière  mue. 

La  remarque  ne  serait  donc  applicaljle  qu'aux  larves  qui.  connue 
celles  des  Ephémères,  des  Perles,  des  Libellules,  vivent  complètement 
sous  l'eau.  Or,  il  serait  pour  le  moins  bizarre  que  les  trachées,  ptuidant 
toute  la  vie  larvaire,  servissent  uniquement  à  accumuler  de  l'air  sous 
la  peau  de  la  nymphe  qui,  elle,  ne  sera  formée  que  bien  plus  tard,  et 
qui.  chez  certaines  Éphémères  par  exemple,  ne  sera  abandonnt'e  (pi'a- 
près  plus  de  vingt  mues.  Je  crois  ([u'il  est  bien  préféralile  de  s'en  tenir 
aux  idées  anciennes  de  Dulrochet  (1)  et  de  continuer  à  adnu'tlre  chez 
ces  larves  des  échanges  entre  le  milieu  gazeux  renfermé  dans  les  tra- 
chées et  les  gaz  dissous  dans  l'eau. 

La  note  précédemment  citée,  tout  en  indiquant  la  présence  de  l'air 
sous  la  peau  de  la  nymphe,  ne  fait  nullement  cdunaître  le  mécanisme 
par  lequel  il  s'y  accumule.  La  question  ne  me  parait  pas  facile  à  ré- 
soudre; toutefois,  après  un  examen  sérieux,  je  crois  qu'on  pourrait 
l'expliquer  de  la  façon  suivante.  Au  moment  on  le  tégument  de  la 
nymphe  se  sépare  des  tégmnents  sous-jacents  qui  seront  ceux  de  l'In- 
secte parfait,  les  stigmates  futurs  de  celui-ci  s'ouvrent  dans  l'étroit 
espace  ainsi  créé.  Il  sufflrait  donc  que  l'air  renfermé  dans  les  trachées 
soit  partiellement  chassé  do  celles-ci  pour  qu'il  vienne  se  répandre 
sous  l'enveloppe  à  rejeter.  Or  il  est  à  remarquer  que  l'abdomen  de 
l'Insecte  parfait  est  plus  grêle  que  celui  de  la  nymphe  dont  il  provient. 
Ce  fait  est  frappant  chez  les  Éidiémères  ;  chez  les  Cousins,  la  largeur 
de  l'abdomen  de  l'adulte  est  environ  les  4/o  de  ce  qu'elle  était  dans  la 
nymphe.  On  peut  donc  supposer  que  la  diminution  de  volume  ainsi 
réalisée  aurait  pour  effet  d'expulser  une  partie  de  l'air  des  trachées. 
On  conçoit  dès  lors  que  ce  phénomène  ne  se  produise  pas  au  moment 
des  autres  mues  de  la  larve,  puisque  pendant  cette  période  de  crois- 
sance l'animal  est,  après  chaque  mue,  plus  volumineux  qu'auparavant. 

En  résumé,  la  présence  d'une  couche  gazeuse  sous  les  téguments 

(1)  DuTRociiET,  Mémoires  pour  servir  à  l'instoirc  analomique  et  physiolo- 
gique des  végétaux  et  des  animaux,  1837. 


Sëtinrc  du  13  juillet  IS9S. 


261 


paraît  caractri-iscr  les  nymphi'S  (jui  so  traiisformonl  en  Insecte  parfait 
à  la  surface  même  de  l'eau,  et  cet  air  semble  être  expulsé  du  système 
trachéen  par  suite  de  la  diiniinilion  de  volume  du  corps  qui  accoHi- 
pagne  la  dernière  mue. 

Sur  une  variété  nouvelle  de  Cicindela  Lyoni  Vig.  [Cor..] 
Par  L.  Bedel. 

Pendant  son  séjour  à  Gabès  (Tunisie),  M.  le  D""  Normand  a  trouvé 
deux  exemplaires  de  CicUulcla  Lyoni  Vig.  qui  diffèrent  notablement 
du  type  de  l'espèce  et  me  paraissent  assez 
remarquables  pour  être  désignés  par  un 
nom  spécial. 

Tandis  que  chez  le  type  normal  (lig. 
2),  tel  qu'on  le  trouve  sur  divers  points 
du  littoral  tunisien,  h's  dessins  blancs 
des  éh  très  sont  toujours  très  réduits,  la 
variété  nouvelle,  var.  Normandi  (llg. 
1),  présente  un  développement  considé- 
rable de  la  l)ordure  blanche,  et  celle-ci 
occupe  une  ('iendue  presque  égale  à  celle 
de  la  partie  métallique. 

Gabès  parait  être  le  seul  point  où  se 
trouvent  réunies  toutes  les  variétés  de 
teinte  ou  de  dessin  observées  jusqu'ici  chez  le  Cirimlela  Lijoiii. 


(-■--«.s'-^--'  ' 
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Liste  des  Arachnides  recueillis  en  1892  par  M.  Gaston  Buchet 
dans  la  presqu'île  N.-O.  de  l'Islande 

Par  E.  Simon. 

1.  GxAi'iiosA  i.APPoxiM  L.  Ivoch.  Ar.  Fam.  Drass.,  IStJO.  p.  33.  — 
Gnaphasd  ishiiKlim  \\ .  Sorensen,  Ai'aclm.  Groenlandica,  189S,  p.  2ii. 
—  Vallée  de  Lambadalr  i^i  aofit). 

Décrit  de  Laponie:  indiqué  d'Islande  et  du  tiroenjaiid  par  M.  \V. 
Sorensen. 

Les  (i.  Inpjntiimii  d'Islande  et  du  (iroenland  ont  le  tibia  de  la  pre- 
mière paire  mutiipic  tandis  que  ceux  de  Laponie  ont  cet  ai'ticle  armé 
d'une  petite  épine. 

2.  Erigoxe 9.  —  Isafjiirdr,  fond  du  Fjord  (iU  juin). 

13* 
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3.  MiCRONETA Ç.  ~  Klaksvig  (10  juin). 

4.  Tmetious  AFFiNis  Bkickw.,  Ann.  Mag.  not.  Hist.,  2"  sér.,  XVI. 
p.  121.  —  T.  leptocaulis  Monge.  Pr.  Spinn..  II.  p.  183.  —  Tliorshayn 
(9  juin). 

Espèce  connue  de  Prusse,  du  Nord  de  l'Angleterre  et  de  Laponie  (N. 
Pasvig,  par  M.  Ch.  Raijot). 

o.  Tmetious ç.  — Vallée  de  Lambadalr  (22  août). 

6.  Lephthyphantes ç.  —  Klaksvig;  vallée  de  Lambadalr. 

7.  Lephthyphantes ç.  —  Vallée  de  Lambadalr. 

8.  BoLYPHAN'ïEs  INDEX  Thorell.  —  ïrangisvaag  (9  juin);  vallée  de 
Lambadalr. 

Décrit  de  Suède;  connu  de  Laponie  (N.  Valsoe.  par  M.  de  (iuerne); 
de  Sibérie  (L.  Koch)  et  des  Alpes  françaises. 

9.  Aranei's  DiADEMATUS  Clerck.  —  Hafnarjôrdr  (17  juin):  Skagi 
(Dyrafjôrdr).  dans  la  falaise  à  2.")0  ou  .'iOD  mètres  d'altitude  (2  sep- 
tembre). 

Forme  relativement  petite  et  de  coloration  obscure,  mais  à  dessins 
blancs  de  l'abdomen  très  nets. 

10.  Araneus  ocellatus  Clerck.  Aran.  Suec,  sp.  7.  p.  36.  —  A.pato- 
(/iattis  Clerck,  loc.  cit.  sp.  8,  p.  38.  — ^  Epeira  pataç/iata  auctores.  — 
Tindarfjall  et  Hjardardalr  (l)yrofjord);  Fossfjordr  (Arnarfjordr). 

Espèce  connnnnc  dans  rKurop(>  froide el  tempérée;  connue  d'Islande, 
(lu  Groenland  cl  du  Labrador. 

11.  XvsTicrs  c.RisTATUs  Clerck .  —  Vestmannaeyjar;  vallt'c  de  Lam- 
badalr. 

Espèce  répandue  dans  toute  l'Europe. 

12.  LvcosA  iNsiGNiTA  Tliorell,  Aracbn.  fr.  (îroènl..  |).  161.  —  L.  su- 
perbaL.  Kocli,  Zeitschr.  d.  Perd..  1873.  —  Tarcntuhi  r.rasprran^V.-.xmhY . , 
Arctic  Spiders.  p.  283.  —  Tindarfjall  et  Hjardardalr  ^Dyrofjord). 

Décrit  du  Groenland;  déjà  indiqué  d'Islande,  de  l'extrême  nord  de 
l'Amérique  (Discovery  Bay)  et  des  liantes  régions  des  Alpes. 

13.  Pardos\  pullata  Clerck.  —  Fossfjordr  (Arnarfjordr). 
Bépî'ii'lii  dans  toute  l'Europe  froide  et  tempérée. 

14.  Pahdosa  Kl  reifera  Thorell,  Spid.  of  Labrador,  p.  499.  —  Aravea 
sacrata  0.  Falir.,Fauna  Groenlandica,  p.  228. — Fossfjordr  (Arnarfjordr) 


Séance  du  13  juillet  IH9H.  26.') 

à  200  mètres  environ  au-dessus  de  la  cascade  ;  ces  Araignées,  écrit  M.  G. 
Huchel.  ('(lurent  très  vite  sur  Teau  ((i  juillet). 

Décrit  du  Labrador;  connu  aussi  du  (inx'idand  et  d'Islande. 

lo.  Pardosa  PALLSTKis  L.  —  Très  conniuui  dans  toutes  les  localités 
visitées  par  M.  G.  Buchet,  Les  P.  palustris  d'Islande  se  l'ont  renianiuer 
par  leurs  pattes  de  coloration  très  obscure;  quelques  individus  ont  la 
bande  médiane  du  cépbalothorax  terminée  en  avant  (en  arrière  des 
yeux  dorsaux)  par  une  petite  dilatation  lancc'olée  et  la  bande  laté^ralc 
marquée,  de  chaque  côté,  de  deux  petites  taches  correspondant  aux 
hanches  de  la  2«  et  de  la  3'^  paire. 

10.  Oligolopuus  alpinus  Herbst.  —  Très  commun  dans  toutes  les 
locaUtés  explorées. 

17.  Nemasïoma  lugubre  MuUer.  —  Trangisvaag  (9  juin)  ;  Klaksvig 
(10  juin). 

Les  chenilles  de  l'Hîppophae  rhamnoïdes  L.  dans  le  Nord 
de  la  France 

Par  Alfred  Gfard. 

Grâce  aux  séjours  que  je  tais  chaque  année  depuis  bien  longtemps 
d('jà  sur  les  C(Mes  du  Boulonnais,  je  |)iiis  répondre,  en  partie  du  moins, 
au  desideratiuu  exprimé,  par  notre  collègue  M.  P.  Chrétien,  dans  sa  note 
sur  les  chenilles  de  Vllippophiu'  rhmnvnulcs  L.  [BiiUcUn  du  23  l'évriei' 
1898,  p.  oO). 

L'Argousier  couvr(;  en  elfet  de  grands  espaces  dans  les  dunes  du 
Pas-de-Calais  et  du  Nord,  où  son  introduction  doit  remonter  à  une  haute 
antiquit('',  s'il  n'est  pas  réellement  indigène,  comme  cela  me  paraît  plus 
prohable. 

La  ch(mille  de  beaucoiqi  la  plus  conmumc  sur  cet  arbrisseau  est  sans 
contredit  Porlhesia  cknjsorrliea  L.  dont  les  nids  soyeux  se  comptent 
souvent  par  milliers  dans  les  dunes  d'Ambleteuse  à  l'arrière-saison  et 
surtout  au  i)rintem|)s  quand  les  Uippophac  sont  dépourvus  de  feuilles. 
11  est  à  reniar(iuer  (pie,  sur  notre  littoral  Nord,  il  faut  s'éloigner  parfois 
à  plusieurs  kilonn-tres  de  la  mer  pour  rencontrer  les  arbres  fruitiers 
ou  forestiers  sur  les(pu'ls  l'orllirsin  \it  ordinairement  à  l'intérieur  des 
terres.  L'esp('ce  est  d'ailleurs  tr('s  poly|)hage.  et  en  Algérie,  à  la  |{(tu- 
zaréah.  je  l'ai  vu  dévorer  l'Arbousier  {Arhulns  niicdo  L.lavec  le  in(''nie 
entrain  (pi'elle  met  chez  nous  à  ravager  l'Argousier. 

Ai»rès  Poiilicsid  rhnjsurrltca,  la  chenille,  la  plus  abondante  suri'// /j*- 
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pophae,  est  celle  de  Gastvopachi  rabi  L.,  principalement  les  annt'esoii, 
par  suite  d'une  multiplication  excessive,  cette  espèce  envahit  la  dune, 
et  ne  se  contente  plus  des  ronces  et  des  ajoncs  dont  elle  se  nourrit  de 
préférence  sur  les  falaises. 

La  chenille  de  Dasjichira  fascelina  L.  n>st  pas  rare,  siu"tout  aux  en- 
virons de  Dunkerque,  où  elle  a  déjà  été  signalée  par  P.  Faux  (Les  Lé- 
pidoptères du  Département  du  Nord,  Revue  biologifiue  du  Nord,  V,  189.3, 
p.  346). 

Gelechia  hippophaëlla  Schrk.  se  trouve  aussi  assez  fréquemment  aux 
environs  de  Boulogne  et  on  l'a  rencontré  en  Belgique  jusqu'à  Ostendc. 

Enfin  j'ai  souvent  observé  dans  les  pousses  terminales  de  VUippophae, 
au  milieu  de  feuilles  réunies  par  des  fils  de  soie,  une  chenille  qui  pour- 
rait bien  appartenir  à  Telcia  Wagae  Now.,  d'après  la  descriiition  donnée 
par  M.  P.  Chrétien  pour  cette  espèce;  mais  je  ne  l'ai  pas  élevée  et  ne 
puis  me  montrer  affirmatif  à  cet  égard. 

En  somme,  les  deux  chenilles  observées  sur  VHippophac  dans  les 
dunes  de  la  mer  du  Nord,  et  non  citées  par  M.  P.  Chrétien  dans  les 
Alpes  et  dans  l'Ardèche,  appartiennent  à  deux  espèces  polyphages,  Vor- 
thesia  clirysorrhea  et  Gastropacha  rubi,  qui  paraissent  s'être  adaptées 
secondairement  à  l'Argousier. 


Description  de  Lucanides  nouveaux  [Col.] 
Par  II.  BoiLEAu. 

Xenostonitis  n.  g. 

c5  MimdibuJes  inlléchies  vers  le  bas  puis  relevées  vers  la  pointe,  lé- 
gèrement renllées  avant  l'extrémité  et  portant  à  la  base  luie  forte  dent 
aplatie  située  dans  le  plan  inférieur  de  la  mandibule.  Partie  supérieure 
do  la  tête  plane,  inchnée  en  avant,  largement  échancrée  en  demi-cercle  ; 
suture  du  menton  invisible,  menton  fortement  creusé,  relevé  et  fermant 
entièrement  la  bouche  en  avant. 

Yeux  petits,  entièrement  divisés  par  les  canthiis  larges  et  à  peine 
saillants. 

Prolhorax  long,  à  côtés  parallèles,  à  angles  postérieurs  arrondis:  (dy- 
tres  planes,  striées  et  ponctuées,  pattes  evtrémement  brè\es,  surtout 
les  médianes  et  les  antérieures,  forme  gi'ni'ralc  déprimée  et  parallèle 

9  Suture  du  menton  visible. 
Étroitement  allié  au  genre  .Egm  M.  L. 
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X.  Ritsemae  n.  sp. 

c5  Entièrement  noir,  plus  011  moins  ponctué  et  brillanl. 

Longueur  totale,  mandibules  incluses  :  19  à  .33  miil. 
Longueur  des  mandibules  :  2,o  à  8,0  mill. 
Largeur  maxima  :  6  à  11  mill. 

Tète  large,  transversale,  nullement  élargie  derrière  les  yeux.  Partie 
supérieure  antérieure  inclinée  en  avant,  plane,  linement  dépolie,  avec 
de  gros  points  circulaires  peu 
enfoncés  sur  la  partie  médiane 
et  des  points  plus  lins  sur  le 
reste  delà  surface.  Sur  les  joues 
et  derrière  les  yeux  existent 
également  des  points  enfimcés 
très  gros  et  assez  serrés. 

Entre  les  mandibules,  le  bord 
frontal  est  largement  échancré 
en  demi-cercle,  les  deux  extré- 
mités de  cette  échancrure  sont 
marquées  par  deux  petites  sail- 
lies, une  troisième  petite  pro- 
tubérance se  voit  au  milieu  du 
bord  frontal. 

Mandibules  plus  longues  que  la  tête,  infléchies  vers  le  bas,  puis  re- 
levées vers  la  pointe,  elles  sont  presipie  droites  à  la  base,  puis  failde- 
mcnt  Courbées  vers  rintérieiu"  à  ])arlir  des  deux  tiers  en\iron  de  leur 
longueur  et  portent,  à  la  hase,  une  forte  dent  dirigée  en  arrière  et  si- 
tuée dans  le  plan  de  la  surface  inférieure  de  la  mandibule.  Au  delà  de 
celte  dent  se  voit  une  sorte  de  denticule  mal  défini  à  mi-dislaiiee  de 
l'extrémité. 

Yeux  très  petits,  peu  saillants,  entièrement  divisés  par  les  canllius 
qui  sont  larges  et  à  peine  saillants. 

Scape  des  antennes  flexueux,  très  aplati,  relativement  assez  long; 
fouet  court;  le  septième  article,  entièrement  brillant,  porle  une  saillie 
latérale  triangulaire,  le  huitième,  iirillant  sur  la  région  dorsale,  porte 
une  lamelle  spongieuse  située  vers  la  hase  de  l'article,  le  neu\iènie  et 
le  dixième  sont  entièrement  spongieux. 

Le  menton  est  si  complètement  soudé  avec  la  pièce  hasilaiic  (pTaii- 
cune  trace  du  joint  n'est  visible,  même  à  la  loupe.  A  la  place  de  la  su- 
ture est  un  espace  lisse,  dépourvu  des  points  assez  gros  qui  se  \  oient 
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sur  le  menton  et  la  gorge.  Sa  forme  est  celle  d'une  portion  de  tore,  il 
est  fortement  relevé  eu  avant  et  semble  soudé  au  labre. 

Prothorax  légèrement  transversal,  linement  bordé;  les  angles  anté- 
rieurs sont  assez  saillants,  les  postérieurs  régulièrement  arrondis,  les 
côtés  presque  parallèles.  Le  disque  est  très  brillant  avec,  sur  la  ligne 
médiane,  une  impression  peu  profonde,  ponctuée,  finement  dépolie. 
Les  côtés  sont  également  dépolis,  leur  ponctuation  s'étend  jusque  sur 
le  disque  où  elle  devient  éparse  et  très  fine. 
Écusson  petit,  triangulaire  obtus,  à  angles  fortement  arrondis. 
Éljtres  presque  planes,  un  peu  relevées  à  la  suture,  saillantes  aux 
épaules,  régulièrement  atténuées  en  ogive  vers  l'extrémité.  Chacune 
porte,  outre  la  suture,  six  stries  bien  marquées  et  une  septième  moins 
distincte.  La  première  strie  se  prolonge  parallèlement  à  la  suture,  la 
deuxième  se  joint  à  la  septième,  la  troisième  à  la  quatrième,  la  cin- 
quième à  la  sixième.  Entre  les  stries,  les  intervalles  sont  ponctués,  La 

base  des  élylres  est  fortement  ponctuée 
ainsi  que  les  côtés  au  delà  de  la  septième 
strie. 

En  dessous,  les  côtés  et  le  miUeu  du 
protborax  sont  lisses,  le  prosternum 
porte  une  impression  en  forme  de  spatule 
entourée  d'un  petit  rebord  saillant.  Les 
autres  pièces  thoraciques  sont  également 
brillantes,  avec  une  ponctuation  latérale 
assez  serrée:  le  mésosternum  très  incliné 
est  bordé  latéralement;  les  segments  ab- 
dominaux sont  réguUèrement  ponctués, 
le  segment  anal  est  couvert  d'une  pu- 
bescence  courte  et  serrée.  Les  fémurs 
sont  lisses,  courts,  très  renflés.  A  l'ex- 
trémité des  antérieurs,  la  nervure  supé- 
rieure (lui  emboîte  l'articulation  du  tibia 
est  prolongée  en  forme  de  palette  et  fait 
une  saillie  beaucoup  plus  forte  que  l'in- 
fi-ricurc.  Les  liliias  antérieurs  sont  glabres,  très  courts,  ('-pais,  mul- 
lidcnlés;  les  médians  velus,  encore  plus  courts,  sont  tridenlés;  les 
postérieurs,  plus  longs,  sont  bideulf's  et  très  velus.  Les  tarses  sont 
coiu'ls,  les  antérieurs  glabres  et  assez  grêles;  les  postérieurs  et  les  mé- 
dians, plus  robustes,  ont  leurs  quatre  premiers  articles  garnis  de  p(»ils 
assez  longs.  La  description  (|ui  précède  s'applique  au  d  du  plus  grand 
dévelonpeuient,  la  ponctuation  des  autres  mâles  est  plus  forte  et  plus 
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serrée,  les  ligures  ([iie  jVu  donm-  me  (lis|K'iiseiil  d'insister  sur  les  Aa- 
rintions  de  leur  forme. 

Ç  Entièrement  noire,  très  [)oncluée,  assez  brillante. 

Longueur  totale  :  liK.j  mill. 

Largeur  maxima  :  7,o  mill. 

Tète  presque  plane  supérieurement,  criblée  de  points  enfoncés,  labre 
saillant,  mandibules  brèves,  portant  en  dessus  deux  carènes  dont  une 
sur  la  marge  externe  et  l'autre  dirigée  en  ligne 
droite  de  l'angle  basai  externe  a  l'apex;  elles  sont 
armées  d'une  forte  dent  à  la  base.  Antennes  brè- 
ves, yeux  entièrement  divisés  par  des  cantbus 
assez  saillants.  Menton  transversal,  verniiculé, 
écliancré  antérieurement;  ligne  suturale  de  la 
base  bien  marquée  et  très  brillante. 

Protborav  à  peine  transversal,  angles  ant('rieurs 
saillants,  angles  post('rieurs  arrondis,  côtés  paral- 
lèles, surface  supérieure  entièrement  et  forte- 
ment ponctuée. 

Écusson  triangulaire  obtus  à  angles  arrondis. 

Kl  y  très  allongées,  anguleuses  aux  éiiaules,  ré- 
gulièrement atténuées  en  ogive  à  l'extrémité.  Sur  cbacune  se  distin- 
guent, outre  la  suture,  huit  stries  dont  les  deux  dernières  sont  moins 
marquées.  Les  intervalles  portent  des  points  et  des  strioles  de  longueur 
variable. 

En  dessous,  le  prothorax  est  brillant,  ponctué  surtout  au  milieu;  le 
prosternum  est  analogue  à  celui  du  o;  les  autres  pièces  thoraciques 
sont  brillantes,  fortement  ponctuées;  les  segments  abdominaux  très 
ponctués.  Les  pattes  ont  les  fémurs  brillants,  ponctués,  les  antériem'S 
très  robustes;  les  tibias  ant/'Heurs  sont  multidentés,  lesnn'dians  biden- 
tés,  les  postérieurs  unidentés.  Les  tarses  sont  glabres. 

.le  connais  o  exemplaires  de  cette  curieuse  espèce;  les  ipiatre  ligurt's 
ci-dessus  font  partie  de  ma  collection,  le  cinquième.  interuK'diaire  entre 
le  (j  moyen  et  le  petit  (5  ligures,  apitarticnl  à  M.  Azambre;  tous 
proviennent  de  Ponlianak  iH(irn('o  h(»llandais)  et  ont  été  re(;us  par 
M.  Donc k ici'. 

Dédié  à  M.  Hitsenia.  dii'ccteur  du  Miisi'e  de  [j'Ndc.  dont  l'extrême 
obligeance  est  bien  connue  de  tdiis  les  cnldnioldgistes  (|ni  ont  eu  re- 
cours à  ses  avis. 

J'ai  reiMi  récemment  (pit'bpies  espèces  nouvelles  de  Lucanidcs  dont 
je  donnerai  les  dessins  et  descriptions  détaillées  dans  les  Annuh's  de  la 
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Société;  je  résume  en  quelques  lignes  les  caractères  essentiels  de  deux 
d'entre  elles  qui  ont  été  répandues  dans  plusieurs  collections  : 

Cyclommatus  speciosus  n.  sp.  —  c5  Entièrement  d'un  bronzé  doré 
rougeàtre,  finement  dépoli,  sauf  sur  la  suture  des  élytres  qui  est  bril- 
lante. Tète  large,  fortement  striée  sur  les  joues;  mandibules  fortes, 
assez  brusquement  déviées  vers  l'intérieur,  régulièrement  inlléchies 
vers  le  bas,  armées  d'une  dent  au  delà  du  milieu,  de  plusieurs  dents  à 
l'apex  et  portant  deux  dents  en  dessous,  à  la  base. 

Antennes  longues,  articles  du  fouet  aplatis,  corselet  fortement  rétréci 
en  arrière,  élytres  plus  longues  que  la  tète  et  le  corselet,  pattes  con- 
colores  sans  macules  sur  les  fémurs. 

Très  voisin  des  C.  Kaupi  Deyr.  et  Margaritae  Gestro,  mais  distinct. 

Un  d"  unique,  de  grand  développement,  provenant  de  Tile  Bougain- 
ville  (arch.  Salonion).  reçu  de  M.  Ribbe. 

Cyclommatus  consanguineus  n.  sp.  —  (5  D'un  brun  fauve,  avec 
des  reliefs  mélallicpu'S,  entièrement  couvert  de  Unes  sqiianndt'S  blan- 
cliàli'es,  mandibules  très  longues,  n'-gulièrement  et  faiblement  incur- 
vées, armées  d'iuie  dent  aiguë  près  de  la  base,  portant  une  carène  aux 
trois  cinquièmes  de  leur  longueur,  terminées  par  un  biseau  denticulé. 
Tète  trapézoïdale  dont  le  bord  antérieur  est  relevé  en  carène.  Surface 
supérieiu'e  du  pronotum  légèrement  relevée  des  deux  cotés  de  la  bgne 
médiane,  élytres  longues,  parallèles,  peu  Itombées,  pattes  concolores. 

Ç  Presque  semblable  à  celle  du  C.  cutinlicahitm  Rits.,  mais  plus  pe- 
tite, avec  les  élytres  plus  longues. 

Très  voisin  des  C.  canalirulatus  Rits.  et  Frcji-Gesfineri  Rits.,  mais 
distinct. 

Plusieurs  exemplaires  variés  comme  développement,  provenant  de 
Kina-Balu  (Born(''o),  envoyés  par  MM.Staudinger  et  Rang  Haas  sous  le 
nom  de  coitmuijiihieuH  v.  de  Poil  (M.  S.)  que  je  lui  ai  conserv*'. 

Observations  de  différentes  anomalies  chez  des  Insectes 
l*ar  A.-L.  Clément. 

.l'ai  riionneiu'  de  comnnmiquer  à  la  Société  trois  oiiservalions  dues 
à  un  jeune  entomologiste,  M.  Breuil. 

La  première  est  relative  à  un  cocon  de  Satuniiu  carpini  anomal.  Ce 
cocon,  dit  M.  Breuil,  fait  dans  le  coin  d'une  boîte,  présente  trois  plans 
comme  points  d'appui.  Il  est  presque  sphérique  et  sans  nasse.  Le  Papil- 
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Idu  ;i  dû  ocloi'r  vers  le  28  avril,  car,  à  (■('tlo(''i)o(jii(',  le  cocon  s'csl  UicIk' 
de  inôconium.  En  ouvrant  le  cocon  (ni  vil  (luc  c't'Iail  une  IciiicUc, 
qu'elle  mouriU  après  avoir  pondu,  et  à  la  quaiitilé  de  poils  contenu 
dans  ce  C(K(»u  on  pouvait  juger  qu'elle  a  dû  chercher  longtemps  l'en- 
trée de  la  nasse  (pii  n'existait  pas. 

La  seconde  ohscrvalion  est  relative  a  la  persistance  de  la  corne  chez 
un  Siiu'riiiihus  tiline  li  l'état  parlait. 

Ce  Smérinthe  provenait  d'une  clu'ysalide  trou- 
vée, en  avril  18t)(),  à  Issy-les-Mouhncaux,  et  (pii 
présentait  (contre  l'ordinaire)  une  corne  olituse 
assez  bien  développée. 

L'éclosi(»n  du  l'apilhin  eut  li(Mi  en  mai.  Il  pré- 
sente, à  l'emplacement  correspondant  à  celui  oc- 
cupé par  la  corne  de  la  chrysalide,  un  grt)s  crin 
très  apjiarent  (lig.  1). 

Noire  collègue  M.  (Chrétien  a  (h'jà  l'ait  connaî- 
tre une  chrysalide  de  Drili'pliila  capluirliiiu'  a>ant 
conservé  la  corne  de  la  chenille,  mais  le  Papil- 
lon qu'il  en  olitint  n'en  présentait  pas  de  trace. 

L'observation  de  M.  Breuil  est  donc  très  inté- 
ressante à  rapprocher  de  celle  de  M.  Chrétien; 
mais,  coinmece  dernier,  nous  nous  garderons  bien  pour  le  moment  d'en 
tirer  aucune  conclusion. 
Enlin  la  troisième  observation  de  M.  Breuil  a  ét(''  faite  sur  une  fe- 
melle de  CdIosoiiKi   inquisilor  [irésentant    une 
atrophie  de  la  patte  postérieure  gauche. 

La  hanche  du  côté  anomal  est  un  peu  plus 
|)etite  (pie  l'autre,  et  présente  de  nond)reu\  plis 
transversaux  qui  lui  donnent  un  aspect  forte- 
ment chagriné.  Le  trochanterdu  même  membre 
est  également  chagriné,  k'S  poils  sont  peu  ac- 
centués. 

La  cuisse  est  connue  tordue  à  son  articula- 
tion. Sa  surface  est  plissée,  les  poils  sont  ti'ès 
courts,  peu  visibles,  de  même  que  les  éi)ines  du 
tibia,  h'(piel  se  termine  en  biseau  et  présente 
une  dépression  obliipie  à  sa  terminaison. 
Les  deux   hgures   ci-jointes  montrent   d'ail 
leurs  nettement  les  différences  de  forme  existant  entre  la  patte  atro- 
phiée (fig.  2,  a)  et  la  patte  normale  (llg.  2,  b)  do  la  même  paire. 
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Description  de  trois  Paussus  de  Madagascar  [Col.] 

Par  L.  Faiumaiiie. 

Paussus  Perrieri  n.  sp.  —  Long.  7  mill.  —  Parmi  les  Paussus  à 
antennes  cervicorues,  celle  nouvelle  espèce  vient  se  placer  près  du 
P.  rerrinus  Kraalz  et  de  Velaphus  Dohrn.;mais  le  premier  se  distingue 
facilement  des  espèces  voisines  par  ses  élytres  très  lisses,  mais  bril- 
lantes, le  dernier  article  des  antennes  ne  porte  pas  trois  petites  dents 
au  bord  interne,  le  corselet  est  fortement  étranglé  au  milieu  avec  une 
ton  Ile  de  poils  dorés  ainsi  que  le  bord  postérieur  en  dehors,  tandis  que 
chez  elaphus  tout  le  bord  postérieur  est  garni  de  poils  gris  avec  les 
angles  antérieurs  bien  moins  saillants  que  les  postérieurs.  Le  P.  Per- 
rieri se  distingue  de  Yehiphiis  par  la  tète  ayant  un  simple  sillon  qui 
s'élargit  beaucoup  en  avant  et  se  termine  en  arrière  par  une  petite 
fossette;  le  corselet  est  de  même  à  peine  étranglé  au  milieu,  mais  moins 
court,  les  angles  antérieurs  forment  une  dent  plus  saillante  en  dehors, 
le  bord  antérieur  est  un  peu  biluberculé  au  milieu,  la  cavité  médiane 
est  plus  profonde,  elle  forme  en  arrière  un  angle  obtus  très  ouvert 
dont  le  sommet  atteint  le  bord  postérieur,  les  côtés  formant  un  pli 
oblique  très  marqué,  la  base  est  couverte  d'une  bande  de  poils  gris- 
roussàlre  peu  serrés,  interrompue  au  milieu,  la  cavité  est  marquée  au 
milieu  de  2  petites  lignes  saillantes,  parallèles  et  contiguës.  Les  élytres 
et  les  pattes  sont  semblables. 

Suberbie ville  (//.  Perrier). 

Paussus  frondosicornis  u.  sp.  —  Long.  7  mill.  —  Forme  et  colo- 
ration des  P.  elaphus  et  cervinus,  avec  les  élytres  non  pubescentes 
mais  à  gros  points  râpeux  assez  écartés,  surmontés  d'une  soie  raide, 
assez  line,  pâle,  les  intervalles  un  peu  inégaux,  impressionnés,  l'ex- 
trémiti'  arrondie;  le  corselet  est  court,  (puidrangulaire,  transversal, 
profondément  et  largement  creusé  jusipi'au  bord  antérieur,  avec  un 
sillon  transversal  dans  le  fond,  les  côtés  fortement  relevés  en  un  angle 
assez  élevé,  mais  non  divergent,  et  ayant  une  très  petite  touffe  de 
poils  roux  avant  le  sommet,  la  surface  parsemée  de  poils  roussàtres 
peu  serrés  ;  la  tète  est  fortement  sillonnée  au  milieu  avec  une  impres- 
sion bien  marquée  de  chaque  côté;  les  antennes  sont  fort  remarquables, 
le  premier  article  est  à  peu  près  cylindrique,  assez  long,  le  dernier 
allongé,  se  rétrécissant  vers  l'extrémité,  creusé  longitudinalement 
dans  la  partie  basilaire  qui  commence  par  luie  portion  quadrangulaire, 
largement  creusée,  puis  s'élargit  subitement  et  se  rétrécit  peu  à  peu 
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on  foniianl  sur  If  cùli'  interne  des  saillies  en  l'oi'me  de  Ixiiirgetuis.  en 
dedans  3  cannelures  transversales  et  en  dehors  15  saillies  anguleuses, 
avec  (|uel(iues  soies  courtes;  la  partie  apicale,  plus  courte,  est  étroite, 
faiblement  arquée,  obtusément  acuniin(''e,  un  |)eu  râpeuse;  le  pygi- 
dium  est  convexe,  largement  arrondi  à  rt^xtrémité  et  rebordé;  toutes 
les  pattes  sont  grandes  et  assez  grêles. 

Tananarive. 

Je  dois  ce  curieux  Paiissus  à  l'obligeance  de  MM.  Staiidinger  et 
Bang  Haas. 

Paussus  asperulus  n.  sp.  —  Long.  3,o  mill.  — Ublougus,  conccxiiis- 
culus,piceus,  nitidus, capite,  antennarum clava  rufo-castana; capite parce 
puHctato,  inedio  late  ne  fortiter  sulcato,  articula  i"  crasso,  sulujuadrato, 
'2"  subtrignno,  supra  conve.ro,  spina  basali  rxterna  acutimma ,  aixiulo 
externo  producto,  lobato  et  acute  bidentato ,  parte  externa  modke  sed 
profunde  concava,  apice  obtuse  rotuiidato;  prothorace  elijtris  valde 
angustiore,  parte  antica  convexa,  punctata,  extus  rotundata,  postice 
fortiter  declivi,  postice  fortiter  transversim  constricto  etprofande  trans- 
ccrsim sulcato, parte  basait  niedio  fortiter  sulcata  et  utrinque  bituberosa, 
eljjtris  oblongo-subquadcatis,  apice  recte  truncaiis  et  extus  paulo  lobatis, 
sut  dense  aspendis,  ajiircexi renia  paulo  laecioribus ,  haud  pilosulis;  pg- 
gidio  rufescente,  verticali;  subtus  cuni  pedibus  paulo  rufescens ,  his  sat 
calidis,  posterioribus  latis,  tibiis  tarsisque  interdumdiiutioribus. 

Suberbieville  {H.  Perrier),  avec  des  Fourmis  sous  des  feuilles  [lour- 
ries  de  Raphia. 

Ressemble  beaucoup  au  /*.  Pirrroiiii  Fairm.,  de  Nossi-Ré,  mais  le 
grand  article  des  antennes  est  dilaté  en  dehors  avec  2  épines  aigu('s,  et 
les  élytres  sont  glabres,  couvertes  de  Unes  aspérités;  le  pygidium  n'est 
pas  plissé, 


Description  d'une  Chrysis  nouvelle  de  Djibouti  [Hvmkn.] 
Par  H.  Dr  Buvsson. 

l'armi  les  envois  intéressants  dont  se  sont  enricliies  dernièrement 
les  collections  d'Entomologie  du  Muséum  de  Paris,  je  dois  signaler 
celui  de  M.  H.  Coutière,  cpii  renferme  un  très  grand  nombre  d'insectes, 
le  plus  souvent  de  petite  taille  et  par  consé(pienl  de  types  peu  connus. 
Va\  etrel,  à  Djilioiiti.  nc>tre  confrère  n'a  rien  négligé  pour  nous  ra|)por- 
ter  les  représentants  de  la  faune  de  ce  pays. 

Les  environs  de  Djibouti  et  d'Obock  avaient  ét(''  déjà  explorés  avec 
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succ('S  luir  MM.  le  D''  Jousscaumc  et  Maurice  Maindron,  et  les  impor- 
tants matériaux  recueillis  par  eux  permettront  aux  spécialistes  de  sou- 
lever un  peu  plus  le  voile  du  mystérieux  continent  noir. 

Dans  les  Annales  j'ai  déjà  parlé  des  Clinjsis  Jousseduinei  n.  sp., 
Maindroni  n.  sp.,  rimata  Buyss.,  Oclavii  Buyss.,  scioensis  Grib.,  des 
Euchrocus  candens  Dahlb.,  pellucidus  Rad.  et  de  la  Parnopes  viridis 
Brullé,  je  n'y  reviendrai  donc  pas.  Je  me  contenterai  aujourd'hui  de 
mentionner  la  nouvelle  captiu'c,  par  M.  H.  Coulière  de  V Ewhroem 
caitfleiis  Dalili).  et  celle  d'une  espèce  inédite  de  C'A/v/.s/.v,  du  groupe  des 
(Juiinine-dmlatae.  Je  donnerai  à  celle-ci  le  nom  de  M.  Goutièrc. 

Chrysis  Coutierei  n.  sp.  —  Corps  de  [aille  médiocre,  entièrement 
verte,  avec  des  teintes  bleu  vif  sur  l'aire  médiane  du  mésonotum  et  la 
base  des  S*"  et  3"  segments  abdominaux;  antennes  noirâtres,  normales, 
les  quatre  premiers  articles  verts,  le  3'*  plus  long  que  le  i"";  joues  lon- 
gues, ct»nvergentes  en  avant,  bouche  très  petite;  haut  de  la  cavité  fa- 
ciale avec  une  carène  transversale;  ponctuation  grosse,  régulière, 
r('ticulée,  modérément  serrée;  pronolum  court,  postécusson  convexe- 
gibbuleux,  avec  un  petit  mucron  lamelliforme  au  milieu  du  bord  pos- 
térieur; pattes  concolores,  tarses  bruns;  ailes  hyalines.  Abdomen  assez 
fortement  convexe,  caréné,  les  angles  posticolatéraux  du  2"  segment 
obtus  ;  3*=  segment  très  légèrement  déprimé  sur  le  disque,  puis  légère- 
ment rentlé  en  bourrelet  avant  la  série  antéapicale;  la  marge  apicale 
cinq  fois  dentée  :  dents  égales,  aiguës,  les  trois  internes  rapprochées, 
les  émargiuatura  à  sinus  arrondi,  les  deux  internes  beaucoup  plus 
petites  que  les  externes;  ventre  vert-doré.  — ç  Long.  7  mill. 

Patrie  :  Djibouti,  sur  les  fleurs. 
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—  T.-D.-A.  CocKEHELL  :  Some  new  Coccidae.  —  P.  MARcnAr.  :  On 
tlie  Dissociation  of  the  Egg  into  a  Large  Numbor  of  Distinct  Indi- 
viduals,  and  the  Cycle  of  Development  in  Encyrtus  fuscicollis  (Hy- 
menopteron).  —  G.-A.-K.  Marshall  :  Seasonal  Dimorphism  in 
Butlerllies  of  tlie  Genus  Précis  Doubl.  —  C.-J.  Gahax  :  ^Descrip- 
tions of  new  Longicorn  Coleoptera  from  East  Africa.  —  R.-I.  Po- 
cocK  :  The  Australian  Scorpions  of  the  Genus  Vrodaciis  Pet. 

Berliner  entoinologische  Zeitschrift,  1897,  III  et  IV.  —  C.-R.  Ostex 
Sackex  :  Identitication  of  two  Gênera  of  Nemestrinidae  published 
liy  Bigot,  togelher  ^^itll  some  remarks  on  D'"  Wandolleck's  [laper 
of  that  family.  —  Amalopis  Halid.  (0.  S.)  versus  Tricyphona  Ber- 
groth  (not  Zett.).  —  0.  Schultz  :  Beschreibung  einiger  gynandro- 
morpher  Lepidopteren.  —  P.  Stein  :  Nordamerikanische  Antho- 
myiden.  Beitrag  zur  Dipterenfauna  der  Vereinigten  Staaten.  — 
II.  Fruhstorfer  :  Etwas  liber  ein  Hauptvergni'igen  der  Augen, 
genannt  «  Agrias  »  (pi.).  —  Neue  Papilioformen  aus  dem  Indo- 
malayischen  Peloponnes.  —  Neue  Rhopaloceren  aus  dem  Indo- 
nialayischen  Archipel.  —  E.  Brenske  :  Die  Serica-Arten  dem  Erde. 

Cidre  et  le  Poiré  (Le),  X,  3,  1898.  —  Kruger  :  La  Cochenille  de  San 
José. 

Deutsche  en  lomologische  Zeitschrift,  1898,1.  —  D'G.  Kraatz  :  Ueber 
Exemplare  des  Goliathus  Atlas,  Nickerl  vom  Volta-Fluss.  —  Abbil- 
dungen  einiger  Goliathus  und  Cetoniden-Arten  auf  Taf.  II.  — 
Uadrodiplognatha  nov.  gen.  Diplognathidarum  gegriindet  auf 
Diplognaiha  herculeana  Bainbr.  —  Pachnoda  hella  Kr.  n.  sp.  (pi.). 
~  Cetonia  magnifica  Kr.,  von  Bangalore.  —  Ueber  einige  Mauso- 
/^Y»7).<î/.v-(Cetoniden-)Arten.  —  J.  Faust  :  Beitrag  ziir  Kenniniss  (h^r 
Fanna  von  Kamerun,  mit  besonderer  Beriicksichligiuig  der  afrika- 
nischen  Menemachiden,  Isorhynchiden  und  Campylosceliden.  — 
D''  G.  Kraatz  :  Psadacoptera  hipunctata  n.  s]).  von  Natal.  — Pseuda- 
plasta  n.  g.  Cetonidarum.  —  Stenolomoeptera  n.  g.  Cetonidarum.  — 
.1.  Weise  :  Coccinelliden  aus  Kanieriui  (pi.).  —  Coccinellen  ans 
Siidan)erika.  —  l'eber  Solanophila  iirateus  Guér.  —  0.  Sc.nwARz  : 


274  Bulletin  de  la  Société  Entomoloçjk/ue  de  France. 

Beschroibung  neuer  Elatoriden.  —  A.  Schultze  :  Einigo  Worlo 
iiber  die  raumliche  Verbreituiig  der  Arten.  —  Kritische  Bemor- 
kungen  zu  einer  Typenreilie  von  Ceutorrliyiichiden  dos  Stockolmer 
Muséums.  —  Zwei  neue  Ceutorrhijiichu.s-Y^irieïàlon.  —  S.  Schem- 
KLixr,  :  Revision  der  Cleridengaltung /,?w/V/m  Spin.  nebst  Bescbrei- 
])ung  einiger  neuer  Arten.  —  D''  G.  Kraatz  :  Ueber  den  angeblinden 
Bastard  von  Dytiscus  latisshnus.  —  0.  Sghwarz  :  Elateriden  ans 
Usambara  (Ost-Afrika).  —  D'"  W.  Horn  :  Bevision  der  Cicindeliden 
mit  besonderer  Beriicksichtigung  der  Varialionsfabigkeit  und  gco- 
grapbischen  Verbreitung  (pagin.  S('p.).  pp.  1  à  32. 

Kilt  mil  niogische  Nachrichten ,  XXIV,  12-13,  1898.  —  W.  Horn  :  Zwei 
neue  Cicindeliden  aus  Assam  (Khasi  Staaten).  —  H.-J.  Kolbe  :  Eine 
neue  (iattung  der  Cupesiden.  —  E.  Beitter  :  Uebersiclit  der  Co- 
leopteren-Gatlung  Megapenthes  Kiesw.  aus  Europa  und  dem  Kau- 
kasus.  —  Krieghbaumer  :  Ueber  die  Disnphnjs  caesa  Klg.  und  /»- 
culcntrix  auct.  nebst  einer  neuen  Art  dieser  Gattung.  —  J.  Bober  : 
Ueber  Papilin  Zalmo.ri>^  Hew.  —  B.  Hagen  :  Vorlâufige  Diagnose 
neuer  Rbopaloceren  von  den  Mentawej-Inseln. 

Kntomologist  [The),  XXXI, 422,  1898.  —  Hybridization.  — J.-H.  Leech  : 
New  Species  of  Syntomis  from  China.  —  Some  ciianges  in  the  No- 
menclature and  Arrangement  of  British  Lepidoptera-Heterocera.  — 
M.  Jagoby  :  Description  of  eigbt  new  Species  of  South  American 
Chrysomclidae.  —  T.-D.-A.  Cogkerell  :  Synopsis  of  the  North 
American  Bées  of  the  Genus  Stelis.  —  Notes  diverses. 

Eittoinologisfs  monthly  Magazine  (The),  410, 1898.  —  Bev.  C.-R.  Digby  : 
Stray  Notes  on  the  Micro-Lepidoptera  of  the  Beading  District.  — 
F.  Enock  :  Notes  on  the  carly  Stages  of  Preswitchia  aquafica.  — 
B.  Mac  Lachla.n  :  A  few  Psocidae  Irom  the  Eastern  Pyrénées.  — 
Bev.  A.-E.  Eaton  :  Supplément  to  «  A  Synopsis  of  British  Psycho- 
didae  ».  —  K.-J.  Morton  :  hopteryx  torrentiuiii  Pictet,  and  /.  Buv- 
.  meisteri  Pictet;  with  Notes  on  other  Species  of  the  Genus  (lig.). 
—  Notes  diverses.  —  L.  Walsingham  :  New  Corsican  Micro-Lepi- 
doptera. 

Feuille  des  jeunes  Naturalistes  [La),  XXVIII,  333,  1898.  —  E.  Simon  : 
Liste  des  Arachnides  observés  dans  la  forêt  de  Fontainebleau  et 
dans  la  vallée  duLoing  en  juillet  1896.  — Notes  spéciales  et  locales. 

Frelon  [Le),  VI,  10-11,  1898  (2  exempl.).  —  Desbroghers  des  Loges  : 
Monogi'aplde  des  Holcorh/nidae.  —  Deuxième  Supplément  à  la  Mo- 
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nographie  des  EhjlnHluu.  —  Mîilériaux  pour  la  Faimc  dos  Colrop- 
trros  de  Barbarie  (1'^'  parlie). 

Illaslrirrlc  Zcihrhrifl  fur  KnlLwiohujic,  III.  12-1;?,  1898.  —  Dn.  F. 
UuEcii  :  Ergcbuisse  von  Teiii|)oralur-Ii]\pc'riiiionton  an  Vnueî^sid  fo 
L.,  {"2  art.).  —  E.  Wasmaxx  :  Die  Gasto  der  Ainoiscn  inid  Terniitcn. 
(2  art.).  —  D''  E.  Fischer  :  Beilrage  zur  experimonlellen  Lcpidop- 
terologic  (pi.).  —  H.  Friese  :  Ueber  Osmien-Nestor  (lig.).  — Notes 
diverses. 

hiii'nm'dlairr  de  l'AFAS  [U],  III,  27,  1898.  —  Questions  .■  P.  P.\- 
L.\RY  :  Papiers  et  cartons  inattaquables  par  les  insectes.  —  Quaeso  : 
Rôle  des  insectes  dans  la  féconda  lion  des  Aroïdées  et  des  Aristolo- 
cbiées,  bililiograpbio.  —  H.  Brocard  :  Durée  de  collections  zoologi- 
ques.  —  OEufs  de  Poule  et  Hannetons.  —  Réponses  .-  II.Brocaisi)  : 
Mœurs  des  Teignes.  —  Destruction  des  Courtiliéres.  —  Diccrs  : 
Nomenclature  zoologique. 

A'.  I(.  zoolûijisch-botanischen  GeseUschaft  in  Wien  {VrrhdudlwiKjm  der), 
XLYIII,  5,  1898.  —  C.  Verhoeff  :  Ueber  Diplopoden  aus  Klcin- 
Asien  (pi.).  —  F.-\V.  Konow  :  Neue  Arten  aus  dem  Blattvvespen- 
Gattungen  Allantus  Jur.  und  Teiithrrdopsis  Costa.  —  P.  Born  : 
Zwei  neue  Coptolabrus.  —  D''  M.  Bernhauer  :  Neue  Stapliyliniden 
aus  Europa. 

Masco  riviro  di  Sloria  udiuralc  di  Geiwnt  {Annidi),  XXXVIII,  1898. 

—  L.  Cameraxo  :  Nuova  specie  di  Peripatus  raccolta  dal  Prof.  L. 
Balzan  in  Bolivia  (fig.).  —  E.  Wasmaxx  :  Viaggio  di  L.  Fea  in  Bir- 
maniaeregionivicine,  LXXVII.  —  Einigeneuc  termitophile  Myrme- 
donien  aus  Birma  (fig.).  —  I.  Bolivar  :  Viaggio  di  L.  Fea  in  Birma- 
nia  e  regioni  vicine,  LXXVUI.  —  Nouvelle  espèce  cavernicole  de 
la  famille  des  Blattaires  (fig.).  — R.  Gestro  :  Materiali  per  lo  Studio 
délie  Hispidae  (llg.).  —  P.  Pavesi  :  Studi  sugli  Aracnidi  africani, 
IX.  —  Aracnidi  Somali  e  Galla.  —  A.  Grouvelle  :  Clavicornes 
nouveaux  des  Indes  orientales  et  pays  voisins.  —  R.  Gestro  :  In- 
torno  ad  alcuno  Hisi)idae  délie  isole  Bati'i.  —  M.  Jacoby  :  List  of 
tlie  Piiytophagous  Coleoptera  obtained  by  M.  H.  Raap  in  the  Batù 
Islands  with  Descriptions  of  the  new  Species.  —  E.  Olivier  :  Lam- 
pyrides  rapportés  des  îles  Batii  par  M.  Raap.  —  F.  Silve.stri  :  Des- 
crizione  dialcune  nuove  Specie  di  Isopodidella  faiinamediterranca. 

—  G.  Canestrini  :  Viaggio  di  L.  Fea  in  Birmania  e  regioni  vicine, 
LXXIX.  —  C(intril)nzione  alla  conoscenza  degli  Acaroidei  della 
Birmania.  —  F.  Silvestri  :  Res  Ligusticae,  XXVIII.  —  Descrizioue 
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di  un  nuovo  Isopotlo  dcUe  caverne  liguri  (pi.)-  —  D'  A.  Senna  : 
Su  alcuni  Brenthidi  délia  Isole  Batû.  —  C.  Emery  :  Viaggio  di  L. 
Loria  nella  Papuasia  orientale,  XVIII.  —  Formiche  raccolte  nella 
Nuova  Guinea  dal  Doit.  L.  Loria  (pi.).  —  Formiche  raccolte  do  Don 
Eugenio  dei  Principi  Ruspoli  durante  l'ullimo  suo  viaggio  nelle  re- 
gioni  dei  Somali  e  dei  Galla  (lig.).  —  D''  K.  Jordan  :  Anthribidae 
from  the  Islands  of  Engano,  Mentawei  and  Sumatra,  collected  by 
D''  E.  Modigliani.  —  F.  Silvestri  :  Systema  Diplopodum.  —  Gon- 
tribuzione  alla  conoscenza  dei  Diplopodi  délia  fauna  mediterranea 
(pi.).  —  Descrizione  di  alcuni  nuovi  Diplopodi  raccolti  nell'  Alto 
Paraguay  dal  Gav.  (}.  Boggiani  (lig.).  — Gontribulo  alla  conoscenza 
dei  Gliilopodl  e  Diplopodi  dell'  Isola  di  Sardegna  (lig.).  —  R.  Gestro  : 
Osservazioni  sopra  le  Hispidae  raccolte  durante  l'ultima  spedizione 
dei  Gap.  Bottego  (fig.). 

Pisciculture  pratique  [La),  IV,  6,  1898.© 

R.  Accademia  dei  Lincei  [Atti),  1898,  I,  U.0 

Royal  Society  {Proceedinys),  LXIII,  398,  1898.© 

Societii  romanu  per  gli  Studi  zoologici  (Bollettino),  VI,  o  et  G,  1897.  — 
DoTT.  Mariaxo  Garruccio  :  Sovra  alcuni  caratteri  morfologici  dei 
Sarcoptes  r/w'nor  Fiirst.  e  sovra  alcuni  fattidi  trasmissione  Scabliiosa 
meno  noti  (pi.).  —  G.  Alessandrini  :  Sui  Goleotteri  délia  Provincia 
di  Roma,  fam.Garabidae. 

Societas  Entomologica  Rossica  {Horae),  XXXI,  3,  1897.  —  A.  Semenow  : 
Symbolae  ad  cognitiouem  generis  Carabus  (L.)  A.  Mor.,  II,  IV.  — 
Goleoptera  nova  Rossiae  europaeae  Gaucasique,  III. 

Societas  Entomologica,  Xlll,  7,  1898.  —  Fr.  W.  Koxow  :  Synonymische 
und  Kristische  Bemerkungen  zu  bisher  nicht  oder  unrichtig  gedeu- 
teten  Tenthrediniden-Arten  altérer  Autoren,  wie  de  Géer,  Blanchard, 
Zetterstedt,  Fallen  und  anderer.  —  F.  Philipps  :  Acronycta  al  ni  L. 
ab.  Carola.  —  A.  Dauscha  :  Arctia  fascinta.  —  K.  Frinos  :  Expé- 
rimente mit  erniedrigter  Temperatur  im  Jahre  1897.  —  P.  Borx  : 
Meine  Exkursion  von  1897. 

Société  des  Sciences  naturelles  de  Saùne-et-Loire  {Bulletin),  XXIV,  5, 
1898. 

Société  d'Histoire  naturelle  des  Ardennes{Rnlletin),  IV,  1897.  —  Bestel  : 
Le  Puceron  lanigère. 

A.  L. 


Le  Srrrr/airr-i/crant  :  Pu.  Fr.vivr.ois. 
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Séance  «lu  3  7  juillel  IH9H 

Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIEU 

Annales.  —  Le  Secrétaire  dépose  sur  le  bureau  le  4"  fascicule  des 
Annales  pour  l'année  1897  et  annonce  que  le  1"'  fascicule  de  1898, 
déjà  en  partie  composé,  paraîtra  avant  la  lin  des  vacances. 

Changement  d'adresse.  —  M.  Maurice  Maindron ,  'M,  quai  Bour- 
bon, Paris. 

Captures.  —  M.  R.  du  Buysson  annonce  la  capture  faite  dernière- 
ment, à  IJurtal,  près  de  Clermont-Ferrand,  par  M.  A.  Flamary,  de  plu- 
sieurs exemplaires  c5  et  9  de  Spinolia  unicolor  Dahlb. 

M.  R.  du  Buysson  ajoute  :  Cette  rare  Chrysidide  a  été  signalée  de 
Scanie  et  de  Hongrie,  par  Dahiboni.  Elle  m'a  été  communiquée,  égale- 
ment de  Hongrie  méridionale,  par  M.  le  D'  A.  Mocsary,  des  dunes  de 
la  mer  Baltique  dans  le  Mecklenburg  et  de  Lepssinsk  en  Russie,  par 
M.  F.  Konow. 


Communications. 

Coléoptères  trouvés  dans  la  forêt  de  Compiègne 
en  juin  et  en  juillet  1898 

Par  L.  Bkdkl. 

Aiiuira  ciirta  Dej.  —  .4.  xpveta  Zinuu.  —  Vlatijiius  nticam  Xicol. 

Z///V/.V  Iltuvorthi  Steph.  —  Compsuchilus  palixilis  Er. 

Atoiiiaria  prolixa  Er.  —  Cortirarid  ferniginea  Gyll.,  1  ex.  pris  par 
M.  Ph.  François  près  de  Vieux-Moulin.  —  Airapliilus  yemirms  Kr., 
à  la  station  de  Rethondes.  —  Hadrotuum  fasciata  Fairm. 

Aphodius  niger  Vanz.,  bois  de  Berne. 

Ludius  [Hypogmms)   cinctus  Payk.  —  L.  [Haplotfirsus    itwanus  var. 
Bull.  Soc.  Elit.  Fr.,  1898.  «o  i4. 
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ochroptenis  Steph.—  Prionocyphon  serricornis  MûlL,  vieux  Chênes, 
entre  Vieux-Moulin  et  St-Pierre. 

Cis  alni  Gyll.  —  C.  cohiber  Abeille. 

MordeUistena  abdominalis  F.—Chrijsanthia  viridis  Schmidt,  en  nombre 

sous  les  Pins.  —  Salpingns  neneus  Steph.,  1  ex.  sur  des  branches 

mortes  de  Brtula  alJia. 

Sinicronyx  Reichi  Gy]\.  —  Ceutlionhynclins  criiciger  Herbst —  C.  bor- 
raginis  F.  —  C.  euphorbiae  Ch.  Bris.  —  C.  arquatus  Herbst  — 
C.  syinphyti  Bed.  —  C.  Roberti  var.  alliariae  H.  Bris.  —  C.  [Ceu- 
thoy>iiy)ichidius)  melanarius  Steph.  —  C.  {id. )  apicalis  GyW.  —  C. 
(Auleutes)  epilobii  Payk.,  à  la  station  de  Bethondes.  —  Tapinottis 
sellatusF.  —  Apion  dissiinile  Germ.,  à  Vieux-Mouhn. 

Callidiuiii  pusilhim  F.  [abdominale  Bon.),  1  ex.  trouvé  près  de  Vieux- 
Moulin  par  M.  Ph.  François. 

Lema  Erichsoni  LdiC.  — Phyllotreta  crassicornis  Ali.  [galiica  Ch.  Bris.). 

Scyiiinus  bipunctatus  Kug.  —  S.  Redtenbacheri  Muls. 

Description  d'une  espèce  nouvelle  à'Aspidiotus  [Hémipt.] 
Par  D.  d'Emmerez  de  Cuarmoy. 

Aspidiotus  Darutyi  nov.  sp. 

9  Bouclier  subcirculaire,  plat,  variant  du  blanc  pur  au  brun  rougeà- 
tre,  la  dépouille  submarginale  jaunâtre;  ces  boucliers  sont  plus  ou 
moins  déform(''S  étant  presque  toujours  fixés  contre  les  nervures  des 
feuilles  dont  ils  suivent  exactement  la  direction  (fig.  1  B). 

c5  Bouclier  allongé  à  C(jtés  parallèles,  la  dépouille  à  peu  près  au 
centre,  de  même  couleur  que  le  bouclier  lemelle. 

Ç  Adulte  long.  0,4  à  0,5  mill.,  très  brune  avant  la  ponte  et  deve- 
nant très  noire  après,  avec  le  pygidium  jaunâtre;  allongée;  segments 
bien  distincts ,  la  partie  céphalique  nettement  séparée  du  1«''  segment 
sur  son  bord  marginal  par  une  profonde  échancrure  comme  dans  A. 
interruptus  Morgan. 

Les  groupes  de  filières  sont  au  nombre  de  4  ;  le  groupe  antérieur  se 
composant  de  20  à  25,  te  groupe  postérieur  de  9  à  12.  Il  y  a  de  plus,  à 
la  partie  céphalique,  deux  autres  groupes  de  filières  circulaires  placés 
sur  la  niême  ligne  que  le  rostre  et  près  de  la  marge,  se  composant  de 
10  à  12.  Cette  remarquable  particularité  n'a  été  signalée  jusqu'ici  que 
sur  la  larve  (\\\spidiotus  haleae  Maskell. 


Séance  du  27  juillet  ISOS. 


27fl 


Le  pygidium  est  terminé  par  4  paires  de  loijes;  le  lobe  médian  est 
fortement  imprégné  de  cliitine  et  plus  brun  que  les  autres  ;  il  est  aussi 
2  l'ois  au  moins  plus  large  que  le  2"  lobe  ;  le  2'^  et  le  3"  sont  aussi  longs 
que  le  1«''  (médian),  et  le  4°  est  le  plus  court  et  le  plus  étroit. 

Entre  ces  lobes  se  trouvent  des  lamelles  bilides  à  leur  extrémité; 


Fis.  1. 


Fia. 


entre  les  lobes  médians  il  y  a  2  lamelles;  entre  le  médian  et  le  2'' 

2  autres  de  même  forme  et  de  môme  longueur;  entre  le  2^=  et  le  3'' 

3  autres  lamelles  ainsi  qu'entre  le  3=  et  le  4'\ 

Une  sorte  de  marqueterie  occupe  la  plus  grande  partie  du  pygidium 
et  est  composée  de  cellules  irrégulières  accolées  les  unes  aux  autres, 
ce  même  caractère  a  été  signalé  par  M.  W.-M.  Maskell  chez  VA.yii- 
diotiis  theae  Maskell  (fig.2). 

Cette  espèce  se  distingue  de  toutes  celles  connues  jusqu'ici  par  la 
marqueterie  du  pydidium  et  par  les  lilières  agglomérées  de  la  région 
céphalique;  elle  est  voisine  de  A.  ({rticuhitus  Morgan,  par  la  profonde 
échancrure  du  thorax,  de  VA.  theae  Maskell,  par  la  marqueterie  du 
pygidium  et  de  A.  excisas  Green,  par  le  bord  de  l'abdomen. 

Cette  espèce  se  trouve  à  l'île  Maurice  sur  ditïerentes  plantes  et  est 
fort  commune  sur  les  Manguiers  {Mangifera  indica)  auxquels  elle 
est  très  nuisible;  elle  se  trouve  également  sur  les  Aurantiacées.  sur  le 
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Buis  de  Chine  {Murrijaeœotica  LX  sur  le  Longanier  [Euphoria  longana 
Lamk.),  sur  les  Caféiers  de  Libéria;  je  l'ai  reçue  aussi  des  Seychelles  où 
elle  vit  sur  les  Limons. 

Je  dédie  cette  espèce  à  M.  Daruty  de  Grandpré,  directeur  du  Mu- 
séum de  Port-Louis  (île  Maurice). 

Note  sur  quelques  essais  en  vue  de  la  destruction  du  Charançon 
de  la  noix  de  Kola  {Balanogastris  kolae  Desbr.) 

Par  P.  Lesne  et  Joanny  Martin. 

Au  mois  de  juin  dernier,  le  laboratoire  d'Entomologie  du  Muséum 
de  Paris  recevait  par  les  soins  de  M.  Le  Cesne,  administrateur  délégué 
de  la  Compagnie  française  de  l'Afrique  occidentale,  sur  la  demande  de 
M.  le  D'"  Maclaud.  médecin  des  Colonies,  un  envoi  assez  considérable 
de  noix  de  Kola  fraîches,  attaquées  en  grande  partie  par  la  larve  d'un 
CurcuHonide,  le  Balanogastris  kolae  Desbr.  (1).  D'après  les  observa- 
tions de  M.  le  D'' Maclaud,  cette  espèce  est  très  préjudiciable,  en  Guinée 
française,  car  eUe  se  multiphe  rapidement  dans  les  provisions  de  noix 
de  Kola  fraîches  et  les  déprécie  beaucoup,  les  indigènes  ne  consommant 
pas  les  amandes  ainsi  attaquées. 

M.  le  Professeur  Bouvier  nous  chargea  de  procéder  à  quelques  essais 
en  vue  de  détruire  cet  Insecte  dans  les  noix  sans  altérer  celles-ci.  Un 
tel  but  n'est  pas  aisé  à  atteindre.  Bien  que  les  résultats  obtenus  par 
nous  ne  soient  pas  suffisamment  concluants  et  ne  conduisent  pas  à  une 
méthode  applicable  sur  les  lieux  d'origine  de  la  noix  de  Kola,  nous 
avons  pensé  qu'à  un  point  de  vue  plus  général  il  n'était  pas  inutile  de 
les  mentionner  ici. 

Les  noix  fraîches  attaquées  par  le  Balanogastris  sont  généralement 
très  faciles  à  reconnaître.  Presque  toujours,  en  effet,  les  galeries  creu- 
sées par  les  larves  dans  l'épaisseur  du  parenchyme  se  rapprochent  de 
la  surface  de  l'amande  sur  une  portion  plus  ou  moins  étendue  de  leur 
parcours.  En  cette  portion  superficielle,  elles  ne  sont  guère  séparées 
de  l'extérieur  que  par  le  tégument  de  la  graine  qui  se  dessèche,  durcit 
et  prend,  en  ces  points,  une  coloration  brune  tranchant  sur  sa  couleur 
normale  rose  lie-de-vin  ou  i)lanc  jaunâtre  (2).  La  largeur  de  ces  taches 

(1)  Voyez  :  J.  Dksbrochkrs  des  Loges,  Bull.  Soc.  enl.  Fr.,  1895,  p.  clxwi; 
J.  Faust,  Detttsch.  ent.  Zeitschr.,  1898,  Heft  1. 

Pour  la  biolosie  :  J.  Pérkz,  Bull.  Soc.  ent.  Fr.,  1895,  p.  cr.xxvi; 
P.  Lesne,  fiull.  du  Muséum,  1898,  n°  3,  p.  liO. 

(2)  11  ne  faut  pas  confondre  ces  taches  avec  la  suture,  brune,  des  cotylé- 
dons. 
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brunes,  plus  ou  moins  allongées,  sinueuses  et  souvent  ramitiées,  est 
d'environ  2  millimètres.  Elles  sont  quelquefois  assez  nomjjreuses,  car 
il  arrive  que  deux  ou  trois  larves  cohabitent  dans  la  même  noix  (1). 

Nous  citerons  trrs  brièvement  les  premiers  essais  :  séjour  des  noix 
dans  ime  atmospiière  de  vapeur  de  sulfure  de  carbone  [X'ndant  deux 
ou  trois  jours,  traitement  parfaitement  eflicace  quant  à  la  destruction 
des  insectes,  mais  altérant  les  noix,  les  durcissant  et  leur  donnant  une 
teinte  brun  terreux  sale.  Mêmes  résultats  obtenus  en  un  espace  de 
temps  très  court  avec  la  vapeur  de  chloroforme. 

Des  essais  plus  intéressants  furent  ceux  tentés  en  faisant  agir  le  gaz 
d'éclairage.  Dans  une  première  expérionce,  les  noix  attaquées,  placées 
dans  un  flacon  à  deux  tubulures,  furent  soumises  pendant  trois  jours 
consécutifs  à  l'action  d'un  courant  lent  de  gaz  d'éclairage,  sous  la 
pression  ordinaire.  Le  gaz  arrivait  dans  le  flacon  par  un  tube  plongeant 
jusqu'au  fond  du  récipient  et  en  sortait  par  un  tube  de  dégagement  se 
rendant  dans  un  verre  contenant  un  peu  d'eau.  Le  l'ésultat  fut  nul. 
Les  larves  survécurent  et  ne  paraissaient  même  pas  incommodées  à  la 
fin  de  l'expérience. 

Des  noix  attaquées  furent  alors  disposées  sous  une  cloche  dont  l'at- 
mosphère pouvait  être  raréfiée  à  l'aide  d'une  trompe  à  eau.  Un  robinet 
à  trois  voies  [termettait  de  la  mettre  en  communication,  soit  avec  le 
gaz,  soit  avec  la  trompe.  Ayant  opéré  un  vide  partiel  dans  la  cloche, 
on  y  faisait  entrer  le  gaz  et  on  l'y  laissait  séjourner.  Le  vide  partiel 
fut  ainsi  pratiqué  à  trois  reprises  et  suivi  chaque  fois  d'une  prise  de 
gaz.  L'expérience  commencée  à  11  heures  et  demie  du  matin  était  ter- 
minée à  7  heures  du  soir.  Le  résultat  fut  encore  négatif.  Une  larve 
extraite  d'une  noix  attaquée  avait  été  placée  comme  témoin  sous  la 
cloche  en  même  temps  que  les  noix.  Cette  larve  fut  trouvée  engourdie, 
sans  mouvements,  à  la  fin  de  l'expérience,  mais  le  lendemain  elle  avait 
recouvré  toute  sa  vigueur. 

Nous  reprimes  alors  la  même  expérience  en  la  prolongeant  et  en 
mesurant  d'une  facjon  approximative  l'abaissement  de  pression  obtenu 
à  l'aide  de  la  trompe.  Nous  opérâmes  à  10  reprises  un  vide  partiel  à 
23  centimètres  de  mercure  environ  et  autant  de  prises  de  gaz  consé- 
cutives afln  de  bien  purger  les  noix  de  tout  l'air  qu'elles  contenaient. 
Chaque  fois,  nous  laissions  les  noix  séjourner  dans  le  gaz  revenu  à  la 

(1)  Nous  ne  pensons  pas  que  les  trous  de  |)onte  puissent  servir  à  rcconnaitre 
les  noix  attaquées,  car  ces  blessures,  peu  caractéristiques,  ressemblent  à  celles 
que  font  lei  Batrinor/astris  lorsqu'ils  veulent  consommer  le  parenchyme  de  la 
graine,  il  semble  en  effet  (jue,  dans  certains  cas,  les  Charançons  percent  l'a- 
mande unii|uement  pour  satisfaire  leur  faim. 
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pression  ordinaire  pendant  une  durée  variant  de  2  à  14  heures.  L'ex- 
périence dura  en  tout  70  heures. 

Au  sortir  de  la  cloche,  les  noix  traitées,  bien  que  légèrement  brunies, 
avaient  conservé  leur  fraîcheur  et  n'avaient  pas  ou  à  peine  durci.  Leur 
saveur  n'était  pas  altérée.  Malheureusement  nous  ne  trouvâmes  qu'une 
seule  larve  dans  ces  noix  attaquées.  Cette  lar^e  était  raidie  et  comme 
engourdie,  et,  le  lendemain,  elle  entrait  déjà  en  décomposition. 

Ce  dernier  essai,  nous  le  répétons,  n'est  pas  suffisamment  concluant. 
Mais  il  montre  la  profonde  difïérence  qui  existe  entre  l'action  du  gaz 
d'éclairage  et  celle  de  la  vapeur  de  sulfure  de  carbone  ou  de  chloro- 
forme sur  certaines  graines  vivantes.  Il  fait  prévoir  l'utihté  qu'on  pour- 
rait tirer  de  l'emploi  rationnel  du  gaz  d'éclairage  pour  la  destruction 
de  certains  insectes  nuisibles,  par  exemph'  des  Bruchus. 
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Présidence  de  M.  CH.  ALLUAUD,  vice-piésitlent. 

M.  le  capitaine  F.  de  Beaucliène,  de  Vilré.  assiste  à  la  séaneo. 

Correspondance.  —  M.  le  Pi'ofesseiir  E.-L.  Bouvier,  président  el 
M.  Pli.  François,  secrétaire  de  la  Société,  se  sont  excusés  par  lettre  de 
ne  pouvoir  assister  ù  la  séance. 

Présentation.  — M. T. -S.  ïschitsclié'rine,  Olgino,  par  Sima, gouver- 
nement de  Wladimir  (Russie)  [Féroniciis  du  globe  et  Ilarpalides  pa- 
lènrctiqups],  [irésenté  par  M.  L.  Bedel.  —  Commissaires-rapporteurs 
MM.  L  .  Fairmaire  et  E.  Simon. 

Démission.  —  M.  le  D''  Lallier  a  adressé  au  président  sa  démission 
(le  membre  de  la  Société. 

Changements  d'adresse.  —  M.  A.  Champenois,  !)  1ns.  rue  Michel- 
Ange,  Paris  (Auteuil]. 

—  M.  J.-J.  Minsmer,  capitaine  en  retraite,  3,  avenue  Denfert-Boclie- 
reau,  Saint-Étienne  (Loire). 

Captures.  —  M.  L.  Bedel  signale  divers  Coléoptères  i)ris  récemment 
par  lui  aux  environs  de  Paris  : 

1°  Dans  la  plaine  de  Saint-Maur  (Seine),  près  des  bords  de  la  Marne, 
VOniliopluifius  Brisouti  d'Orb.,  en  grand  nombre  dans  les  bouses,  et 
VApliilioiia  Uu'riijdtd  111.,  sur  ÏEaphorbia  (jerurdinnn;  ce  dernier,  aussi 
localisé  que  sa  plante  nourricière,  trouvé  sur  les  indications  de  M.  le 
D'Marmottan; 

2°  à  Lardy  (Seine-et-Oise),  VÀfiuthidiKin  ItaenwrrhoKiii  Er.  et  un 
Psijiliodes  (pii  parait  se  rapporter  à  Vitistahilis  Foudr.  ; 

3"  dans  le  marais  de  Co\  e  (Oise),  près  du  viaduc  qui  pn'cède  Chan- 
tilly, le  CenlhuirlniHchus  apiralis-  GylL,  sur  de  grandes  Ondu'Uilms. 
<'t  le  Tlnjainls  mjilis  Rye,  sur  des  Srrof'nhirin:  cette  dernière  espèce 
osl  nouvelle  pour  la  faune  française. 

—  M.  L.  Bedel  annonce  également  qm-  M.  W  D'  Henri  Martin  a  jiris 

liuli.  Soc.  Eut.  Fr.,   18'.i8.  N"   i.. 
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cet  étr.  dans  la  forêt  de  Fontainebleau,  le  Criocephalus  feras  Kr.,  en 
même  temps  que  le  C.  rusticus  L.  et  dans  ses  conditions  d'existence 
normales,  c'est-à-dire  sur  des  Pins. 


Communications 

Diagnose  d'un  genre  nouveau  de  Dynastides  [Col.] 
du  Sahara  algérien 

Par  Marcel  de  Vauloger. 

Musurgus  nov.  gen.  —  Caput  chjpeo  valde  elevato,  incrassato.  per- 
peiidiralari,  antice  amjustato,  apice  reflexo  ac  fere  bidentato;  mandibu- 
lae  iiKinjinc  externo  integro;  antennae  8-articahitae;  prothorax  antice 
posticeque  marcjinatns,  lateribus  fere  inonarginatis;  tibiae  anteriores 
extiis  tridentatae,  posteriores  apicem  versus  fortiter  dilatatae,  incur- 
vafae,  intus  concavatae,  extus  transversim  ciliato-bicarinatae,  apice 
oblique  truncatae,  calcaribus  minutis;  vix  productis  ;  propygidiuni  se- 
midetectum ,  rugis  transversis  in  medio  subparallelis  [instrumentiim 
stridens). 

Ce  genre  prend  place  auprès  du  genre  Coptognathus  Burm.,  dont  il 
ditl'ère  par  la  forme  de  la  tète,  l'absence  de  rebord  latéral  au  corselet, 
les  éperons  terminaux  des  tibias  postérieurs  très  réduits  et  le  remar- 
(|nable  ap|iareil  stridulatoire  dont  le  propygidum  est  muni. 

M.  stridens  n.  sp.  —  Oblongus,  rufo-castaneus,  nitidus,  subtus 
fulco-pilosus;  capite  antice  punctato,  supra  oculos  rugoso,  vertice  con- 
vexo,  laevissimo ; prothorace  transverso,  antice  magis  angustato,  sut  for- 
titer punctato,  lateribus  rotundatis  et  ciliatis,  angulis  anticis  promi- 
niilis,  deflexis,  posticis  valde  rotundatis  ;  scutello  triangulari,  fere  laeci, 
margine  punctato;  elytris  thorace  haud  latioribus,  sesqui  latitudine 
longioribus,  partini  subseriato-punctatis,  stria  suturali  nulla.  apice 
rugosis ,angulo  suturali  auro-penicillato ;  femoribus  valde  rnflatis ,  tibiis 
intermediis  extus  ciliato-bicarinatis;  tarsis  valde  depressis,  articulo 
primo  longitudine  duplo  latiore;  metasterno  plus  minusve  excavato; 
abdominis  segnientis  nitidis,  ultiino  in  utroque  sexu  ciliato. 

(j  Segmentumultimum  abdominis  levé,  apice  emarginatum. 

Ç  Segmentum  ultimum  abdominis  fortiter  panctatum,  apice  inte- 
grum. 

Long.  1^^-20  mill. 
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Sahara  aljïéricii  :  ïuiigoui't.    El-Ouod  (coll.   Xonnand,    Piiloii.   de 
Vaiilogor). 

Diagnoses  de  trois  Psélaphides  nouveaux  [(^ol.] 

Par  A.  Raffray. 

Centrophthalmus  indiens  n.  sp.  —  Totus  rufas,  piihe  tciiui, 
erectii,  bruiinea  et  apice  yrisea  mt  dcnxe  vestitm.  Capat  sabijydnosuni, 
trianijularc,  tubevculo  antennarlo  aiujusto,  inedio  canaUcuhito,  iiiicr 
oculos  foveis  duabus  inaijiiis  et  in  inedio  rertiris  foveold  altéra  minuta 
et  obsoleia;  xpina  infra-oculari  valida.  Oculi  inagni.  Palporum  articulis 
3^  oblongo,  extus  leviter  rotundato  et  apice  suboblique  truncato,  r  breri, 
leviter  fusiformi,  acutissimo.  Antennae  elongatae,  oalidae,  articulis 
P  elongato,  cylindrico,  2-7  guadratis.  2'^ paulo  niajori,  8-10  oblongis 
et  inter  se  sutiaequdlibus,  il  niajori,  apice  obtuso.  Prothorax  latitudine 
et  longitudine  sul/aequalis,  sul/conrexus  et  lateribus  rotundalus,  fovea 
média  ante-basali  valida.  Elijtra  latitudine  sua  vix  longiora,  basi  atte- 
nuata,  humeris  obliquis  et  notatis,  sulco  dorsali  obliquo,  brevi.  Seg- 
mento  dorsali  2'>  primo  haud  dnplo  longiore,  ambobus  bicarinatis,  isiis 
carinis  médium  segmenti  secundi  haud  superantibus.  Pediuni  antico- 
rum  femoribus  incrassatis,  tibiis  extus  ampliato-rotundatis  et  leviter 
intus  arcuatis,  tibiis  caeteris  subrectis;  coxis  posticis  liasi  breviter  den- 
tatis.  o".  —  Long.  2,40  mill. 

Cotte  espèce  doit  être  1res  voisine  do  Paria  Schmidt,  que  je  ne  con- 
nais pas  en  nature,  et  qui  possède  également  une  petite  fossette  mé- 
diane sur  le  vertex  ;  mais  d'après  la  description  et  la  ligure  de  Schmidt, 
les  antennes  sont  bien  diiïérentes  :  dans  Paria  les  articles  9-10  seraient 
beaucoup  plus  courts  que  8.  tandis  que  8-10  sont  d'égale  longueur 
dans  indiens. 

Deux  exemplaires  c?  qui  m'ont  été  généreusement  donnés  par  le 
R.  P.  Wasmann  et  qui  proviennent  de  Guzerath,  Indes,  où  ils  ont  été 
capturés  à  la  lumière  par  M.  Wroughton. 

Fiistigerodes  Fauveli  n.  sp.  —  Hreris,  lafus  et  subdepressus,  obs- 
cure ferrugineus.  Caput  confluenter  rugoso-punctatum  et  brevissime 
fulvo  setosum,  subcglindricum,  antice  medio  angulatum.  Antennae capite 
panlo  longiorcs,  crassae,  articulis  1"  inconspicuo,  2'  minuta,  .7°  cglin- 
drico,  basi  attenuato,  apice  truncato,  rugosulo  et  setoso.  Prothorax 
valde  et  confluenter  ocellato-punctatus,  transversus,  antice  attenuatus, 
lateribus  obliquis  et  leviter  rotundatis,  basi  medio  angulata,  fovea  mé- 
dia ante  basait  minuta.  Elijtra  minute  subrugosa,  setis  brevissimis  evi~ 
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dénier  bifurcatis  et  depressis  ornata,  latitadine  sua  vix  lonfjiora,  basi 
leviter  attenuata,  humeris  obliqua  ad  médium  abbreviata,  angulis  cx- 
ternis  apicalibus  rotundatis  et  simplicibus.  AlMlomen  nitidum,  laeve, 
glabrum.  basi  laie  concavum,  apice  convexum  et  rotundatum,  margine 
laterali  angusio,  basi  ntrinque  longe  aurantiaco-penicillata,  in  cnva 
utrinque  carinula  longitudinali  subcrenutata.  Pedes  brèves,  crassi,  le- 
viter co)npressi. 

O  Pedium  intej'nu'dionim  femnribus  intus,  basin  versus,  dente  lami- 
nato,  triangulari  armatis,  tibiis  iiitus  inrurvis  et  ad  apicem  angulatim 
incrassatis  ;  nietasternum  gibbusum,  lungitudinalitcr  medio  dense  auro- 
setosum;  segmenta  ventrali  2"  tra'nsversim  sulcato  et  basimedio  carinu- 
lis  brevibus  et  longitudinalibus.  —  Long.  2,10-2,30  mill. 

Cet  insecte  qui,  par  ses  caractères  généraux,  appartient  bien  au  genro 
Fustiger  Brend.,  diffère  de  toutes  les  espèces  qui  me  sont  connues  par 
sa  forme  courte,  large,  déprimée;  sous  ce  rapport,  c'est  de  festivus 
Schfs.,  des  Amazones,  qu'il  se  rapproche  le  plus,  mais  il  est  beaucoup 
plus  grand. 

Bolivie,  tribu  des  Yuracaris  et  provenant  de  chasses  de  M.  Germain; 
j'en  dois  plusieurs  exemplaires,  dont  deux  in  copula,  à  la  générosité  de 
mou  ami,  M.  A.  Fauvel. 

Arthmius  Wasmanni  n.  sp.  —  Assez  court  et  assez  épais,  châ- 
tain roux,  aljdomi'u  un  peu  plus  foncé,  pieds  et  antennes  roux,  pubes- 
cence  forte,  raido,  jaune.  Tète  transversale;  vertex  transversalement 
convexe,  limité,  en  avant,  par  un  sillon  transversal  aboutissant,  de 
chaque  côté,  à  une  fossette  située  entre  les  yeux  ;  du  vertex  au  front, 
il  y  a  une  grande  excavation  iri'égulièrement  trapézoïdale,  ses  côtés 
sont  assez  élevés,  son  rebord  sur  le  front,  en  avant,  est  plus  alîaissé, 
légèrement  caréné,  avec  une  petite  corne  médiane;  au  fond  et  au 
centre  de  la  cavité  se  trou\('  une  petite  carène  transversale  et,  immé- 
diatement derrière  elle,  un  tuliercule  pointu.  Antennes  assez  épaisses, 
articles  ovoïdes,  un  peu  plus  longs  que  larges,  5  et  7  plus  forts  que 
les  adjacents,  9  plus  gros  que  huit  et  un  peu  transversal,  10  plus 
gros  et  plus  transversal,  11,  brièvement  ovoïde  et  très  acuminé.  Pro- 
thorax un  peu  cordiforme,  convexe.  Élytres pas  beaucoup  plus  longs  que 
larges,  épaules  obliques,  bien  marquées.  Abdomen  assez  court  et  ob- 
tus; premier  segment  dorsal  avec  trois  impressions  basales  dont  la 
médiane  est  très  transversale.  Métasternum  fortement  et  entièrement 
sillonné;  deuxième  segment  ventral  portant  deux  tubercules  assez 
fi»rts  et  comprimés  longitudinalement,  dernier  transversal,  en  croissant, 
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(Irprimé  trnnsvorsalcmciU  au  milieu  et.  de  chaque  C(')lé,  un  tuborculi' 
iiiiiusse.  Cuisses  assez  renflées,  tous  les  tibias  épaissis  au  milieu  et  un 
|)('U  arqués.  l(>s  intermi'diaires  avec  un  fnrt  t''periin  apical.  d-  —  Loni^. 
I,<i0  mill. 

Celte  espèce  doit  être  |ilac(''i'  dans  la  même  division  que  rinruiino- 
)ii/'us  Schis.  et  tout  près  d'elle,  mais  elle  en  est  très  distincte  par  la 
foi'me  de  l'excavation  céplialique;  sous  ce  rapport,  elle  ressend)lerail 
à  honestus  Sclifs.,  mais  chez  cette  dernière  l'épistome  porte  une  corne, 
tandis  que  cette  partie  (h-  la  tète  est  mutique  chez  Wasmmini,  la  corne 
antérieure  appartenant  au  rebord  du  front  et  non  à  l'épistome. 

Un  seul  exemplaire  o"  de  San  Leolpoklo,  Rio  Grande  del  Sol  (Brésil) 
[lleyer],  avec  I^rinoJrpis  ficlva  Mayr. 

Je  dois  cet  insecte  à  la  générosité  du  Rév.  Père  Wasmaim. 

Diagnoses  préliminaires 
d'espèces  nouvelles  de  Sarcoptides  plumicoles  [Acah.] 

Par  le  D'"  E.  Troi.t:ssart. 

G.  Freyaiia  s. -g  Mîcrosipalax. 

Freyana  (Microspalax;  delicatula,  sp.  n. 

En  ovale  court,  les  flancs  élargis,  en  arrière  du  sillon  thoracique, 
par  une  lame  mince;  téguments  minces  et  transparents.  —  Mâle  a  ab- 
domen échancré  angulairement,  chaque  lobe  triangulaire  portant  sur 
son  bord  externe  deux  longs  poils  et  un  court;  organe  génital  gros, 
bilobé,  au  niveau  do  la  3"  paire  de  pattes.  —  Fnnrlli'  sendilable  au 
niàle  mais  à  abdomen  entier,  arrondi,  créneb'  sur  la  ligne  médiane  où 
les  poils  abdominaux  s'insèrent  sur  des  lobules  courts  eu  clnnuh'lier; 
vulve  dépourvue  d'épimérite  transversal.  Épimères  libres  dans  les 
deux  sexes;  {daque  dorsale  striée  longitudinalement.  —  Long.  ti»tale  : 
0">'",30  à  32  (dans  les  deux  sexes)  ;  larg.  :  0'^"\ii  —  Sur  Dendroche- 
lidnn  iinistarina  (Nouvelle-Guinée).  C'est  la  première  espèce  de  ce  genre 
que  l'on  rencontre  sur  un  Oiseau  de  l'ordre  des  Passereaux. 

G.  Pterolielms»  s. -g.  l*i'o(olieliu!«>. 
Pterolichus    Protolichus)  megamerus,  sp.   n. 

Mdir  à  pattes  de  la  1''=  paire  près  du  double  plus  longues  (pu'  celles 
de  la  'i",  avec  les  deux  derniers  articles  reidlés  en  forme  de  massue; 
corps  de  forme  allong('e;  abdomen  échancré,  formant  deux  lobes  trian- 
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gulaires;  lame  de  renforcement  tles  lobes  en  Y  renversé,  circonscrivant 
l'organe  génital.  —  Femelle  plus  courte,  à  pattes  antérieures  normales, 
ayant  l'extrémité  de  l'abdomen  bilobée  et  ornée  de  poils  en  feuille 
dentelés.—  Long,  total.  :  mâle  0""",o7  (patte  antér.  :  0™"\30);  fe- 
melle 0™"^,50  —  Sur  Poiocephalus  fuscicapllhis  (Afrique  intertropi- 
cale). 

Pterolichus  (Protolichiis)  chelidurus,  sp.  u. 

Mâle  à  abdomen  prolongé  en  deux  lobes  divergents,  tronqués  à  leur 
extrémité,  à  bord  externe  concave  avec  mie  échancrure  triangulaire 
entre  les  deux ,  chaque  lobe  [tortant  deux  poils  longs  et  vui  piquant , 
ce  dernier  inséré  sur  le  bord  externe.  Organe  génital  circonscrit  par 
les  plaques  de  renforcement  des  lobes  qui  se  rejoignent  en  forme  de 
A.  Glandes  rouges  bien  visibles  aux  épimères  et  à  la  base  çles  plaques 
de  renforcement.  Épimères  antérieurs  libres.  —  Long,  totale  :  mâle 
0"'"',52;  femelle  0'""\46.  —  Sur  Bolborhunchus  panijchlorm  (Guyane). 

Pterolichus  (Protolichus)  velifer,  sp.  n. 

[Vterolichm  afpnis,  p.,Trt.  et  Mégn.,  Journ.  Microg.,  I880,  p.  262.) 

Mâle  à  abdomen  élargi  à  l'exti'émité,  fortement  échancré  en  plein  cin- 
tre, avec  l'échancrure  comblée  par  une  lame  mince,  transparente, 
échancrée  ou  sinuée  sur  la  ligne  médiane  ;  chaque  lobe  se  termine  en 
outre  par  une  lame  discoïdale,  non  phssée,  insérée  obliquement  en  de- 
dans et  dont  le  boi'd  antéro-interne  est  soutenu  par  un  renforcement 
en  forme  de  piquant;  un  poil  long  et  fort  inséré,  en  dehors,  avant 
l'extrémité  du  lobe.  I^a  plaque  de  renforcement  qui  soutient  les  lobes 
abdominaux  se  prolonge  jusqu'au  niveau  de  la  3'^  paire  de  pattes  qui 
est  un  peu  moins  forte  que  la  4".  Épimères  antérieurs  à  extrémité  li- 
bre. —  Long,  totale  :  mâle  0'""',60;  femelle  O'"'",o0.  —  Sur  yijmphicus 
cornutus  (Nouvelle-Calédonie),  PlaUjcercns  flaveohis  (Australie),  et  Plat. 
Personal  us  (îles  Fidji). 

Pterolichus  (Protolichus)  Favettei,  sp.  n. 

Semblable  au  préc(Mlent,  mais  un  peu  plus  allongé.  Mâle  à  alidomen 
non  élargi  à  l'extri-mité.  mais  terminé  par  deux  lobes  allongés,  trian- 
gulaires, aigus,  fortement  cliitinisés,  avec  les  poils  abdominaux  ideux 
grands  et  un  plus  petit,  l'antérieur)  rejetés  sur  le  côté  externe  du  lobe  ; 
sur  le  côté  interne  de  chaque  lobe,  dans  l'échancrure,  un  gros  poil  di- 
laté et  tronqué  en  forme  de  hache;  au  fond  de  l'échancrure  un  petit 
lobe  triangulaire  forme  saillie  de  cha<jue  côté.  Une  grosse  glande  l'ouge 
a  l'épinière  de  la  2'^^  paire  de  pattes.  —  Long.  tôt.  :  mâle  0""",68;  fe- 
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nielle  0™"',(J0.  —  Sur  yesior  notabiUs,  Nestor  nieridionaUs  (Nouvelle- 
Zélande  ,  Pscphotusxanthorrhoa  (Australie  i  et  Micyoglosmm  atervimum 
(Xuuvelle-Guinée).  —  Cette  espèce  est  dédiée  à  M.  le  D'"  Favette,  de 
Sain-Bel.  dont  les  belles  préparations  et  les  niicropliotograpliies  ont  sin- 
gulièrement facilité  mes  recherches  sur  les  Sarcoptides  plumicoles. 

S. -g.  Pferolicliii»*  proii.  dict. 

Pterolichus  rubidus  petaliferus.  suljsp.  n. 

Semblable  au  type,  mais  les  poils  adbumiuaux,  chez  le  mâle  et  la  fe- 
melle, courts,  égaux,  étalés  en  forme  de  feuille  ovale,  lancéolée.  —  Sur 
Diimmlea  cJihiviliijnrha  (ile  Saint-Paul". 

Pterolichus  umbellifer.  S[».  n. 

Ublong,  l'abdomen  entier  dans  les  deux  sexes;  tout  le  pourtour  du 
corps  orné  de  poils  en  feuilles,  dentelés  ou  digités  à  leur  extrémité; 
les  poils  de  l'épistome  réduits  à  une  seule  paire,  très  grande,  en  forme 
de  feuille  ovale,  plissée  en  éventail,  dirigée  en  avant  de  manière  à  re- 
couvrir le  rostre  dont  elle  dépasse  l'extrémité.  Deux  paires  de  poils 
abdominaux  simples.  Les  sexes  ne  diffèrent  que  par  les  organes  géni- 
taux. Plaque  notogastrique  largement  criblée.  —  Long.  tôt.  :  0'"™,30. 
—  Cette  espèce  rappelle  Ghjciphagus  palinifer  (Fumouze  et  Robin).  — 
Sur  Opisthoconius  hoazin,  de  la  Guyane. 

Pterolichus  hystrix,  S|).  n. 

Très  sendjlable  à  l'espèce  précédente,  mais  un  peu  plus  court  et  plus 
large,  tout  le  corps  couvert  de  poils  épineux,  fascicules.  Les  deux  sexes 
ne  ditïèrentque  par  les  organes  génitaux.  —  Rappelle  Glijcipliacjus plu- 
miger  (Fum.  et  Robin),  et  comme  l'espèce  précédente  pourrait  être 
prise,  au  preuiier  abord,  pour  un  Glyciphage.  —  Sur  OpisthorontHs 
hoazin,  vivant  en  société  avec  le  précédent. 

Pterolichus  onychophorus,  sp.  n. 

Mit  h'  a  al)domeii  bilohé.  échancré  en  plein  cintre,  chaque  lobe  se  ter- 
minant par  une  lame  mince,  triangulaire,  terminée  par  une  pointe  aigué 
légèrement  recourbée  en  dedans.  Deux  poils  longs  et  un  piquant,  en 
dehors  du  lobe.  Un  piquant  et  un  poil  long  sur  les  tlancs.  Pattes  ro- 
bustes. Rranche  libre  des  mandibules  très  forte,  d(''|iassant  l'extrémité 
du  rostre.  —  Femelle,  h  abdomen  plus  long,  ai'rondi,  avec  une  pei'fora- 
tion  o\  aie  a  la  plaque  notogastri(|ue.  —  Long.  lot.  :  mâle,  O'""\o0  avec 
les  lames):  femelle.  0""'",oO.  —  Sur  Brachijpteracias  Crossleyi.  {Mi\di\- 
gascar). 
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Pterolichiis  onychophorus  faunus.  subsp.  ii. 

,1/,//^'  a  laïut's  triangulaires  de  l'abdomen  rudimentaircs  ou  nulles, 
Tabdomen  étant  simplement  bilobé  et  chaque  lobe  portant  deux  poils 
longs  et  un  pirpianl.  Brandie  libre  des  mandibules  fortement  recourbée 
en  dehors  en  forme  de  corne.  Mâle  houK'omorphe  et  femelle  à  mandi- 
bules normales.  —  Sur  Bniehijpterncia^ pitto'ides  et  Bv.  Cross-leiji.  avec 
le  type  (Madagascar^ 

Pterolichus  venustissimus  ,  sp.  n. 

Voisin  de  /'/.  deittieulahis  mais  plus  petit,  plus  allongé,  à  lormes  dé- 
licates et  téguments  peu  colorés;  les  dentelures  des  pattes  et  les  poils 
en  feuilles  très  développés;  un  poil  en  feuille  rabattu  en  arrière  au 
sillon  thoracique,  un  autre  lancéolé  en  avant  de  la  3"  paire  de  pattes. 
—  Mâle  à  poils  de  l'échancrure  abdominale  dilatés  en  forme  de  feuille 
tronquée  carrément  et  soutenue  par  une  nervure  oblique;  les  deux 
poils  uK'dians  de  chaque  lobe  allong('S,  lancéoh's,  en  lame  de  cimeterre, 
à  exlr(''mit(''  eflilée.  —  Femelle  à  feuilles  abdominales  dilatées,  ovales, 
finement  dentelées.  —  Long.  tôt.  :  mâle.  0'"'^\37;  femelle  0™'^,40; 
larg.  :  O"""",]").  —  Sur  Conurns  canicularis  (Mexique  sud)  et  d'autres 
espèces  de  Conurns. 

Diagnose  d'un  nouvel  Hydraena  des  Alpes  françaises  [Col.] 
Par  L.  Bedel. 

Hydraena  heterogyna  n.  sp.  —  Ohlonijii,  latinseiild.  siiprn  perpu- 
runiconvexfi.nitlda.pice(i,e.rt)'e)nomn)'{iine  elutrornin^palpis pedihmtjiie 
nifift.  Valpl  in  ut  roque  se.ru  siniplices.  Pronotuin  lie-rdi/onum.  subcor- 
datuni.  Ehjtra  ovnta,  in  tus  reete  punctato-striata  [striis  qninque  sul)- 
intefiris,  stria  sexta  postiee  tantuni  discreta),  e.rtrinseeus  dense  punr- 
tata,  lateriljus  late  reflexo-marginuta.  —  Long.  2  mill. 

(5  Ehjtra  apice  conjunctiiu  rotundata.  Tibiue  siinplires,  postieae  diini- 
dio  inferiore  pilis  longissiniis  ftnibriatae. 

?  Elijfra  apice  in  spinani  acutissininm  prodnrtu,  iiiter  spinas  pro- 
fnnde,  fere  seniicirculariter  enmrginatn. 

Alpes-Maritimes  :  Sainl-Martin-Yésuiiie,  au  fond  d'im  petit  ruisseau 
sortant  d'une  source. 

Celte  espèce  est  remarquable  par  ses  élytres  ovales,  largement  en 
gouttière  sur  les  côtés  et  surtout  par  leur  extrémité,  fortement  épineuse 
et  profond(''ment  échancréc  chez  la  femelle.  Elle  a  été  trouvée  récem- 
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ment  par  phisieiirs  de  nos  cuUrguos.  nolamincnt  par  M.  Aiiittiiic  (li'oii- 
vello  (jui  a  bien  voiilii  luV'ii  doiiiicr  trois  mâles  et  une  femelle. 


Bulletin  bibliographique. 

Abeille  [U],  XXIX,  8,  1898.  -  II.  d'Uriugxy  :  Synopsis  des  Onthoplia- 
gides  paléarctiques,  pp.  181-228. 

Xcademia  nacionnl  de  Cieuciaa  en  Cordoba  [Boletin).  X,  4,  1890.  — 
XIV,  3  et  4  1896. 0 

Xcadéitùe  des  Sciences  {C.  H.  licbdom.  des  Séances).  1898.  4  à  12.  — 
E.  Blanchard  :  Note  relative  à  la  chaleur  animale. 

Académie  des  Sciences  de  Cracorie  [linlletin  international),  juin  el  juillet 
1898. O 

Académie  dlîi-ppone  (Compte  rendu  du  30  juin  1898). 0 
Acadeniy  of  Natural  Sciences  of  Philadelphia  {Procerdin(js),  1898.  I.  — 
T.-D.-A.  CocKERELL  :  New  and  little-knitwn  Bées  from  Wasliinglon 
State.  —  W.-J.  Fox  :  Contributions  to  a  Knowledge  o(  the  Hyme- 
noptera  of  Brazil,  n°  4.  —  Thynninae  and  Additions.  —  P.-P.  Cai.- 
VERT  :  Odonata  (Dragonflies)  from  the  Indian  Océan,  and  from 
Kashmir,  collected  by  D"-  W.-L.  Abbott  (lîg.).  —  C.-W.  Johnsox  : 
Diplera  collected  by  D'"  A.  Donaldson  Smith  in  Somaliland.  Kastern 
Africa  (fig.).  —  G.  de  N.  Houoh  :  The  Muscidae  collected  by  D''  A. 
Donaldson  Smith  in  Somaliland  (lig.). 

Uiricultural  Gazette  of  N.  S.  Wales,  IX,  G  et  7.  1898.  —  A.  Gale  : 
Bées,  and  how  lo  manage  them,  VI,  VII.  —  Divers  :  Insect  and 
Fungus  Disoases  of  Fruil-trees  and  their  Remédies  (pi.  et  11g.).  — 
A.  Gale  :  Bee  Calendar  for  July  and  August. 

American  Association  for  the  Adcancement  of  Science  {Kttli  Meetin(j). 
1897-98.  —  L.-O.  Howard  :  Tiie  Spread  of  Land  sitecies  by  the 
Agency  of  Man,  with  especial  Référence  to  Insects.  —  E.-B.  Poil- 
Tox  :  Mimicry  in  Bullerflies  of  the  Genus  Uiipohjmnas  and  ils  i)ea- 
ring  on  olderand  récent  Théories  of  Mimicry. 

American  Muséum  of  Raturai  Uistonj  {Annual  Report  of  the  Président), 
1897. 

Annals  and  Maijazine  of  \atural  llistorn,  sér.  VII,  2,  8  et  9,  1898.  — 
P.-W.  Bassett-Smitii  :  Further  new  Parasitic  Copepods  found  on 
Fish  in  the  Indo-tro[iical  Région  (pi.).   —  R.-I.  Pocock  :  The  Si)e- 
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cif'S  of  Scorpions  of  the  Geuus  Broteas.  —  AV.-L.  Distant  : 
Doscriptions  of  new  Spccies  of  Hemiptera.  —  Heteroptera.  —  G. 
Lewis  :  On  new  Species  of  Histeridae  and  Notices  of  othcrs.  — 
ReporI  on  the  Rules  of  Zoological  Nomenclature  to  be  siibinitted  to 
the  Fourth  International  Zoological  Congress  at  Cambridge  by  Ihe 
International  Committee  for  Zoological  Nomenclature.  —  R.-I.  Po- 
cocK  :  The  Arachnida  from  tiie  Province  of  Natal,  South  Africa, 
contained  in  the  Collection  of  the  British  Muséum  (pi.)-  — 
H.  Druce  :  Descriptions  of  some  new  Species  of  Heterocera  from 
Tropical  America.  —  W.-F.  Kirby  :  On  a  Collection  of  Dragouflies 
from  the  Transvaal  andNyasaland.  —  C.-O.  Wateriiolse  :  Descrip- 
tions of  New  Coleoptera  from  East  Africa. 

Annales  de  rAssociation  des  Naturalistes,  IV,  1898.  —  Quelques 
notes  entomologiques . 

Association  française  pour  Vacancement  des  Sciences,  Session  de  Saint- 
Élienne,  1897.  —  H.  Nicolas  :  Observations  sur  les  Hyménoptères. 
—  E.  Perroncito  :  Résistance  des  œufs  des  Insectes  à  divers  poi- 
sons, substances  chimiques  et  agents  naturels. 

Bujfalo  Society  of  Natural  Sciences  {Bulletin),  V,  o;  VI,  1,  1898.  — 
E.-P.  Van  Duzee  :  A  Preliminary  Review  of  the  North  American 
Delphacidae. 

Cnnadian  Entomologist  {The),  XXX,  8  et  9,  1898.  —  E.-M.  Walker  : 
A  new  alpine  Grasshopper  from  AVeslern  Canada  (pi.).  —  J.-H. 
Keen  :  A  new  Cychrinid.  —  A.-R.  Grûte  :  Note  on  theDiurnals.  — 
H.-G.  Dyar  :  Coucerning  Xanthorhoe  glacialis  Hulst.  —  J.-A. 
MoFFAT  :  Deidamia  inscripta  Harr.  —  C.-F.  Baker  :  Notes  on 
Chlorotettix,  with  some  new  Species.  —  J.-D.  Tinsley  :  Some  new 
Species  (if  Coccidae  (fig.).  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  Note  on  a  Chal- 
cidid  of  the  Siibfam.  Encyrtinae,  parasitic  on  Phenacoccus  minimiis.  — 
W.-H.  Ashmead  :  Classification  of  the.Horntails  and  Sawtlies  of  the 
Suborder  Phytophaga,  III  et  XIV.  —  R.-A.Cooley  :  Diaspis  anii/gdali 
in  Massachusetts.  —  D.-W.  Coquillett  :  Additions  to  my  Synopsis 
of  the  Tachinidae.  —  On  some  small  Bées  from  Arizona.  —  F. -H. 
Ciiittenden  :  A  new  Squash  Bug.  —  R.-F.  Clrrie  :  New  Species 
of  North  American  Myrmelionidae,  III.  —  E.-M.  Eiiriiorn  :  New 
Coccidae.  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  Supplementary  Note  and  Notice 
of  a  new  Eriococciis. 

Cidre  et  le  Poiré  {Le),  X,  o-6,  1898.© 

Coinniission  géologique  du  Canada  {Rapport  annuel);  nouvelle  série, 
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YIII,  1805,  texte  et  cartes.  —  IV  .1.  Flksciieu  :  Liste  des  Insectes 
recueillis  dans  riiitérieiir  de  la  péninsule  du  Labrador  en  18i)4. 

Entomologischt'  N(trln'irJiirn,X\ÏV,  14-19.  —  G.  Wevmeu  :  Sunthevata 
Dahli  n.  sp.,  eine  neue  australisclie  Saturnide.  —  A.  Ducke  :  Zur 
Kenntniss  der  Hienoiii'anna  der  (isterreichisclien  Kiistenlandes,  I,  IL 

—  R.  Glaser  :  Prof.  D""  L.  Glaser.  —  E.  Reitter  :  Uebersicht 
der  blaueu  oder  griinen  Lebia  Arten  ans  der  Verwandtschaft  der 
L.  fcstiva  Fald.  der  palaearktischenFanna.  —  F.-W.  Konow  :  Neuer 
Beitrag'  zur  Synonymie  der  Chalastognstra.  —  Ueber  die  Tentlire- 
diniden-Tribus  Lophyrini.  —  Kriecubaumer  :  Ueber  den  Brncon 
{Coeloidcs)  initintor  iind  eine  neue  Art  dieser  Gattnni;'.  —  G.  Bred- 
DiN  :  Studia  bcmipterologica,  III.  —  F.-W.  Konow  :  Neue  Chalasto- 
(/rt5^ra-Gattungen  und-Arten.  —  H.  Roeschke  :  Carabologische  No- 
tizen,  III.  —  G.  Vorbringer  :  Dromius  cordirolli^  n.  sp.  — 
F.  Karsch  :  Ueber  die  Arten  der  Lepidopteren-Gattung  Sabalid 
Walck.  nebst  Beschreibung  einer  neuen  Art  :  Sabalia  Tippelskiirhl. 

—  Giebt  es  ein  System  der  recenten  Lepidopteren  auf  phyletischer 
Basis?. 

Entomologist  [The),  XXXI,  423-42o.  —  G.-W.  Kirkaldy  :  A  Guide  to 
tlie  Study  ot  Britisli  Waterbugs  (Aquatic  Rhynchota).  (2  art).  — 
Some  changes  in  thc  Nomenclature  and  Arrangement  of  British  Le- 
pidoptera-Heterocera.  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  The  North  Ameri- 
can Bées  of  Ibe  Geniis  Vrompis  (3  art.).  —  P.-I.  Lathy  :  A  new 
Species  of  Chamxcft  from  Siam.  —  R.-S.  Standex  :  Among  the 
Butterflies  and  Flowers  of  Norway  (2  art.).  —  H.-G.  Knaggs  :  Dicro- 
rampha  pavidorsana  Knaggs  (lîg.).  —  H.-F.  de  Vismes  Kaxe  :  A 
Catalogue  of  the  Lepidoptera  ot  Ireland.  —  E.-A.  Ormerod  :  liippo- 
bosca  equina  L.,  at  Ystalifera,  Glamorganshire  (lig.).  —  P.-L  La- 
ïHY  :  A  new  Species  of  Chamxcs.  —  The  female  of  Chdvaxcx  fer- 
cens  Butl.  —  R.  South  :  Heterocera  occurring  in  Britain  and 
.lapan.  —  T.-D.-A.  Cockereli,  :  The  (loccidae  of  the  Sandwich  Is- 
lands.  —  Notes  diverses. 

Entomoîogùrs  monlMu  Magazine  (The),  18Î)H,  411-41;}.  —  L.  Wal- 
siXGHAM  :  Aristotelia  servella  Z.,  an  Addition  to  llie  British  Fauna 
(Lcp.  Tineina).  —  G. -G.  Chami'io.x  :  Some  Remarks  on  Ihe  Colour- 
varieties  of  the  Species  of  Orsodacna  occurring  in  Britain.  — 
M.  BuRR  :  On  Orthoptera  collected  by  Rev.  A.-E.  Eaton  in  Algeria. 

—  L.  WAr.siXGHAM  and  .I.-H.  Dlruant  :  Note  on  Goezo's  Beitriige. 

—  T.-D.-A.  Cockerell  :  Note  on  Aspidiotns  (ireeni.  —  C.-II.  Fer- 
XALL  :  A  Review,  Avitli  some  critical  Notes  ol  the  Pterophoridae  of 
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North  America.  —  E.-R.  Baxkes  :  Cetechia  confmis  Stn,  a  Northern 
Form  of  G.  similis  Stn.  —  A  Ficklin  :  Dianthoecia  luteago  var. 
Barrettii,  and  Polia  xanthomista  in  Coruwall.  —  P.-J.  Lathy  :  A 
now  Species  of  Sphaowgona  from  Jamaica.  —  Rev.  H.-C.  Lang  : 
Spring  ÎJutterllies  in  Provence.  —  G. -G.  Barrett  :  Economy  of 
Laverna  vinolentella,  H.  S.  —  L.  Walsingham  :  Description  of  tlie 
Larva  of  AristoteUa  lucidella  Stph.  —  G. -G.  Bignell  :  Phologra- 
l)liic  Enlargments  (pi.).  —  P.-B.  Mason  :  Cryptohypnus  méridional i s 
Lap.,  an  Addition  to  tlie  Brilish  List  of  Elateridae.  —  G. -G.  Cham- 
pion :  Ploiana  Bacrensprungi  Dohrn,  an  Addition  to  tlie  List  of 
British  Bediiviidae.  —  Goleoptera.  etc.,  in  the  Isle  of  Wight.  — 
J.-J.  Walker  :  Goleoptera,  etc.,  al  Ghippenham  and  Wicken  Fens. 
—  G.  MoRLEY  :  Anchomenus  gracilipes  Duftsch.,  in  Britain,  an 
additional  Record.  —  P.-I.  Lathy  :  A  new  Species  of  Terias  from 
llnili.  —  G. -G.  BiGXELL  :  Neuroterits  Scklechtendali  Bred.  —  L. 
Walsixgham  and  J.-H.  Durraxt  :  Note  on  Ihe  second  Edition  oi 
Gurtis'  British  Entomology.  —  R.  Mac  Lachlan  :  .-Eschna  borealis 
Zelt.  (1840)  =  .E.  caerulea  Slrom  (1783),  hut  not  E.  squamata 
Millier  (1704).  —  What  is  Libelhila  acnea  L.?,  a  Study  in  Nomen- 
clature. —  G. -G.  Barrett  :  Stray  Notes  on  some  South  African  Le- 
pidopiera.  —  Notes  diverses. 
Essex  Institute  [Bulletin],  XXX,  7-12,  1898.© 

Feuille  des  Jeunes  Naturalistes  [La),  XXVIII,  334-330,  1898.—  H.-W. 
Broeleman  :  Matériaux  pour  servir  à  une  faune  des  Myriapodes 
de  Franc  (2  art.)  —  Notes  spéciales  et  locales. 

Frelon  [Le],  VL  12;  VII,  1,  1898  (2  exempl.).  —  .1.  Desbrochers  des 
Loges  :  Matériaux  pour  la  faune  des  Goléoptères  de  Barbarie 
(2  art.). 

lUustrierte  Zeitschrift  filr  Entomologie,  III,  14-19.  —  E.  Wasmann  : 
Die  G.-iste  dor  Ameisen  und  Termiten  (3  art.).  -  D'"  P.  Urech  : 
Ei'gebnisse  von  Temperatur-Experimenten  an  Vanessa  lo  L.  — 
L.  Weber  :  Ueber  die  ersten  Larvenstande  Yon  Meloë.  —  F.-W. 
KoNow  :  Analytische  Tabelle  zum  Bestimmen  der  bisher  beschrie- 
benen  Larven  der  Hymenopteren-Unterordnung  Chalastogastra 
(3  art.).  —  M.  Holtz  :  Ueber  die  Entwickelung  von  Ocnogijna 
Loewii  Z.  —  E.  Fischer  :  Beitrage  zur  experimentellen  Lepidopte- 
rologie,  VIIIX  (pi.).  —  D''  Bastelberger  :  Ueber  Zonosomn  rufi- 
cili<iria  H.  Sch.  (2  art.).  —  D''  Vogler  :  Ueber  GIftfestigkeit  gewis- 
ser  Kafer.  —  K.  Sajô  :  Melolonthiden  Studien.  —  J.-D.  Alfken  : 
Ein  Beitrag  zur  BienenFauna  von  Giessen.  —  0.  Schultze  :  Gynan- 
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(lr<>mor()lie  i  lierni;i|iliroilischo)  Macrolepidoplcrrn  der  palilarktisclicn 
Fauna.  —  Xtites  diverses. 

Lisrl-len  Borse,  XY,  31,  1898.  —  Ur.  Rudow  :  Diesjahrige  Zncliteii 
von  llautfliiglern  avis  Baiimzweigen.  —  Schenkling  Prévôt  :  Aik 
dom  Lcbeii  der  Termiten. 

Instnictor  {El),  XV,  1-2,  1898.  O 

Intermédiaire  de  l'AFAS  {U),  III,  28,  1898.  —  Notes  diverses. 

A'.  K.  zoolofiisch  hoiaiiischen  Geselhchaft  indien  {rerhtindJaniien  deh, 
XLVIll.  0  et  7  1898.  —  N.  Ai'Felbeck  :  Zur  Kennliiiss  der  Verwands- 
cliaflsgruppe  des  Otiorrhiinclins  xi{inatipenni>i  Schoiih.  (fig.).  — 
A.  Haxdlirsch  :  Zwei  neue  Pliymaliden  (lîg.).  —  D''  L.  Melichar  : 
Vorlaiilige  Ijeschreibungen  neuer  Ricaniiden.  —  L.  Gaxglbauer  : 
Zur  Ki'Jerfauna  der  ZiesellÔclier.  Eine  neue  Staphyliniden  Art.  — 
E.  Strand  :  Einige  Ftindorte  fiir  Araneiden  im  siidlichen  Norwegen. 

—  A.  L.  :  Hemiptera  cryptoeerata.  Fam.  Naiicoridae.  —  Sous-fam. 
Limnocorinae.  —  C.  Freih.  v.  IIormizaki  :  Die  Schmetterlingo 
(Lepidoptera)  der  Bulvowina.  —  E.  AVasmaxx  :  Einige  neue  myr- 
mecophile  Anthiciden  aus  Indien.  —  A. Haxdlirsch  :  Ein  neuer  Nijs- 
son  aus  Tirol.  —  Ueber  die  von  Dr.  0.  Schmiedekneclit  in  Norda- 
Irika  gesammelten  Nyssoniden. 

K.  Svenska  Vetenskaps  Akadeniiens.  —  1"  liiliang,  XXIII,  1  4,  1898.  O 

—  2"  Ofrersifjt,  LIV,  1897.  —  Aurivillus  :  Neue  Xymplialiden 
aus  (leni  Congogebiete. 

Lahnratoi'ics  nf  yatural  Ilistnrii  of  the  State  Unicersitij  of  loica 
juillet  In).  IV,  :{.  1898.  — M.-J.  Rathblrx  :  TlieBracliyura  of  the  bio- 
logical  Expédition  to  the  Florida  Keys  and  the  Bahamas  en  189:] 
(pi.).  —  H.  F.  WicKKAM  :  The  Beetles  ol  Southern  Arizona. 

Ministère  de  l'Instruction  publique  et  des  Beaux- Arts.  Comité  des  tra- 
vaux historiques  et  scientifiques,  1898.  —  Liste  des  membres  titu- 
laires honoraires  et  non  résidants  du  Comité,  etc. 

Maseo  de  llisforia  Xatiiral  de  Valparaiso  [Boletin],  II.  2-;).  1898.© 

Museo  nacioiial  de  Costa  Ilica  [Informe  de  1897  à  1898).  Q 

Museo  nacional  de  Montevideo  {Anales',  III.   IX.  1898.  O 

Museo  nacional  de  liio  de  Janeiro  {Recista),  X,  189(5.  —  J.-M.  Clarke  : 
As  Trilubitas  du  Grez  de  Ereré  e  Maecurii  (pi.;. 

Museu  Paraense   lUdetim),  H,  :{,  1898.  Q 

Sainratisia  Siriliano  {IL),  XI,  o-8.    1898.  —  |{.  I^agusa  :  Catalogo  ra- 
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i^ionati»  dci  Coleolteri  de  Sicilia.  —  A.  Giardixa  :  Sul  iiido  délia 
Mantis  reliijiosa.  —  E.  Balbi  :  DilTormitates  et  monstruositates  Co- 
leoplerorum  in  Colloctione  Balbii  (pi.)-  —  T.  de  Stefani  :  Note  in- 
torno  ad  alcuni  Zoocecidii  del  Quercus  robur  e  del  Q.  suber.  — 
L.  Rabito  :  Suir  origine  dell'  intestino  medio  délia  .Mantis  reliyiosa. 

yatnraliste  {Le),  XX,  274-277,  1898.  —  P.  Chrétiex  :  Description  de 
nouvelles  espèces  de  Microlépidoptères  de  France  et  d'Algérie.  — 
Cap.  Xambeu  :  Mœurs  et  métamorphoses  de  VUsia  atrata  Fabr., 
Diptère  du  groupe  des  Asilides.  —  F.  de  Schaeck  :  A  propos  du 
vol  des  oiseaux  et  des  insectes  à  une  grande  élévation  [^xg.).  — 
P.  Hariot  :  Le  danger  d'importati(»n  des  Insectes  nuisibles  aux 
États-Unis.  —  J.-L.  Austaut  :  Lépidoptères  nouveaux  de  l'Asie 
centrale  et  orientale.  —  Debray  :  La  destruction  des  Insectes  nui- 
sibles (3  art.).  —  A.  Ménégaux  :  Le  ver  des  cerises.  —  L.  Planet  : 
Essai  monographique  sur  les  Coléoptères  des  genres  Pseudolucane 
et  Lucane  (lig.i. 

S.-\orl-  Acadenuj  of  sciences.  —  1°  Annals,  IX.  Index.  —  XI,  1,  1898. 
O  —  2"  Transactions,  XVI,  1898.  © 

y  -Yorl-  State  Museani  {Bulletin),  V,  20,  1898.  —  E.-P.  Felt  :  Elm- 
Leaf  Beetle  in  X.  York  State  (lig.  et  pi). 

y.-Zealand  Institute  [Transactions  and  Proceedings),  XXX.  1898.  — 
F.-W.  Hultox  :  The  Grasshoppers  and  Locusts  of  X.  Zealand  and 
the  Kermadec  Islands  (pi.).  —  On  a  Collection  of  Insects  from  the 
Chatliam  Islands,  ^vitll  Descriptions  of  three  new  Species.  —  The 
Phasmidae  of  N.  Zealand.  —  Synopsis  of  the  Hemiptera  of  X.  Zea- 
land which  hâve  been  described  previous  to  1896.  —  W.-M. 
Maskell  :  Further  Coccid  Notes;  with  Description  of  New  Spe- 
cies, and  Discussion  of  Points  of  Interest  (pL).  — R.-W.  Fereday  : 
A  Synonymie  List  of  the  Lepidoptera  of  X.  Zealand. 

yovitates  zoologicae,  V,  3,  1898.  —  A.  Kuwert  :  Die  Passahden 
dicholomisch  bearbeitet.  II.  —  H.  Grose  Smith  :  Descriptions  of 
new  Species  of  African  Butterflies  in  the  Tring  Muséum.  —  K.  Jor- 
dan :  New  Anthribiilae.  —  K.  Jordan  :  Contributions  to  the  Mor- 
l)hology  of  Lepidoptera.  I  :  The  Antennae  of  Bultertlies  (pL).  — 
W.  Rothschild  :  Some  new  Lepidoptera  from  Obi.  —  K.  Jordan  : 
Some  new  Coleoptera  in  the  Tring  Muséum.  —  W.  Warren  : 
List  of  the  Ceometridae,  Epiplemidae,  Drepanulidae  and  Thyrididae 
coUected  on  Ihe  Key  Islands  by  Mr.  H.  Kiihn.  —  K.  Jordan  :  An 
Examination  of  the  Classillcatory  and  some  other  Results  of  Eimer's 
Researches  on  eastern  Papilios  :  a  Review  and  Rrply. 
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Visrirullidc prntiiiiw  [Lu),  IV,  7-8.  —  Q. 

Psijchi',  VIII.  2()8.  m),  1898.  —  V.  Kelloiîg  :  A  Pruhl.'iii  in  Dis- 
tribution. —  A. -P.  Morse  :  Notes  ou  New  England  Acrididue,  IV, 
—  Acridinao  I  et  II  (pi.).  —H. -G.  Dyar  :  Six  New  or  Little  Known 
Larvae  of  Pterophoridae.  —  W.-H.  Asu.mead  :  Thynnidao  in  tlie  Uni- 
ted States.  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  A  new  Ilciiiileuca.  —  G. -F.  B.\- 
KER  :  On  some  now  and  anomaloiis  Tettigoninae  —  T.-D.-A.  Cocke- 
rell :  Tlie  Coccid  genus  Solenophora  in  tlie  United  States.  —  S. -II. 
ScLDDER  :  Palisot  de  Beauvois'  worlv  on  tlie  Insects  of  Al'rica  and 
America. 

H.  Acadeniia  dei  Lincei  [Atti],  18!t8,  II,  i-G.  —  Rendicontn  delF  Adu- 
nanza  solenne  del  12  giugno  1897.  O 

Itccisid  CItiIrna  de  Historia  nalurul,  II,  1-4.  6.  1898.  —  E.-C.  Reed  : 
Revision  dv  las  «  Mutillarias  ».  —  F.  Alrert  :  La  Langosta  de  Juan 
Fernandez;  la  posibilidad  de  su  propagacion  en  la  cosla  Cliilena 
(3  art.).  —  E.-E.  Gigoux  :  Algunas  observaciones  zoolôgioas.  Lo 
que  viven  sin  corner  algunos  animales.  —  C.-E.  Porter  :  Ensayo 
deuna  Bii)liogralia  Cliilena  (3  art.).  —  E.-C.  Reed  :  Siiioiisis  delos 
Hemipteros  do  Chile. 

Revue  des  Sciences  naturelles  de  l'Ouest,  VI.  o.  1890.© 

Revue  des  Travaux  scientifiques,  XVIII.  4-7,  1898.© 

Revue  éclectique  d'Apiculture,  V,  9,  1898. 0 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  (lentre  de  la  Franre.  XI.  ifè. 
1898. O 

Roijal  Societu  [Proceedinys],  LXI,  377.  1897.  —  LXIII,  400-401.  1898. 
LXIV,  402-403.© 

Royal  Society  of  y.  S.  Wales  {Journal  and  Vroceedingsi,  XXXI,  1897- 

1898.© 

Royal  Society  of  South  Australia  [Transactions],  XXII,  1.  1898.  — 
R.  Etheridge  :  A  Fiirtiicr  Camiirian  Trilobite  from  Vorke  Penin- 
sula  (pi.).  —  W.-M.  Maskell  :  On  some  Australian  Insects  of  tlie 
Fa:iiiiy  Psyllidae  (pi.).  —  Rev.  T.  Blackburx  :  Furlher  Notes  on 
Australian  Coleoptera  with  Descriptions  of  new  Gênera  and  Spe- 
cie^. 

Siiiitlisonian  Institution  [Aitnual  Report  of  tlie  Roard  of  Reyents),  189.j- 
1897.© 

Sociedad  rieutifira  «  Antonio  Alzate  »  [Memorias  y  Revista',  VIU.  o-I2, 
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189o.  —  A.-L.  Herrera  :  Uiia  oniga  extraordinaria  (pi.).  —  IX, 
11  et  12,  18%.  —  XI.  0-8,  1898. 0 
Sociedad  espahola  de  Historia  natural.  —  1'^'  Actas,  juin  1808.  —  S.  de 
Uh.vgox  :  Adiciones  à  mi  «  Eiisayo  sobre  las  especies  espanolas  del 
gTLipo  Cholevae  ».  —  I.  Bolivar  :  Ortôpteros  nuevos  de  Bornéo  y 
de  Xueva-Guinea.  —  2"  Anales,  XXVII,  1,  1898.  -  F.  Seebold  : 
(kdalogue  raisonné  des  Lépidoptères  des  environs  de  Bilbao  (Viz- 
caj'ii). 

Societas  Entoniologica,  XIII,  9-1.3,  1893.  —  G.  Hjfxer  :  Drci  nene 
Schnietterlingsarten  (2  art.).  —  K.  Frixgs  :  Expérimente  mit  er- 
niedrigter  Temperatur  ini  .lahre  1897  (2  art.).  —  F.-W.  Konow  : 
Synonymische  und  Kritische  Bemerkungen  zn  bislicr  niclit  oder 
unrichtig  gedeuteten  Tentlirediniden  Arien  iilterer  Autoren,  vvié 
De  Geer,  Blanchard,  Zetlerstedt.  Falien  und  anderer  (o  art.^  — 
K.  Frings  :  Pleretes  ntatroniila .  —  H.  Fruhstorfer  :  Noue  Lepi- 
dopteren  ans  Ostasien.  —  Nene-  asiatische  Lepidopteren.  — 
K.  Frixgs  :  Biston  strataiins  aherr.  nov.  robiniaria  Frgs.  —  See- 
MAXN  :  Ein  «  Kaferregcn  c  —  D''  Bidow  :  Eiittimologisclie  Xo(i- 
zen  (2  art.).  —  Entgegnung.  —  K.  Frixgs  :  Ein  mutmassiicher 
Lasioca]npa-\{\\)\'\à\\i.  —  C.  Bedemaxn  :  Der  Apfehvickler  «  Carpo- 
capsa  ponionana  »  Scliaden,  Lebensweise  und  Yertilgungsmittel. 

—  D""  M.  Standfuss  :  Es|)eriinentelle  zooiogisclie  Studien.  — 
D'Buddeberg  :  Beoltaclitnngen  liber  das  Alter,  welehes  Tenehrio  nio- 
litor,  Àttafieniis  pellio  und  Demiestes  lai'dariux  ervoivhcn  konnen. 

—  B.  Slevogt  :  Tracliea  atrijdicis  L..  aberr.  inimaculata  Slv. 

Spelnnva,  IV,  1.3,  14,  1898.0 

Société  d'Études  scieniijiques  d'Angers  [Bulletin),  XXVII,  1897. 0 

Société  des  Sciences  naturelles  de  VOuest  de  la  France  {Bulletin),  VIII, 

2,  180S.O 

Société  des  Sciences  naturelles  de  Sanne-et-Loire  [Ballet i)i).,  XXIV.   7, 

1898. O 

Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de  N/mes  [Bulletin).  XXVI.  1-2. 
1898.  —  G.  Mingaud  :  Le  Coroebus  bifasciatus  dans  les  environs  do 
Ximes  en  1898.  —  J.  Gal  :  Études  sur  les  vers  à  soie,  III. 

Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  de  Beims  [Bulletin),  VIII.  2.  1898. 

—  A.  Belle voYE  :  Entomologie. 

Société  d'Histoire  naturelle  de  Màcon  [Bulletin  trimestriel),  1898,  10- 
11.  —  E.  AxDRÉ  :  Callosainia  angulifera,  var.  de  C.  Pronielhea.  — 
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Quelques  dates.  —  M.  Pic  :  Xote  sur  les  Ichiieunioiiiens  'Ihiin'iiop- 
lères;  de  Dijon  et  des  environs. 

Société  Entomologique  de  Uetgique  [Annales],  XLII,  7-1),  1898.  —  Cn. 
Kerremans  :  Bupivstides  du  Congo  et  des  régions  voisines.  —  E.  de 
Sélys-Loxgchami's  :  Causeries  odonatologiques.  —  A.  de  Jonck  : 
Hémiptères  d'Afri(|ue.  —  P.  Dognin  :  Hétérocères  nouveaux  de 
l'Amérique  du  Sud.  —  M.  Jacoiîy  :  New  species  of  PliUupiiagous 
Coleoptera  from  Ausiralia  and  llie  Malayans  régions. 

Société  Linnéenup  du  Sord  de  la  Fiance  {Mémoires),  IX,  1892-98.  — 
D''  DU  RosELLE  :  Note  sur  rinconstance  de  la  cou  forma  lion  de  la 
4'-  cellule  postérieure  de  l'aile  du  genre  Tltereva  Lalr.  (Dijit.),  (pi.). 

—  L.  Carpem'ier  :  Nervations  anormales  de  Tentln'édinides  (lig.). 

—  M.  Dubois  :  Supplément  au  Catalogue  des  Hénùplères  de  la 
Somme. 

Speciés  des  Uijménopières  d'Europe  et  d'Alyérie.  63*  fasc.  1898.  —  .I.-J. 
KiEFFER  :  Monographie  des  Cynipides,  pp.  225-288;  [il.  IX-XYI. 

Tijdsehrift  voor  Eutoniologie,  1898,  I.  —  E.  Wasmaxn  :  Erster  Nach- 
ti'ag  zu  den  Ameisengasten  von  Hollandisch  Limburg,  mit  biologis- 
clienNotizen.  — P.-C.-T.  Snellen:  MededeelingenoveriY//c^('*»-pm  en 
Chakosia  met  beschrijvingen  van  nieuwe  Soorten  (pi.).  —  Over 
liet  genus  Plutodes  Guen.  (pi.).  —  D''.  F.-AV.-O.  Kaltexbach  : 
AN'elk  doel  heeft  het  uilstoipliare  werktuig  aan  den  hais  van  vêle 
rupsen?  —  A  -AV. -M.  van  Hasselt  :  Catalogus  Aranearum,  hucus- 
que  in  Hollandià  inventarum.  —  H. -A.  de  Vos  tôt  Nederveex  Cap- 
l'EX  :  Over  de  Macrolepidoptera  onder  apeldoorn  waargenommen. 

—  Versiag  van  de  een-en-derligste  Wiutervergadering  der  Neder- 
landsche  Entomologische  gehouden  te  S'  Gravenhage  op  zondag 
23  januari,  1898. 

^yiener  Entomologische  Zeifiing.  XVII.  7-8,  1898  (2  exempl.).  — 
Fr.  av.  Koxow  :  Ueber  die  Tenlhrediniden-Gattung  A»(o.«s  Leacli. 

—  1^].  Reuiter  :  Zur  Kenntniss  der  Coleopteren  aus  der  nàchsten 
Verwandtsehaft  der  Leptura  duhia  Scop.  aus  der  palaeai'Ctischen 
Fauna.  —  J.  Mik  :  Ailes  und  ueues  ueber  Diplereii  (pi.).  — 
C.  Verhoeff  :  Einigc  AVorte  iiber  gereciitigkeit  —  K.  Eschericu  : 
liemerkungen  zu  den  vorstehenden  Auslassungen  VerhoelFs.  — 
H.  Brauxs  :  Ein  neuer  Dorylidengast  des  Mimici'\  ï\pus  (dg.).  — 
F. -AV.  Koxow  :  Neue  Tenllucdiniden. 

Zoologieal  Soeietg  of  London.  —  I"  List  of  tlie  Felloivs,  18,8.  —  2"  Pro- 
ceedings,  1898,  II.  —  A. -G.  Butlek  :  On  the  Lepidopterous  Insects 


302  BiiUetin  de  la  Société  EnlnmolO(jiqne  de  France. 

collectedby  Mr.  G.-A.-K.  Marshall  in  Natal  and  Mashonaland  in  1895 
and  1897  (pi.).  —  J.-T.  Cunmxgham  :  On  the  early  Post-larval Stages 
of  the  Common  Crab  {Cancer  payurus),  and  on  the  Affinity  of  that 
Specics  ^^\[\\  Atelecijclus  heterodon  (pi.).  —  M.  Jacoby  :  Additions 
to  the  KnitANJedge  of  the  Phytoi»hagous  Coleoptera  of  Africa,  I  ipl.). 
—  H.  S.  GoRHAM  :  On  the  Serricorn  Coleoptera  of  St- Vincent.  Gre- 
iiada.  and  the  Grenadines  {Malacoderrnata,  Ptinidae,  Bostnjcliidae). 
with  Descriptions  of  new  Species  (pi.).  —  On  the  Coleoptera  of  the 
Familles  ErotijUdae,  Endoinychidae  and  CoccinelUdae  coUected  by 
Mr.  H.  Smith  in  St-Vincent.  Grenada  and  the  Grenadines,  with  Des- 
criptions of  new  Species  (pi.).  —  3"  Transactions,  XIY,  7,  1898. 0 


Alpheraky  (S.)  :  Notice  nécrologique  sur  M.  Erscholf,  texte  russe,  por- 
trait. St-Pétersbourg,  1897.  9  p.* 

Anonyme   :   Chronicpie  scieutitique  {Monit.  infern..  n"  du  o  octobre 

1898).* 
Belon  (R.  p.)  :  Additions  au  Catalogue  des  Lathridiidae  Jiec.  Eut.), 

1898,  9  p.* 

Berg  (C.)  :  Descriptiones  Hydromelridarum  novarum  Reipublicae  Ar- 
gentinae  {Coin.  Mus.  nac.  B.  Ayre.^),  1898,  4  p.* 

Id.  :  Observations  sur  ÏAeglea  laecis  ^Latr.)  Leach.  {loc.  cit.),  1898. 
2  p.* 

Id.  :  Variation  de  régime  {loc.  cit.),  2  p.* 

Id.  :  Substituciôn  de  nombres  genéricos  {loc.  cit.),  1898,  4  p.* 

Berlese  (A.)  :  Fenomeni  che  accompagnano  la  fecondazione  di  taluni 
insetti.  I  et  II  {Riv.  Pat.  Veget.),  1898,  16  p.  3  pi.* 

Blanchard    (R.)   :   Sur   le   Pseudo-parasitisme  des  Myriapodes  chez 

l'homme  {Arch.  Paras.),  1898,  38  p.  lîg.* 
Bolivar  (I.)  :  Ortôpteros  nuevos  de  Bornéo  y  de  Nueva  Guinea  [Act. 

Soc.  esp.  hist.  nat.),  1898,  G  p.* 

Id.  :  Notas  entomolôgicas.  —  Ortôpteros  recogidos  en  Marruecos  por 
D.  J.  Olcese  {loc.  cit.),  7  p.* 

Id.  :  Contributions  à  l'étude  des  Acridiens;  espèces  de  la  faune  indo  et 
austro-Malaisienne  du  Museo  civico  de  Storia  naturale  di  Genova 
{Ann.  Mus.  cic.  St.  nat.  (>«.),  1898,  36  p.* 

Id.  :  Les  Orthoptères  de  St-Joseph's  Collège  à  Trichinopoly  (Sud  de 
l'Inde),  {Ann.  Soc.  Ent.  Fr.),  1897,  3o  p.  1  pi.* 
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Chobaut  (D'"  a.)-  :  Voyogo  chez  les  Hcni-Mzal)  Sud  de  la  Prov.  d'Al- 
ger). —  Contribution  à  Totude  de  la  Faune  entoraologi(|uc  du  Sahara 
algérien  {Méni.  Ac.  YaucL),  1898,  108  p.  Car.  et  pi. 

Clément  (A.  L.;  :  Plan-guide  au  Muséum  d'Histdire  naturellt>  (Jardin 
des  Plantes).  —  Paris  s.  d.* 

Emmerez  de  CHArvMov  D.  d')  :  Les  Insectes  nuisibles  au  Manguier  a 
à  l'ile  Maurice  {Itcc.ayr.),  1898,  3  p.  1  pi.* 

Fairmaire  (L.)  :  Matériaux  pour  la  Faune  coléoptérique  de  la  région 
malgache,  V  (2  exempl.)  {Ami.  Soc.  Ent.  Belg.),  40  p.* 

Felsghe  (C.)  :  Verzeichniss  der  Lucaniden  welcbe  bis  jetzt  beschrieben 
sind,  Leipzig,  1898,  89  p.* 

Grouvelle  (A.)  :  Clavicornes  nouveaux  [Ann.  Soc.  Ent.  BcUj.\  1898. 
3  p.* 

Id.  :  Description  de  trois  espèces  nouvelles  de  Coléoptères  {'Sot.  Lcijd. 
}Ius.\  1898,  3  p.* 

Id.  :  Clavicornes  de  Grenada  et  de  St-Vincent  (Antilles)  récoltés  par 
M.  H. -H.  Smith,  et  appartenant  au  Musée  de  Cambridge  {toc.  cit.), 
1898,  14  p.* 

Id.  :  Descriptions  de  Dryopides  (Parnides)  et  Helmides  nouveaux  {loc. 
r-;r),  1896,  20  p.* 

Id.  :  Potamophilides,  Dryopides,  Helmides  et  Hétérocérides  des  Indes 
orientales  {Ann.  Mus.  cic.  St.  Nat.  Gen.),  1896,  2.j  p.* 

Id.  :  Clavicornes  nouveaux  des  Indes  orientales  et  pays  voisins  [loc. 
cit.],  1897,  i")7  p.* 

Haldeman  (S.  S.)  :  A  Description  of  several  new  and  interesting  Ani- 
mais {Amer.  Journ.  Agr.  Se),  1847,  7  p.  lig.  —  Don  de  M.  A.  Grou- 
velle. 

Johnson  (W.-G.)  :  Report  on  the  San  José  Scale  in  Maryland  and  its 
Remédies  for  its  Suppression  and  Control  {Mar.  Aç/r.  Exp.  St.), 
1898,  116,  pi.  et  fig.* 

Kerremans  (Ch.)  :  Descriptions  de  Buprestides  nouveaux  de  Mada- 
gascar {Bull.  Soc.  Ent.  Fr.),  1898,  7  \).* 

Id.  :  Buprestides  nouveaux  de  l'Australie  et  des  régions  voisines  Ann. 
Soc.  Ent.  BoUj.).  1898.  70  p.* 

II).  :  Buprestides  du  Congo  et  des  régions  voisines  {loc.  cit.\  1898, 
61  p.* 
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Mac  Lachlan  (R.)  :  Neuroptera-Planipeunia  collected  in  Algcria  In  the 
Rev.  A.  E.  Eaton  [Trans.  Eut.  Soc.  Lond.],  1898,  18  p.* 

Id.  :  A  few  Psûcidae  from  the  Eastern  Pyrénées  [Ent.  inontli.  Mag.), 
1898,  1  p.* 

Marlatt  (C.-L.)  :  The  periodical  Cicada.  An  Account  of  Cicada  septem- 
decini,  its  natural  Eneniies  and  the  Means  ot  preventing  ils  Injnry 
{U.  S.  Dep.  A(jr.),  1898,  148  p.,  pi.  et  lig.* 

Mecnier  (F.)  :  Description  de  quelques  Coléoptères  de  rOligocène  d'Ar- 
missan  (Aude)  [Bull.  Soc.  Se.  Bruxelles],  1898,  3  p.* 

Id.  :  Observations  sur  quehpies  insectes  fossiles  du  Musée  de  Munich 
[toc.  cit.),  1898.  2  p.* 

MiNGAUD  (G.)  :  Le  Coroebus  bifasciatus  dans  les  environs  de  Nimes 
[Bull.  Soc.  Et.  Se.  nat.  X.),  1898,  3  p.* 

PÉRiNGUEY  (L.)  :  Catalogue  of  the  South  African  Hispinae  (Coleoptera), 
\\ith  Descriptions  of  New  Species  [Ann.  S.  Afr.  Mus.),  1898,  18  p.* 

Id.  :  Descriptions  of  some  new  or  little  known  South  African  Mutillidae 
in  the  Collection  of  the  South  African  Muséum  [toc.  cit.),  1898, 
62  p.* 

Pic  (M.)  :  Description  de  Coléoptères  (.Soc.  Hist.  nat.  Autun),  1898, 
10  p.* 

Rambaud  (A.)  :  Discours  prononcés  à  la  séance  générale  du  Congrès 
des  sociétés  savantes  par  MM.  Darlu  et  A.  Rambaud,  Paris  1898, 
43  p.* 

Simon  (E.)  :  Studio  sui  Chernetes  italiani  conservât!  nel  Museo  civico 
di  Genova  con  descrizione  di  una  nuova  Specie  [Aiin.  Mus.  cic.  St. 
nat.  Gen.),  1898,  o  p.* 

Ti'iMPEL  (D'"  R.)  :  Die  Geradtliigler  Mitteleuropas,  2«  hvr.,  Eisenach, 
1898,  pp.  2o-48,  4  p.  —  Acquis  pour  la  Ribhothèque. 

WicKAxM  (H.-F.)  :  List  of  Insects  collected  by  Mr.  Fr.  Russell  in  the 
Northwest  ïerritory,  Canada  [Univ.  lowa),  1898,  0  p.* 

iL)  :  The  Réelles  of  Southern  Arizona  [Bull.  Lab.  Xat.  llist.  St.  lu. 
lowa),  1898,  18  p.* 

A.  L. 


Le  Secrétaire-gérant  :  P».  François. 
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Piésitlence  de  M.  E.-L.  BOUVIER. 

M.  A.  Fauvel.  de  Caon.  assiste  à  la  séance. 

Le  Président,  après  avoir  di-claré  la  séance  ouverte,  prend  la  parole 
eu  ces  ternies  : 

Mes  chers  confrères , 

Notre  sympathique  vice-président,  M.  Ch.  Alliiaiid,  qui  est  toujours 
si  assidu  à  nos  réunions,  ne  se  trouvera  pas  ce  soir  au  milieu  de  nous. 
Un  accident  tragique  vient  de  le  plonger  dans  le  deuil  le  plus  doulou- 
reux en  lui  enlevant  l'objet  de  ses  affections  les  plus  chères,  son  lils 
unique  âgé  de  treize  ans.  Dans  une  lettre  émue,  il  me  donne  connais- 
sance de  la  terrible  nouvelle  et  me  prie  de  vous  la  communiquer. 

Désormais,  m'écrit-il.  «  je  com|ite  sur  l'affection  de  nos  collègues 
et  sur  l'étude  de  notre  chère  Science  pour  faire  diversion  à  ma  douleur. 
J'ai  déjà  eu  la  preuve  que  je  ne  comptais  à  la  Société  que  de  vérita- 
bles amis.  Cette  pensée  est  pour  moi  une  consolation.  Dites-le  à 
tous.  » 

Ch.  AUuaud  a  raison  de  compter  sur  l'affection  de  ses  confrères: 
aujourd'hui  plus  que  jamais  elle  lui  appartient  tout  entière.  Dans  les 
jours  pleins  d'amertume  qu'il  traverse,  nous  nous  serrons  autour  de 
lui,  nous  partageons  de  plein  canu'  ses  soufTrances  morales  et  nous 
adressons,  à  lui  et  à  tous  les  siens,  l'expression  de  notre  sympathie  la 
plus  profonde. 

Annales.  —  Le  Secrétaire  dépose  sur  le  bureau  les  l'^'"  et  2''  fasci- 
cules des  Annales  pour  l'anné-e  1898  et  annonce  que  le  .S<^  fascicule, 
dont  l'impression  est  commencée.  i)arailra  avant  la  lin  du  mois  de  dé- 
cembre prochain. 

Admission.  —  M.  T.-S.  Tscliitschérine,  Olgino,  par  Sinia.  gouver- 
nement de  Wladimir  (Russie).  Féroniens  du  ylobe  et  Uiu-pdlklcn  palc- 
(UTlitjura. 
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Présentation.  —  M.  Maurice  Gaiitior.  23.  rue  Jacolj,  Paris,  [Co/w- 
pth'ps ijaUo-thénans]  préseiUi''  par  M.  M.  de  Vauloger.  —  Commissaires- 
rapporlt'urs  MM.  L.  Bedel  el  Ph.  Grinivelle. 

Congrès  des  Sociétés  savantes.  —  Le  Président  donne  lecture  à 
la  Société  d'une  lettre  circulaire  de  M.  le  Ministre  de  l'Instruction  pu- 
blique et  des  Beaux-Arts  relative  au  congrès  dos  Sociétés  savantes. 

Désormais  la  réunion  de  ces  Sociétés  se  tiendra  alternativement  en 
province  et  à  Paris  ;  il  a  été  décidé  que  le  S?'  Congrès  aura  lieu,  en 
1899,  à  Toulouse,  durant  la  semaine  de  Pâques. 

Les  prescriptions  relatives  aux  communications  faites  et  aux  mé- 
moires envoyés  au  Congrès  senties  mêmes  que  les  années  précédentes. 

La  Société  entomologique  de  France,  dans  une  séance  prochaine,  dé- 
signera, s'il  y  a  lieu,  un  ou  plusieurs  délégués  pour  la  représenter  au 
Congrès  de  Toulouse. 

Changements  d'adresse.  —  M.  T.-A.  Marshall,  à  Tavera,  canton 
de  Bocognano  (Corse). 

—  M.  P.  de  Peyerimhoff,  à  Digne  (Basses-Alpes). 

—  M.  H.  de  Touzalin,  à  Guéret  (Creuse), 

Captures  et  observations  biologiques.  —  M.  A.  Giard  signale  h» 
capture  d'un  mâle  fraîchement  éclos  de  Saturnia  ciinthia^lc 23  octol)re, 
sur  la  place  de  la  Sorbonne  et  celle  d'un  mâle  à'Orgyia  antiqua  L.,  le 
2G  octobre,  dans  la  rue  de  Rennes.  Ces  éclosions  sont  dues  sans  doute 
à  la  température  exceptionnelle  de  cette  fin  d'octobre. 

—  M.  P.  Lesne  signale  la  capture  récente  du  Leptinoiarsa  deceinli- 
neata  Say,  dans  les  Pyrénées-Orientales.  Ce  Chrysomélide  nord-améri- 
cain, devenu  célèbre  depuis  l'époque  de  son  apparition  en  Europe,  il 
il  y  a  quelque  vingt  ans ,  a  été  trouvé  dans  des  conditions  qui  font 
penser  que  l'espèce  pourrait  s'être  acclimatée  temporairement  dans 
la  région  dont  il  est  question.  Au  cours  d'excursions  entomologi- 
ques  dans  les  Pyrénées,  M.  H.  Rouyer  en  a  recueilli  trois  individus,  le 
9  août  dernier,  à  Vernet-les-Bains,  dans  un  champ  de  Pommes  de  terre, 
sur  les  feuilles  de  celte  plante.  L'insecte  n'était  pas  particulièrement 
abondant  à  l'endroit  où  ces  spécimens  ont  été  capturés,  car  M.  Rouyer 
a  déclaré  qu'il  n'en  avait  pas  vu  d'autres. 

—  M.Edmond  Bordage, directeur  du  Muséum  de  l'île  de  la  Réunion, 
annonce  qu'ayant  pu  se  iirocurer  des  spécimens  de  la  curieuse  Phyllie 
feuille  sèche,  des  Seychelles  [VlnjUiam  skclfoUuin),  il  a  été  à  même  de 
constater  : 
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I"  des  |)l)(''noiii(''ii('s  IH'S  iicis  d'autoloiiiin  ;  2'^  des  iilnMiiMiiriics  de 
régénération  après  ainpulalion  spoiilan('('. 

A  un  membre  normal  à  [i\rsG  pcntdiiihr  succède  un  memlire  à  larse 
tétramre.  C'est  donc  une  nouvelle  vérification  de  la  loi  des  yéijénéra- 
lions  hiiiwtijpiqucs  (A.  Giard). 

Constaté  déjà  chez  l'IniUiiaii  sicrifuliinn .  Raphidfrm  srahrflsa>i ,  Uu- 
nandroiitoa  inunntn.s  et  EiinjriitillKi  liunula,  le  processus  de  régéné- 
ration tétramérique ,  après  aulotomie,  doit  se  produire  chez  tous  les 
Phasmides. 


Communications. 

Description  de  deux  Réduviides  nouveaux  [Hémipt.] 
Par  le  D''  E.  Bergrotu. 

Apiomerus  immundus  n.  sp.  —  Niger,  brevius  pilosus,  lobo 
postico  pronoti  lieniehtrisque  luridc  testaceis,  membrana  sparsim 
fusco-guttata,  vena  cellulas  duas  séparante  basi  albotlavescente,  abdo- 
mine  latcribus  ad  angulos  basales  segmentorum  macula  llava  notato. 
Caput  pronoto  paullo  brevius,  antennis  obscure  fcrrugineis,  articidis 
duol)us  primis  suliaeqiialibus,  tertio  seciuulo  vix  diniidio  longiore. 
Pronotiuu  fere  in  medio  tiansversim  impressum,  impressionibus  lobi 
antici  distinctis,  lobo  postico  laevi,  marginibus  lateralibus  posticis  rec- 
tis.  Hemelytra  apicem  abdominis  paullum  superantia.  Abdomen  subliis 
nitidum,  segmento  genitali  maris  apice  rotundato,  spinis  duabus  dis- 
tantibus  paullo  divaricatis  armato.  Pedes  nigri,  tibiis  piceis,  tarsis, 
apice  excepto,  ferrugineis.  —  Long.  (5  H, 4  mill. 

Mexico.  —  Ad  divisionem  c  Stâli  referendus. 

Nalata  squalida  n.  sp.  —  Nigra,  capite  superne,  tuiiereulis  lolii 
antici  pronoti,  pectore  hic  et  illic,  stuumo  apice  scutelli,  macula  (»bs(»- 
leta  pone  hujus  apicem,  ima  basi  areao  interioris  membranae.  ma- 
cula laterali  segmentorum  ventralium,  segmentis  connexivi  postice  lo- 
bisque  apicalibus  abdominis  obscure  lutescentibus.  Caput  subtus  gra- 
nulis  sex  setiferis  luteis  biseriatim  positis  armatum,  granulis  duobus 
anticis  a  posterioribus  remotis,  rostro  nigro,  apicem  versus  picco, 
macula  superiore  pallida  propc  apicem  articuli  priun,  antennarum 
articulis  duobus  {irimis  nigris,  dimidio  basali  articuli  piinii  fusco  lii- 
teo,  articulo  secundo  piiis  longis  parce  \estito,  (art.  ullinii  desunt). 
Proiioliun  latitudine  basai!  I)re\ius,  basi  «piani  apice  triplo  et  diniidio 
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latins.  IoIjo  anlico  rugis  diiabus  Ijituberculatis  antrursum  convergoiiti- 
bus  inslructo,  tuborculis  poslerioribus  allis,  extiis  oblique  sulcatis, 
intor  carinas  profundc  sulcato,  sulco  per  lobum  posticum  continuato 
et  ibidem  dilatato,  lobo  postico  utrinque  obsolète  carinato,  intra  aiigu- 
los  latérales  impresso,  marginilius  lateralilnis  postieis  \i\  dilatatis  ad 
angulos  l)asales  scutelli  non  nisi  obsoldissinie  prorainulis.  Venter  me- 
dio  dcplanatus,  lobis  apicalibus  lalerallbus  magnis,  rolundalis,  apiee 
subciniliguis.  Pedes  iiigri,  macula  anlica  femorum  anleriorum,  an- 
nulis  duobus  tibiarum  anleriorum  et  femorum  posticorum,  tibiis  pos- 
tieis (annulis  duobus  nigris  exceptis)  basique  tarsorum  omnium  luleis; 
femora  aspere  granulala.  —  Long,  ç  i2  mill, 

Golumbia  (Ocana). 

Céleris  speciebus  fere  duplo  major  et  \ariis  notis  dislincta. 


Description  d'un  Eumolpide  nouveau  du  Sahara  algérien  [Col.] 
Par  le  D""  A.  Chobaut. 

Chloropterus  pallidus  n.  sp.  —  Allongé,  parallèle  sur  les  côtés, 
peu  convexe,  glalire,  luisant,  avec  la  tèle,  le  pronolum,  la  suture  ély- 
iraie  et  le  dessous  roussàtres,  les  élytres,  les  antennes  elles  pâlies  jaunâ- 
tres. Tète  brillante,  grossièrement  ponctuée,  avec  une  carène  sur  le 
vertex.  Yeux  très  gros,  très  saillants,  ne  laissant  entre  eux  (lu'un 
intervalle  guère  plus  large  que  n'est  long  le  dernier  article  anlennaire. 
Antennes  dépassant  le  milieu  du  corps,  entièrement  jaunâtres.  Pro- 
nolum transverse,  convexe,  rebordé  à  la  base  et  sur  les  côtés,  plus  at- 
ténué en  arrière  qu'en  avant,  anguleusement  arrondi  sur  les  côtés, 
avec  les  angles  antérieurs  fortement  infléchis  vers  le  bas,  presque 
droits,  les  postérieurs  obtus,  couvert  d'une  ponctuation  forte  et  assez 
dense,  orné  d'une  petite  tache  ronde,  noirâtre,  vers  le  miUeu  des  côtés, 
à  quelque  distance  du  bord.  Écusson  allongé,  arro)idi  au  sonmiet,  très 
lisse.  Elytres  allongés,  plus  larges  (jue  le  prothorax,  à  épaules  rondes, 
saillantes,  à  côtés  subparallèles  et  rebordés,  arrondis  ensemble  à  l'ex- 
trémilé,  munis  à  la  base  de  11  hgnes  de  points  lins,  peu  régulièrement 
disposés,  s'évanouissant  vers  l'apex  ;  la  1'''^  (à  partir  de  la  suture)  réu- 
nie à  la  2^  en  dessous  de  l'écusson,  la  10'-'  à  la  11''  en  dessous  de  l'épaule, 
la  8*^  subdivisée  en  2  ou  3  séries  au-dessous  de  la  saillie  bumérale. 
Pattes  linement  pubesceules,  fémurs  antérieurs  avec  une  forte  dent, 
tibias  postérieurs  échancrés  en  dehors  vers  l'extrémité.  —  Long. 
i  mill. 
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.r;ii  ("ipluri'  octto  ospf'co  à  Al'r.'iiVr,  di\n<.  l'()U('d-[{'hir,  v('|■^;  le  iinlicii 
de  mai  1898,  en  bnttant  dos  Tamnri.r. 

Cliloropterus  pallidm  est  voisin  des  C.  bimaciiUdas  HallV.  d  ('..  sUij- 
mnticollis  Fairm.  el  on  pourrait  le  prendre  pour  une  variéh'  pâle  de 
l'une  ou  de  l'autre  de  ces  deux  espèces.  On  l'en  dislingue  toutefois 
facilement  par  ses  yeux  énormes,  beaucoup  plus  rapproriirs,  son  vertex 
caréné,  sa  ponctuation  protlioraci(|U('  plus  fi>rle.  pins  écartée,  plus 
nette,  ses  stries  élylrale,  plus  Unes  et  moins  ré'gulièrcs.  11  se  rapproche 
davantage  de  C.  Lefevrei.  Rtlr.,  originaire  de  la  vallée  d'Arax,  mais  ce 
dernier  a  les  yeux  moins  gros,  plus  distants,  la  ponctuation  du  pro- 
notum  plus  dense,  rugueuse  même  sur  les  côtés,  les  stries  élytrales 
plus  fortement  [lonctuées.  plus  régulières,  etc. 

Diagnoses  préliminaires 

d'espèces  nouvelles  de  Sarcoptides  plumicoles  [Acar.] 

(2«  noie) 

Par  le  D""  E.  Trouessart  (1). 
Pterolichus  freyanoïdes,  sp.  n. 

Appartient  aux  Pterolirhi  tlcUbaii.  Semblable  à  Pterolichus  (li'lihafus 
(qui  vit  sur  le  môme  oiseau),  mais  le  iiuile  de  forme  plus  ovale,  l'é- 
chancrure  abdominale  coupée  moins  carrément  et  bordée  d'une  lame 
mince  qui  forme  à  l'extrémité  de  chaque  lobe,  sur  le  bord  interne,  deux 
dents  arrondies,  avec  une  courte  soie  entre  les  deux;  une  seconde 
paire  de  soies  au  fond  de  Téchancrure  en  arrière  des  ventouses  copu- 
latrices.  Téguments  beaucoup  moins  fuligineux,  d'un  fauve  roux  ;  pas 
de  renforcement  chitineux  ni  de  glande  brune  sur  le  bord  externe  des 
lobes.  —  Femelle  ovale,  à  abdomen  entier  très  semblable  aux  femelles 
du  genre  Freyana.  Épimérite  vulvaire  en  arc  court  (et  non  en  plein  cintre 
prolongé  sur  les  côtés).  —  Long.  tôt.  :  mâle  0™"%50;  femelle,  0'"",52. 
—  Sur  Corviis  senex  de  l'ile  Jobi,  en  société  de  PI.  ddibatm,  dont  cette 
espèce  est  d'ailleurs  bien  distincte  par  les  caractères  sus-indiqu('S. 

Pterolichus  varians  selenurus,  subs]».  n. 

Semblable  au  type,  mais  les  lobes  abdominaux  minces  et  fortement 
écart('s  (plus  que  dans  Pt.  niiinenii),  la  lame  mince  terminale  très  pe- 

(1)  Voir  1™  noie  |).  28'.». 
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tilc  ou  nulle,  circonscrivant  une  cchancrure  très  largo.  C(M'(iiform('.  — 
Cette  forme,  qui  représente  le  indle  très  hétéromorphr,  se  trouve  (avec 
les  autres  formes  décrites  et  ligurées  par  Berlese,  d'après  les  types  de 
ma  collection)  sur  Chaetiini  zonaria  du  Mexique. 

Pterolichus  phyllurus,  sp.  n. 

Appartient  au  groupe  des  Pteroliclii  phnUophori.  —  Mâle  dé  forme 
losangique  avec  l'abdomen  bilobé,  l'échancrure  en  plein  cintre,  chaque 
lobe  portant  4  |)oils,  dont  le  plus  interne  est  remplacé  par  une  grande 
feuille  ayant  la  moitié  de  la  longueur  du  corps  ;  cette  feuille  lancéolée,  à 
bord  interne  presque  droit,  à  bord  externe  fortement  dilaté,  l'ensemble 
des  deux  feuilles  figurant  un  losange  à  surface  striée-gaufrée.  Épimères 
de  la  l''*"  paire  libres.  —  Long.  tôt.  :  0""",32  (sans  les  feuilles).  —  Sur 
Otidiphaps  iiohilis  de  la  Nouvelle-Guinée. 

Pterolichus  phyllurus  ulocercus,  subsp.  n. 

Semlilalile  au  type,  mais  le  corps  plus  allongé  et  fortement  atténué 
en  arrière,  les  feuilles  abdominales  sans  trace  de  stries  longitudinales, 
mais  fortement  gaufrées  transversalement.  —  Long.  tôt.  :  0'"'",30.  — 
Sur  Mirroijlossuiu  aterrimam.  de  la  Nouvelle-Guinée. 

S. -g.  Pseinlalloptes. 
Pterolichus  (Pseudalloptes)  proctophyllus.  sp.  n. 

Mâle  assez  allongé,  avec  l'abdomen  rétréci  en  arrière  de  la  4<^  paire 
de  pattes  puis  se  dilatant  pour  former  deux  lobes  tronqués  et  séparés 
par  une  échancrure  quadrangulaire.  Chaque  lobe  i)orlant  trois  poils 
dont  l'interne  forme  une  grande  feuille  tronquée  carrément,  à  surface 
gaufrée-poncluée,  soutenue  par  une  forte  nervure  sur  son  bord  ex- 
terne; le  second  poil  médian,  fort,  un  peu  dilaté  à  la  base,  ne  dépassant 
pas  le  pn'Ci'denl.  le  ;j*^,  plus  grêle,  sur  le  bord  interne  du  lol>e.  — Long, 
tôt.  :  0'"'",;37.  —  Sur  Colius  nigriroUis  de  l'Afrique  occidentale. 

Pterolichus  (Pseudalloptes)  panoplites,  si»,  n. 

Mâle  de  forme  allongée,  atténué  en  arrière,  avec  l'abdomen  terminé 
par  deux  petits  lobes  dont  l'extrémité  forme  une  lame  mince,  rejetant 
les  poils  abdominaux  sur  le  bord  externe.  En  arrière  du  sillon  thora- 
cique  les  tlancs  s'élargissent  en  lame  transparente  jusqu'à  l'insertion 
de  la  S*"  paire  de  pattes;  en  ce  point  est  un  grand  poil  dilaté,  falci- 
forme,  rabattu  sur  les  côtés  de  l'abdomen,  de  manière  que  son  extré- 
mité atteint  celle  de  l'abdomen.  Un  autre  poil  lancéolé,  plus  petit,  en 
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;ivanl  du  sillon  tlioraciquc.  Poils  de  l'rplsIoiiK^  tros  forts,  siii'ldut  la 
paire  exlenu',  rabatlus  en  avant,  celle  [)aire  dépassant  l'extréniilé  du 
rostre.  Pla([iic  notogastrique  largement  fovéolée  en  forme  de  grille  à 
barres  croisées,  dentelée  sur  les  bords.  —  La  femelle  a  rabd(»nien  éga- 
lement bilobé,  portant  sur  le  bord  interne  de  cliaque  lobe  un  poil  en 
feuille;  tous  ses  poils,  comme  ceux  du  mâle,  sont  fortement  moditiés, 
en  forme  de  feuilles,  do  lames  ou  de  piquants  multilldes.  —  Long, 
toi.  :  màlo  0""",35;  femelle  0,4o.  —  Sur  Poiocephalus  Gulielmi  et  les 
autres  Perro(|uets  verts  de  l'Afrique  intertropicale. 

Pterolichus  (Pseudalloptes)  machetes,  sp.  n. 

Mâle  assez  semblable  à  Pt.  panoplitcs,  mais  plus  allongé,  à  abdomen 
très  rétréci  en  arrière  de  manière  que  les  lobes  sont  accolés,  ne  lais- 
sant entre  eux  qu'une  écliancrure  linéaire;  un  seul  long  poil  inséré  sur 
le  Ijord  externe  dt'  chaque  lobe.  Pattes  de  la  1'*^  paire  plus  longues  el 
un  peu  plus  fortes  que  celles  de  la  2%  portant,  en  dessous,  au  pénul- 
tième article,  un  fort  tubercule  allongé.  PkKjue  notogastrique  ligurant 
deux  lignes  de  points  en  chapelet  semblables  aux  anneaux  d'une 
chaîne.  Poils  généralement  normaux.  —  Femelle  semblable  à  celle  de 
Pt.  panoplites,  mais  sans  lame  mince  sur  les  tlancs,  les  poils  abdomi- 
naux plus  simples. —  Long.  toi.  :  mâle  ()""", 40;  femelle  0,4o  à  0,oO.  — 
Sur  Poiocf'phalus  GuUdini  d'Afri(iue. 

Pterolichus    (Pseudalloptes)  tritiventris  dilatatus,  sulisp.  n. 

Semblable  au  type,  mais  les  lobes  abdominaux  fortement  dilatés 
sur  leur  bord  externe,  de  telle  sorte  que  chaque  lobe  semble  dédoublé 
et  porte  une  légère  échancrure  en  dedans  du  plus  long  poil.  —  Sur 
Ara  Hahnii  de  la  Guyane. 

Pterolichus   (Pseudalloptes)  tritiventris  ulocereus,  sid)sp.  n. 

Semblable  au  type,  avec  les  lobes  abdominaux  non  dilatés,  mais 
ornés,  près  de  l'échancrure,  d'une  lame  mince,  saillante,  en  forme  d(^ 
dent  el  gaufrée  Iransvcrsalement.  —  Sur  \m  chloroptem  de  la 
fiUNane. 

Description  de  deux  Lapoms  nouveaux  [Col] 
Par  Maurice  Pu:. 

Luperus  (Calomicrus)  impressithorax  n.  sp.  —  Snfijitinilh'lufi. 
i>i<li'i',  ititidiif,  protlwracc  jlaco,  trifucroUito ;  antcnnis  brecibus,  basi  pc- 


312  Bulletin  de  la  Société  Entomologique  rie  France. 

(Iibus(jue  flavis.  ehitris  viridilms,  fortiter  pimctutis.  —  Long.  4  niill. 
Hispania  :  Andalusia. 

Noir  brillant,  légèrement  convexe,  un  peu  allongé,  avec  le  prothorax, 
la  base  des  antennes  et  les  pattes  entièrement  flaves,  les  élytres 
d'un  verdàtre  métallique.  Tète  petite,  moins  large  que  le  protliorax. 
noire  avec  les  parties  antérieures  brunâtres.  Antennes  relativement 
courtes,  n'atteignant  pas  l'extrémité  des  élytres,  noirâtres  moins  les 
3-4  premiers  articles  flaves,  le  2^^  étant  un  peu  plus  court  que  le  3' . 
Prothorax  flave,  un  peu  plus  large  que  long,  presque  droit  sur  les  côtés, 
finement  jjonctué  et  orné  de  3  impressions  en  forme  de  fossettes  :  une 
sur  le  milieu  de  la  base  devant  l'écusson,  et  une  plus  large  de  chaque 
côté  et  un  peu  au-dessus  de  celle-ci;  cet  organe  présente  en  outre  deux 
dépressions  longitudinales  discales  un  peu  en  arrière  du  bord  anté- 
rieur. Élytres  subparallèles,  d'un  vert  métallique,  à  ponctuation  assez 
rapprochée  et  forte.  Pattes  entièrement  flaves.  —  Long.  4  mill. 

Andalousie  (coll.  Pic). 

Par  sa  coloration  élytrale  verdàtre  et  ses  impressions  prolhoraciques, 
cette  espèce  ne  peut  se  comparer  à  aucuûe  autre  du  sous-genre  Calomi- 
crus;  par  sa  coloration  elle  rappelle  Luperus  pyrenaeus  Germ.  et  es- 
pèces voisines,  dont  elle  se  distingue  nettement  par  la  plus  grande  lon- 
gueur du  2<"  article  des  antennes,  les  fossettes  du  prothorax  et  aussi 
les  pattes  entièrement  claires.  Peut  se  placer  dans  le  voisinage  de  gii- 
laris  Grcdl. 

Luperus  mauritanicus  n.  sp.  —  Grandis,  nitidus,  supra  viridi- 
coeruleus,  subtus  niger,  antennis  elongatis,  basi,  abdomine  pedilnisguc 
pallidis;  capite  brève,  prothor ace  transverso,  elytris  paulo  latioribus,  sut 
fortiter  punctatis.  —  Long.  4,3-5,2  mill. 

Algiria. 

Grand,  brillant,  d'un  bleu  légèrement  verdàtre  en  dessus,  noir  en 
dessous,  avec  la  base  des  antennes,  l'abdomen  et  les  pattes  entièrement 
flaves.  Tète  assez  petite,  pas  plus  large  que  le  prothorax,  même  chez 
le  c5,  transversalement  impressionnée  sur  le  front.  Antennes  un  peu 
plus  longues  (pie  le  corps  o,  ou  presque  de  sa  longueur  9,  obscurcies, 
avec  les  premiers  articles  variablemenl  flaves,  le  2^  environ  3  fois  plus 
petit  que  le  3^  Prothorax  rebordé,  nettement  transversal,  un  peu  di- 
laté et  légèrement  arrondi  en  avant  du  milieu,  à  ponctuation  très  fine. 
Élytres  relativement  larges,  surtout  cbez  la  ç,  mais  ne  débordant  pas 
de  beaucoup  la  base  du  prolhorax,  à  ponctuation  assez  forte  et  peu 
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('Carlcc.  Dessous  du  corps  noir  a\('c  rîibdoiiicii  llnvc.  l'nitcs  ciilirrc- 
mciil  llaves.  —  Long.  4,3-o,^  mill. 
Algi'i'ic  :  Torni  près  Tloincen  (ex  Hénou  in  coll.  Pic). 

Très  voisin  iVahilomiiuilis  Hoseiili.  par  sa  coloration,  il  en  dilTère  par 
la  tète  moins  large,  surtout  chez  le  c5  (chez  alx/omiiHilis  15osenli.  o"  !•'' 
tète  est  plus  dégagée,  avec  les  yeux  elle  déljorde  légèrement  le  pro- 
tliorax  et  celui-ci  est  presque  droit  sur  les  côtés)  et  le  prothorax  pro- 
|>ortionnellement  plus  élargi  par  rapport  aux  élytres;  la  ponctuation 
élylralc^  est  aussi  plus  forte  et  la  taille  plus  avantageuse;  U  ne  me  parait 
pas  devoir,  à  cause  de  ces  différences,  être  considéré  eonmie  une  simple 
variété  de  cette  espèce. 

Il  est  possible  que  la  coloration  jaune  de  l'abdomen  ait  l'ait  confondre 
dans  quelipies  collections  cette  forme  avec  alMloiniiKilis  Rosenh.  qui 
semble  sp(''cial  à  la  Sierra  Nevada  d'où  il  est  décrit  par  Rosenhauer 
(Thiere  Andal,  p.  329-330). 

Note  rectificative  sur  le  genre  Phanerochila  [Col.] 
Par  Ed.  Fleutiaux. 

Dans  les  Mémoires  de  la  Société  zoologique  de  France  (IH'.Mj,  IX, 
p.  3i4),  j'ai  décrit  le  genre  Phanerochila  comme  Eucnemidae ;  c'est  une 
erreur  que  j'ai  reconnue  depuis  et  que  je  tiens  à  rectiher  moi-même. 

La  présence  d'un  épistomo,  court  il  est  vrai,  et  la  sailUe  prosternale 
longue,  atteignant  les  lianclies  intermédiaires,  m'avaient  surtout  in- 
fluencé. D'iui  autre  côté,  le  pronotum  en  capuchon,  recouvrant  la  tête 
rétractile  et  le  pi'osternum  largement  écliancré  ou  plutôt  abrégé  en 
avant,  m'avaient  fait  hésiter.  Knhn,  après  un  nouvel  examen,  je  suis 
arrivé  à  classer  déllnitivement  ce  genre  parmi  les  Anohiidae,  près  des 
Pi  il  in  us- . 

Je  l'ai  revu  dans  plusieurs  collections  ;  il  se  trouve  aussi  au  Brésil. 


Bulletin  bibliographique. 

Aradnnic  ili's  Srirnrcs  [C.  H.  liclidoin.  des  S('iinrrs]^  ],S!)S,  II,  L'MC).  — 
E.  L.  Rorvu:R  :  Siu"  le  Blrpliaropoda  pnoiana.  Crustacé  anonioure 
de  la  laiiiilie  des  liippidés. 

Aradcntic  liitpcrinli'  des  Sricni'c.s  dr  Saint-Pctrrshounj    {Annuaire  du 
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Musée  zQol(Hjiqae),  1808,  I.  —  K.-N.  Dawydow  :  Note  sur  quelques 

Scorpions  de  Palestine  (texte  russe).  —  A'.  Zubowsky  :  Zur  Acri- 

diodea-Fauna  des  Asiatisclien  Russiands. 
Agrimlturul  Gazette  of  N.  S.  Wales,  II,  6,  1891;  III,  3,  1892;  IX,  8, 

1898.  —  W.-S.  Pendeh  :  The  production  of  Iloney  (lig.). 
AniKils   and  Magazine  of  Natural  Hisionj,   sér.,  VII,  VU,   10,  1898. 

—  W.-L.  Distant  :  Khyncliota  froni  the  Transvaal,  Mashonaland 
and  British  INyasaland,  I.  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  New  Nortli- 
Anierican  Insects.  —  F.  Chapman  :  On  Ostracoda  froni  the  «  Cam- 
bridge Greensand  »  (lig.).  —  W.-F.  K]rby  :  Description  of  a  new 
Genus  of  Odonata.  —  R.-I.  Pocock  :  Descriptions  of  tliree  new 
Species  of  Spiders  of  the  Genus  Selenops  Latr.  (lig.). 

CanadianEntomokHjist  {The),  XXX,  10,  1898.  —  W.-H.  Ashmead  : 
Classification  of  the  Ilorntails  and  Saw  llies,  or  the  Suborder  Phy- 
tophaga.  —  H.-G.  Dyar  :  Note  on  the  Larva  of  Melanomma  auri- 
cinetariuni  Grote.  —  E.-M.  Walker  :  Notes  on  some  Ontario  Acri- 
diidae.  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  A  new  Aleurodes  on  Oak.  — 
N.  Banks  :  Three  myrmecophilous  Mites.  —  T.-D.-A.  Cockerell  : 
A  new  Scale  Insect  found  on  Bearberry.  —  S.-N.  Dunning  :  Notes 
on  Andrena.  —  C.-P.  Lounshury  :  Diaspis  amijijdali,  Tryon. 

Kntomologiral  yra-s,  IX.  7  et  8,  1898.  —  A.-B.  Wolcott  :  An  Insect 
Monstrosity  (pi.).  —  H.  Schwarz  :  A  Setling-block  for  Lepido|)tera 
(lig.).  —  H. -G.  Dyau  :  LilV-histury  of  Paniphilns  Ktlilius  Cr.  — 
Garry  de  N.  IIoich  :  A  lliird  American  Species  <iï  Cgnontgia  (lig.). 

—  (1-H.  Tyler  Townsend  :  Some  characterislic  Maritime  Diptera 
from  the  South  end  of  Padre  Island.  and  the  Adjacent  Texas  CoasI, 
I.  —  C.-P.  Gh.lette  :  An  Insect-catching  Plant.  —  Ella  Jacors  : 
Tenodera  sinensisy  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  A  Southern  T\pe  of 
Andrena  in  Connecticut.  —  C.  Houghtox  :  Spliaeridiani  Scaivhae- 
oides  L.  —  E.-M.  Ehruorn  :  New  Coccidac  from  California.  —  W. 
H.  Ashmead  :  Two  new  Gênera  of  Sand  Wasps.  —  R.  Rowley  : 
Notes  on  Missouri  Sphinges.  —  T.  Klncaid  :  A  new  Species  of  Po- 
Jg.wnus.  —  Th.-L.  Casey  :  Studies  in  Cephaloidae.  —  II. -F.  \Vr:- 
KHAM  :  Recollections  of  oldcollecting  Grouuds. 

Illiistrierte  Zeilsrlirift  fi\v  Entomologie,  III,  20,  1898.  —  M.  Ruperts- 
HKRciER  :  Eilegen  der  Lahidostomis  hiinicralis  Schneid.  —  Dn.-O. 
HoFMANN  :  Beobachtungen  liber  die  Naturgescliiclile  einiger  Ptero- 
phoriden-Arlen.  —  0.  Schlltze  :  (iynandromorphe  (liermaphro- 
ditische)  Macrolepidopteren  der  palaarktischen  Fauna,  III.  —  Notes 
diverses. 
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A'.  Akiuliniiii'  (Ji'v  Wisxnifirhiillcii  {SilziiiKjshi'iirhlc)  :  (]\l.  '18i)7.  — 
C.VII,  1  ."),  1S!)(S.  —  Dii.-K.  Brai  i:r  :  BciU'ago  ziir  Kcnntniss  di'i" 
Muscaria  srliizuiuctuiju  iiiid  Bescliroibung  von  zwei  Ihjpodeynui- 
Arten  (pi.). 

Ndtaidlisii'  [I.o),  lo  octoliro  1898.  —  Dp^bray  :  La  destruction  des  Tn- 
scclcs  nuisibles.  —  (^ap.  Xamheu  :  Mrenrs  et  nu''tani(irplioses  de 
Piiiipld  octilalorid  Grav.  (Hyménoplère  du  groupe  des  Pimplides). 

NatiH'fiesrhirhte  (liT  [nsertrn  Dciitfirhlaruls,  I.  Coleoplera,  V,  l,18fl8. — 
G.  Sfjdmtz   :  Nachtriige  und  Berichligungen  zur  Famiiie  Anobia- 
dae,  103  p.,  portr. 

A'.  YorhAgricultimn  Efspcriiuntt  Station  {niiflcfin  144),  1898.  —F.-A. 
SiRRiNE  :  A  spraving  Mixture  lor  Caulillowor  and  Cabbage  Worni 
(pl-). 

Psijchr,  Vin.  270. 1898.—  C.-H.Tyler  Townsexd  :  Diptera  of  tho  Organ 
Mountains  in  soutbern  New  Mexico.  —  A. -P.  Morse  :  Notes  on  Ne^^ 
England  Acridiidae,  IV.  —  Acridinae,  III.  —  H. -G.  Dyar  :  A  new 
Pcirasn,  with  a  preliniinary  Table  of  the  Species  of  the  Genus. 

R.  Acnulemia  dei  Lincei  [Atti],  1898.  II,  7.  —  13.  Grassi  :  Bapporli  tra 
la  malaria  e  peculiari  Insetti  (Zanzaroni  e  Zanzare  |ta]us[ri).  — 
F.  SiLVESTRi  :  Sulla  Morfologia  dei  Diplopodi. 

Répertoire  Inhliographique  des  principales  Revues  françaises  pour  1897. 
—  1898. 

Revue  scientifique  du  Bourbonnais  et  du  Centre  de  la  France,  XI.  129- 
130, 1898.  —  A.  Giard  :  Gi'onémie  d'AnthocItaris  l)ella.  —  M.  Pic  : 
Coléoptères  nouveaux  de  Tombouctou. 

Sociedad  espaùola  de  Ilistoria  natnral  {Actas),  septembre  1898.  — 
I.  Bolivar  :  Nueva  especie  de  Màntldeo  europeo.  —  Medixa  :  Datos 
para  el  conocimiento  delà  fauna  bimenopterologica  de  Portugal. 

Societas  Enfomologica,  XIII,  14,  1898.  —  A.  Heyne  :  Ueber  einigo  Va- 
rielaten  von  Roinbu.r  populi  L.  —  G.  Bedemann  :  Unfeiilbares 
Mittel  zur  Ausrottung  und  Verlilgung  der  sciiadliciien  Wespen 
«  Ve.yjd  vulgaris  ».  —  Fr.  W.  Konow  :  Synonymisclu^  und  krilische 
Bemerkungen  zu  bisber  nicht  oder  unricblig  gedeuteten  Tcnthre- 
diniden-Arten  altérer  Autoren  wie  do.  Géer,  Blanciiard,  Zetterstedl, 
Fallen  und  anderer. 

Société  des  Sciences  Jtistmiiiues  et  )ialiirellrx  île  Semur  \RuUetin)  1897. 
10.  1898.0 
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Zoological  Society  of  London  {Proceedings),  1898,  III.  —  E.-M.  Sharpr  : 
On  a  Collection  of  Lepidopterous  Insects  from  S;in  Domingo.  — 
A  List  of  the  Lepidopterous  Insects  collected  h\  Mrs.  Lort  Pliilli|)s 
in  Sonialiland.  — F. -A.  Dixry,  M.  Burk  and  0.  Pickard-Cambridge  : 
On  a  Collection  of  Insects  and  Arachnids  made  by  Mr.  E.-N.  Bennett 
in  Socotra,  with  Descriptions  of  new  Species  (pi.).  —  A.-G.  Butler  : 
On  a  Collection  of  Lepidoptera  made  in  British  East  Africa  by  Mr. 
C.-S.  Betlon  (pi.).  —  L.-A.  BoRAoAn.E  :  On  some  Crustaceans  from 
the  South  Pacific,  II  (pi.).  —  0.  Pickard CAMBRmGE  :  On  the  Scor- 
pions, Spiders  and  Solpugas  collected  by  Mr.  C.  Steuart  Betton  in 
British  East  Africa" (pi.).  —  I.-C.  Thompson  :  Contributions  to  our 
Knowledge  of  the  Planklon  of  the  Faeroe  Channel,  IV.  Report  on 
the  Copepoda  collected  by  D'-G.-H.  Fowler  in  1896  and  1897. 


Alluaud  (Ch.)  :  Descriptions  de  Carabiques  nouveaux  de  Madagascar, 
{Ann.  Soc.  Eut.  Fr.),  1897, 17  p.* 

Clément  (A.-L.)  :  L'apiculture  moderne,  4*'  édition,  Paris,  s.  d..  149  p., 
fig.* 

Janet  (Ch.)  :  Études  sur  les  Fourmis,  les  Guêpes  et  les  Abeilles,  XVII. 

—  Système  glandulaire  tégumenlaire  de  la  }fijnnica  rubra.  Obser- 
vations diverses  sur  les  Fourmis.  Paris,  1898,  30  p.  fig.* 

OssuNA  Y  VAN  DEN  Heede  (Manuel  de).  Noticias  sobre  la  Flora  y  la 
Fauna  de  Anagas(Islas  Canarias).  (Soc.  e.<tp.  Ili.st.  nat.),  1897,  13  p. 

—  Don  de  M.  Ch.  Alluaud. 

A.  L. 


Le  Secrélaire-yéranl  :  Pu.  François. 


BULLKTIN 

DE    LA 
SOCIETE     ENTOMOEOaiQTJE    DE    EHAISTCE 
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Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIER. 

MM.  le  D'"  M.  Rogimbart,  d'Évroux,  ot  le  lieutenant  J.  Sainte-Claire- 
Deville,  do  Nice,  assistent  à  la  séance. 

Nécrologie.  —  La  Société  a  le  profond  regret  d'apprendre  le  décès 
de  deux  de  ses  membres,  M.  le  Professeur  Louis  Balzan,  de  l'Univer- 
sité de  l'Asuncion  (Paraguay),  et  M.  Anatole  de  Madré  de  Norguet,  qui 
faisait  partie  de  la  Société  entomologique  de  France  depuis  l'année  1860. 

Admission.  — M.  Maurice  Gautier,  23,  rue  Jacob,  Paris.  Coléoptères 
[laUo-ylu'itans. 

Présentations.  —  M.  le  D'  L.  Bordas,  chef  des  travaux  pratiques 
de  Zoologie  à  la  Faculté  des  Sciences  de  Marseille  [Entomologie 
ijénérale],  présenté  par  M.  A.  Giard.  —  Commissaires-rapporteurs, 
MM.  P.  Lesne  et  J.  Martin. 

—  M.  de  Trumeau ,  capitaine  au  i'M''  régiment  d'Infanterie,  Paris 
(caserne  du  Prince-Eugène),  [Hémiptères,  Coléoptères]  présenté  par 
M.  A.  Léveiilé.  —  Commissaires-rapporteurs,  MM.  J.  Martin  et  M.  de 
Vaulo}.!er. 


Communications. 

Captures  de  divers  Dytiscides  de  France  et  des  Alpes  [Cni,.] 

Par  le  U'"  M.  BÉdiMisAKT. 

HijdroporKs  rnflfrons  Dufl.  —  Un  excnqilaire  pris  à  Marcilly-sur- 
Eure  (!);  un  second  exemplaire  pris  réceiiimeni  à  Condé-sur-Bisle  par 
M.  Degors. 

Ilyfhoporus  elongatulus  Sim.  —  Trouvé  en  grand  nombre  au  com- 
mencement d'octobre  par  M.  Degors  dans  li's  fossés  des  praiiies  ma- 
récageuses arrosées  par  la  Risle,  à  Condé-siu-Risle,  en  compagnie  de 
ll.iiu'oyvitus  Sharp  [discedens  Bég.). 

Bull.  Soc.   Enl.  Fr.,   1898.  N"  17. 
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Ilildivponis  Kvaatzi  Schm.  —  Un  exemplairo  pris  en  juillet  dernier 
d;ins  un  tronc  de  Pin  servant  d'aljrenvolr,  en  Suisse,  dans  l'Oberland 
Bernois,  entre  la  Wengernalp  et  la  Petite  Scheidegg,  à  2.000  mètres 
en\iron. 

Ilijdroporus  ferrugineiis  Stepli.  {rictor  Aube).  —  Avec  le  précédent 
et  dans  les  mêmes  conditions  sur  le  Rigi,  à  Rigi-Statîel. 

Hydroporus  assimilis  Payk.  [frater  Kunze).  —  J'ai  repris,  en  juillet 
dernier,  six  exemplaires  dans  le  lac  de  Retournemer  (Vosges),  où  Le- 
prieur  l'avait  déjà  pris  il  y  a  une  cinquantaine  d'années;  je  ne  l'ai 
trouvé  (|ue  sur  la  rive  du  lac  où  l'eau  est  profonde  et  le  fond  couvert 
de  gros  rochers.  C'est,  à  ma  connaissance,  le  seul  endroit  où  il  ait  été 
pris  en  France. 

Agabus  congener  Payk.  —  Deux  exemplaires  dans  une  petite  flaque 
d'eau,  à  environ  l.oOO  mètres,  entre  le  col  de  la  Schlucht  et  le  Hoh- 
neck. 

Dytiscus  circumcinctus  Ahr.  —  Plusieurs  exemplaires  pris  ces  an- 
nées dernières  dans  les  fossés  alimentés  par  l'étang  de  Breteuil-sur- 

II on  (Eure). 

Dytiscus  disjunctus  Camer.  —  J'ai  pris  l'année  dernière,  en  juillet, 
un  certain  nombre  d'exemplaires  dans  le  petit  Lago  délia  Maddalena, 
au  col  deLarche,  territoire  italien,  route  de  Barcelonnette  à  Coni,  à  en- 
viron 2.000  mètres.  Quoique  très  vigoureux  et  très  bien  constitué,  cet 
insecte  parait  absolument  conllné  dans  ce  petit  lac  qui  constitue  la 
source  de  la  Stura;  les  larves  assez  nombreuses  que  je  ramenais  étaient 
toutes  adultes  et  sur  le  point  de  se  métamorphoser.  Les  mâles  sont 
bien  moins  nombreux  que  les  femelles  et  se  trouvent  dans  la  propor- 
tion de  un  pour  sept.  J'ai  conservé  tout  l'hiver  plusieurs  femelles  vi- 
vantes; elles  étaient  d'une  voracité  bien  supérieure  à  nos  D.  iiianji- 
valis,  circuiiiflexus ,  punctulatus,  etc.  et  mouraient  au  bout  de 
quelques  jours,  quand  je  les  privais  de  nourriture.  Je  n'ai  pas  pu 
observer  l'accouplement,  n'ayant  pris  que  (juelques  mâles  que  j'ai  pré- 
[larés  immédiatement.  Pour  moi,  sans  aucun  doute,  cet  insecte  ne 
peut  être  considéré  que  comme  une  forme  très  spéciale  du  D.  lappo- 
nicus,  et  non  pas  comme  une  espèce  propre. 

Toutes  les  recherches  que  j'ai  faites  dans  les  flaques  d'eau  environ- 
nantes, sur  territoire  français,  celles  faites  également  par  M.  J.  Saiute- 
Claire-Deville,  dans  le  lac  du  Lausanier,  situé  plus  haut,  aux  environs, 
ne  iidus  ont  procuré  aucun  exemplaire.  En  revanche,  à  250  mètres  du 
col  de  Larche,  môme  altitude  de  2.000  mètres,  sur  territoire  français, 
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j'ai  pris  dans  une  lla(|ii('  (Teau  du  liord  de  la  roule  une  IVincllc  de  />//- 
tisrus  très  spéciale  el  déjà  vieille,  c'est-à-dire  âgée  d'au  moins  un  an, 
ainsi  que  le  prouvent  ses  téguments  ternis  :  elle  a  la  forme  el  la  stria- 
ti(»n  du  D.  mnrginaUs  L.  ç,  mais  ses  apophyses  coxalcs  sont  celles  du 
l).  pisanus  Lap.  et  les  côtés  du  pronotum  sont  arqués  comme  chez 
D.  punctuldtus  Ç.  Celte  femelle  avait  pondu  et  était  accompagnée  de 
deux  larves,  l'une  jeune,  l'autre  adulte,  plus  foncée  en  couleur  et  |)lus 
ventrue  que  celle  de  I).  marginalis.  Inutile  de  dire  que  j'ai  religieu  e- 
raent  respecté  ces  deux  larves. 

Diistiarus  latissiinus  L.  — Des  pécheurs  du  lac  de  Gérardmer  in'(ml 
afiirmé  que  cet  insecte  se  trouvait  dans  le  lac:  M.  Dongé  en  avait  déjà 
eu  la  preuve,  mais  le  temps  m'a  manqué  pour  l'y  rechercher;  il  doit 
se  trouver  dans  les  noud)reux  étangs  situés  entre  Épinal  et  Gérardmer. 
M.  Degors.  avec  M.  R.  Martin,  en  a  vu  prendre  fréquemment  dans  les 
étangs,  aux  environs  du  Blanc,  el  l'année  dernière  il  en  a  vu  un  piqué 
sur  une  porte  avec  un  clou  et  qui  avait  été  pris  au  marais  Vernier,  dans 
la  grande  mare.  Cette  dernière  localité  est  des  plus  intéressantes.  C'est 
un  insecte  qui  recherche  les  grandes  pièces  d'eau. 

Diagnoses  préliminaires 

d'espèces  nouvelles  de  Sarcoptides  plumicoles  [Aiar.] 

(3e  noie) 

Par  le  D''  E.  Trouessart  (1). 

Genre  Dcfiiiojslyitlius,  Mégnin,  1877;  Tri.  emend..  1886. 

Dermoglyphus  (Paralges)  protethes,  sp.  n. 

Mâle  a  corps  large,  ayant  sa  plus  grande  largeur  au  niveau  de  la 
3"  paire  de  pattes;  rostre  très  court  et  large.  Pattes  de  la  3^  paire  lon- 
gues et  fortes;  celles  de  la  i"  paire  presque  aussi  fortes  mais  un  peu 
plus  courtes,  sous-abdominales,  insérées  à  l'aisselle  de  la  3'^  paire  ; 
abdomen  entier  avec  une  petite  échancrure  triangulaire  sur  la  ligne 
médiane,  portant  de  chaque  côté  (juatre  longs  poils  el  un  plus 
grêle  et  plus  court,  le  3";  tous  insérés  sur  des  tubercules  en  forme  de 
chandelier.  —  Femelle  inconnue.  —  Long,  totale  :  mâle  0  mill.  40.  — 
Sur  Neliciirvus  pprisilis,  de  Madagascar. 

Dermoglyphus    Paralges)  concinnus,  s|).  n. 
Mdic  pi'lii.  de  forme  ovale,  avec  l'abdomen  terminé'  jiar  deux  peiiis 

(1)  Voir  i>our  les  notes  précédentes.  p|».  "iS'.t  et  309 
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lobos  (juadrangiilaires  portant  chacun  deux  poils  longs  à  roxtrémitt' 
et  un  autre  court  à  la  base  du  lobe  en  dehors.  Pattes  de  la  3^  paire 
pas  plus  grosses  que  les  pattes  antérieures,  mais  d'un  tiers  plus  lon- 
gues, dépassant  l'extrémité  des  lobes;  celles  de  la  4''  paire  de  moitié 
plus  courtes  cpie  celles  de  la  3*^.  Une  petite  languette  triangulaire  à  la 
base  du  rostre  en  dessous.  Plaque  notogastrique  étroite,  portant  de 
chaque  côté  une  bordure  éh-gamment  festonnée.  —  Femelle  inconnue. 
—  Long.  tôt.  (mâle)  :  0  mill.  28.  —  Sur  Urochroiiia  purpumta ,  de  la 
Guyane. 

Dermoglyphus  (Paralges)  paradoxus,  sp.  n. 

Mdle  à  pattes  de  la  3*=  paire  très  fortes,  terminées  par  un  ongle  ro- 
buste (comme  dans  le  genre  ou  s. -g.  HemiaUjcs)  et  portant,  au  second 
article,  sur  le  bord  interne,  un  fort  tubei'cule  pointu;  pattes  de  la 
4"  paire  plus  courtes  et  beaucoup  plus  grêles;  abdomen  écliancré  sur 
la  hgne  médiane,  aminci  et  portant  sur  chaque  lobe  deux  grands  poils 
et  trois  petits,  alternant  de  grandeur;  ventouses  copulatrices  nulles 
ou  très  petites. —  Femelle  ovoïde,  presque  sphérique,  tous  les  |)oils 
très  longs.  —  Long  tôt.  :  mâle  0  mill.  37;  femelle  0  mill.  4o  —  Sur 
Conurus  leucotis,  C.  chrijfioijeniis  et  Chnjsotis  farinosa.  de  Colond)ie  et 
du  Brésil  (dans  le  tuyau  des  pennes  do  l'aile). 

Dermoglyphus  (Sphaerogastra)  monstrosus,  sp.  n. 

Espèce  de  grande  taille,  courte,  de  forme  orlnculaire  ou  ovoïde,  à 
rostre  et  partie  antéi'ieure  du  corps  fortement  chitinisés,  d'un  brun 
foncé,  l'abdomen  mou  et  transparent,  incolore,  en  forme  de  sac,  les 
pattes  postérieures  sous-abdominales.  Mdle  à  pattes  subégales,  ne  ditïé- 
rant  de  la  femelle  que  par  l'organe  génital  ;  pas  de  ventouses  copula- 
trices.— Long.  tôt.  (dans  les  deux  sexes)  :  0  milL  70;  larg.  :  0  mill.  4o  à 
0  mill.  oO.  —  Sur  Ecleclus  pohjchlorm ,  de  la  Nouvelle-Guinée.  —  Une 
variété  encore  plus  robuste  et  plus  grande,  à  mandibules  énormes,  se 
trouve  sur  Trichoglossus  cijancKjminiuu.s  du  même  pays  (toutes  deux 
dans  le  tuyau  des  pennes). 

Genre  .«i.yringobia. 

Syringobia  calceata,  sp.  n. 

Mdle  de  forme  allongée,  assez  sendjiable  à  S.  clifielopus.  mais  à  pattes 
de  la  4*=  paire  à  peine  plus  fortes  (pie  celles  de  la  3"^,  munies  d'un  fort 
éperon  à  l'extrémité  interne  du  tarse;  pas  d'éperon  au  2"^  article  de 
cette  4''  paire.  Mandibules  très  robustes.  La  distance  entre  la  2<=  et  la 
S'^  paire  de  pattes  est  beaucoup  plus  grande  que  dans  S.  chaelopus.  — 
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Lon^-.  toi.  :  0  mill.  9o.  —  Sur   TohDtiis  orliropus,  irKui'upc  (<l;iiis  !.• 
tiiy;m  des  plumes). 

Syringobia  ovalis,  sp.  u. 

.l/(/7('  plus  court  ([uc  le  i)rôc(klont,  on  ovale  allongé,  los  pattes  pos- 
térieures suht'gales,  Téperon  du  tarse  de  la  4"  paire  peu  prononcé,  l'ab- 
domen très  légèrement  écliancré,  portant  de  chaque  côté  d(^  l'éclian- 
crure  un  lorl  pi(iuanl.  —  Long.  lot.  :  0  mill.  52  —  Sur  Tutnnns  favi- 
pes,  de  la  Guyane. 

Genre  Falciger. 

Falciger  rostratus  longipes,  suhsp.  nov. 

Semblable  à  F.  rostratus  tijpicus,  mais  le  mdle  hétéroiitorphe  à  corps 
fortement  losangique,  atténué  en  arrière,  les  pattes  de  la  2"=  paire  in- 
sérées vers  le  milieu  du  corps;  les  deux  premières  paires  plus  longues 
que  le  corps;  le  rostre  très  gros,  renflé  en  arrière,  formant  en  dehors 
un  angle  saillant,  pointu;  mors  libre  des  mandibules  aussi  long  ou 
plus  long  que  le  rostre.  —  Long.  lot.  :  mâle  hélérom.,  0  mill.  Ooà  0  mill. 
90;  femelle  0  mill.  50.  —  Sur  Tmijon  terrcsiris  et  Mcgaloprepki  pui'lki, 
de  la  Nouvelle-Guinée.  —  11  est  probable  que  cette  forme  devra  être 
considérée  comme  une  espèce  distincte  quand  elle  sera  mieux  connue. 

Falciger  spinosus,  sp.  n. 

Mille  hétéromorphe  à  palpes  ayant  un  premier  ai'licle  long,  droit  et 
fort;  le  second  et  le  troisième  sont  courts,  aplatis  en  forme  de 
feuille,  déjetés  en  dehors  et  lancéolés  sur  leur  bord  externe.  Le  mors 
libre  des  mandibules,  médiocrement  allongé,  est  fortement  recourbé 
en  forme  dégriffé.  Les  3*^  et  4^  articles  de  la  l'"'-'  paire  de  pattes  portent 
un  fort  tubercule  pointu  sur  leur  bord  inféro-interne.  Le  poil  inter- 
médiaire des  lobes  abdominaux  est  dilaté  (à  sa  base  seulement)  en 
forme  de  pelle  ou  de  hache.  Le  corps  est  allongé,  à  flancs  subi)arallè- 
les.  —  Long,  totale  :  mâle  hétérom.,  0  mill.  80;  femelle  0  mill.  05.  — 
Sui'  Cdipophaga  Xocae-Zclandiai',  de  la  Nouvelle-Zélande. 

Clieilocoras,  gen.  nov. 

Forme  et  caractères  du  corps  et  des  pattes  connue  dans  le  genre 
Falciyer  (Tri.  et  Mégn.),  mais  le  mâle  hétéromorphe  ayant  les  palpes 
réduits  à  un  seul  article  qui  est  rarticle  basilaire;  h'S  2''  et  3"^  articles 
atrophiés  et  représentés  (suivant  les  espèces)  par  un  petit  tubercule 
surmonté  d'une  soie,  ou  par  une  crête  allongée  portant  luie  soie,  sur 
le  bord  interne  du  l"'  article  vers  son  milieu.  Li^  premier  article  très 
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grand,  très  fort,  en  forme  do  corne,  di'passant  l'extrémité  du  rostre; 
mandibules  normales,  à  mors  égaux.  Chez  le  mâle  homéomorphe,  la 
femelle  et  les  jeunes,  les  palpes  sont  normaux.  —  Les  espèces  de  ce 
genre  vivent  sur  les  Pigeons  de  la  Région  australienne. 

Gheiloceras  taurus,  sp.  n. 

Très  semblable  à  Fakifjer  rostratas  (Buchholz),  mais  le  imile  hété- 
romorphe  ayant  les  palpes  transformés  en  deux  apiiendices  en  forme 
de  cornes,  recourbés  en  dehors  et  dépassant  le  rostre  d'une  longueur 
égale  à  la  moitié  de  celui-ci;  la  paire  médiane  de  poils  de  l'épistome 
très  forte,  couchée  en  avant  au-dessus  du  rostre  et  atteignant  l'extré- 
mité des  palpes;  la  surface  de  ces  poils  hérissée  de  tubercules  tactiles 
sendilables  à  ceux  des  poils  des  pattes  de  Tiilellorhuncliuf!  iiolijniorphiis. 
Poil  interne  des  lobes  al)dominaux  en  forme  de  feuille  o^ale,  non  lan- 
céolée. Mâle  homéomorphe  et  femelle  à  palpes  normaux.  —  Long,  to- 
tale :  mâlehétérom.,  0  mill.  60  (sans  les  palpes)  ;  femelle  0  mill.  50.  — 
Sur  Carpophaf/a  pinon,  de  la  Nouvelle-Guinée,  et  C.  (joliatli,  de  la  Nou- 
velle-Calédonie. 

Gheiloceras  retusum.  sp.  n. 

Mdle  hétéromorphe  à  pattes  antérieures  à  peine  plus  l(»ngues  que 
les  postérieures,  munies  d'une  crête  en  dessus  et  en  dessous,  pai'ticu- 
lièrement  au  3"  article  de  la  l''^  paire.  Corne  des  palpes  troncpnV  carré- 
ment. Poil  interne  des  lobes  abdominaux  en  forme  de  feuille  Ironcpu-e 
ou  de  pelle.  Poils  de  l'épistome  normaux.  D'ailleurs  send)hil)le  à 
Ch.  taurus.  —  Mâle  hétérom.  :  0  mill.  80.  —  Sur  Miiristicirora  Incolor, 
de  la  Nouvelle-Guinée. 

Gheiloceras  cervus,  S[).  n. 

Semblalilc  à  Tesjjèce  précédente,  mais  le  nuile  héti'rtnnurphe  ayant 
les  palpes  d'un  seul  article  avec  l'extrémité  bifide,  en  forme  d'Y,  dépas- 
sant le  rostre  d'une  longueur  égale  à  celle  de  ce  rostre;  second  article 
de  la  première  paire  de  pattes  fortement  renflé  et  portant  en  dedans 
un  fort  piquant.  Poils  de  l'épistouK^  normaux,  mais  les  ])alles  aiih'rieu- 
res  pourvues  de  longs  poils  tactiles.  Mâle  homéomorphe  et  femelle  à 
rostre  normal.  —  Long,  totale  :  màlo  liélérom.,  0  mill.  7o  à  0  mill.  80; 
femelle  0  mill.  SO  —  Sur  Caloenas  nicobarica  et  Trngon  terresiris.  de 
la  Nouvelle-Guinée. 
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Description  d'une  espèce  nouvelle  d'Élatéride  [Coi.J 

Par  11.  DU  Blvsson. 

Cardiophonis  Demaisoni  n.  sp.  —  De  l'orme  brièvement  allé- 
nuée  en  avant  et  en  arrière,  parallèle  sur  les  côtés  des  élytres.  Noir, 
couvert  d'une  pubescence  d'un  gris  roiissàtre,  très  dense,  modiliaiit 
sensiblement  la  couleur  foncière  des  téguments.  Antennes  ferrugi- 
neuses avec  le  sommet  des  articles  plus  clair;  le  premier  article  rem- 
bruni. Pattes  brunes  avec  les  troclianters,  les  articulations,  les  tarses 
cl  les  ongles  ferrugineux.  Pronotum  aussi  long  que  large,  assez  con- 
vexe, médiocrement  arqué  sur  les  côtés;  sillon  médian  marqué  seule- 
ment en  arrière  près  de  la  base;  sillons  latéraux  très  courts;  couNcrls 
d'un  pointillé  dense  et  très  fin,  entremêlé  de  gros  points  oudniiqués, 
espacés  sur  le  disque  et  rapprochés  en  avant  et  sur  les  côtés;  angles 
postérieurs  petits,  courts,  brièvement  carénés  et  légèrement  diver- 
gents. Élytres  un  peu  plus  larges  que  le  pronotimi,  parallèles  sur  les 
deu\  tiers  de  leur  longueur,  brièvement  atténués  au  sommet,  ivgu- 
lièrement  convexes  ou  indistinctement  déprimés  sur  la  suture,  forle- 
ment  ponctués-striés  ;  intervalles  convexes,  finement  et  densément 
pointillés.  Ongles  simples,  courts  et  défiés.  Flancs  prothoraciques  ponc- 
tués comme  le  dessus  du  pronotum,  mais  avec  des  points  omliiliqués 
l)lus  clairsemés.  —  Long.  9-10;  larg.  3-3,5  mill. 

Voisin  de  C.  (iseUufi  Er.  dont  il  offre  à  peu  près  la  taille  et  la  colo- 
ration avec  une  imbescence  plus  dense,  mais  très  distinct  surtout  par 
la  [lonctuation  [)rotlioracique  ;  voisin  probablement  aussi  de  C.  thebdirm 
Cand.  que  je  ne  connais  pas  d'une  façon  authentique. 

Ég}pte  :  Assiout  (Ch.  Demaison). 

Description   de  trois  Histérides   myrmécophiles  de  Madagascar  [Coi..] 

Par  L.  FAUîMAUiK. 

Ces  trois  insectes  ont  été  trouvés,  aux  environs  de  Suberbievilh^ 
(Madagascar),  par  M.  H.  Perrier  de  la  Balliie,  dans  des  débris  de  Raphia 
habités  par  des  Fourmis  et  des  Termites.  Il  a  récollé  aussi  dans  les 
mêmes  conditions  et  dans  les  fourmilières  des  Psélaphides  et  (^la\igé- 
rides  que  je  ferai  connaître  prochainement. 

Saprinus  basalis  n.  sp.  —  Long.  2  à  3  mill.  —  Fusni-inrldlh's- 
ren.'i,  paulo  (leiu'srrnf!.  intidus,  tibm piceis,  antenvariiiii  rluni  irsiacea; 
cfijiUe  ronrcriusrnid,  sdt  xnhtilifrr  ilrnsr  piuirtato.  (iiilirr  IkiikI  innis- 
vrrsii)!  cariiKilo;  iin>lli(ir<irr  a   hnsi  inilicc  Irrilrr  (iiKiiistutd.  httrriliux 
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parum  arcuatis,  antice  cum  angulis  rotundatis ,  dorso  sat  subtilité)',  ad 
latera  fortius  punctato,  postice  medio  multo  subtilius,  antice  utrinque 
leviter  iiapresso;  scutello  minutissimo  ;  elytris  prothorace  sesquilongio- 
ribus,  densissiiite,  sat  subtiliter  punctatis,  subopaculis,  parte  scuteUari 
inter  striam  suturaleni  et  striaia  4""  tantuin  polita,  stria  suiarali  fere 
intégra,  postice  obsolescente,  antice  cum  quarta  arcuatim  conjuncta, 
striis  4  priiiiis  vix  ante  médium  abbreviatis,  intervaUis  2 primis  minus 
punctatis  et  sat  nitidis;  pygidio  dense  punctato;  tibiis  anticis  apice 
dilatatis  et  levissime  quadridenticulatis. 

Ressemble  assez  à  Vaeneas,  mais  plus  petit,  à  ponctuatiou  plus  tlne, 
bien  plus  serrée,  couvrant  presque  entièrement  le  corselet,  celle  des 
élytres  s'avançant  plus  en  avant,  la  strie  suturale  eflacée  en  arrière; 
les  élytres  sont  plus  courtes  et  le  pygidium  n'a  pas  d'impressions  à  la 
base. 

Epiechinus  Perrieri  n.  sp.  —  Long.  1,75.  mill.  —  Brevissime 
oraliis,  iitodice  convcrus,  fuscopiceus,  opaculus,  subtilissinie  ferrugineo 
indutus,  costis  numerosis  densius  vestitis;  capite  a  medio  angustato  et 
antice  angulato,  summu,  lateribus  et  antice  breviter  costulato,  antennis 
ferragineis;  prothorace  valde  transverso,  longitudine  duplo  latiore, 
elij1)'is  paulo  angiistiore,  lateribus  elevatis,  fere  redis,  ante  angulos 
anticos  angulatim  contractis,  dorso  utrinque  costis  3  angustis,  paulo 
dilatiorilnis,  externa  antice  paulo  abbreciata,  margine  postico  late  ar- 
caato,  angulis  fere  rectis;  ehjtris  brevissimis,  lateribus  ab  humeris  rotun- 
datis, postice  valde  declivibus,  angustatis,  apice  truncatis,  utrinque 
costis  i  angustis,  4^  brevissinia,  medio  cum  3^"  confusa,  dilute  vestitis, 
sutura  minus  elevata,  haudvestita,  costis  lineu  grosse punciata  utrinque 
comitaiis;  propiigidio  pluricostato ,  pggidio  apice  rotundato,  rufescente, 
rugato;  subtus  fuscus,  opacus,  pedibus  piceis,  mesosterno  transcersim 
elevato,  metasterno  4-foceolato,  intervaUis  convexiiisculis,  tibiis  anticis 
4-denticulatis . 

Bien  distinct  du  suivant  par  les  nombreuses  carènes  du  corselet, 
les  fortes  carènes  également  espacées  des  élytres  et  la  taille  plus  faible. 
Ressemble  un  peu  à  la  description  du  costipennis  Bob.,  de  Cafrerie; 
mais  ce  dernier  a  2  mill.  de  longueur,  sa  coloration  est  noire,  la  tête 
est  carénée  au  milieu,  le  corselet  n'a  de  carènes  que  sur  les  côtés,  et  les 
élytres  ont  chacune  4  carènes,  outre  la  suture.  Toutes  les  carènes 
sont  revêtues  d'un  enduit  roussâtre. 

Epiechinus  saprophagus  n.  sp.  —  Long.  2  mill.  —  Brevissime 
ovatus,  sat   couvexus,  postice  praesertim,   fusco-picescens ,  subopacus, 
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subiilitev  ferrufjineo  pubexrcns,  pUjtiix  cosiia  setulis  hj'ciHSsimis  dilutc 
fulvidis  hirtulis;  capiir  suhtiliter  yiKjosulo,  ■  nticemxuatu-dcrUri.  iiinlio 
paulo  depresso  et  ôisulratnio,  xpatin  intermedio  convexiusculo,  a)ilrinii.<i 
scaiM  htto.  fiisro,  funindo  (jnicili  et  clava  globosa  cum  tcirsis  diliilc  tes- 
Idccis;  pvothorncp  vnUli'  tninsveno,  elijtiis  paiiln  (nKjuslinre,  aniire  a 
bnsl  (uxjnstdto,  laicrihiis  pdniiH  ntranlU,  inrrassdtiti,  iiitus  sukatis, 
et  ii)tiift  sulro  niHjHS'tio)'C  coniHatis,  doi'so  sublilitcr  nspendo,  imiiujine 
posiico  hite  arrualo,  aiigulis  )vctis;  elijlris  birribuK,  l<ileyibiis  roluii- 
daiis,  postice  aïKju.statis,  apice  tnincatis,  sutura  et  utrinqae  costulis  4 
paulo  elevatis^  exteniis  conve.rioribm,  sat  dense  setulosis,  inteystitiis 
puvctis  distant ibus  liiscrialis  et  interrallo  tineu  subtilissinie  piinrtata 
sif/nato;  propiigidioet pijgidio  asperatis,  hor piano,  fererirrulan' ;  subtus 
cuiii  pedibas  fu.truliis,  opacus,  tafsis  ijraciUiinis,  dilate pulreseent ibus . 

DilïïTc  do  la  (It'scriplioii  de  1'/!;'.  hova  Lcw  .  Aiin.  Mag-.  Xat.  Ilist.,  ISSï, 
4715  [Onthopbilus)  [)ar  la  taille  plus  forle,  la  coloration  brune,  les  bords 
latéraux  du  corselet  plus  épais  que  la  côte  interne,  la  surface  très  fine- 
ment mais  densément  ponctuée,  chaque  point  donnant  naissance  à  une 
soie  extrêmement  petite,  les  élytres  assez  fortement  rétrécies  en  arrière, 
à  côtes  garnies  de  soies  très  courtes,  s(|uarauleuses,  un  peu  roussàtres, 
serrées,  les  côtes  externes  plus  rapprochées,  le  métasternum  est  sim- 
plement ponctué  avec  une  strie  longitudinale  au  milieu.  Voici  du  reste 
le  diagnose  de  M.  Lewis  : 

Long.  1  3/4  mill.  —  Oralis,  subronre.rus,  niger^  nitidus;  antenna- 
rutn  elava  tarsisque  favis;  fiante  inaequaliter  iinpressa  ;  pronoto  ocel- 
lato-punctato,  nianjine  inaijis  dilatalo,  stria  interna  parallela^  fortiter 
elemta  ;  ehj tris  sutura  et  eostis  i  eleiyitis,  intei'eallis  biscriatiin  pune- 
tatis  cum  punctuloruin  linea  interniedia;  prosterna  lateraliter  inargi- 
nata,  basi  sinuato,  inesasterno  bisinuato,  nietaslerno  profnnde  biforeo- 
lato,  in  média  sulcato.  —  Madagascar  {[{alfran). 

Très  rugueusement  sculpté  et  relativement  plus  long  que  ses  congé- 
nères. Voisin  des  costipennis  et  navemeostalus  dont  il  dillèrc  pai'  la 
taille,  l'absence  de  carènes  Ihoraciques  et  le  métasternum  a\aiil  dr 
profondes  fossettes.  Faiblement  sétigère  et  vivant  probablement  sous 
l(>s  écorces  comme  hispidas  et  arboreu^. 

Note  sur  quelques  espèces  de  Saturniidae 

du  genre   Tropaea  Hb.  [Lki'.J 

Par  ral)lM'  J.  dk  Joannis. 

Eu  1897,  dans  le   Bulletin  de   la   Société  entiunologi(|ue  de  Krance, 
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M.  Ch.  Obcrthur  a  décrit,  p.  129,  et  figuré,  p.  174,  vino  romarquahlo 
espèce  nouvelle  de  la  famille  des  Saturniidne,  qu'il  a  nommée  Tropaea 
Dal)ernardi.-Lt\  description  était  faite  sur  deux  (5  venant  de  Tse-Kou 
(frontières  du  Ynn-Nan  et  du  ïliibet);  une  Ç  deLeou-Fang  (Ngan-Hoei) 
était  r.ipportée.  avec  doute,  à  cette  espèce. 

J'ai  reçu  récemment  du  Sse-Tchuen  une  9  qui  me  parait,  sans  au- 
cune hésitation  possible,  être  la  9  authentiiiue  de  T.  Dabernardi. 

Les  ailes  ont  presque  identiquement  la  même  coupe  que  chez  le  cî 
de  cette  espèce,  seul  le  bord  externe  des  supérieures  est  un  peu  ar- 
rondi au  heu  d'être  droit.  La  couleur  est  bleu  verdâtre  très  lavé  de 
blanchâtre  avec  une  ligne  submarginale  bnuie,  commune  aux  deux 
ailes,  un  peu  plus  large  en  dessous.  Les  queues  ont  exactement  même 
forme  et  même  coloration  que  chez  le  c5  décrit  et  ligure,  et  il  en  est  de 
même  de  la  tache  des  ailes  supérieures;  enlin,  et  c'est  là,  à  mon  sens, 
le  point  principal,  aux  ailes  inférieures  la  tache  placée  à  l'extrémité  de 
la  cellule  est  extrêmement  réduite,  ainsi  que  M.  Cb.  Oberthiir  l'in- 
dique pour  le  (j.  On  voit  seulement  un  petit  espace  ovale  garni  de 
poils  blanc  rosé,  un  peu  plus  coloré  au  centre,  mais  aucun  liséré  ne 
l'entoure  et  aucune  teinte  jaunâtre  n'est  perceptible.  Ces  derniers  ca- 
ractères me  semblent  autoriser  à  rapprocher  avec  la  plus  grande  cer- 
titude cette  9  de  l'espèce  de  Tse-Kou.  Celle  de  Leou-Fang  aurait  donc 
bien  des  chances  pour  être  une  espèce  différente. 

Par  la  même  occasion,  ji^  signalerai  ici  la  capture  d'une  9  de  Tropaea 
Mittrei  (iuérin  [comptes  Bd.)  par  un  officier  de  séjour  à  Madagascar. 
Cet  insecte  a  été  pris  à  Tsinzorano,  localité  sur  l'emplacement  de  la- 
quelle je  n'ai  malheureusement  pu  encore  me  fournir  de  renseignements 
précis. 
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Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIER. 

M.  Mauriro  Pic,  tic  Digoiii,  assiste  à  la  srance. 

Correspondance.  —  MM.  T.  Tscliitschériiie  et  M.  Gautier  remer- 
cient la  Société  de  leur  admission. 

Admissions.  —  M.  le  D""  L.  Bordas,  chef  des  travaux  i)rati(|ues  de 
Zoologie  à  la  Faculté  des  Sciences  de  Mai'seille.  EiitoiiinUxjic  (jénérale. 

—  M.  de  Lumeau,  capitaine  au  i'M'  régiment  d'Infanterie,  caserne 
du  Prince-Eugène,  Paris.  Hihiiiplèrcs,  Coléoptères. 

Présentation.  —  M.  L.  Candèze,  04,  rue  de  l'Ouest,  à  Li('ge  (Bel- 
gique) [Lépidoptères  pr.  Sphingides],  présenté  par  M.  L.  Fairmaii-e.  — 
Commissaires-rapporteurs  MM.  Ed.  Fleutiaux  et  A.  Léveillé. 

Captiii-es  et  observations  biologiques.  —  M.  A.-L.  Clé'inent  si- 
gnale la  capture  d'une  Phalène  très  intéressante  pour  la  Faune  \k\v\- 
sienne,  la  Cleora  angidaria  Tlib.  =  C.  ciduaria  Bkh..  prise  par  lui 
dans  la  forêt  de  Fontainebleau ,  à  la  gorge  aux  Loups ,  le  i',i  août 
dernier. 

Berce,  dans  sa  «  Faune  entomologique  française  »,  signale  cette  es- 
pèce des  Vosges,  de  l'Indre,  de  la  Charente,  de  Saône-et-Loire  ainsi  (pie 
du  Nord  delà  France.  M.  G. -A.  Poujade  avait,  il  y  a  quelques  années, 
trouvé  au  même  endroit  une  chenille  de  cette  assez  rare  Phalène,  et 
obtenu  d'éclosion  le  Papillon.  Cette  double  observation  doit  encourager 
les  recherches  des  lépidoptéristes  dans  cette  localité. 

—  M.  L.  Bedel  signale  la  capture  d'une  Féronie  nouvelle  pmu"  la 
Faune  française,  Bothriopterus  mujiistatus  Duft.,  découverte  par  M.  le 
capitaine  Gruardet,  dans  le  bois  de  Bossican,  à  Bbgny  (Aube). 

—  M.  Maurice  Pic  présente  à  la  Société  une  boîte  contenant  des  pains 
à  cacheter  qui  ont  été  attaqués  par  le  Bi/rvlius  {Anobium)  pariiceus  L. 
Cet  insecte  a  causé  de  sérieux  dommages,  à  Digoin,  dans  la  plupart 
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des  boites  de  pains  à  cacheter  de  la  librairie  de  M.  Br(»ssul,  qui  cons- 
tatait ces  ravages  pour  la  première  l'ois.  L'insecte  a  dû  être  introduit  à 
l'étal  laryaire  ayec  les  pains  à  cacbeter  dans  les  boites,  car  celles-ci, 
bien  fermées,  ne  paraissent  pas  avoir  livré  passage  à  l'adulte. 

Ed.  Perris  [Aun.  Fr.,  1876.  p.  188)  a  signalé  divers  dégâts  causés 
par  le  B.  paniceus. 


Communications. 

Lithadia  Digueti,  nouveau  Crustacè  brachyure  de  la  famille 
des  Leucosiidés 

Par  E.-L.  Bouvieiî. 

La  carapace  de  cette  espèce  est  plus  longue  que  large;  elle  est  par- 
tout couverte  de  granulations  inégales,  presque  juxtaposées,  aplaties 
et  à  peine  saillantes;  sur  les  parties  élevées  de  la  carapace,  ces  granu- 
lations deviennent  plus  fortes  et  plus  effacées  ;  elles  sont  irrégulitres 
et  donnent  presque  au  test,  en  ces  régions,  une  apparence  corrodée.  Le 
front  est  échancré  au  milieu,  tronqué,  et  s'incline  assez  fortement  d'ar- 
rière en  avant;  eu  arrière  de  la  ligne  obtuse  qui  limite  cette  partie 
déclive ,  il  se  prolonge ,  sous  la  forme  d'un  bourrelet  saillant  et  large, 
jusqu'à  la  région  mésogastrique.  Ce  bourrelet  a  des  bords  assez  nets; 
sa  face  supérieure  est  un  peu  convexe  et  présente,  en  son  milieu,  un 
lilet  longitudinal  peu  apijarent  qui  se  dilate  en  arrière,  sous  la  forme 
d'un  petit  triangle  mésogastrique;  il  est  régulièrement  concave  d'avant 
en  arrière,  ce  qui  est  dû  au  relèvement  de  la  région  frontale.  Les  tu- 
bercules bépatiques  sont  forts  et  presque  pyramidaux;  ils  servent  de 
limite  externt^  à  une  profonde  dépression  irrégulière  qui  s'étend  jus- 
qu'à l'aire  branchiale  et  au  bourrelet  médian.  Les  aires  branchiales  sont 
très  élevées  et  fort  irrégulières  ;  leur  point  culminant  est  une  grosse 
saillie  subpyramidale  qui  se  trouve  dans  la  partie  postérieure,  au  voisi- 
nage de  l'aire  cardiaque;  elles  sont  un  peu  moins  élevées  en  avant  et 
présentent  en  ce  point  trois  ou  quatre  bosselures  irrégulières  et  légère- 
ment corrodées  ;  un  bourrelet  arqué  rattache  les  plus  externes  de  ces 
bosselures  à  la  partie  postérieure  du  tubercule  hépatique;  au-dessous 
de  ce  bourrelet,  la  carapace  est  très  inclinée  et  forme  une  facette  gros- 
sièrement granuleuse  qui  se  continue  en  arrière  jusqu'à  l'angle  latéro- 
poslérieur.  Ce  dernier  est  très  proéminent,  large,  obtus,  et  dirigé  en 
arrière  et  en  deliors;  il  se  rattache  au  tubercule  hépatique  par  un  bord 
latéral  gracieusement  infléchi  en  S.  Le  tubercule  sous-hépatique  est  un 
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peu  visililt'  (|ii;iii(l  on  ('x.-niiinr  r;iniiii;il  du  cnti'  dorsal.  F^airo  cardia(|ii(' 
Jornic  11110  saillie  ohtuso  ot  très  prof'iiiinpnk'  (Hii,  pourlaid,  no  caclio 
pas  les  deux  grosses  saillies  do  la  région  intestinale  ;  elle  envoie  au 
dehors  un  largo  proloni^eniont  ([lù  vient  se  souder  et  lonnor  un  [)onL 
spacieux  avec  un  prolongement  analogue  de  l'aire  branchiale  corres- 
pondante. Entre  les  orifices  internes  de  ces  deux  ponts  la  carapace  est 
fortement  déprimée. 

Les  pédoncules  oculaires  sont  petits  et  leur  cornée  présente  un  fort 
sinus  dorsal.  Les  fossettes  antennulaires  sont  très  obliques  et  les  lis- 
sures  orbitaires  complètement  closes.  La  partie  operculaire  des  pattes- 
mâchoires  externes  est  également  granuleuse  dans  toute  son  étendue. 
Les  |)attes  antennaires  sont  couvertes  de  granules  obtus,  très  déve- 
loppés, mais  peu  saillants  sur  le  méropodite;  les  granules  sont  beau- 
cou[)  plus  petits  sur  les  autres  articles.  Ces  pattes  offrent  partout  des 
bords  arrondis  et  sont  dépourvues  décrètes;  les  pinces  se  rétrécissent 
d'arrière  en  avant  et  présentent  un  sillon  longitudinal  vers  la  partie 
supérieure  de  leur  face  externe.  J^es  pattes  andjulatoires  sont  ornées 
de  gros  tubercules  obtus  ou  spiniformes  sur  le  bord  supérieur  du 
méropodite,  du  carpe  et  du  propodite;  on  observe  en  outre  quehjues 
spinules  sur  le  bord  inférieur  de  ce  dernier  article.  Les  doigts  sont  fort 
grêles  et  plus  longs  que  le  propodite. 

L'abdomen  du  mâle  est  saillant  et  tuberculeux  sur  la  ligne  médiane; 
un  bourrelet  latéral  très  développé  occupe  toute  la  longueur  des  seg- 
menls  .3  et  4.  Il  y  a  une  éitine  médiane  sur  le  milieu  du  bord  anté- 
rieur du  G"  article. 

Nous  attribuons  à  cette  espèce  le  nom  de  LithadiaDigueti  en  l'hon- 
neur du  voyageur  naturaliste  qui  l'a  rapportée  au  Muséum  de  l'aris. 
Elle  est  représentée  par  un  exemplaire  mâle  qui  provient  du  golfe  de 
Californie.  —  Longueur  maximum  de  la  carapace  de  cet  exemplaire 
14  niill.  o;  largeur  maximum  12  mil),  i. 

Celte  curieuse  espèce  représente,  dans  le  Pacilique  oriental,  la  llmi- 
dulUa  pontifem  Stimpson,  des  Barbades.  Elle  est,  comme  elle,  munie  de 
doux  ponts  dorsaux,  mais  sa  carapace  est  \m\\  moins  large,  très  diffé- 
remment ornée,  et  présente  en  arrière  doux  fortes  saillies  intestinales 
qui  font  défaut  à  la  li.  pontifem;  sa  |)inco  est  en  outre  dépourvue  de 
la  croie  supi'rieure  (pi'on  observe  dans  cette  dornièr(>,  espèce. 

La  découverte  de  la  />.  Digueli  permet  d'étabhr,  une  fois  de  plus,  les 
ressemblances  profondes  (pii  oxisteiit  dans  la  faune  carcinologique  à 
Test  et  à  l'ouost  de  rAiiK'iiquo  conlrale. 
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3^  supplément  aux  Ichneumonides  d'Europe  [Hymen.] 

Par  l'abbé  V.  BnirrHorMiEU. 

37.  Ichneumon  vulcanalis  nov.  sp.  ()L;roupo  fahrirator). 

c5  Palpes,  mandibules,  clypéus.  orliiles  de  la  face,  tache  médiane, 
devant  du  scape,  deux  points  au  vertex,  orbites  des  joues,  ligues 
devant  et  sous  les  ailes  blancs.  Antennes  et  écusson  noirs.  Aréole 
supéromédiane  subcarrée,  les  supéroexiernes  divisées.  Stigma  roux 
brun.  Pieds  grêles,  hanches,  cuisses  e(  tibias  antérieurs  blancs  en  des- 
sous, cuisses  et  tibias  postérieurs  roux.  Abdomen  roux  clair,  l"'  seg- 
ment noir,  de  longueur  normale;  post[)étiole  rugueux-aciculé,  roux  à 
l'extrémité;  gastrocèles  obsolètes;  3''  segment  carré.  Voisin  de  /.  dissi- 
milis  Gr.  —  Long.  11  mill. 

Patrie  :  Puy-de-Dôme  (R.  du  Buysson). 

38.  Amblyteles  rufescens  nov.  sp.  (groupe  dirisorins). 

9  Tète  normale,  noire,  antennes  grèb'S,  17''  article  carré,  entièreujent 
fauves.  Lignes  devant  et  sous  les  ailes,  écailles,  marges  de  l'écusson, 
postécusson  et  métathorax  en  partie  roux;  celui-ci  brièvement 
bidenté,  aré'ule  supéromédiane  subcarrée.  Écusson  convexe.  Ailes  et 
stigma  jaunes.  Pieds  entièrement  roux.  Segments  abdominaux  1-3  roux, 
4-7  noirs.  Gastrocèles  transversaux.  prc»fonds. 

c5  Diffère  par  les  antennes  noir  de  poix.  Thorax  noir,  écailles  et 
hanches  roux  obscur.  Postpétiole  rugueux-aciculé.  4«  segment  ventral 
non  plissé.  —  Long,  lo  mill. 

Pairie  :  Catalogne  (P.  Antiga). 

39.  Amblyteles  rusticus  nov.  sp.  (groupe  equitatorius). 

9  Mandibules  larges,  obtuses.  Antennes  robustes,  4'=  article  caiTé, 
tricolores,  devant  du  scape  et  orbites  de  la  face  roux.  Ecusson  plat, 
jaune.  Aréole  supéromédiane  semicirculaire.  Ailes  et  stigma  bruns. 
Pieds  assez  robustes,  roux  clair,  hanches  et  trochanters  noirs.  Al)domen 
très  obtus,  noir;  posipétiole  tinement  aciculé.  gastrocèles  petits,  der- 
niers segments  brillants.  —  Long.  13  mill. 

Patrie  :  Caucase  (collection  M.  Pic). 

40.  Amblyteles  macilentus  nov.  sp.  (groupe  pitU inUn-iiix). 

(3  Corps  grêle.  Palpes,  mandibules,  clypéus,  face,  marge  du  cou, 
lignes  devant  et  sous  les  ailes,  écailles  et  écusson  d'un  blanc  jaune.  An- 
tennes grêles,  ferrugineuses,  un  peu  brunies  en  dessus.  Aréole  supéro- 
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nu'(]i;iiio  canro.  SlijJ^iiui  f;uive,  l'aréole  des  ailes  subdelloïde.  Pieds 
fauves;  hanches  noires,  les  antérieures  maculées  de  jaune;  cuisses 
postérieures  noires.  Abdomen  noir,  segments  2-3  d'iui  jaunie  roux 
avec  une  tache  postérieure  noire,  celui-ci  carré,  le  4«  ventral  plissé. 
Postpétiole  aciculé,  gastrocèles  petits,  très  plats,  —  Long,  lo  mil!. 
Patrie  :  Puy-de-Dôme  (Flamary),  Normandie  (Mocfpierys  . 

41.  Listrodromus  Cabrerai  Berth.  î  Ichn.  (VEur. 

(5  Tète  et  thorax  noirs,  clypéus  et  face  jaunes  avec  un  trait  longitu- 
dinal noir.  Antennes  ferrugineuses  en  dessous.  Devant  du  scape,  orbites 
des  tempes,  hgnes  devant  et  sous  les  ailes,  écusson  et  taches  des  hanches 
jaunes.  Segments  abdominaux  1-3  bimaculés  et  4-7  maculés  de  jaune. 

Patrie  :  Catalogne  (P.  Antiga). 

42.  Platylabus  daemon  Wesm.  o"  Tent. 

9  Front  canaliculé.  Orbites  de  la  face,  du  front  et  du  vertex,  anneau 
des  antennes,  marge  du  cou,  lignes  devant  et  sous  les  ailes,  deux  taches 
ovales  sur l'écusson  blancs.  Spiraculesdu  métathoraxelliptiques, l'aié'ole 
supéromédiane  en  croissant.  Stigma  brun.  Pieds  noirs,  tibias  et  tarses 
postérieurs  roux  à  la  base.  Aljdomen  large,  noir;  1'^''  segment  à  peine 
déprimé,  postpéliole  aciculé,  lisse  à  l'extrémité;  gastrocèles  petits,  peu 
profonds;  t"  segment  étroitement  pâle.  —  Long.  10  mill. 

Patrie  :  Belgique  (Fr.  Athimus). 

43.  Diadromus  cautus  nov.  sp. 

z  Mandibules  noires,  à  dents  très  inégales.  Orbites  internes  des  yeux, 
milieu  de  la  face,  devant  du  scape  et  écusson  jaunes.  Aréole  supt'ro- 
médiane  semicirculaire.  Stigma  roux  clair.  Pieds  roux,  cuisses  et 
hanches  noires.  Abdomen  roux;  l*^""  segment  noir,  finement  rugueux, 
lisse  à  l'extrémité;  impression  basale  du  2'  segment  faible.  —  Long. 
o  mill. 

Patrie  :  St-Martin-V('subie  (Alpes-Maritimes)  (M.  Pic). 

44.  Diadromus  punicus  nov.  sp. 

9  Tète  médiocre,  mandibules  aiguës,  à  base  blanche;  clypéus  à  peine 
distinct  delà  face.  Antennes  grêles,  rousses.  Thorax  roux,  mésonutum 
noir,  aréole  supéromédiane  carrée.  Stigma  roux,  l'aréole  deltoïde.  Pieds 
roux.  Abdomen  noir,  segments  2-4  roux.  Postpétiole  subtilement  aci- 
culé, 'i^  segment  étroit  et  déprimé  à  la  base.  Tarière  assez  longuement 
exserte.  —  Long.  5  mill. 

Patrie  :  Tunisie  (coll.  M.  Pic). 

18* 
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4o.  Phaeogenes  xanthopygus  nov.  sp. 

Ç  Tète  pou  rétrécie  en  arriôre.  Palpes  et  mandibules  roux,  clypéus 
st'paré  de  la  face.  Antennes  assez  épaisses,  roussâtres  et  annelées  de 
l)lanc.  Thorax  plat  en  dessus,  aréole  supéromédiane  allongée.  Stigma 
fauve.  Pieds  roux,  hanches  et  cuisses  postérieures  noires,  crête  des 
hanches  élevée  et  terminée  par  une  dent.  Premier  segment  abdominal 
brun  roux,  presque  lisse,  2-4  roux  pâle,  5-6  roux-brun,  7  jaunâtre.  — 
Long.  6  mill. 

Patrie  :  St-Martin-Vésubie  (Alpes-Maritimes)  (M.  Pic). 
■  46.  Phaeogenes  gracilis  n.  sp. 

ç  Corps  un  peu  grêle  ;  tête  normale,  noire  ainsi  que  les  antennes  et 
le  thorax,  celui-ci  non  cylindrique,  comme  chez  Ph.  macilentas.  Aréole 
supéromédiane  allongée,  rectangulaire.  Stigma  roux.  Pieds  grêles, 
roux;  hanches  postérieures  en  partie  noires,  sans  appendice.  Abdo- 
men noir,  segments  2-3  roux,  postpétiole  presque  hsse  ou  subtilement 
aciculé.  —  Long.  6  njill. 

Pairie  :  Seyne  (Basses-Alpes)  (M.  Pic). 

47.  Ischnus  rufobrunneus  n.  sp. 

Ç  Diirère  de  /.  rufipes  par  les  côtés  de  la  tête  moins  dilatés,  les  an- 
tennes ferrugineuses  avec  un  seul  article  blanc,  l'aréole  des  ailes  del- 
toïde, l'abdomen  roux-brun;  la  tarière  est  arquée.  —Long.  6  mill. 

Patrie  :  St-Martin-Yésubie  (Alpes-Maritimes)  (M.  Pic). 

Observation.  —  Llschnus  décrit  au  n'^  36  du  supplément  n'est  pro- 
liablcment  (pi'ime  variété  de  Is.  truncatoc  Fabr.,  son  caractère  principal 
est  dans  la  base  des  tibias  postérieurs  qui  n'est  pas  blanche. 

Diagnose  d'une  variété  nouvelle  de  Phytoecia  [Col.] 
Par  Maurice  Pic. 

Phytoecia  (Musaria)  kurdistana  Ganglb.  v.  Korbi  var.  nov. 
—  A^ant-corps,  les  deux  premiers  articles  des  antennes  (le  reste  vague- 
ment fauve  et  très  pubescenl),  les  pattes  et  la  majeure  partie  de  l'ab- 
domen testacé  orangé.  Élytres,  moins  le  repli  humerai,  et  poitrine  d'un 
noir  ardoisé  peu  accentué.  Trois  taches  sur  le  vertex  et  cinq  taches 
sur  le  prothorax;  quatre  à  peu  près  en  hgne,  la  o«  en  avant  de  l'écus- 
son,  celles-ci  noires.  Écusson  à  pubescence  jaunâtre.  Élytres  longs, 
plus  ou  moins  étranglés  vers  leur  milieu  et  très  atténués  à  l'extrémité 
chez  le  :-,  ces  organes  étant  d'un  noir  ardoisé  peu  profond  et  assez 
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brillants,  assez  densément  revêtus  d'une  pubcscence  fauve,  fine  et 
couchée.  Poitrine  foncée,  ornée  sur  les  côtés  d'une  pubescence  d'un 
jaune  orangé  assez  fournie.  —  Long.  13-16  mill. 

Région  caucasique  arménienne  :  Erivan  (M.  Korb). 

Difïère  de  kurdùtann  Ganglb.  v.  caucnsini  Pic  par  les  élytres  à  colo- 
ration foncière  moins  noire,  un  peu  brillants,  et  sui'tout  par  la  pubes- 
cence fauve  qui  les  recouvre. 

Dédiée  à  M.  Max  Korb,  l'infatigable  voyageur  naturaliste  qui  l'a  re- 
cueillie et  à  qui  je  dois  la  possession  de  2  (5  et  1  ç. 

Notes  synonymiques  et  rectificatives  sur  divers  Coléoptères 

Par  Maurice  Pic. 

Poecilonota  rutiîansF.  var.  inornatn  Théry  {Ann.  Fr.,  1897,  p.  367) 
=  V.  immacuhda  Rey  [UKchdnge,  w  70,  1890,  p.  172). 

Malthinus  nmcuUventns  Fairra.  {.hm.  Belg.,  1884,  LXiV)  (ex.  typo) 
d'Algérie  =  M.  plicornis  Kiesw.  [Ann.  Fr.,  18ol,  p.  611)  d'Europe 
méridionale. 

Lrptnrn  niontnnn  Muls.  \i\i\  perniijrn  Rcid.  [Wien.  Ent.  Zeit.,  1898, 
p.  193)  =  Leulhneri  v.  nigerrinuiVic  [Ann.  Fr..  LW,  1892,  p.  413), 
toutes  deux  de  Syrie. 

Daxijtes  posticus  Solsky  var.  inapicali.^  Pk  [L'Échange,  n"  117118, 
1894,  p.  112),  d'Algérie  =  Daxgles  parvuliis  Schils.  var.  unicGlor'èch'ih. 
[Kafer  Enr.,  XXX,  1894,  n'^  32),  de  Corse,  variété  se  rapitortant  à  fîa- 
vescen.^  Gêné.  Le  Dasyte.s  parvulus  Schils.  [Kâfer  EMr.,XXX,n"  32),  de 
Corse,  étant  synonyme  de  Da.<<!ites  \i[r.  po.^ticufi  Sols.  [llor.  lioss.,  Y. 
1867,  p.  34).  [Voir  notes  synonymiques  in  Kafer  Eur.,  XXXIV,  n"  4]. 

Le  Choieras  lieilteri,  décrit  par  feu  Guillebeau  dans  sa  «  Revision  du 
gonvo  Scgdniaenas  »  [Ann.  Fr.,  LXYll,  1898,  p.  236),  avait  été  précé- 
denunent  décrit  par  lui  dans  L'Échange,  n"  147,  1897,  p.  2"). 

M.  Fairmairea  décrit  [Ann.  Belg.,  1898,  p. 414-415)  deux  Eurggenia.s-. 
de  Madagascar;  il  est  probable  que  ces  espèces  se  rapiiorlent  au  genre 
Steriphodon  Abeille  [Ann.  Fr.,  1894,  Bull.,  p.  271). 

A  la  suite  de  deux  assertions  fausses  ou  incomplètes  (1)  sur  la  répar- 
tition géographique  du  genre  Macratria  en  Afrique,  je  ne  crois  pas  inu- 
tile de  rappeler  que  ce  genre  existe  non  seulement  à  Madagascar,  Natal 

(1)  Ann.  ne'(j.,  1897,  p.  389.  —  Ann.  DeUj.,  1898,  i».  41i. 
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et  duos  le  nnrd  de  rAfriquc  (1),  m;iis  encore  sur  les  côtes  de  Giiiuée 
avec  Macrntria  Uievireps  Kraatz,  et  dans  le  pays  des  Soinalis  avec 
M.  (inissiensis  F*ic. 

Descriptions  de  Psèlaphiens  myrmécophiles  de  Madagascar  [Col.] 
Par  L.   F.MP.MAiRE. 

Les  insectes  dunt  les  descriptions  suivent  ont  été  recueillis^  aux 
environs  de  Suberbieville,  par  M.  H.  Perrier  de  la  Batliie,  soit  dans 
les  fourmilières,  soit  dans  des  amas  de  détritus  végétaux  habités  par 
les  Fourmis  et  les  Termites  en  compagnie  des  quelques  Histérides  pu- 
bliés dans  le  dernier  Bulletin  de  notre  Société  (p.  323). 

Centrophthalmus  foveatus  n.  S[).  —  Long.  2  mill.  —  Oblongo- 
ov(itu.<t,  apice  attouKitHs,  piceas,  nitidus,  elytris  apics  paiilo  rubencen- 
tibus,  lateribus  sut  longe  pilosulas;  rapite  breci,  antice  tuberculato, 
prodiirto  et  medio  mlcolo,  fronte  inter  ocnlos  bifoveolata,  his  globosis, 
(uitennis  sut  longis  et  riilidiuscidis,  apicein  versus  vix  sensiia  crassio- 
fibu't,  aiiiculo  t^  elonguto,  purallelo,  tribus  sequentiltus  conjunct'iS  fere 
aequali.  7  sequentibiis  oratis,  aequalibus,  8-10  ovatis,  vix  majoribus, 
Il  majore,  ovato,  apice  obtuso,  duobus  praecedentibns  conjunctis  aerjui- 
longo  sed  crassiore,  pilosulo;  prothorace  quadrato,  elijtris  angustiore, 
laierihus  fere  parallelis,  antice  paulo  rotandatis,  dorso  convexo,  fere 
breci,  basi  punctulato  et  medio  força  sut  magna,  ntrinque  stria  breri 
impresso;  elytris  basi  prothorace  haud  latioribus,  mox  ampliatis, 
apice  truncatis  et  dense  breviter  fulvo-pubescentibus,  dorso  convexis, 
sut  dense  punctatis,  sutura  depressa,  stria  suturali  intégra,  hast 
ntrinque  breviter  sulcatulis  et  biplicatulis ;  abdomine  puiictato,  medio 
laeviore,  convexo,  seginoito  1"  transrersim  elecato,  S"  longiore,  lateri- 
bus murginato,  pijgidio  medio  tubcrculo  minuto  et  ntrinque  puncto 
grosso  impresso,  pedibus  sat  magnis,  femoribus  {anticis  praesertim) 
medio  crassioribus,  tibiis  récits. 

Suberbieville  (//.  Perrier). 

Le  genre  Centrophthalmus  n'avait  encore  qu'iui  seul  représentant  à 
Madagascar,  le  C.  coiumunis  Schauf.  [Entom.  Nachr.,  1890,  1391 
qui  diffère  de  Tespèce  précédente  par  sa  taille  (3  mill.),  ses  antennes 
dont  le  2"  article  est  plus  long  que  large,  le  3^  cordiforme,  le  4"  plus 
long  que  large,  le  9^  quadrangulaire-transversal,  obliquement  tronqué 
en  avant,  le  10*^  quadrangulaire,  très  grand,  plus  long  que  large,  sail- 

(1)  Macralria  Leprieurl  Reiclie  est  la  seule  espèce  signalée  jusqu'à  présent. 
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laiit  à  rcxln'inih'  on  dessous,  lo  11"  allonf;v,  acmniiK-,  le  front  |ii'(i- 
foiidrinciU  fovéoié,  le  vortex  marqué  d'une  ligne  longiludinalc  avec 
une  fossette  de  chaque  côté,  le  corselet  plus  long  que  large,  a\ant 
à  la  !)as('  une  ligne  transversale  avec  15  fossettes  et  les  tibias  arqués. 

Centrophthalmus  angustior  n.  sp.  —  Long,  'i  mil!.  —  Messem- 
ble  au  préc('denl.  mais  plus  atténué  en  avant,  d'une  coloration 
rousse  plus  claire,  avec  les  CfHés  et  la  base  du  corselet  puhescents, 
grisâtres,  mais  non  villeux;  la  tète  est  rugueuse,  avec  une  fossette 
médiane  en  avant  et  une  autre  de  cliaqu-'  côl(''  enire  les  yeux;  les 
antennes  sont  assez  senddahles,  mais  le  1''''  article  est  bien  plus  court, 
plus  épais,  le  dernier  au  contraire  est  un  peu  moins  ovalaire,  moins 
d('lacli('',  le  10^  article  étant  à  peu  près  aussi  large,  les  8*=  et  2'^,  faisant 
la  transition  avec  le  reste  de  l'antenne;  le  corselet  est  assez  étroit, 
|)resque  en  cône  tronqué,  avec  les  côtés  presque  droits,  assez  com- 
primés, le  dos  à  ponctuation  extrêmement  (ine,  ayant  à  la  base  une 
fossette  médiane  et  une  petite  de  cluMpie  côté;  élytres  médiocrement 
convexes,  un  peu  déprimées  à  la  base,  strie  suturale-  profonde,  ce 
qui  rend  la  suture  assez  relevée,  et  de  chaque  côté  une  strie  bien 
marquée  parlant  du  milieu  de  la  base  et  ne  dépassant  guère  lo  milieu, 
formant  un  idi  entre  elle  et  la  suture,  bord  apical  bordé  d'une  bande 
grise  de  villosité  serrée  et  courte,  une  bordure  semblable  à  l'extrémité 
du  i'^  segment  abdominal,  bords  latéraux  relevés,  puliescents  ainsi 
que  le  dessous  de  l'abdomen  à  ses  côtés. 
Suberbieville  {II.    Perrier). 

Centrophthalmus  minor  n.  sp.  —  Long.  1  i/'.\  mill.  —  Ressem- 
ble beaucoup  au  fovcalas,  mais  bien  plus  i)eUt,  moins  large,  d'une 
coloration  un  peu  i)lus  claire;  la  tète  présente,  entre  les  yeux,  deux 
profondes  fossettes  à  peine  séparées  en  avant,  un  peu  ocellées  au 
fond,  les  2  premiers  articles  des  antennes  sont  assez  courts,  épais, 
le  2'  n\\  peu  plus  long  et  plus  épais,  le  dernier  est  ovale,  épais,  un 
peu  acuminé,  l'avant-dernier  transversal,  [dus  large  que  le  précédent 
(pii  lui-même  est  un  peu  plus  épais  que  le  8'';  le  corselet  est  très 
convexe,  fortement  arrondi  sur  les  côt/'S,  la  base  est  marquée  de 
3  fossettes;  les  élytres  ont  de  chaque  côté  2  courtes  stries  atteignant 
à  [)eine  le  milieu,  les  intervalles  un  peu  convexes  tout  à  fait  à  la  base, 
non  plissés,  la  strie  sutiu'ale  hne.  entière,  re\lr(''mil(''  tron(pi(''e,  gar- 
nie d'une  liordiu'e  1res  étroite  de  pubesceiice  fail\e.  ainsi  (pie  le  liord 
apical  des  segments  de  l'abdomen  ;  les  pattes  soni  plus  grêles. 

Subervieville  [II.  Perrier). 
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Ilologlyiitus  n.  g. 

Cori)S  oblong-,  pou  convexe  en  dessus,  beaucoup  plus  en  dessous, 
|)ortant  des  côtes  et  des  saillies  couvertes  d'une  couche  épaisse  de  poils 
très  courts,  serrés,  fauves.  Tète  verticale,  presque  triangulaire,  forte- 
ment creusée  au  milieu,  tronquée  en  avant,  yeux  assez  gros,  placés  à 
rextrémité  d'un  sillon  latéral;  antennes  dépassant  la  moitié  du  corps, 
très  robustes,  finement  velues,  les  premiers  articles  épais,  le  2'=  très 
court,  le  dernier  oblong-ovalaire  assez  épais,  les  autres  à  peu  près 
égaux  de  longueur  et  d'épaisseur,  dernier  article  des  palpes  maxillaires 
presque  fusi[orme;  corselet  convexe,  court,  anguleusement  dilaté  sur 
les  c(Més.  le  bord  postérieur  fortement  mais  assez  obtusément  angulé 
au  milieu,  surface  carénée;  élytrcs  d'un  quart  i)lus  longues  que  le 
corselet,  carénées,  tronquées;  abdomen  fortement  rebordé,  ayant  4  ran- 
gées transversales  de  o  profondes  fossettes  dont  tous  les  intervalles  sont 
relevés  et  pubescents;  pattes  assez  grandes,  robustes,  inermes; 

Cet  insecte  est  des  plus  reraar(iuables  par  sa  sculpiiu'e,  sa  vestiture, 
la  forme  de  sa  tète  et  ses  antennes  robustes  qui  rappellent  celles  des 
CeuirophllKiJmHs. 

Hologlyptus  Raffrayi  n.  S[i.  —  Long.  1  1/2  mill.  —  OMonijua, 
roiivr.nis:,  cn-'<tinieiis,  sat  nitidus,  costidis  dense  fulrido-piilirscenlibus 
ornât  us;  cfipite  inflexo,  dense  pubescente,  busi  quasi  bitnberoso,  medio 
profunde  cavato,  latcribus  sulcato,  antennis  ralidis,  ehjlroruni  apicem 
attingentibus ;  protlwrace  transrerso,  elijt)is  calde  angustiore,  late- 
rihus  angulatini  dilataio,  medio  fortiler  carinato,utrinque  costa  inler- 
rupta,  margine  laterali  incrassato,  interstitiis  fnveolatis,  margine  poslico 
laie  ac  obtuse  arcunto;  elytris  sat  latis,  protliorace  haud  dimidio  longio- 
ribus,  haud  striatis,  sutura  elevata,  paulo  funiala,  utrinque  costulis 
3  put)cscenlibu,s.  "2  priniis  basi  paulo  crassioribus,  interstitiis  laevibus. 
apire  truncato,  dense  pubescente;  abdoniine  elgtris  vix  longiore,  se.vse- 
rialiin  luberculato,  tuberculis  pubesceutibus,  interstitiis  fortiter  ar  ré- 
gal ariter  foveatis,  apice  triangularis;  pedibus  sat  niagnis,  sat  ralidis. 

Suberbievillc  (//.  Perrier);  un  seul  individu. 

Cet  insecte  est  remartiuablc  par  sa  sculpture  et  sa  vestiture.  (pu  inp- 
pcllc  celle  des  Epiechinus  que  j'ai  décrits  dans  le  dernier  lîulietiii  et 
(pii  \i\ aient  ensemble  au  milieu  de  Fourmis  et  de  Termites.  Il  rappelle 
un  peu  les  Trichononiorptnis  et  les  Batrisodema.  ujais  le  corselet  n'a 
pas  les  côtés  échancrés  à  la  base,  les  élytres  sont  carénées  et  l'abdo- 
men est  couvert  de  tubercules  et  de  fossettes  en  séries  régulières.  .Te  le 
(b'die  au  savant  monographe  des  Psélaphiens. 
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Présidence  de  M.  E.-L.  BOUVIER. 

Ai)rès  avoir  déclaré  la  séance  ouverte,  le  Président  prononce  lallo- 
cution  suivante  : 

Mes  cliers  Confrères, 

C'est  encore  pour  vous  annoncer  une  triste  nouvelle  que  je  prends 
la  parole  au  début  de  cette  séance.  La  mort  vient  de  frapper  un  des 
meilleurs  d'entre  nous,  le  Professeur  Laboulbène,  qui  a  si  longtemps 
partagé  nos  travaux  et  enrichi  nos  publications.  J'aurais  voulu  accom- 
pagner à  sa  dernière  demeure  notre  regretté  confrère,  mais  ses  obsè- 
ques se  sont  faites  fort  loin  eu  province  et  il  m'a  été  impossible  d'y 
assister.  Toutefois,  j'ai  voulu  présenter  à  sa  veuve,  en  votre  nom,  les 
sympathiques  condoléances  de  la  Société,  et  j'ai  prié  le  délégué  de  la 
Faculté  de  Médecine,  M.  le  Professeur  Raphaël  Blanchard,  de  vouloir 
bien  être  notre  porte-parole,  dans  cette  douloureuse  circonstance. 

Avec  Laboulbène  disparait  un  des  liens  qui  nous  rattachent  aux 
entomologistes  du  passé  ;  il  était  le  neveu  et  l'élève  de  Léon  Dufour 
dont  il  a  religieusement  conservé  les  précieuses  collections;  il  fut 
l'ami  ou  le  collaborateur  des  Giraud,  des  Aube,  des  Perris  et  de 
tant  d'autres  dont  les  œuvres  remplissent  nos  Annales.  C'est  à  l'école 
de  ces  hommes  illustres  qu'il  puisa  son  amour  de  l'entomologie; 
c'est  à  eux  qu'il  se  plaisait  à  rendre  hommage  de  ses  multiples 
travaux.  Malgré  les  occupations  absorbantes  du  professeur  et  de 
la  prati(iue  médicale,  il  a  su  trouver  des  loisirs  pour  cultiver  notre 
belhî  Science  et  pour  renrichir  d'observations  nomlireuses  que  nos 
archives  sauront  transmettre  aux  entomologistes  de  l'avenir. 

Quant  à  nous  qui  avons  eu  le  plaisir  de  connaître  Laboulbène  et  de 
l'apjirécier.  nous  conserverons  dans  notre  cœur  la  mémoire  de  cet 
homme  aimable,  de  ce  naturaliste  passionné  qui  avait  conservé  pour  sa 
science  favorite  tout  l'enthousiasme  de  la  jeunesse,  et  nous  lui  ferons 
une  place  a  part  parmi  ceux  qm  ont  le  plus  honoré  et  aimé  la  Société 
entomologique  de  France. 
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Correspondance.  —  M.  le  D''  L.  Bordas  et  M.  le  capitaine  de  Lu- 
meau  remercient  la  Soci»''té  de  leur  admission. 

Admission.  —  M.  L.  Candèzr,  ()4.  rue  de  TOuest.  à  Liège  (Belgi- 
que). Lépidoptères  pr.  Spliiiu/ide-'t. 

Présentations.  —  M.  le  D"  Bruyant,  professeur  de  Parasitologie  à 
l'École  de  Médecine,  rue  Gauthier  de  Biozat,  Clermont-Ferraud  (Puy- 
de-Dôme)  [Insectes  parasite.^],  présenté  par  M.  B.  du  Buysson.  —  Com- 
missaires-rapporteurs :  MM.  P.  Lesne  et  J.  Martin. 

—  M.  Lambertie,  42  bis,  cours  du  Chapeau-Rouge,  Bordeaux  (Gi- 
ronde) [Hémiptères],  présenté  par  M.  E.-L.  Bouvier.  —  Commissaires- 
rapporteurs  :  MM.  B.  du  Buysson  et  J.  Martin. 

—  M.  Liautaud,  officier  d'administration,  comptable  du  Magasin 
central  du  13*'  corps  d'armée.  Clermont-Ferrand  (Puy  de-Dôme)  [Léiri- 
doptères  et  insectes  nuisibles],  présenté  par  M.  E.-L.  Bouvier.  —  Com- 
missaires-rapporteurs :  MM.  l'abbé  J.  de  Joannis  et  G. -A.  Poujade. 

—  M.  Bobert  Nollandin  de  Boissy,  46,  boulevard  du  Musée,  Mar- 
seille (Bouclies-du-Rliône)  [Coléoptères  paléarctigues],  présenté  par 
M.  A.  Léveillé.  —  Commissaires-rapporteurs  :  MM.  E.  Dongé  et  P.  Es- 

tiot. 

—  M.  Georges  SéruUaz,  avocat  à  la  Cour  d'appel,  18,  place  Bellecour, 
Lyon  (Bhône)  [Coléoptères  et  Lépidoptères  paléarctiques],  présenté  par 
M.  H.  du  Buysson.  —  Commissaires-rapporteurs  :  MM.  R.  du  Buysson 
et  Ph.  Grouvelle. 


Communications. 

Descriptions  de  Psélaphiens  myrmécophiles  de  Madagascar  [Col.] 

2"^  note 
Par  L.  FAutMAiRE  (1). 
Ilafli'oplioi'iis  n.  g. 

Fcirme  des  Conunatoceropsis,  mais  Ijien  diUerent  par  les  antennes 
composées  de  3  ou  6  articles.  La  tète  est  obtuse,  de  moitié  plus  longue 
que  large,  obtusément  angulée  au  bc^'d  antérieur:  les  antennes  sont 
1res  épaisses,  n'atteignant  pas  le  !)ord  post('rieur  du  corselet,  le  1'^''  arli- 

(1)  Voir  V<'  note,  p.  32G. 
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cl('  est  gros,  prcsinie  globuleux,  le  2''  couri,  transversal,  le  '.i"  un  peu 
allongé,  cylindrique  comme  les  suivants  qui  sont  très  courts,  le  dernier 
plus  gros,  très  brièvementovalaire,fortementarrondiù  l'extrémité, pres- 
(jiie  aussi  long  que  la  moitié  de  l'antenne  ;  le  corselet  est  transversal, 
avec  les  angles  bien  marqués;  l'abdomen  présente  aussi  une  large 
cavité  transversale  (jui  en  occupe  la  moitié,  avec  une  toulTe  de  poils 
roux  de  clia(jue  côté;  les  hanches  antérieures  sont  contiguës,  les  in- 
termédîaiiï's  jjeu  distantes,  le  mésosternum  caréné,  le  métasternum 
très  convexe  au  milieu,  large,  les  hanches  postérieures  très  écartées,  la 
saillie  intercoxalo  très  largement  arquée,  presque  tronquée,  les  fémurs 
intermédiaires  (5  sont  armés  en  dessous  d'une  iine  épine,  les  posté- 
rieurs sont  assez  lirusqaement  rétrécis  à  la  base. 

Le  nombre  d'articles  des  antennes  est  diflicile  à  constater;  le  dernier 
et  les  deux  premiers  sont  bien  distincts,  mais  les  intermédiaires  sont 
tellement  courts,  soudés  et  cylindriques  que  je  n'ose  affirmer  qu'il  \ 
en  ait  3  ou  4.  Cependant  le  3''  est  assez  distinct  et  plus  long  que  les 
autres. 

H.  humerosus  n.  sp.  —  Long.  2  1/4  mill,  —  Ovatus,  antice  cons- 
tvicfus,  piri'olo-rufcscens,  nitidiis,  capite  prothoracequc  aubopacis,  siib- 
filitrr  ne  dense  asperuUs,  falvo-pubcscentibus ;  capite  ocato,  siibqua- 
drato,  fere  parallelo,  convexo,  antice  valde  obtuso  et  declivi,  postice 
medio  sat  tenuiter  sulcatulo ,  antennis  crassis ,  brevibus,  villosis. 
prothovacis  nmrginem  anticum  vix superantibus ,  <iuinqtie  (?)  articulatis, 
(irticulo  altimo  crasso.  globoso,crib)'ateUo  ;  prothoroec  transversiiii  qiia- 
drato,  ebjtris  nnçiusiiore,  medio  sat  fortiter  sulcato,  amjulis  anticis 
fere  rectis,  inargine  postico  medio  obtuse  angulato;  elijtris  prothoface 
duplo  longioribus,  postice paulo  ampliatis,  apice  fere  truncatis  et  utrin- 
qiie  spinulasatelongatu  armatis,  ad  humeros  obliquatis  etextus  leviter 
nngulatis,  dorso  convexiusculis,  subtilissinie  punctulatis,  basi  utrinque 
brevitev  bistriatis,  stria  sut u rai i  cix  iinpressa,  apice  decUvibus ;  abdo- 
mine  convexo,  basi  late  et  profunde  excavato,  lateribus  cxcavationis 
basi  utrinque  fulvo-bifloccosis;  pedibus  sat  brevibus,  sat  validis. 

Siiberbieville  (//.  Perrier);  avec  une  petite  Fourmi  fauve,  à  tète  et 
abdomen  plus  foncés,  avec  2  fines  épines  sur  le  métatliorax,  les  pattes 
et  antennes  longues  et  grêles. 

Ressemble  au  Commatoceropsis  Perrieri,  déciitci  ain'ès  ;  endilîère  par 
la  taille  un  peu  plus  forte,  le  corselet  fortement  sillonné  au  milieu, 
non  spinuleux  latéralement,  à  angles  anti'rieurs  [ilus  mar(piés  et  à 
cavité  abdominale  plus  grande,  plus  nettement  limitée  en  arrière;  mais 
les  antennes  surtout  sont  très  dillerentes. 
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Commatoceropsis  Perrieri  n.  sp.  —  Long.  2  mill.  —  Oblongus, 
autice  attenualus^  rufns,  nitidas,  glaber ,  capite  jjrothoraceijue  opa- 
ridis :  capite  siibijaadrato-elongato,  lateribus  viinusparallelis,  ante  ocu- 
los  panlo  sinuaiis,  apice  fere  trumato  et  iitrinque  aciite  angulato,  basi 
utrinque  splnula  brevi  armata,  supra  dense  subtil/ter  granuloso,  ocuUs 
mediccribm,  antennis  capite  haud  longioribas,  articulo  3°  cgiindrico, 
basi  et  apice  triincato,  â"  grucillimo;  prothorace  transverso,  capite 
latiore,  elgtris  multo  angustiore,  a  medio  sat  fortiter  angustato,  pos- 
tice  vix  attenuato,  dorso  dense  granuloso,  medio  sat  fortiter  sideato, 
lateribus  denticulato  ;  ebjtris  brevibus,  prothorace  latioribm ,  antice 
attenuatis,  modice  nitidis,  striolatis,  striis  internis  fere  obsoletis,  apice 
obliteratis,  2  externis  magis  impressis,  longioribus,  intervallis  paulo 
conveœis,  parte  externa  punctata  et  extus  sat  dense  setosa  ;  abdoinine 
laevi,  nitido,  ehitris  valde  longiore,  apice  obtuse  rotundato  et  declivi, 
basi  transversini  late  impresso,  utrinque  profundius,  dein  gibbosulo, 
lateribus  marginato-reflexis,  basi  fortins  elecatis,  crassioribus  et  antice 
angulatis,  haud  ciliatis ;  pedibus  brevibus,  inerniibus. 

Suberbievillo,  dans  un  nid  de  Creniastogastcr  pondu  à  un  arbre  (//. 
l'errier). 

Je  ne  ])ais  ranger  dans  un  autre  genre  cette  intéressante  espèce, 
bien  qu'elle  dilTère  assez  notablement  du  type  décrit;  par  RalTray  et 
qui  a  do  grandes  pattes  avec  des  fémurs  armés  d'iuie  forte  dent;  elle 
en  diffère  aussi  par  les  côtés  du  corselet  linement  denticulés  et  le  dos 
sillonné. 

Tliysdrus  n.  g. 

Forme  analogue  à  celle  des  Rhgnchoclaviger,  atténuée  en  avant. 
Tète  oblongue,  rétrécie  avant  la  l)ase,  obtuse  en  avant,  yeux  petits, 
globuleux,  placés  au  milieu  des  côtés;  antennes  subapicales,  allon- 
gées, dépassant  la  base  du  corselet,  grêles,  grossissant  peu  à  peu 
vers  l'extrémiti'  qui  devient  rapidement  épaisse  et  un  peu  oblique- 
ment tronquée,  les  2  premiers  articles  plus  épais,  courts,  le  3''  for- 
mant le  reste  de  l'antenne  jusqu'à  l'extrémité  qui  est  épaissie.  Corselet 
un  peu  transversal,  convexe,  rétréci  en  avant  à  partir  du  milieu. 
Élytres  larges,  convexes,  largement  déprimées  ensemble  à  l'extrémité. 
Abdomen  fortement  creusé  à  la  base,  les  bords  latéraux  très  relevés, 
un  peu  angulés  en  dedans,  formant  un  bourrelet  et  laissant  un  sil- 
lon entre  eux  et  le  bord  marginal  de  l'abdomen  ;  un  petit  faisceau 
de  poils  à  la  base  de  ce  bourrelet  et  une  fascie  semblable  à  l'ex- 
trémité des  élytres.  Pattes  grêles,  assez  longues,  inermes,  les  inter- 
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mrdiaii'cs  |)lus  langues  que  les  antres  avec  les  tibias  arqiii's  et  les 
tV'mtii's  armés  en  dessous  d'une  fine  é(iine  cliez  les  d-  Le  corps  est  très 
linenient  pubescent.  Les  antennes  sont  un  peu  velues;  le  :i'  article 
est  très  allongé  cdunne  cbez  les  Sovofastiopr. 

T.  Perrieri  n.  sp.  —  Long,  i  H  mill.  —  Sat  ploïKjatm,  antice 
(jracilifi,  postice  (iiitplidlus,  yufo-tcxtdn'us,  vitidus:  capiic  convexo, 
oblongo,  (inte  basi)i  plus  Diinusty  iiugustdtn  ci  tninsrcrsim  iiiipresso, 
apice  fève  truncalo,  oculis  iitiiiuiis,  fere  in  iitrdio  lnleniui.  sitis, 
(intennis  gracillbus,  diîulis,  apirciit.  rersKS  gradatiiii,  jkuiIo  cras- 
sioribus,  apice  laiiore  et  truncato  ;  prothomce  ocato,  convexo,  baxi 
eljilvis  vix  anguatiove,  fuitice  a  vnedio  (uujmtato.  unie  apicon  cons- 
Ivirtoef  tvansvei'siin  inipvesso;  ehjtvis  pnstire  pvothovace  diipU)  latinvl- 
biis,  huud  longiovibus,  antice  attennatis,  apice  tvuncatis  et  macula 
fulvido-pubescente  ovnatis,  dovso  sat  convexis,  laevibus,  ad  hnnievos 
piincto  impvessis,  postice  ad  sutuvanhconjunctini  depvexsis,  sutui-a  vage 
obscuviove;  obdoniine  bvevissinie  ovato.  ehjtvis  vix  longiove,  basi  laie 
ac  pvofunde  fève  ultva  médium  excavato,  excavatione  fundo  tvansvev- 
sini  sulcata,  latevibus  basi  cavinatis,  intus  angulatis  et  utvinque  fas- 
ciculo  fulvido  bvecissinio  instvuctis,  spatio  extevno  abdominis  ante  mav- 
gineni  sulcato;  pedibus  gvacilibus,  sat  elongatis. 

Suberbieville,  dans  des  débris  végétaux  remplis  de  Fourmis  (//.  Pev- 
viev). 

Trynialius  n.  g. 

Tète  ovalaire,  presque  tronquée,  lonnant  en  avant  un  gros  tuber- 
cule sur  les  côtés  duquel  les  antennes  sont  insérées  dans  une  grande 
fossette.  Yeux  assez  gros,  situés  avant  le  milieu.  Antennes  dépassant 
un  peu  la  base  du  corselet,  grêles,  les  2  premiers  articles  un  peu 
épais,  les  suivants  soudés  jusqu'au  dernier  qui  s'élargit  graduellement, 
presque  en  cône  renversé,  obliquement  tronqué  à  l'extri'mité.  Cor- 
selet court,  fortement  rétréci  en  avant,  ayant  au  milieu  de  la  base 
une  profonde  impression  plus  ou  moins  prolongée  en  avant  et,  sur 
l'iiaque  côté,  au  milieu,  une  profonde  fossette.  Élytres  angulées  aux 
l'paules,  plus  d'une  fois  et  demie  aussi  longues  que  le  corselet,  sans 
stries,  sauf  la  suturale  très  Une.  Abdomen  n'ayant  qu'une  courte 
cavité  transversale,  un  peu  ogival  en  arrière,  côtés  très  relevés, 
ayant  à  la  base  un  faible  faisceau  de  poils  roux.  Faites  assez  lon- 
gues et  grêles. 

Ce  genre  est  remarquable  par  la  cavité  de  l'abdomen  très  courte, 
médiocrement  profonde,  ses  antennes  grêles,  à  3'^  article  paraissant 
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lormé  do  plusieurs  articles   soudés   et  ses  pattes  assez  longues  el 
grêles. 

T.  foveicollis  n.  sp.  —  Long.  1  2/.3  niill.  —  Sat  elowjatm,  nnticc 
attenwitiis ,  rafo-testaceiis  ,  nitidns,  fnibtiliter  piibescens:  capite  ovatv, 
fere  Iruncatn,  concexo,  rugosulo,  aiitice  fere  tuberoso  et  utrinque  ad 
(intemiarant  insertlonem  foveato;  prothorace  longitudine  vix  latiore. 
antice  a  inedlo  fortiter  angustato  et  fere  ainjulato,  postice  elytris  an- 
gustiore,  dorso  convexo,  suhtiUter  piiuctiilato,  utrinque  ad  latera 
fovea  profandn  signato,  niedio  fortiter,  basi  latius  canaliculato;  elgtris 
modice  convexis,fere  trapezoidalibus,  adimmeros  sat  angulatis,  protho- 
race plus  dimidio  longioribus,  snbtilissinie  punctulatis,  apice  truncatis. 
angulo  externo  paulo  retroverso-pioducto  ;  abdomine  convexo,  postier 
ogivali,  ehjtris  longiore,  valde  marginato.  basibrecitertranscersiniexca- 
cato,  utrinque penicillo  iiiinuto  marginato  .pedibus  elongatis,  inerniibus. 

Suberbievillc  [H.  Verrier). 

Nota.  —  Le  nom  du  genre  Ilologlgptus  Fairm.  [Bull.  Fr..  189S. 
p.  338),  (''tant  préoccupé,  doit  être  chang('  en  Ilolozodiis. 

Note  sur  les  Glaphyrus   turkestaniciis    Semen. 
et  sogdianus  Semen.   [(.Iol.] 

Par  A.   Champenois. 

M.  A.  de  Semenow,  en  m'envoyant  une  5  de  son  Gl.  turl-estanicus 
(Horae  Soc.  eut.  Boss.,  XXIV,  1889.  p.  19o)  et  un  couple  de  son 
(U.  sogdianus  [loc.  cit.,  XXVL  1892,  p.  477),  me  prie  de  faire  savoir 
que  l'examen  d'une  nombreuse  série  de  Gl.  sogdianus,  rapportés  du 
Turkestan  occidental  par  M.  de  Glasonnuw,  l'a  amené  à  reconnaître, 
qu'ayant  été  induit  en  erreur  par  le  gynandromorpliisme  de  cette  es- 
pèce, il  avait  eu  le  tort  de  décrire,  en  1892,  comme  9,  le  d  dont  les 
fémurs  postérieurs  ne  sont  pas  renflés,  ainsi  que  cela  a  lieu  chez  la 
plupart  des  autres  espèces  du  genre. 

La  9,  qui  n'a  doue  pas  encore  été  décrite,  en  ditïère  :  par  son 
prothorax  revêtu,  antérieurement  et  sur  les  côtés,  d'une  pubescencc 
plus  courte,  moins  abondante  et  en  majeure  partie  obscure,  au  lieu 
d'être  d'un  roux  uniforme  ;  par  ses  élytres  brièvement  et  obtusément 
acuminés,  au  lieu  d'être  arrondis  à  l'angle  suturai  ;  et  par  ses  tarses 
plus  courts.  La  pubescence  de  la  poitrine,  et  de  l'abdomen,  d'un 
gris  clair,  est  aussi  plus  rare  et  cache  à  peine  les  téguments. 

.l'ajoute,  pour  compléter  sa  description,  que,  comme  chez  le  d",  1;» 
léic.  le   itrothorax  et  la  poitrine  sont  d'un  vert  métallique;  le   prc- 
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lliorax,  assez  fortement  et  denséinent  pdiicliK'  ant/Tieiireiueul  et  sur 
les  cultes,  est  lisse  sur  le  tiers  postérieur  avec  quelques  gros  poiuts 
irrégulièrement  alignés  le  long  de  la  base;  les  élytres,  d'an  roux  uni- 
forme à  It'ger  reflet  vert,  sont  parcimonieusement  garnis  d'une  courte 
pubescence  couchée  de  même  couleur  ;  les  antennes,  les  pattes  et  l'ab- 
domen sont  d'un  noir  de  poix,  avec  les  tarses  en  partie  plus  clairs.  — 
Long.  13  mill. 

La  Q  de  Gl.  fiiikcstaiurus,  de  même  provenance,  (pie  je  liens  de 
M.  de  Semenow  .  n'en  dilTére  que  par  la  coloration  de  ses  t'-lytres  (jui  est 
d'un  vert  métallique  uniforme.  Elle  a  même  taille,  même  forme,  et 
présente  les  mêmes  caractères  spécillques  ;  ce  (jui  me  fait  croire  que 
li^Cl.  sogdianus,  postérieurement  décrit,  n'en  est  qu'une  variété.  L'exa- 
men d'un  certain  nombre  d'exemplaires  des  deux  sexes  est  toutefois 
nécessaire  pour  trancher  cette  (piestion. 

Observation  sur  les  mœurs  de  Mantispa  styriaca  Poda  [-Nkvr.] 
Par  (i.-A.  PouiADK. 

Le  20  juillet  dernier,  je  récoltai  à  Digne  (Basses-Alpes),  un  cocon 
ovigère  d'une  Arachnide,  le  Drassodes  lujpocrita  E.  Sim.,  suspendu 
aux  rochers  et  avec  la  femelle  posée  dessus.  Quelques  jours  après  je 
fus  agréablement  surpris  de  voir  sortir  do  ce  nid  une  nymphe  active 
de  Mant'fupa  styriaca  Poda  (=  M.  puijana  Fabr.)  9  qui  se  dépouilla 
bientt')t  de  son  enveloppe  diaphane  et  parut  avec  ses  ailes  et  son  aspect 
mimétique  de  Mante.  Je  ne  crois  pas  que  ce  Névroptère  ait  été  déjà  si- 
gnalé comme  parasite  de  cette  Arachnide.  On  sait  que,  d'après  les  ob- 
servations de  Brauer,  c'est  principalement  des  leufs  de  Lycoses  que  se 
nourrit  la  larve  de  Mantispa. 

Description  du  mâle  de  VAptei-ogyna  dorsostriata  André  [Hyméx.] 

Par  Ernest  André. 

M.  le  Prof.  BoUNier  m'a  cunnnuni(pi(''  (luehpies  indi\idus  d'im  Apfc- 
rofiiina  o'  appartenant  au  Muséum  de  Paris  et  recueillis  |)ar  M.  de  Vau- 
loger,  à  Ain-Tokria,  dans  la  province  d'Alger.  Bien  (pie  ces  mâles  ne 
soient  pas  accompagnés  de  leurs  femelles,  je  crois  (pi'ils  appartienueni 
à  r.l.  dorsostriata,  dont  la  femelle  a  été  déciite  par  moi  dans  nos  An 
nali's  de  1898,. p.  4,  et  provenait  de  Ouaransenis  (Algérie). 

Voici  la  description  de  ce  mâle  encore  inédit  : 

Entièrement  noir,  avec  le  funicule  des  antennes.  la  majeure  partie 
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dos  mandibules  et  le  crochet  apical  de  Fin  |iopygiuni  lerrugineux  ;  pattes 
d'un  bi'un  noir  foncé,  tarses  plus  rougeâtres.  Tout  rinsccte,  y  compris 
les  ])attes,  ajjondamment  hérissé  de  longs  poils  cendrés.  Une  toulTe  de 
puhescence  cendrée  se  voit  au  miheu  du  bord  postérieur  des  premier 
et  second  segments  de  l'abdomen  ;  les  segments  suivants  sont  ciliés  de 
poils  semblables  à  leur  sommet.  Ailes  tout  à  fait  hyalines,  avec  les 
nervures  ferrugineuses,  la  côte  et  le  point  stigmatical  plus  brunâtres. 

Tète  fortement  ponctuée;  yeux  assez  grands,  en  ovale  court,  assez 
éloignés  de  l'articulation  des  mandibules;  ocelles  petits;  mandibules 
acuminées  au  sommet;  antennes  longues,  atteignant,  quand  elles  sont 
ramenées  en  arrière,  l'extrémité  du  second  segment  abdominal;  scape 
gros  et  court,  à  peine  plus  long  que  large;  premier  article  du  funicule 
transverse,  les  suivants  très  allongés  et  faiblement  arqués,  le  second 
seulement  un  peu  plus  long  que  le  troisième.  Thorax  fortement  ponc- 
tué, avec  les  points  plus  serrés  sur  le  iironotum,  plus  épars  sur  le  mé- 
sonotum  qui  est  pourvu  de  deux  forts  sillons  longitudinaux,  diver- 
geant fortement  en  avant,  n'atteignant  pas  tout  à  fait  le  bord  antérieur 
du  Segment  et  entre  lesquels  se  voit  une  ligne  mi'diane  longitudinale, 
lisse,  plus  ou  moins  apparente;  scutelhun  convexe,  assez  densément 
marqué  de  gros  points  aUongés;  métanotum  grossièrement  ponctué- 
réticult':  écaillettes  lisses,  luisantes,  d'un  brun  rougeàtre.  Premier  seg- 
ment de  l'abdomen  brièvement  pédoncule  en  avant,  sa  partie  renflée 
pirifurme,  à  peu  près  aussi  large  en  arrière  que  longue  sur  sa  ligne 
médiane,  grossièrement  ponctuée-réticulée  ;  second  segment  plus  large 
que  long,  plus  étroit  en  avant  qu'en  arrière,  au  moins  deux  fois  aussi 
largo  que  le  premier,  longitudinalement  et  densément  strié-ponctué, 
avec  les  intervalles  costulés;  troisième  segment  plus  densément  et  plus 
finement  strié-costulé  sur  le  dos,  devenant  ridé-réticulé  sur  les  côtés; 
segments  suivants  simplement  ponctués.  Les  segments  ventraux  sont 
luisants,  le  second  est  assez  densément  i)onctué,  le  troisième  beaucoup 
])lus  éparsement,  presque  lisse  en  arrière,  les  suivants  sont  lisses  avec 
une  seule  rangée  de  points  à  leur  bord  apical.  Pattes  de  conformation 
normale,  trochanters  intermédiaires  à  peine  munis  en  dessous  d'un  tu- 
bercule mousse,  les  postérieurs  inermes;  éperons  blancs,  fortement 
pectines.  —  Long.  7  à  9  milL 

Très  voisin  de  A.  Mlokoseivitzi  Rad.,  du  Caucase,  ce  mâle  s'en  dis- 
tingue par  sa  taille  plus  faible,  par  la  sculpture  de  son  abdomen  qui 
est  plus  nettement  strié-costulé,  tandis  qu'il  est  plutôt  ponctué-réticule 
ou  ridé-réticulé  chez  MIokosea'itzi,  et  enfui  par  ses  ailes  tout  à  fait 
hyalines  au  lieu  d'être  nettement  teintées  de  brun  jaunâtre  sur  une 
partie  de  leur  étendue. 
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Description  d'une  Anthomyiaire  nouvelle  [Dut] 
du  genre  Homalowyia  Bouché 

P;\|-    If    !)'■   .1.    VlLLENKUVE. 

Homalomyia  speciosa  cj  S|i.  n. 

o  //.  raniculari  L.  et  II.  difficili  Lœw  simUlima.  Nigro-cinerea. 
Ocull  disjuncti;  genis  orbitisque  albo-micantibus.  Thoracis  3  lineis  vix 
penpicms.  Abdoiniup  flaco,  Unea  média  iiigra,  segmenta  ultimo  nigri- 
cante.  Atio  cinereo.  Pedibu.s  nigvis,genubm  et  basi  tibianim  antei-ionini 
luteis.  Coxis  nudi.s.  Tibiis  intus  simplicibm,  aeque  breciter  nt  crebris- 
sime  pubescentibus.  —  Long.  7-8  iiiill. 

Face  d'un  beau  blaac  argenté  à  reflets  noirâtres.  —  Les  yeux,  rouges 
sur  le  \ivant,  sont  séparés  par  une  bande  frontale  triangulaire,  très 
rétrécie  en  arrière,  d'un  noir  foncé,  et  par  les  orbites  larges,  également 
argentées.  — Antennes  étroites,  allongées,  mais  n'atteignant  pas  le  péri- 
stome.  Les  2  premiers  articles  noirâtres.  le  3«  à  reflets  grisâtres.  Soie  an- 
tennaire  longue,  noire,  presque  nue,  avec  son  3^  article  coudé  légèrement 
sur  le  i"  et  épaissi  dans  son  premier  tiers.  —  Thorax  gris  avec  3  lignes 
plus  foncées  à  peine  distinctes.  Éi)aules,  côtés  du  thorax  et  métathorax 
blanchâtres.  —  Abdomen  allongé,  jaune  rougeâtre;  ligne  noire  médiane 
assez  large,  interrompue  aux  incisures.  Le  dernier  segment  abdominal 
est  simplement  rembruni,  avec  des  reflets  gris  sur  la  face  dorsale,  mais 
il  est  noir,  assez  brillant,  sur  la  face  ventrale.  —  Appareil  génital  bien 
apparent,  gris  cendré  et  nettement  bilol^é.  —  Ailes  et  balanciers  jaunis. 
Cuillerons  blancs,  assez  développés  et  inégaux.  —  Pattes  noires,  jaunes 
à  la  base  des  tibias  antérieurs.  —  Hanches  intermédiaires  dépourvues 
d'épine.  —  Les  fémurs  correspondants  présentent,  à  leur  face  intV'- 
rieure,  de  très  nombreuses  soies  disposées,  comme  d'ordinaire,  sur 
trois  rangées  :  fortes,  courtes  et  très  denses  sur  la  rangée  moyenne, 
elles  sont,  sur  les  rangées  antérieure  et  postérieure,  plus  espacées  et 
plus  allongées,  surtout  vers  la  base  du  fémur.  Les  tibias  moyens  s'é- 
paississent graduellement  de  haut  en  bas  ;  leur  face  interne  est  hérissée 
de  soies  très  courtes,  raides,  extrêmement  serrées  et  de  môme  lon- 
gueur partout;  leur  face  externe  présente  deux  fortes  soies  avant  l'ex- 
trémité. Cet  asi)ect  des  pattes  intermédiaires  est  tout  à  l'ait  caractéris- 
tique. 

J'ai  capturé  2  mâles  de  celle  belle  espèce,  sur  des  feuilles  de  Châtai- 
gnier :  l'un,  le  24  juillet  181I8,  dans  la  forêt  de  Saint-Germain  en  Lave; 
l'autre,  le  31  juillet,  dans  le  bois  de  Tllaulil  (Seine-et-Oise). 
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Observations  sur  Mydaea  platyptera  Zett.  [Dipt.] 
Par  lo  D'"  J.  Villeneuve. 

Cette  Mouche,  décrite  par  Zetterstedt  {Dipt.  Scand.,  t.  YIII,  p.  3281) 
sous  le  nom  dWricia  platyptera,  doit  être  classée  aujourd'hui  dans  le 
genre  Mydaea  Desv.  Très  rare  partout,  elle  se  rencontre,  cependant,  assez 
souvent  dans  les  bois  des  environs  de  Paris.  On  la  trouvait  en  grand  nom- 
bre, cette  année-ci,  à  Andrésy  (S.-et-O.),  ^iw  voisinage  des  habitations, 
près  (les  écuries  et  sur  les  murs  exposés  aux  ardeurs  du  soleil.  La 
ponte  avait  heu  sur  des  excréments.  D'après  les  nombreux  exemplaires 
qui  m'ont  été  communiqués  par  M.  Bellevoye,  de  Reims,  il  est  permis 
de  croire  qu'elle  est  aussi  très  répandue  dans  cette  région.  Notre  col- 
lègue l'a  obtenue,  d'autre  part,  par  l'élevage  d'un  très  grand  nombre 
de  larves  recueihies  dans  les  ulcères  d'Orme.  Je  crois,  avec  M.  le  Prof. 
Stein,  que  cette  Mouche  est  identique  à  Hijlemijia  querceti  Bouché,  dont 
la  larve  fut  trouvée  dans  de  vieux  Chênes  pourris. 

Description  d'un  Laccobius  (Hydrophilide)  nouveau 

des  îles  Baléares  |(>tL.] 

Par  le  D''  Maurice  Réglmbart. 

Laccobius  Moraguesi  n.  sp.  —  Oralis,  convexnx,  nitidus;  cajiite 
fortiter  mt  dense  ijunctato,  omninQ  uiijro;  pronoto  laeci,  fortiter  sat 
dense  punctato,  nigro,  leviter  iridescente,  lateribus  et  angulis  posterio- 
ribus  paUide  flavis;  scutello  nigro.  minus  fortiter  punctalo;  eliitris 
dense  sériât int  panctatis,  interv(dlis  siniiliterseriatini  punctatis,pallide 
testaceis.  seriebus  auguste  nigris,  paruni  distincte  nigro  nuirnioratis, 
lateribus  dilutioribus.  Tibiis  posterioribus  niodice  curcatis ,  ex  tus  for- 
titer ciliato-spinosis.  —  Long.  2  3/4-3  mill. 

Comme  aspect,  cette  nouvelle  espèce  est  absolument  intermédiaire 
entre  L.  alterniis  Mots,  et  scatellaris  Mois.  Klle  dilTère  du  premier  par 
sa  taille  plus  grande,  sa  forme  un  peu  moins  allongée,  la  tête  et  le 
pronotum  lisses  et  non  réticulés,  i)lus  deusément  ponctués,  et  sur- 
tout par  les  élytres  dont  les  séries  intervallaires  sont  aussi  densément 
el  presque  aussi  régulièrement  ponctuées  que  les  séries  fondamentales, 
au  point  qu'il  n'y  a  entre  elles  presque  aucune  ditïérence.  Elle  did'ère 
du  second  par  sa  taille  plus  petite,  sa  forme  un  peu  plus  allongée,  les 
élytres  plus  pâles  et  moins  distinctement  marbrés  de  noir  et  surtout 
par  les  séries  ponctuées  régulières,  tandis  qu'elles  sont  irrégulières  et 
confuses  cliezL.  scutellaris. 
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Cotte  espèce  a  été  décdincrle  dans  les  eaux  courantes  aux  enviions 
de  Palma  (iles  Baléares)  par  M.  J.  Morayues.  à  qui  je  suis  heiu'ciix  de 
la  dédier. 


Diagnoses  de  Staphylinides  myrmécophiles  nouveaux  [C-ol.] 

l'ar  A.  I{afi-rav 

(ieu.    Trilobitiflcu!^  nov.  gen. 

Corpus  orniiini,  poslirc  acuminatuiii ,  inaxitne  (Irphuniluni  rt  rom- 
pressum.  Caput  srinirimiltirc,  orr  infrridri,  mento  nrrulfo.  l'alpi  iiid.ril- 
lares  articulis  P  inninto,  â"  brcoi,  subtritnujulari,  3"  tumjuo,  subcifliu- 
drico,4°  minuto,  subulato.  AntcHnae  in payiiuicapitis  inferioninseiiae, 
brèves,  articulis  t'  (jloboso,  >'  orato,  tuaguo,  3"  miiiulissiino,  i^-G'^  mi- 
nutis,  chiva  maœiiiui ,  quiiu/ue-artirulutd.  Prothuriir  et  elytra  valde 
transversi,  sutura  ehjtrorum  obsoleta.  Abdomen  supra  oelo  et  iiifra 
septem  segmentis  conspicuis  instructum,  latemarginatum.  Tarsis  qua- 
driarticulatis ,  brevibus,  articulis  tribus  primis  vUnutis,  4°  magno,  suIj- 
conico,  unguibus  binis  validis.  Pedes  lireves,  rompressi. 

Cet  insecte  ne  ressemble  à  aucun  autre  et  a  plutôt  l'air  d'une  larve 
que  d'un  insecte  parfait,  quoiqu'il  ne  puisse  y  avoir  aucun  doute  à  C(^ 
sujet.  Le  corps  est  absolument  [)lat.  sans  épaisseur,  et  ressemble  à  celui 
des  Cossijphodes.  Les  élytres  sont  tout  à  l'ait  rudinientaires  et  la  suture 
est  réduite  à  un  sillon. 

T.  mirabilis  n.  sp.  —  Castaneus,  nitidus;  in  eapite  tulterruloruni 
lineis  titnisrnsis  (juatuor.  Antenna  tesfacea,  clava  ijerniagna  .  arliculis 
quinque  plus  niinusre  tnuisversis  runstanti  et  iniimlissinie  si't<is<i.  l'ni- 
thoracis  angulis  anticis  rotundatis ,  pusticis  acutis ,  iaberculoruni,  lineis 
transversis  duabus.  Elglrorum  angulis  anticis  rotundatis,  posticis 
acutis,  rnedio  prothorace  fere  aiigustiora,  tuberculoruni  lineis  tribus. 
Segniento  I  dorsali  inunan/inalo,  caeleris  laie  niarginatis,  l-^quinque- 
tuherculatis,  islis  Inberculis  in  /iriino  el  secundo  rotundatis  el  in  cae- 
teris  gradatini  in  carinulis  lougiludinidibus  desinentibus,  (>  tricariiiu- 
lato,  niargine  laterali  unituberculata,  inter  tuberculos  tegunienlis  laii- 
gitudinaliter  strkjosis.  —  Long.  2,00-2.00  milL:  lat.  L40-l,.'ï()  mill. 

Cape  Town;  avec  Dorglus  kelrolus. 

Pygostenus  rufus  n.  sp.  —  Talus  suidide  rnfus,  prolkurace  elg- 
trisque  paulo  dilutioribus,  pmictis  aliquot  dispersis  et  obsoletis ;  nitidus, 
laecis,  antennisobsenrioribus,  articula  ullinio  leslacen.(]a}iiil  transcrrso- 
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ovntuin.  Antennae  crassae,  coviaie,  firticulis  P  breviter  auriculato, 
2"  ininuto,  in  primo  occulta, 3" -10"  transversis,  latitudincdecresceiitibus, 
11"  oblon(jo,conico.  Prothorax  transversus,  lateribus paruiii  rotundatus 
et  anticehaudattenuatus.  Elijtrae prothoraci  aequiparantes, postice  valde 
arcuatim  emarginatae.  Abdomen  confertim  subrugoso-punctatum ,  apice 
iiigro-setosum.  —  Long.  1,80-1,90  mill. 

Cette  espèce  diffère  de  Raffrayi  Wasm.  par  sa  taille  plus  petite,  sa 
coloration  plus  claire,  les  antennes  plus  courtes  et  plus  épaisses,  le 
prothorax  plus  transversal  et  non  rétréci  en  avant,  les  éiytres  i)lus 
longs  et  plus  fortement  émargiués  en  arrière. 

Cape  Town;  avec  Do7-ylus  helvolus. 

Ces  insectes  seront  ultérieurement  figurés  et  plus  longuement  dé- 
crits. 


Diagnoses  d'Ichneumoniens  nouveaux  [Hymen.] 
recueillis  par   M.  L.  Bieuse  en  Algérie 

Par  Maurice  Pic. 

Ichneumon  Bleusei  n.  sp.  —  î  Coloration  générale  d'un  ron- 
gea tre-roux  obscurci  par  places;  orbites  internes  des  yeux  et  un  petit 
trait  sous  les  ailes  d'un  blanc-jaunàtre.  Tète  rougeàtre  antérieurement 
et  sur  les  côtés,  obscurcie  en  arrière  et  sur  le  front  à  partir  des  an- 
tennes; joues  un  peu  élargies.  Antennes  subllliformes,  assez  robustes, 
épaissies  a  ers  Textrémité,  roussàtres  mais  un  peu  obscurcies  à  la  base, 
annelées  sur  leur  milieu.  Thorax  rougeâtre-roux,  obscurci  près  des 
ailes  et  dans  le  voisinage  des  hanches  ;  écusson  fortement  ponctué, 
bordé  de  jaunâtre  à  son  extrémité.  Aréole  supéromédiane  subhextigo- 
nale  en  avant,  légèrement  échancrée  en  arrière,  presijiie  lisse.  Méta- 
thorax  à  peine  bispineux,  ayant  ses  côtés  assez  fortement  pUssés  et 
ponctués.  Ailes  subhyalines,  avec  l'aréole  subdeltoïde  et  le  stigma  fauves. 
Pattes  robustes,  en  majeure  partie  roussàtres,  rembrunies  çà  et  là, 
avec  la  base  des  tibias  (les  antérieures  étant  en  plus  presque  entière- 
ment de  cette  couleur  claire  sur  la  face  antérieure),  les  postérieures 
plus  largement,  d'un  blanc  jaunâtre;  cuisses,  plus  largement,  et  tibias 
postérieurs, obscurcis  à  leur  extrémité;  hanches  plus  ou  moins  obscur- 
cies ou  rembrunies,  les  postérieures  nues.  Abdomen  entièrement  d'un 
rougeâtre-roux,  non  maculé  de  blanc  à  l'extrémité  ;  postpétiole  bril- 
lant, parsemé  de  quelques  points  forts;  gastrocèles  peu  profonds, 
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petits.  siibaiTondis.  Tnrirrc  assez   longue,  foiiC(''e.  —  Long.  7  iiiill. 
environ. 

Algérie  :  Lambèze  (L.  Bleiize  in  coll.  Pic). 

Rentre  dans  la  section  III,  groupe  fabrirafor,  de  la  Monographie  de 
M.  Tabbi'  Bertboumieu.  Spécial,  non  seulement  dans  le  groupe,  mais 
aussi  dans  tout  le  genre  par  sa  coloration  et  sa  forme.  Peut  se  pla- 
cer près  de  /.  oninilator  F. 

Je  suis  heureux  de  donner  à  cette  jolie  espèce  le  nom  de  l'entomo- 
logiste qui  l'a  recueillie  et  a  liien  voulu  s'en  dessaisir  pour  en  enricliir 
ma  collection. 

Amblyteles  obesus  Bertb.  [Rev.  Se.  Bourb.,  189(),  p.  190).  — 
M.  l'abbé  Bertboumieu  n'a  connu  que  le  c5  de  cette  espèce  dont  le  type 
est  dans  ma  collection,  provenant  de  mes  cbasses  à  Saïda,  d('']iartement 
d'Oran:  voici  la  description  de  la  î  qui  m'a  été  cédée  par  M.  L.  Bleuse  : 

$  Coloration  générale  semblable  à  celle  du  mâle,  mais  les  antennes 
sont  obscurcies  antérieurement,  les  tarses  postérieurs  plus  foncés, 
avec  les  tibias  postérieurs  bien  marqués  de  noir  à  leur  extrémité. 
Abdomen  un  peu  plus  court  que  chez  le  (5. 

A.  obesus  ç  est  sorti,  à  Rennes,  d'un  cocon  de  Boinbij.r  ra|)porté 
d'Ain-Sefra  (Sud  Oranais)  ;  un  c5  est  éclos.  également  à  Rennes,  d'un 
cocon  de  Cuculia  rapporté  de  Mecheria;  l'espèce  reste  donc  toujours 
algérienne  et,  jusqu'à  nouvel  ordre,  connue  seulement  de  la  région 
oranaise. 


Bulletin  bibliographique. 

Académie  des  Sciences  [C.  Il.hebduni.  des  Séances),  1898,  I,  tables:  11, 
21  à  23.© 

Acadé)nie  Impériale  des  Sciences  de  St-Pétersbourg  {Bulletin),  Y'-' sér.. 
VII,  ,3,  4,  o.  1897;  VIII.  l-o,  1898.  —  B.  Sowinsky  :  Résultats  scien- 
tifiques de  l'expédition  d'  «  Atmanaï  k  Crustacea  malacoslracn  de 
la  mer  d'Azof,  4  pi.,  texte  russe, 

Annals  and  Magazine  of  yalui'dt  llistonj,  sér.  VII,  vol.  2,  n°  12.  — 
R.-I.  PocoK  :  The  Aracimida  from  the  Régions  of  Lakes  Nyasa  and 
Tanganyika  contained  in  tlie  Collection  of  tho  Brilisb  Muséum,  pi. 
—  T.-D.-A.  CocKERELL  :  New  and  little-kuown  Hymenoptera  taken 
by  Prof.  C.-H.-T.  Townscnd  and  M.  CM.  Barber  in  New  Mexico 
in  1898.  —  A.-G.  Butlek  :  On  the  Pierine  Bnllerllies  of  the  C.enus 
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Catophaya.  —  E.-M.  Pratt  :  The  Enlomostraca  of  Lakc  Bassonth- 
Avaite.  with  and  Introductory  Note  by  S.-J.  Hickson.  —  L.  de  Nicé- 
viLLE  :  A  Revision  of  the  Pierine  Butterflies  of  thc  Genus  Dercas. 

Berliner  rntomologische  ZeiUchrift.  XLIII,  1  et  2, 1898.  — D'J.  Kriegh- 
BAUMEK  :  Beitrag  zu  einer  Monographie  der  Joij|)iueii ,  einer  Un- 
terfamilie  der  Ichneumoniden.  pi. —  H.  Fruhstorker  :  Einc  neue 
Lucauide.  —  Eine  neue  Libuthea  ans  Asien.—  Uebersicht  der  bekann- 
ten  HeiHoboia-Arlen  und  Lokah"ornien.  —  Neue  Lepidupteren  aus 
Asien.  —  Eine  neue  Itliomiide  aus  Minas-Geraes. 

EntoiiioIO(jis:rhe  Sachrichten,  XXIY,  22.  1898.  —  M.  Bautel  :  Ueber 
eine  wenigjjeachtete  Form  unserer  europaisclien  Macrofjlossa-Arlen. 

—  .I.-D.  Alfkex  :  Megarhile  Sclianinshindi  n.  sp.  Eine  neue  Mega- 
chile-Avl  aus  Honolulu.  —  E.  Baumaxn  :  Odonalen  von  Misahôhe 
(Landscliaft  Agome  im  Togohinterlande).  (Nach  hinterlassenen  Auf- 
zeichnungen).  —  ^V^  Horn  :  Zwei  neue  Myrmecopterae  vom  Sud- 
lichen  Africa.  —  F.  Karsch  :  Zur  Eîliologie  der  Ichneumonidengat- 
tung  Pohjsphincta. 

Entomologist  {The),  XXXI,  427,  1898.  —  \V.-.I.  Lucas:  Forficula  Lesnei 
Finot  (lig.).  — P.-\V.  Abbott  :  A  few  Notes  on  AcidaUa  humiliatu 
Hufn.  —  A.-J.  Hodges  :  The  Summer  Seasonof  1898.  —  M.  E.  Fou.\- 
TAINE  :  Two  Seasons  among  the  Buttertlies  of  Hungary  and  Austria. 

—  Notes  diverses. 

Kntomologisfs  inonihhj  Magazine  [The],  41o,  1898.  — Rev.  A.-E.Eatox  : 
Ephenieridae  taken  b\  Mr.  Me.  Lachlan  in  the  District  of  the  Lac 
de  Joux  (Swiss  Jura)  in  1898  (lig.).  —  G.-C.  CnAMPiox  :  Uoinalota 
[Rhopolocera]  clavigera  Scriba  [clavicomisEpp.)  :an  Addition  to  the 
List  of  British  Staphylinidae.  —  G.  Morley  :  Quedius  nigrocoeni- 
Ims  Muls.  :  an  additional  British  Record  (tig).  —  G.-G.  Champion  : 
Addilions  etc.,  to  the  List  of  Britisii  Coleoptera.  —  A.  -H.  .Ioxes  : 
Lepidoptera  at  electric  Light  atZennatt.  —  R. Me. Lachlan  :  On  two 
Species  of  Caloptergginae  from  the  Island  of  Loml)Ock,  with  varietal 
Notes.  —  G.-C.  BiGNELL  :  Observations  of  Drgophanta  disticha.  — 
F.-C  Adams  :  A  new  British  Dipteron  :  Ceroplasius  sesioides  Viahlb.? 

—  G. -T.  Porritt  :  Description  of  the  Larva  of  Caradrina  ainbigua. 

—  Notes  diverses. 

Feuille  des  Jeunes  Xalumlisles  [La),  XXIX,  338,  1898. — G.  de  Rocqui- 
gny-Adansox  :  Géonémic  de  Saiurniapgri.  Limite  septentrionale  de 
son  extension  en  Russie.  —M.  Pic  :  Diagnoses  de  Coléoptères  Mala- 
codermes  et  notes  diverses.  —  Notes  spéciales  el  locales. 


Smnce  du  li  (lécombre  /<V,9.v.  ;{"),') 

Fi-don  (/('),  VII,  3,  1808-1899  (2  exempl.).—  J.I)RSBRO(;iiERs  DES  Loges  : 
Matt'riaux  pour  la  Faiiiif  des  Coléoptrres  tic  liarbaric 

IKustiierte  Zeitsclnift  fiir  Entomologie,  III,  2:],  1898.  —  H.  Fiuese  : 
Zur  Lebeiisweise  dos  Humniolkalers,  Emus  hirtus  L.  —  Iv  Fischer  : 
Beitr;ig(»  zur  expcriuH'ntolloii  Lcpiduptorologic,  X  (pi.).  —  D''  K, 
EcKSTEix  :  Schnietlcrlingsi'ang  bel  elt'ktiisclicn  Liclit.  —  Notes  di- 
verses. 

Iniliana  Acadeni!/  of  Science  {Proceeiliiujs).  1897.© 

Intevmédidirc  de  VA  FA  S,  III,  30,  1898.© 

A'./v.  zoolof/iscli-boldiiischeti  GeseUschaft  iii.  Wien  {VerlKindlnugeu), 
XLVIII,  8.  1898.—  D'  M.  Bernhaier  :  Zweile  Folge  neuer  Sta- 
plnliniden  aus  OEsterreicb  Ungam.  — P.  Borx  :  Zwei  neue  Caraben- 
Formeii  der  ligurischen  Alpeu.  —  H.  Hirschke  :  Die  ersten  Stânde 
vou  Plusia  aemula  Hb.  —  D'"  Spaeth  :  Beschreibung  einiger  neuer 
Cassidideu  ncbst  sNiionymiscben  Beuierkuiigen  II. 

Muffco  de  Ilistorid  Xatunil  de  Valparaiso,  II,  0,  1898. 

Naturaliste  {Le),  1'^''  décembre  1898.  —M.  Pu:  :  Description  de  Coléop- 
tères. —  L.  Plaxeï  :  Essai  monographique  sur  les  Coléoptères  des 
genres  Pseudolucane  el  Lucane. 

New-York  Acadeniti  of  Sciences  [Annals],  XI,  2,  1898. —  H.-E.  Ckamp- 
Tox:  An  important  instance  of  Insect  Goalescence.  — W.-M.  Raxkix  : 
The  Northrop  collection  of  Crustacea  koia  the  Bahamas  (pL).  — 
W.-T.  Calmax'  :  On  a  collection  of  Crustacea  from  Puget  Sound 
(pL). 

Nen^  York  Agricultural  Experiment  Station  [Bulletin  w  145],  1898.© 

Pisciculture  pratique  {La),  IV.  10,  1898.© 

Psjjche,  VIII,  272,  1898.  —  S.-J.  Huxtek  :  On  the  occurrence  of  Dissos- 
teira  longipennis  Thomas.  —  A.-P.  Morse  :  Notes  on  New  England 
Acrididae,  IV  :  Acridinae,  V.  —  Entomological  expéditions  i^R.-E. 
Snodgrass,  CF.  Baker).  —  G.  B.  Kixg,  J.-D.  Tixsley  :  A  new  Ant- 
nest  Coccid  (tig.).  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  Second  note  on  a  new 
Uemileuca.  —  C-G.  Soûle  :  A  curions  cocoon  of  Attacus  cecmpia. 
—  S.-J.  HuxTER  :  Dissosteira  in  Colorado.  —  C.-tL  Soûle  :  dilhi- 
dri/as  eubule. 

H.  Arademiadei  Lincei  {Atti),  1898,  II,  9-10.  —  Grassi  :  La  malaria 
pnipagala  ])er  mezzo  di  pi'culiari  Insetti. 

lierista  Cltilena  de  llistoria  nalural,  II,!).  18!t8.  —  E.  C.  Reed  :  Siimpsis 
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de  losHomipterosdeGhilc  —  \V.Bai!Tlett-Calvert  :  C.atalogo  rcvi- 
sado  dclos  Lepidôpteros  de  Cliile. 

lienic  !<cientifique  du  Boiirl)onii<iis  rt  du  centre  de  la  France ,  XI.  131, 

18!)8.0 

Sociedad  espanola  de  Ilislorin  naliiral  {Actas),  novembre  1898. © 

Societas  Fntoniologica  XIII,  10-17,  18i)8. — PiiOF.  D''  Rudow  :  Eiuigc  Be- 
merkungen  zu  den  Buckelzirpeii.  —  K.  Frixgs  :  Besprechung  einiger 
merkwurdiger  Aberrationcn.  —  W.  Caspari  :  Ueber  Acroniicta 
strigosa  S.  V  (2  art.).  —  P.  Borx  :  Meiue  Exkursion  von  1898. 

Societas  Entomologica  Rossica  [Uorae),  XXXI,  4;  XXXII.  1-2,  1898. 

—  J.  Wagner  :  iVphanipterologische  Slndien  III  (pi.).  —  A.  Seme- 
Now  :  Coleoptera  nova  Rossiae  europaeae  Caacasique,  IV  et  V.  — 
N.  Cholodkowsky  :  Beitrage  zu  einer  Monographie  der  Coniferen- 
Lliuse,  II  (p!.).  —  J.  Faust  :  Verzeichniss  der  in  der  «  Revision  der 
Gattung  Fpisomus  Scbônberr  »  enthaltenen  Arten. —  T.  Tschits- 
cnÉRixE  :  Matériaux  pour  servir  à  l'étude  des  Féronieus,  IV.  — 
J.  PoRTSCHiNSKY  :  Biologio  des  mouches  coprophages  et  n(''cropha- 
ges.  2®  partie.  Étude  sur  la  Lucilia  Inifonivora  Moniez,  parasite  des 
Batraciens  anoures  (texte  russe). 

Société  des  Sciences  naturelles  de  Saône-et-Loire  [Bulletin],  XXIV,  10- 
11,  1898.© 

Société  d'études  scientifiques  de  l'Aude  [Bulletin),  IX,  1898.  -  L.  Ga- 
v((Y  :  Diverses  hstes  d'Insectes.  —  Catalogue  des  Insectes  Coléop- 
tères trouvés  jusqu'à  ce  jour  dans  le  Déiiartement  de  l'Aude,  II. 

Société  Entomologique (le Belgique [Annales),\L\l,  10-11,  1898.— D'"  E. 
Rousseau  :  Essais  sur  l'histologie  des  Insectes.  — L.  Fairmaire  :  Ma- 
tériaux pour  la  faune  coléoptérique  de  la  Région  malgache  (2  art.). 

—  R.  P.  M.-J.  Belox  :  Contribution  à  l'étude  des  Lalhridiidae  de 
l'Afrique  méridionale.  —  T.  Tschitschérixe  :  Xote  sur  quelques 
Abacetusdc  Zanzibar  du  Musée  royal  d'Histoire  naturelle  de  Belgique. 

—  Note  sur  le  genre  Holconotus  Chd.  —  .I.-L.  AVeyers  :  Description 
d'une  nouvelle  espèce  de  Chrysochroa  de  Sumatra  (côté  ouest). — 
J.-E.  EvERTS  :  Coleoptera  neerlandica.  — De  Schildvleugelige  Insec- 
ten  vanXederlandenhel  aangrenzendgebied  (analyse  par  A.  Lameere). 

Société  Impériale  des  Xuturalistes  de  Moscou  [Bulletin),  1897,  III,  IV. 

—  A.  Semexow  :  De  Aphodio  sulcicoUi  m.  [nigrivittis  Rttr.)  ejusque 
cognatis. —  Travail  en  langue  russe  sur  les  Haliplidae  (Coleoptera). 

Société  Linnéenne  du  Nord  de  la  France  [Bulletin),  XIII,  297-298, 
1898.© 


Scanec  (li(    1 1  tlr'rt'iii/in'   ISOS.  3o7 

S/icries  des  llninnioptères  iVEiiropc  cl  (C.Uijcric.  Y  bis,  Jase.  ()4,  189b<. 

—  Marshall  :  Braconidos,  pp.  :22-)-288,  pi.  X-XII. 

Természctrajzi  Fiizelek,  XXI,  3  et  4,  1898.  —  F.  Foiîstki?  :  Odonaleu 
aus  Neu-Guinca  (pi.).  —  H.  Friese  :  Beitragc  zur  Bioncnfaiina  von 
Aegypten.  —  Fr.  Kohl  :  Ucber  neue  Hyiuenopteren  (pi.).  — 
D""  H.  Rebel  :  Ueber  ciiic  Rhnpaloceren  AusboiUe  aus  DeiUsch-Ncu- 
Giiinoa  (pi.).  —  SzÉi'r.ir.ETi  Gy  :  Boitrago  zur  Koniitniss  ilor  luiga- 
rischen  liraconiden,  111.  —  F.-M.  Vax  der  Wur.i'  :  Dipteren  aus 
Neu-Guinea  in  dcr  Saminlung  des  uiigarisclien  Nalional-Museuins 
(pi.).  — H.  Friese  :  Die  Tr/f/o»«-Arteii  Australiens.  —  D''  M.  Bezzi  : 
liamphoinyia  heterochroma,  nova  Dipteroruni  species  ex  Hungaria. 

—  G.  Caxestrini  :  Nuovi  Acaroidei  délia  N.-Guinca.  —  Fr.  Kla- 
PALEK  :  Fiinf  neue  Trichopteren-Arten  aus  Ungarn.  —  B.  Licht- 
wardt  :  CnjpfopJilcps,  novum  genus  Dolichopodldarum  {Cr.  Kcr- 
tészii,  n.  sp.  (lig.).  —  D''  Kertész  :  Clcilamia  Osten-Sdclrtii  n.  sp. 
(lîg.).  —  A.  MocsARY  :  Species  novae  generum  :  Euglossa  Latr.  et 
Kpicharis  Kl.  —  1)''  G.  Horvatii  :  Capsidae  novae  ant  minus  co- 
gnitae. 

Tijdsrhrift  coor  Entomologie,  1894-9o,  I;  1898,  II.  —  A.  Vax  Pelt 
Lechxer  :  Eon  en  ander  over  Culamia  liitosa  Hiibn.  (pi.).  —  Leu- 
canin  linpura.  —  P.-G.-T.  Sxellex  :  Aanteekeningen  over  Thijca 
{Délias)  camlidd  Sncll.  v.  Voll.  (|)1.).  —  Synonymische  aanleekenin- 
gen.  —  F.-M.  Vax  der  Wulp  :  Aanteekeningen  Ijetrellendo  t)ost- 
ladische  Diplera. 

Wiener  Enlomoloyisclie  Zeitiinf/,  XYll,  9,  1898  (2  exempl).  —  T. 
TsciiiTSCHÉRixE  :  Zur  Kenntnissder  mit  aeneus  V.unddistingiiendus 
Duft.  verwandten  Ilarpalus-Avlcn  aus  dem  Europ.'iischcn  Russiaud 
und  Kaukasus.  —  E.  Koexig  :  Cirimkla  melanclwlica  F.  und  C. 
orientalis  Dej.  —  A.  Fleischer  :  Xeue  Dijschirius-AHm  aus  Tui- 
kestan.  —  K.-A.  Pexegke  :  Coleopterologische  Miscellen. 

Zoological  Record  .-XXXIV,  1897-1898.  —  Acquis  pour  la  Bibliotiièqui'. 

Zoological  Sorietg  of  Londoa  {Trmwictions},  XIV,  8;  XV,  1,  1898.  — 
G.  Stewardsox  Brady  :  On  new  or  imperfectly-kno>vn  Species  of 
Ostracoda,  (.•liielly  froni  New  Zealand  ([)!.). 


;}o8  Bulletin  de  la  Société  Entomologique  de  France. 

Bedel  (L.)  :  Coléoptères  trouvés  clans  la  lorêt  de  Coinidognc  en  juin  et 
en  juillet  1898  {Bull.  Soc.  Eut.  Fr.],  1898,  2  p.- 

Id.  :  Diagnoses  de  deux  genres  nouveaux  de  Carabiques  du  Saliara 
septentrional  {loc.cit.),  1898,  2  p.,  fig.* 

Id.  :  Sur  une  variété  nouvelle  de  Cicindela  Lyoni  Yig.  {loc.  cit.),  1898, 
1  p.,  lig.* 

11).  :  Diagnosc  d'un  nouvel  llijdraena  des  Alpes  françaises  [loc.  cit.). 
1898,  2  p.* 

Belox  (R.  p.  M.-J.)  :  Contriijution  à  Tétude  des  Lathridiidae  de  l'Afri- 
que méridionale  {Ann.  Soc.  Ent.  Behj.),  1898,  11  p.* 

Blatchlev  (W.-S.)  :  22*''  Annual  Report  of  tlie  Department  of  Geo- 
logy  and  Natural  Resources.  Indianopolis  1898. 0 

Carret  (A.)  :  Descriptions  de  trois  Carabiques  nouveaux  des  bords  de 
la  Mer  Noire  et  du  Caucase  [Bull.  Soc.  Ent.  Fr.),  1898,  o  p.* 

CnAMPEXois  (A.)  :  Descrii)tion  de  deux  Claphijrus  nouveaux  {loc.cit.), 
1898,  2  p.* 

Ghobal't  (D'-  a.)  :  Note  sur  Polyarthron  Joliji  Pic.  {Mise.  Ent.),  1898. 
3  p.* 

Id.  :  Description  de  quelques  espèces  et  variétés  nouvelles  de  Coléo- 
ptères algériens  {Bec.  Ent.).  1898,  17  p.* 

Glémext  (A.-L.)  :  La  loque  [La  Nature),  1898,  2  p.,  Jlg.* 

CoQuiLLETT  (D.-W.)  :  Roport  on  a  Collection  of  Japanese  Diptera,  prc- 
sented  to  the  U.  S.  National  Muséum  jjy  the  Impérial  University  of 
Tokyo  {Proc.  U.  S.  Nat.  Mus.).  1898,  40  p.* 

Daday  (D''  E.  vox)  :  Mikroskopische  Susswaterthiere  aus  Ccvlon 
[Terni.  Eiiz.),  1898,  123  p.,  tig. 

Fairmaire  (L.)  :  Matériaux  pour  la  Faune  coléoptérique  de  la  Région 
malgache,  VII  {Ann.  Soc.  Ent.  Belg.),  1898,  37  p.,  2  exempl.* 

HoMMEL  (R.)  :  L'Apiculture  par  les  méthodes  simples.  —  Paris,  1898. 
338  p.,  Iig.,  2exempl.* 

Howard  (L.-O.)  :  On  some  new  parasitic  Insects  of  tbe  Subfamily  En- 
cyrtinae  {Proc.  U.  S.  Nat.  Mus.),  1898.  20  p.* 

Jaxet  (Ch.)  :  Sur  une  cavité  du  tégument  servant,  chez  les  Myrmi- 
cinae,  à  étaler,  au  contact  de  l'air,  un  produit  de  sécrétion  {€.  B. 
Ac.  Se),  1898,  4  p.,  fig.* 
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Jaxrt  (Ch.)  :  Rc'.'icliun  ulcaliuo  des  cliaiiihivs  d  galories  des  nids  de 
fourmis.  Durée  de  la  vie  des  Fourmis  déca[)itéos(/ot".  rii.),  181)8,4  [).* 

Id.  :  Sur  un  organe  non  décrit  ser^ant  à  la  fermeture  du  réservoir  du 
venin,  et  sur  le  mode  de  fonctionnement  de  l'aiguillon  ciiez  les 
Fourmis  [lor.  cit.),  18!)8.  4  p..  fig.* 

In.  :  Études  sur  les  Fourmis,  les  Guêpes  et  les  Abeilles,  XYllI,  Aiguil- 
lon de  la  Mijnnkd  nibva.  Appareil  de  fermeture  de  la  glande  à  ve- 
nin. —  Paris,  1899,  27  p.,  pi.  et  lig.  ■ 

.lABLONdWSKi  :  Utmutat  is  a  gabonazsizsik  {Calaiidrd  f/rancwid  L.)  irta- 
sâra  (llg.);  1898,  4  p.*  —  Texte  hongrois. 

Id.  :  Utmutatàs  a  csikoslabii  biizulalég\  irtàsàra  (lig.),  1898,  3.  p.*  — 
Texte  hongrois. 

In.  :  UtmutatHS  a  répaijogaralv  {Ch'omis  pHudiventris  Germ.  es  C/. 
sulrirotris  L.)  irtasàra  (fig.),  1898.  0  p.*  —  Texte  hongrois. 

Id.  :  Uttmutatas  a  9,zo\omo\y  [Cochijlis  aiiibiyaflld)  éi  szolôiloncza  {Tof- 
trix  piller iana)  irtâsàra  (lig.),  1898,  7  p.*  —  Texte  hongrois. 

Id.  :  A  mezei  poczkok  es  egerek,  valamint  az  ellenôk  valo  védekezés 
(fig.),  1898,  32  p.*,0  —  Texte  hongrois. 

Id.  :  Az  ovantagrdl,  miut  a  baromli  cgyik  elôsdijerôl  es  az  ellene  valu 
vedekezésrôl  (fig.),  1898,  8  p.*  —  Texte  hongrois. 

Id.  :  A  kukoriczamoly.  Botijs  nnbilaUs  Hb.  (Eletmddja  es  irlàsa  (lig.), 
1898,  lo  p.*  —  Texte  hongrois. 

KoppEx  (F.-T.)  :  De  la  destruction  des  Sauterelles  dans  le  midi  de  la 
Russie  {Kxp.  Int.  Cougt .  Ili/g.  Sauvet.  Brux.),  1870,  33  p.,  lig.  — 
Don  de  M.  L.  Bedel. 

LiXELL  (M.-L.)  :  On  the  Coleopterous  Insects  of  Galapagos  Island  {Proc. 
U.  S.  Nat.  Mus.),  1998,  14  p.* 

Orbigxy  (H.d'):  Synopsis  des  Ontliophagides  paléarctifpies  (/.'.l/^c///^'), 
1898, 138  p.*—  Candidature  au  Prix  DoUfus. 

PiG  (M.)  :  Note  sur  les  Ichneumoniens  (Hyménoptères)  de  Digoin  et 
des  environs  Màcon,  1898,  8  p.* 

Id.  :  Coléoptères  rares  ou  nouveaux  récoltés  par  M.  M.  Pic  cette  an- 
née dans  les  Alpes  {Soc.  Hist.  nat.  Autan),  1898,  3  p.* 

Id.  :  A  propos  de  la  Symuiymie  [lue.  cit.),  1898,  2  p.* 

Id.  :  Sur  (piel(|ues  Cnlé'optères  anomaux  {lUill.  Sor.  Knt.  Fr.).  1898, 
2  p.* 
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Pic  (M.)  :  Répertoire  des  publications  zoologiques  (1889-1897)  (.-l)))(. 
Sor.  Ent.  Fr.),  1898,  34  p.* 

Id.  :  Matériaux  pour  servir  à  l'étude  des  Longicornes,  1'^''  et  â*'  cahier. 
Lyon,  1891-1898.  —  Candidature  au  Prix  Dollfus. 

lo.  :  Recliflcations  et  renseignements  entomologiques,  Lvon,  1898. 
2  p.* 

S-MiTH  (I.-B.)  et  A. -G.  Dycer  :  Contributions  toward  a  Monograph  ot  the 
Lepidopterous  Family  Noctuidac  of  Boréal  >Jorth  America.  A  Revi- 
sion of  the  Si)ecies  of  Acronycta  (Ochsenheimer)  and  of  certain  allied 
Gênera  {Pror.  U.  S.  Nat.  Mus.),  1798, 194  p.  22  pi.  n.* 

Slixgerlaxd  (M.-V.)  :  Tho  Quinco  Curcuiio  {Corn.  Unie.  Afjr.  Exp. 
St.),  1898,  IG  p.,  pi.  et  lig.* 

Id.  :  The  Currant-Stem  Girdler  and  the  Rasplierry-Cane  Maggot  {lac. 
cit.),  1897,  20  p.,  pi.  et  lig." 

Id.  :  The  Cùdhng-Molh  {loc.  cit.),  1898,  69  p.,  pi.  et  lig.* 

Id.  :  Tho  Army-Worm  in  New-York  [loc.  cit.),  1897,  28  p.,  pi.  et  lig.* 

Id.  :  GreenFrinl  Worms  {loc.  cit.),  1896,  14  p.,  pi.  et  tlg.* 

Id.  :  The  Pistol-Casc-Bearer  in  Western  New-York  {loc.  cit.),  1897. 
13  p.,  pi.  et  lig.* 

TscHiTScnÉRiXE  (T.)  :  Mémoire  sur  le  Trichocellus  {Gunglh.)  {Uor.  Soc 
Ent.  Ross.),  1898,  34  p.* 

TiiMPEL  (D'"  R.)  :  Die  Geradlliigler  Mitteleuropas,  livr.  3,  pp.  49-72, 
pi.  VI-VIII,  1898.  Acquis  pour  la  Bibliothèque. 

WuLP  (F. -M.  Van  der)  et  J.-C.-H.  de  Meijere  :  Nieuwe  Naamlijsl  van 
Nederlandsche  Diptera  {Tijds.  v.  Ent.),  1898,  149,  p.* 

A.  L. 


Le  Secrétaire-fjérant  :  Pu.  Fkançois. 
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Séance  du  ^H  «léceinbro  190*i. 

Présidence  de  M.  E.L.  ItOUVIEU. 
M.  G.  Darbûiix.  «le  Montpellier,  assiste  à  la  séance. 

Correspondance.  —  M.  L.  Candèze,  de  Lié*?e,  remercie  la  Société 
de  son  admission. 

Annales.  —  Le  Secrétaire  di'pose  sur  le  bureau  le  3''  fascicule  des 
.Xiiiialr.'i  de  1898. 

Démission.  —  M.  Henri  Deyrolle  adresse  au  Président  sa  démission 
de  Membre  de  la  Société  entomologique  de  France. 

Admissions.  —  M.  le  D''  Bruyant,  professeur  de  Parasitologie  à 
l'École  de  Médecine,  rue  Gaultier  de  Biauzat,  Clermont-Ferrand  (Puy- 
de-Dôme),  huertes  parnsites. 

—  M.  Lambertie,  42  bis,  cours  du  Chapeau-Bouge,  Bordeaux  (Gi- 
ronde). Hémiptères. 

—  M.  Liautaud,  officier  d'administration,  comptable  du  magasin  cen- 
tral du  13'  corps  d'armée,  Clermont-Ferrand  (Pu\ -de-Dôme).  Lcpido- 
ptàrs  et  Insectes  nuisibles. 

—  M.  Bobert  Xollandin  de  Boissy,  46.  boulevard  du  Musée,  Mar- 
seille (Bouches-du-Bhône).  Coléoptères  paléarctiqties. 

—  M.  Georges  Sérullaz,  avocat  à  la  Cour  d'Appel,  18,  place  Bellt  - 
cour,  Lyon  (Bhône).  Coléoptères  et  Lépidoptères  palédrctiques. 

Présentation.  —  M.  Jules  Ilucherard,  10,  rue  de  Crussol,  Paris 
[Lépidoptères  d'Europe],  présenté  par  M.  E.-L.  Bouvier.  —  Commis- 
saires-rapporteurs, MM.  l'abbé  .].  de  Joannis  et  G. -A.  Poujade. 

Changements  d'adresse.  —  M.  A.  Fauvel.  G.  rue  Choron,  Caen 
(Calvados). 

—  M.  <;.  (Jianelli,  Podere  scuola  Pasteur.  Turiiio  Cavorclto  (Italie). 

DuU    Soc.  Ent.  Fr.,  1898.  N»  20. 
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—  M.  Cil.  Delagrango,  73,  rue  Claude-Bernard,  Paris. 

—  M.  H.  Desbordes,  93,  rue  du  Bac,  Paris. 

Captures.  —  A  propos  de  la  capture  d'une  Féronie  nouvelle  pour 
la  l'aune  française,  Botlirioptenis  (in(iHstatusï)nU.,  signalée  à  la  séance 
du  23  novembre  dernier  (p.  329),  M.  J.  Bourgeois  rappelle  ([ue  celle 
espèce  a  été  |)rise  plusieurs  fois  en  Alsace  et  sur  le  versant  alsacien 
des  Vosges.  Feu  Linder  Pavait  découverte  dans  la  foret  de  Haguenau, 
M.  l'abbé  J.-J.  Kiefîer  Pa  signalée  des  environs  de  Bitche,  M.  P.  de  Peyer- 
iniholf  l'a  capturée  à  Aubure  et  M.  Bourgeois  lui-même  en  a  pris  un 
exemplaire  à  Liepvre.  Ces  deux  dernières  localités  sont  dans  les  envi- 
rons imiiié'dials  de  Sainle-Marie-aux-Mines. 

Voyages.  —  M.  René  Ob.erthûr  annonce  que  M.  Maitinez  de  la 
Escalera,  qui  a  exploré  avec  grand  succès  l'été  dernier  la  région 
d'Akbès,  de  Marascb  et  le  Bimbogha-Uagh,  entreprend  en  ce  moment 
un  voyage  entomologique  en  Perse. 

Ce  courageux  naturaliste,  accompagné  d'un  guide  Kurde,  compte 
se  rendre  d'Alexandrelte  à  Bagdad  en  passant  par  Alep  et  en  descen- 
dant l'Eupbrate. 

M.  de  la  Escalera  espère  passer  toute  la  saison  d'été  dans  le  massif 
du  Kub-Daèna,  au  N.-O.  de  Schiraz,  et  ne  rentrera  qu'au  printemps 
suivant.  Nul  doute  que  ce  très  habile  chasseur  ne  fasse  dans  cette  ré- 
gion les  dt'couvertes  les  plus  intéressantes. 

Rectification  synonymique.  —  M.  H.  Donckier  communique  à  la 
Société  la  rectification  suivante  : 

En  1895,  notre  honorable  président  d'honneiu%  M.  L.  Fairmaire,  a 
décrit  {Ann.  Soc.  Ent.  Behj.,  t.  XXXIX,  p.  39-40)  le  Coelenonienodeni 
scnlptilis  dont  je  possède  le  type  unique.  Cet  insecte  provient  de 
Piikatla  (Delagoa  Bay),  mais,  par  suite  de  je  ne  sais  quelle  confusion. 
M.  Fairmaire  le  décrit  comme  de  Madagascar.  Tout  récennnent  M.  Pé- 
ringuey  {Ann.  S.  Afr.  Mus.,  vol.  I,  part.  I,  1898,  p.  Ho)  redécrit  cet 
insecte  sous  le  nom  de  BaUjana  uhjoensis. 

Le  genre  de  M.  Péringuey  devra  être  accepté,  mais  l'espèce  portera 
le  nom  de  scnlptilis  Fairm.,  ahjoensis  Pér.  tombant  en  synonymie. 

Distinctions  honorifiques.  —  L'Académie  des  Sciences,  dans  sa 
séance  publique  annuelle  du  19  décembre  1898,  a  décerné  le  prix 
Thore  au  Rév.  P.  J.  Pan  tel  pour  sou  Essai  monographique  sur  une 
larve  parasite  du  groupe  des  Tacitinaires. 
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Cette  larve  est  celle  du  Tliri.rinn  Hdliddiidiiuni.  et  vil  a  rinh'-riciir  du 
corps  d'un  Phasmidi^  espagnol,  le  Lejitipiid  hi-yiaiiini. 

Le  P.  Pantel  ne  s'est  pas  borné  à  d'intéressantes  constatations  bio- 
logiques, il  a  fait  une  étude  approfondie  de  ces  larves  de  Diptères  et 
révélé  dans  leur  organisation  un  grand  nombre  de  faits  inattendus. 
L'ensemble  de  ces  résultats  n'a  pu  être  obtenu  que  par  des  recherches 
histologiques  d'une  remarquable  précision,  d'une  grande  délicatesse, 
qui  ont  permis  à  l'auteur  de  faire  de  sa  Monographie  des  larves  de 
Thrixion  l'un  des  ouvrages  les  plus  complets  dont  se  soit  enrichie 
dans  ces  dernières  années  l'histoire  des  larves  parasites  des  Insectes. 

—  Dans  la  même  séance,  l'Académie  des  Sciences  a  décerné  le 
PRIX  Savigny.  à  M.  H.  Coutière,  pour  ses  importants  travaux  sur  les 
Crustacés  du  groui)e  des  Alpliéidés  et  ses  recherches  sur  la  faune 
marine  au  cours  d'un  voyage  d'exploration  zoologique  (décembre  1896- 
avril  18i)7)  à  Djibouti. 

La  Société  entomologique  de  France  a  lieu  d'être  tière  de  voir  la 
même  année  deux  de  ses  membres  lauréats  de  l'Institut.  Déjà,  en  1896, 
le  PRIX  Thore  avait  été  décerné  à  notre  collègue  M.  Ch.  .lanet  pour 
ses  belles  recherches  sur  les  Hyménoptères  sociaux. 


Communications. 

Description  de  cinq  Temnochihdes  nouveaux  [Col] 

Par  A.  Lkvkillk. 

Alindria  sericea  u.  sp.  —  Eloiujuta,  cijlindrica,  alutdeea,  ni(jro- 
coerulescem.  Capite  prothoraceque  opacis;  elijtris  sericeo-uitidis,  post 
médium  levlter  nttenuatis,  Jiaud  striatift,  mbtiUter  subseruito-punrtu- 
latis.  Antennh pedibusque  nUjro-plceis.  —  Long.  22  mill. 

Patrie  :  Madagascar  (coll.  du  Muséum  de  Paris)  ;  un  l'xemplaire  in- 
complet. 

Allongé,  suliparallèle,  à  côtés  plutôt  légèrement  curvilignes,  noir 
verdàtre.  Tète  et  prothorax:  finement  alutacés,  presque  mats,  couverts 
d'une  ponctuation  irrégulière,  plus  fine  et  éparsc  sur  le  disque  et  les 
bords  latéraux,  plus  forte  et  serrée  à  droite  et  à  gauche,  vers  le  som- 
met. Tète  subexcavée  au  milieu,  avec  une  striole  curviligne  au-dessus 
des  yeux  et  de  l'insertion  antennaire.  Protliorax  un  |)eu  plus  long  que 
large,  ti'ès  légèrement  att(''nué  à  la  base;  angles  antérieurs  subarrondis, 
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pou  avancés,  angles  postérieurs  plus  marqués  mais  obtus  ;  base  et 
bords  légèrement  arqués  et  assez  finement  marginés,  bord  antérieur 
légèrement  avanci'  au  milieu,  sinué,  brièvement  et  oLliquement  mar- 
giné  vers  les  angles.  Écusson  plutôt  transverse,  arrondi  postt'rieure- 
ment,  brillant,  presque  imponctué.  Élytres  convexes,  imperceptiljlement 
alutacés,  brillants,  soyeux,  à  base  marginée,  à  côtés  subarrondis,  s'at- 
ténuant  vers  le  sommet  presque  dès  le  milieu,  non  striés,  à  ])onctuation 
subsériale  très  fine.  Prosternum  élargi  après  les  hanches  antérieures, 
plan,  presque  imponctut"  au  sommet,  grossièrement  ponctué  sur  les 
bords,  à  proximité  des  hanches.  Segments  abdominaux  ponctués  sur 
les  tlancs,  notamment  le  premier.  Antennes  et  pattes  noir  brunâtre. 

Diffère  des  deux  espèces  suivantes  par  sa  taille  plus  grande,  son 
aspect  plus  cylindrique  quoique  moins  parallèle  (les  élytres  diminuant 
progressivement  un  peu  après  le  milieu),  par  la  ponctuation  extrême- 
ment fine,  alutacée,  de  ces  derniers  et  l'absence  de  la  fine  strie  élytrale 
qui  caractérise  A.  Boiivieriei  angiista. 

Alindria  Bouvieri  n.  sp.  —  FJonfjnta,  paraUela,  cupreo-nitens. 
Capife  (ilutaceo,  opaco,  medio  late  intpresso,  irregulariter  et  fortiter 
panctato;  prothorace  fere  laevi,  ivreyuhiyitev  punctato;  elijtris  nitidis- 
siniis,  fere  purpureis,  snbseriato-punctulatix  ;  antennis  pedibusque  coe- 
ruleo-nitidis.  —  Long.  lo-16  mill. 

Patrie  Madagascar  :  baie  d'Antongil  (coll.  du  Muséum  de  Paris); 
deux  exemplaires. 

Allongé,  parallèle,  prothorax  cuivreux  olivâtre,  élytres  très  brillants 
cuivreux  pourpré  avec  la  suture  et  le  i-epli  latéral  verdàtres;  dessous 
vert  noirâtre  plus  ou  moins  métallique,  ainsi  que  les  antennes  et  les  pat- 
tes. Tète  triangulairement  déprimée  au  milieu,  rebordée  irrégulière- 
ment de  chaque  côté,  alutacée,  à  ponctuation  plus  forte  et  irrégulière, 
points  suballongés.  Prothorax  sensiblement  iilus  long  que  large,  à  côtés 
très  parallèles,  à  peine  atténué  à  la  base  et  au  sommet;  angles  anté- 
rieurs à  peine  avancés,  émoussés  ;  angles  postérieurs  plus  marqués, 
obtus;  sommet  et  base  arrondis,  marge  latérale  et  basale  fine  et  irré- 
gulière, sommet  marginé  seulement  aux  angles  antérieurs ,  la  marge 
n'existant  pas  au  tiers  médian;  ponctuation  très  fine  et  éparsc  sur  le 
disque,  plus  forte  sur  les  côtés.  Écusson  arrondi,  bleu  noirâtiT,  avec 
quelques  gros  points  enfoncés.  Élytres  allongés,  parallèles,  arrondis 
seulement  près  du  sommet,  suture  enfoncée,  principalement  vers  l'é- 
cusson,  marquée  de  nombreuses  rides  courtes  et  assez  irrégulièrement 
disposées;  non  striés,  à  l'exception  d'une  Hgne  très  fine  située  sur  le  milieu 
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de  chaque  étui;  à  ponctuation  subscrialc  très  fine,  plus  forte  vers  le 
sommet.  Prosternum  élargi  après  les  hanches  antérieiu'es,  imponctui- 
sur  la  partie  plane,  Iri-s  tVn'temcnt  et  grossièrement  ponctué  siu' la 
partie  déclive.  Segments  abdominaux:  alulacés,  fortement  ponctués  sur 
les  trois  derniers. 

Diffère  de  A.  xerirea  par  son  as|)ect  plus  déprimé,  les  côtés  de  ses 
élytres  suhparallèles,  la  présence  d'une  fine  ligne  sur  cluKpie  étui,  le  pro- 
thorax plus  allongé,  non  alutacé  et  sa  couleur  cuivreux  pourpré.  Cette 
espèce  a  plus  d'analogie  avec  A.  angiista,  mais,  en  dehors  de  la  couleur 
qui  est  plus  métallique,  elle  est  plus  large,  moins  cylindrique,  et  la  ponc- 
tuation des  élytres  est  relativement  plus  faible. 

Dédié  à  M.  le  Professeur  Bouvier,  qui  met  si  gracieusement  les  ri- 
chesses de  la  collection  du  Muséum  à  la  disposition  des  entomolo- 
gistes. 

Alindria  angusta  n.  s|i.  —  Elongota ,  pavallc}»,  nigro-vivcscons, 
nitidn.  Caplte  alataceo,  opdco,  medio  late  sat  fortiter  iinpresxo^  grosse 
piinrtato;  prothomce  fere  Ideei,  irregalariter  puurtato ;  elutn's  nitidis, 
subsenato-puiictuhitis.  Antennis  pedibasque  nigro-cganeis.  —  Long. 
12  mill. 

Patrie  Madagascar  :  baie  d'Antongil  (Coll.  du  Muséum  de  Paris); 
2  exemplaires. 

Allongé,  étroit,  très  parallèle,  noir  avec  un  léger  reflet  métalhque, 
princi|)alement  sur  la  tète;  dessous  verdàtre;  pattes  et  antennes  bleu- 
verdàtre  brillant.  Tète  déprimée  dans  le  milieu,  finement  rebordée  la- 
téralement, alutacée,  à  ponctuation  grosse  et  irrégulière,  points  sultal- 
longés.  Prothorax  plus  long  que  large,  à  côtés  plus  ou  moins  parallè- 
les, peu  atténué  aux  deux  extrémités,  base  et  sommet  légèrement  ar- 
qués, celui-ci  à  peine  sinué  aux  angles  antérieurs  qui  sont  peu  avancés, 
presque  droits;  angles  postérieurs  obtus;  marge  latérale  et  basale  fine 
et  régulière,  sommet  dépourvu  de  marge  sur  le  tiers  médian;  ponctua- 
tion presque  nulle  sur  le  disque,  éparsc  et  assez  forte  sur  les  côtés. 
Écusson  arrondi,  avec  quelques  gros  points  enfoncés.  Élytres  très 
étroits,  parallèles,  brièvement  arrondis  au  sommet;  suture  enfoncée 
principalement  vers  l'écusson,  avec  de  courtes  rides  transversales  irré- 
gulièrement disposées,  non  striés,  à  l'exception  d'une  hgne  tri'S  linc 
située  vers  le  miheude  chaque  étui,  à  ponctuation  subsériale  plus  forte 
que  dans  les  espèces  précédentes,  notamment  au  sommet,  près  de  la 
suture.  Prosternum  élargi  aprc'S  les  hanches  antérieures,  imponctué  sur 
la  partie  élevée,  très  grossièrement  et  irrégulièrement  ponctué  sur  la 
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parlio  è'clive.  Sogmcnls  abdominaux  aliilacés,  à  ponciaation  tivs  forte 
sur  les  trois  derniers. 

Assez  voisine  de  .4.  Jknivicri,  mais  plus  petite,  plus  étroite,  plus  cy- 
lindrique, ponctuation  des  élytres  relativement  plus  lorte  et  couleur 
sombre  à  peine  métallique. 

yota.  —  Ces  trois  espèces,  à  faciès  de  Languria,  propres  à  Madagas- 
car, forment  un  groupe  à  part  dans  le  genre  Alindria,  caractérisé  par 
l'absence  des  stries  et  la  couleur  métallique  des  téguments;  peut-être  y 
faudrait-il  joindre  A.  ci/aniconiisVtni'm.  dont  je  n'ai  pu  voir  le  type  mal- 
heureusement égaré. 

Temnochila  Davidi  n.  sp.  —  Obloinja,  suhojlindrica,  ojaneo-nitida, 
vel  ^upra  cupreonitens,  fortifer  et  ■irregnlariter  corniijitia.  Vndhorace 
iiiedio  foftHer  sulcato,  utrinrjue  foveolato ;  prosterno  ronico,  inimargi- 
iuito,  sulcato.  —  Long.  12-13,5. 

Patrie  :  Ecuador  (coll.  Léveillé,  un  exemplaire  de  Loja;  coll.  Fry, 
deux  exemplaires). 

Assez  allongé,  sulK-ylindriquc  en  dessus,  d'un  bleu  plus  ou  moins 
brillant  (2  ex.)  ou  cuivreux  métallique.  Tète  allongée,  bossuée,  avec 
un  fort  sillon  en  avant,  à  ponctuation  plus  ou  moins  grossière  et  irré- 
gulière; prothorax  assez  allongé,  convexe,  inégal,  rétréci  à  la  base, 
bord  antérieur  arqué  en  avant  et  sinué  vers  les  angles  antérieurs,  muni 
d'un  sillon  médian,  inégalement  et  grossièrement  élargi  à  la  base,  et 
d'une  lovéole  profonde  de  chaque  côté  du  sillon,  en  avant;  marge  la- 
térale dentée,  élargie  et  redress('e  en  avant;  angles  antérieurs  peu 
avancés,  émoussés;  bord  postérieur  sinué  avant  les  angles  qui  sont 
bien  marqués,  obtus.  Écusson  irrégulier,  tantôt  arrondi,  lisse,  tantôt 
anguleux,  canaliculé.  Élytres  avec  de  gros  plis  dirigés  dans  tous  les 
sens,  entremêlés  de  fovéoles  irrégulières;  ponctuation  assez  grosse  et 
espacée,  plus  ou  moins  en  séries.  Dessous  normal;  prosternum  avancé 
entre  les  hanches  antérieures,  conique,  sillonné,  immarginé;  seg- 
ments abdominaux  avec  une  ponctuation  grossière  assez  espacée  et  ir- 
régulière. 

Cette  espèce  figurait  depuis  longtemps  dans  ma  collection;  M.  l'abbé 
A.  David,  à  qui  je  me  fais  un  devoir  de  la  dédier,  m'en  avait  donné  un 
exemplaire  (celui  de  Loja).  Je  n'avais  pas  osé  la  décrire,  pensant  avoir 
affaire  à  un  individu  avorté  ;  mais,  eu  ayant  trouvé  deux  autres  iden- 
tiques, de  la  même  iirovenance,  dans  la  collection  Fry,  j'ai  été  forcé 
d'admettre  la  validité  de  cette  espèce  singulière  et  d'apparence  si  anor- 
male. 
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Tenebroides  Fryi  n.  sp.  —  Elungaius,  (Irprexsits,  ml  nitidus,  rii- 
fus,  fronte,prûthoracis  et  ehjtrorum  disco  nigro-piceis.  Fronle  subplana, 
capite  prothoraceque  sat  foriiter  punctaiis,  hoc  transverso,  cordiformi  ; 
lineii  t)asnli  ante  scutellum  interrupta.  Elijtris  striato-punrlatis,  ponc 
médium  leviter  subainpliafls,  intrrstitiis  phniis.  biseriatiin  punctulatis. 

Patrie  :  Brésil,  deux  cxcinplaircs  (coll.  Fi'\  et  A.  (irouvrllc). 

Allongé,  déprimé,  moiL'réniciil  brillant:  dessous,  pattes,  antennes, 
devant  de  la  tète  et  marges  latérales  du  prothorax  et  des  élytres  roux, 
le  reste  du  corps  brun  noirâtre  plus  ou  moins  foncé.  Front  aplati  en 
avant,  avec  une  légère  dépression  entre  les  yeux.  Tète  et  prothorax 
assez  fortement  et  irrégulièrement  ponctués,  ponctuation  du  prothorax 
presque  nulle  latéralement.  Celui-ci  transverse, élargi  en  avant,  fortement 
rétréci  en  arrière,  marginé  latéralement  ainsi  qu'aux  angles  antérieurs 
et  postérieurs,  marge  nulle  au  milieu,  à  la  base  et  au  sommet;  angles 
antérieurs  avancés,  subaigus,  bord  latéral  sinué  avant  les  angles  pos- 
térieurs qui  sont  redressés  et  presque  droits.  Écusson  arrondi  en  ar- 
rière, imponctué.  Élytres  striés-ponctués,  stries  fortement  marquées 
sur  le  disque,  alïaiblies  vers  le  bord  latt'ral;  interstries  presque  plans, 
bisérialement  et  tinemcnt  pointillés.  Prosternum  presque  lisse,  à  peine 
ponctué  sur  les  flancs.  Arceaux  de  l'abdomen  assez  tinemenl  et  régu- 
lièrement ponctués.  Antennes  très  courtes. 

Dilïère  de  T.  Latreillei  Lév.  (H  marginutn^  Latr.)  par  son  prothorax 
cordiforme,  et  de  T.  circuincinctus  Lév.  par  son  corps  moins  iléprimé, 
la  ponctuation  gi'nérale  plus  forte  et  les  stries  dorsales  plus  profondes. 

Dt'dié  à  M.  Fry,  de  I^ondres,  ([ui  a  bien  voulu  me  communi(juer  sa 
remarquable  collection  de  Tenmocbilides. 

Description  d'une  espèce  nouvelle  d'Élatérides  [Col.] 
Par  II.  DU  BrYssox. 

Elater  Demaisoni  n.  sp.  —  D'un  noir  brillant;  pronotum  d'un 
rouge  sanguin  vit  avec  le  bord  antérieur  noir,  cette  bordure  légère- 
ment élargie  vis-à-vis  l'espace  interoculsire.  l'extrême  bord  de  la  base 
lînement  teinté  de  noir  jusqu'au  sommet  des  angles  postérieurs;  flancs 
et  épimères  prothoraciques  également  d'un  beau  rouge,  étroitement 
bordés  de  noir  du  côté  des  sutures  prosternales.  Antennes  noires  avec 
les  articles  2  et  3  rougeàtres;  palpes  ferrugineux.  Pattes  d'un  noir 
brun  avec  les  tarses  ferrugineux.  Pubescence  brune,  à  reflet  cendré 
sur  les  élytres  et  le  dessous  du  corps,  d'un  brun  roussàlre  sur  les  ti- 
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bias  et  les  tarses.  Tète  petite,  fortement  enchâssée  dans  le  prothorax, 
convexe ,  couverte  d'une  ponctuation  dense  et  ombiliquée  ;  bord  anté- 
rieur du  front  en  forme  d'angle  très  ouvert  arrondi  au  sommet.  An- 
tennes ne  dépassant  pas  ou  à  peine  les  angles  postérieurs  du  pronotum; 
2'  article  court,  globuleux,  le  '.V  un  peu  plus  long,  plus  étroit,  obconi- 
que,  formant  avec  le  précédent  une  longueur  peu  supérieifi'e  à  celle 
du  4«,  celui-ci  et  les  suivants  brièvement  et  obtusément  triangulaires  ; 
article  terminal  acuminé  au  sommet  dans  les  deux  sexes.  Pronotum 
court,  plus  large  que  long,  convexe,  très  fortement  et  curvilinéairement 
rétréci  en  avant  à  partir  de  la  base;  sillon  médian  obsolète,  à  peine  in- 
diqué par  une  légère  et  courte  dépression  vers  la  base;  angles  posté- 
rieurs, courts,  brièvement  carc'ués,  dirigés  en  arrière;  ponctuation 
moins  dense  et  moins  grosse  que  sur  la  tète.  Élytres  un  peu  plus 
étroits  que  le  pronotum,  subparallèles  sur  la  première  moitié,  ensuite 
(•ur\ilin(''airement  rétrécis  en  arrière  dans  les  deux  sexes;  stries  très 
linement  creusées,  marquées  de  très  gros  points,  intervalles  plans, 
couverts  d'un  pointillé  assez  gros,  espacé  et  rugueux.  —  Long.  7,5- 
8,5;  larg.  2,0-3  niill. 

Anatolie  :  Tokat  (coll.  Ch.  Demaison). 

Cette  espèce  remarquable  ofïre  une  coloration  analogue  à  celle  de 
VIschnodes  sanguinicollis  Panz.,  mais  elle  vient  se  placer  dans  le  genre 
EInter  à  côté  de  VF.  sinuatus  Germ.  et  mieux  encore  à  côté  de  VF. 
rubricus  Say,  des  États-Unis.  On  la  distinguera  de  ces  deux  espèces 
non  seulement  par  son  mode  de  coloration  prothoracique,  mais  aussi 
par  une  ponctuation  générale  moins  dense  qui  lui  donne  un  aspect  plus 
brillant  et  par  une  forme  plus  convexe  et  plus  obtuse,  surtout  chez 
laç. 

Mœurs  et  dispersion  du  Coroebus  aiiiethystinus  01.  [Col.] 
Par  H.  DU  Blyssox. 

J'ai  reçu  le  16  décembre  dernier,  du  Frère  Sébastien,  professeur  au 
pensionnat  Saint-Joseph,  a  Saint-Genys-Laval,  un  petit  ballot  de  tiges  des- 
séchées àeCaiiina  vidgaris  Linn.,  renfermant  le  Coroebns  amethystinus 
que  je  l'avais  prié  de  m'adresser  avec  la  plante  qu'il  habite.  J'eus  grand 
plaisir  à  éplucher  moi-même  ces  tiges  et  à  me  rendre  compte  du  travail 
de  la  larve  de  ce  petit  Buprestide.  A  cette  époque  de  l'année,  l'insecte 
est  déjà  métamorphosé  et  il  semble  attendre  au  fond  de  sa  retraite  la 
chaleur  des  beaux  jours  qui  lui  donnera  la  force  nécessaire  pour  s'éva- 
der en  rongeant  les  parois  qui  le  séparent  du  grand  air.  —  Je  n'ai  trouvé 
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qu'une  seule  larve  et  deux  nymphes,  ce  qui  prouverait  que  rrclosiun 
doit  se  faire  à  une  seule  et  même  époque.  Mais  à  quelle  époque  ditit-dle 
se  produire?  La  Carlina  vulgaris  n'étant  pas  une  plante  vivace,  il  faut 
que  l'insecte  adulte  ne  sorte  pas  trop  loniitt'mps  avant  la  saison  où  celte 
plante  a  acquis  un  développement  suffisant  pour  pouvoir  y  pondre. 

La  larve  creuse  sa  galerie  dans  l'axe  de  la  tige  de  la  plante  et  la 
pousse  dans  le  sens  de  haut  en  bas,  comme  le  font  la  plupart  de  celles 
des  autres  insectes.  Elle  étend  son  travail  sur  une  longueur  de  quinze 
à  vingt  centimètres,  quelquefois  plus,  quelquefois  moins,  et  s'arrête  à 
dix  ou  vingt  contimMres  du  collet  de  la  racine.  Il  n'y  en  a  gén('ralement 
qu'une  seule  sur  chaque  plante,  mais  parfois  on  peut  en  renc«tnlrerdeux, 
car  j'ai  observé  cette  exception  sur  une  tige  un  peu  grosseoù  j'ai  trouvé 
deux  loges  contiguës  renfermant  chacune  un  Coroebus.  Les  larves  ont  drt 
pousser  leur  galerie  parallèlement  l'une  à  l'autre ,  et  achever  leur  tra- 
vail en  même  tenq)S  puisqu'elles  sont  venues  se  métamorphoser  à  la 
même  hauteur  de  la  tige.  —  Tous  les  insectes  que  j'ai  ainsi  récoltés, 
soit  adultes,  soit  à  l'état  de  nymphe,  soit  à  l'état  de  larve,  tous  étaient 
situés  à  l'extrémité  inférieure  de  la  galerie  et  toujours  la  tête  en  bas. 

A  la  partie  inférieure  de  ces  tiges,  m'écrit  le  Frère  Sébastien,  se  trou- 
vent souvent  des  galeries  qui  ne  communiquent  pas  avec  celles  qui 
sont  habitées  par  le  Coroehiix,  mais  il  n'a  pu  découvrir  l'insecte  qui  les 
produit. 

M.  Marchai,  professeur  au  Creusot,  m"a  aussi  envoyé  le  même  Bu- 
prestide,  pris  aux  environs  de  cette  ville ,  sur  la  même  plante,  de  la 
même  façon  et  à  la  même  époque  hibernale. 

O  Coroebus  remonte  encore  plus  au  nord,  car  nous  lisons  dans  la 
Faune  des  Coléoptères  de  rAllier,  de  M.  Ernest  Olivier,  qu'il  a  été'  pris  en 
fauchant  près  de  Montluçon,  au  bois  de  la  Brosse,  par  le  regretté  Père 
Pestre,  qui  était  jadis  un  chasseur  des  plus  assidus.  Pris  de  cette  façon, 
cet  insecte  ne  constitue  qu'une  capture  accidentelle ,  et  il  serait  beau- 
coup plus  intéressant  de  le  rechercher  sur  sa  plante  nourricière,  dans 
les  stations  calcaires  où  celle-ci  croit  en  abondance. 

Jusqu'ici  mes  recherches  à  ce  sujet  ont  ('té  vaines  et  les  tiges  de  Car- 
lina rulyaris  que  j'ai  visitées  dans  les  environs  de  Bayet  ou  de  Brout- 
Vcrnet  (Allier), ne  me  l'ont  pas  fourni.  J'ai  remarqué  que  dans  ce  pays-ci, 
cette  plante  tout  en  étant  bien  identique,  pousse  d'une  façon  plus  grêle, 
plus  rameuse,  et  n'atteint  pas  la  taille  et  le  développement  des  pieds 
que  le  Frère  Sébastien  m'a  adressés.  Or,  c'est  surtout  dans  les  liges  les 
mieux  nourries  (ju'on  a  le  plus  de  chances  de  rencontrer  ce  Coroebus. 
Peut-être  recherche-t-il  précisément  ces  conditions  pour  que  sa  larve 
puisse  y  cheminer  et  s'y  développer  plus  à  l'aise. 
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M.  Abeille  de  Perrin  {Reçue  d'Ent.,  1896,  p.  279)  nous  oppreiul 
que  cette  espèce  est  très  commune  d;ins  tout  le  sud  de  l'Europe,  ainsi 
qu'en  Algérie  et  en  Syrie,  sur  les  Chardons  et  notamment  sur  VOnopor- 
don  acantJuum  L.,  plante  si  commune  sur  le  bord  des  routes  et  les  lieux 
incultes  dans  toute  la  France.  Là  encore  je  ne  l'ai  pas  trouvée  dans  mes 
parages  et  j'estime  qu'elle  pourrait  bien  se  localiser  comme  certains 
Coléoptères  qui,  abondants  en  maints  endroits,  ne  se  retrouvent  pas 
ailleurs  dans  des  conditions  pai'aissant  absolument  identiques. 

Orthoptères  rares  ou  nouveaux  pour  la  France 

Par  J.  AzAM. 

1.  Geomantis  larvoïdes  Pantel  (1896).  —  Signes,  en  face  de  la  source 

de  la  rivière  du  Gapeau  (Var). 

2.  Leptyxia  HisPAxicA  Bol.   (1878).  —  Environs  de  Digne   (Basses- 

Alpes),  bois  de  Pautrier,  Draguignan  (Var). 

3.  Stenobothrus  Saulcyi  var.  Daimei  Az.  (1892).  —  Sur  la  montagne 

de  Lachens  1400  à  1700  mètres  d'altitude  (Var). 

4.  Stenobothrus  jucundus  Fisch.  (18o3).  —  Au  bord  des  étangs  de 

Villepey,  non  loin  de  la  pointe  de  Saint-Aigulf  (Var),  sur  les 
joncs,  commun  en  juillet. 

o.  Arcyptera  brevipennis  Br.  (Krauss  1878).  —  La  Roque-Esclapon 
et  sur  la  montagne  de  Lachens  (Var). 

6.  Leptophyes  laticauda  Friv.  (1868).  —  Sur  la  montagne  de  Lachens. 

7.  Gampsocleis  glabra  Herbst  (1786).  —  Dans  les  prés  voisins  de  la 

station  de  la  Foux  (Var),  limités  par  les  routes  de  Saint-Tropez 
à  Cogolin,  de  la  Foux  à  Grimaud,  de  la  Foux  à  Sainte-Maxime 
et  par  la  rivière  de  la  Giscle.  Très  commun  en  août. 

8.  Thamxotrizon    Châbrieri  Carp.  (182o).  —  Commun  sur  les  Buis 

autour  de  la  Bergerie  du  Lac,  montagne  de  Lachens. 

9.  Platycleis  Azami  Finot  (1892).  —  Rare,  dans  les  fossés  herbus 

qui  traversent  les  prés  situés  à  gauche  de  la  route  de  Saint-Tro- 
pez à  Cogolin,  entre  la  Garcinière  et  Cogolin. 

10.  Platycleis  bicolor  Phil.  (1830).  —  Commun  dans  les  prés  et  dans 

les  herbes  sèches  au   bord  des  chemins  à  la  Roque-Esclapon 
(Var). 
M.  Gryllodes  piPiExs  Duf.  (1820).  —  Sous  les  pierres  au  col  de  Bro 
ves  et  à  Comps  (Var). 
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Description  de  deux  Caryoborus  africains  nouveaux  [(loi,.] 
Par  Maurice  Pic. 

Caryoborus  Martini  n.  sp.  —  Ih'i'vior,  suhovutus,  rnfrf>n'i)s  ; 
l'Ii/tiis  profandr  sidnitis,  intrrstitiis  plux  ininusvr  deusr  albopilnsis; 
thorace  antevim  subrotundato  ;  fenioribus  posticis  nifirn-uotaiis. 

Court,  subovalairo,  roussàtre  (parfois  obscurci  par  places),  revêtu 
d'une  pubescence  grisâtre,  celle-ci  condensée  sur  les  élytres  en  bandes 
longitudinales.  Antennes  roussàtres,  courtes,  épaissies  à  l'extrémité. 
Protliorax  lortenienl  et  irrégulièrement  ponctué,  transversal,  subarrondi 
antérieurement,  sinué  sur  la  base,  un  peu  déprimé-échancré  de  cliaque 
côté  du  lobe  médian  qui  est  peu  saillant  et  en  arc  de  cercle.  Écusson 
plus  long  que  large,  densément  garni  de  pubescence  blanchâtre.  Élj- 
tres  subovalaires,  assez  courts,  un  peu  plus  larges  que  le  prothorax 
(avec  les  épaules  arrondies),  atténués  et  suljarrondis  séparément  à  l'ex- 
trémité, nettement  striés  a\ec  la  moitié  des  intervalles  revêtus  d'une 
pubescence  dense,  blanchâtre,  dessinant  des  lignes  longitudinales  pu- 
bescentes  nettes.  Dessous  du  corps  de  la  coloration  du  dessus  avec 
l'abdomen  parfois  en  partie  obscurci.  Cuisses  postérieures  marquées 
d'une  grande  tache  noire  variable  sur  leur  côté  externe,  dentées  et 
munies  en  dessous  d'un  appendice  serriforme.  Pygidium  simple,  at- 
ténué à  l'extrémité.  —  Long.  3,2-4  mill. 

Madagascar  :  Diego-Suarez  (/)''  Martin  in  coll.  Martin  et  Pic). 

•  Faciès  et  coloration  de  C.  Alluaudi  AUard,  mais  forme  différente, 
non  allongée,  avec  le  prothorax  dépourvu  de  bandes  longitudinales 
plus  foncées  que  la  pubescence  générale,  cet  organe  non  nettement  an- 
guleux sur  les  côtés,  les  antennes  épaissies  à  l'extrémité,  etc. 

Je  suis  heureux  de  donner  à  cette  intéressante  espèce  le  nom  d'un 
infatigable  entomologiste  voyageur  à  qui  l'entomologie  doit  déjà  de 
nombreuses  et  intéressantes  découvertes  provenant  de  multiples 
voyages. 

Caryoborus  albonotatus  n.  sp.  —  EUipticus,  nigropicrns,  pube 
cineyon  cel  niijro-fuxcn  nn-ieyatus;  ehjtris  prope  suturam  laie  albo-no- 
tatis;  thorace  varietjato,  antice subarcuaio :  pcdibits  i(irif'(jatis. 

Moyen,  elliptique,  noir  de  poix,  orné  d'une  pubescence  variée  de 
gris  et  de  noir  fauve  velouté  dessinant  des  taches  variables  sur  la  tète, 
le  prothorax,  les  épaules,  l'extrémité  et  les  côtés  des  élytres,  ceux-ci 
ornés  sur  la  sutiuv  d'une  grande  bande  (de  pubescence  dense  blanche 
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ou  un  peu  jaunâtre)  longitudinale,  n'atteignant  pas  rextrémité  et  élar- 
gie latéralement  en  dessous  des  épaules.  Antennes  dépassant  un  peu 
la  base  du  |irothorax,  peu  épaissies  à  Textrémité,  fauves  et  garnies  de 
pubescence  grisâtre,  avec  les  6.  8,  10  et  11'^  articles  en  parties  obscur- 
cis. Protliorax  fortement  et  irrégulièrement  ponctué,  modérément 
court,  atténué  et  subarqué  antérieurement,  sinué  sur  les  côtés  en  ar- 
rière et  sur  la  base,  un  peu  déprimé  de  chaque  côté  du  lobe  médian 
qui  est  large  et  à  peine  arqué.  Écusson  plus  long  que  large,  densément 
garni  de  pubescence  blanchâtre.  Élytres  plus  larges  que  le  prothorax, 
ayant  leur  plus  grande  largeur  après  les  épaules,  nettement  atténués 
en  arrière,  subarrondis  séparément  à  l'extrémité,  nettement  déprimés 
en  dessus  avec  la  suture  un  peu  élevée;  ils  sont  variablement  ornés  de 
macules  fauves  ou  noir  velouté  mélangées  de  quelques  taches  grises 
sur  les  épaules,  les  côtés  et  l'extrémité  avec,  sur  le  disque,  une  large 
bande  (atténuée  en  arrière  puis  élargie  obliquement  de  chaque  côté 
sous  les  épaules)  d'une  pubescence  dense,  blanche  ou  jaunâtre;  stries 
nettes  mais  pou  profondes.  Dessous  du  corps  roussàtre,  presque  régu- 
lièrement pubescent.  Pattes  plus  ou  moins  garnies  de  pubescence  gris 
jaunâtre  avec  toutes  les  cuisses  biannelées  de  foncé,  les  4  tibias  anté- 
rieurs annelés  sur  leur  milieu  et  les  postérieurs  triannelés  de  foncé. 
Cuisses  postérieures,  ainsi  que  chez  toutes  les  espèces  du  genre,  mu- 
nies d'un  appendice  serriforme.  Pygidium  orné  sur  son  milieu  d'une 
sorte  de  carène  pileuse  grisâtre. —  Long.  5-6  mill. 

Natal  (0'-  Martin,  in  coll.  Martin  et  Pic). 

Il  n'est  pas  impossible  ijue  Caryoborus  albonotatm  ne  soit  qu'une 
variété  de  interstinctus  Fâhr.,  qui  ne  m'est  connu  que  par  la  descrip- 
tion, mais  dont  il  diffère  cependant  au  moins  par  le  dessin  i)articulier 
des  élytres. 

NOMINATIONS  ANNUELLES. 

La  Société  entomologique  de  France,  aux  termes  de  ses  Statuts  et 
de  son  Règlement,  et  pour  la  soixante-septième  fois  depuis  sa  fonda- 
tion, procède  au  renouvellement  annuel  de  son  Bureau,  de  son  Con- 
seil et  de  ses  Commissions  spéciales. 

Sont  élus  pour  1899  : 

MExMBRES  DU  BUREAU  POUR  1899 

Président MM.   Ch.  Alluaud. 

Vice-Président A.  Giard. 


Séance  du  "28  (hrembrc  180,S.  373 

Sir  ré  la  ire Pu.  François. 

l""  Serrélaire  adjoint J.  de  G.\ulle. 

2"  Secrétaire  adjoint E.  Dongé. 

Trésorier D""  A.  Fumouze. 

Archiviste-Bibliothécaire A.  Léveillé. 

Archiviste-Bibliothécaire  adjoint,  J.  Magnin. 

CONSEIL 

MM.  A.  Grouvelle,  — J.  M.^gxin,  —  L.  Viard  {Membres  restants); 

—  E.-L.  Bouvier,  —  l'abbé  J.  de  Joannis,  —  H.  d'Orbigny   {Membres 
nouveaux],  —  et  los  Membres  titulaires  du  Bureau. 

COMMISSION  DE  PUBLICATION 

MM.  J.  DE  GuERNE,  —  Ch.  Lahaussois,  —  M.  Maindron,  —  G. -A.  Pou- 
jade,  —  E.  Simon,  —  et  les  Membres  titulaires  du  Bureau. 

COMMISSION  DE  LA  BIBLIOTHÈQUE 

MM.  L.  Bedel,  —  l'abbé  J.  de  Joannis,  —  P.  Mabille,  —  et    les 
Membres  titulaires  du  Bureau. 

COMMISSION  DU  PRIX  DOLLFUS 

MM.  R.  du  Buysson,  —  A.   Champenois,  —  E.  Dongé,  —  Pu.  Fran- 
çois, —  A.  Giard,  —  Ph.  Grouvelle,  —  P.  Lesne,   —  A.  Léveillé, 

—  D''  J.   Villeneuve. 


Bulletin  bibliographique. 

Académie  des  Sciences  {C.  B.  hebd.  des  Séances),  1898,  II,  24-25.  —  0 

Académie  des  Sciences  de  Cracovie  {Bulletin  international)  octobre  et 

novembre  1898.  —  ©. 
Acadcmij  uf  Xatural  Sciences  of  Philadelphia  {Proceedin(js],  1898,   II. 

-O 
Agricultural  Gazette  of  N.  S.  Wales,  IX,  10,  189S.  —  W.  Froggatt  : 

Notes  ou  Insecls  attacking  Dried  Fruits  etc.  —  A.  Gale  :  Bées 

and  bow  to  manage  them.  —  Divers  :  Insect  and  fuiigus  Di^^eases 

o[  Fruit  trees  and  llicir  Treatnient. 

Canadian  Enlomologist  [The],  XXX,  12,  1898.  —  F.-IL  Wolley  Dod  : 
Notes  on  some  Alberta  Bultertlies.  —  T.  Pergande  :  A  new  Plant 
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Loose  on  Tobacco.  —  J.  Fletcher  :  The  Hessian  Fly  attackiiig  Ti- 
Diotliy.  —  CL.  Marlatt  :  Some  new  Nematids.  —  W.-H.  Ash- 
.MEAD  :  Classilication  of  the  Horntails  and  SawHies,  or  the  Sub-or- 
der  Phytophaga,  VII.  —  J.-D.  Tinsley  :  Notes  on  Coccidao,  with 
Descriptions  of  new  Species  (lig.).  —  J.-B.  Smith  :  Descriptions  of 
New  Noctuids.  —  T.-D.-A.  Cockerell  :  The  Coccid  genus  Spliaero- 
corcus   in  Massachusetts. 

Cidre  et  le  Poiré  (Le),  X,  8,  1898.  —  A.  Duval  :  Nouvel  ennemi  (fig.). 

Deutsche  Entoinologische  Zeitschrift,  1898,  II.  —  D''  W.  Hor:?;  :  Ueber- 
Cicindeliden-Typenbes.englisher  Sammlungen.—  Vierneue  Cicin- 
deliden-Species.  —  D""  G.  Kiîaatz  :  Zwei  neue  Psiloptera-kv{v\\ 
von  Usanibara.  —  Vier  neue  westafricanische  Gnathocera-AxiQW. 

—  Ueber  die  Gattung  Plioxomeloides  Schoch.  —  Ueber  Schoch's 
Bearbeitung  der  Tausinatopeus  Krtz-Arten.  —  Ueber  Lomapteroides 
Schoch.  —  Ueber  die  Yarietaten  der  Helionica  Westwoodi  Thoms. 

—  Bemerkungen  zuni  Nachtrag  von  Schoch's  «  Gênera  und  Spe- 
cies seiuer  Cetoniden-Sammlung  ».  —  Atrichelaphinis  nov.  gen. 
(prope  Elaphinis).  —  Ueber  die  Gattung  Holoçjijmnia  Schoch.  — 

'  Ueber  die  Gattung  Cotinorrhina  Schoch.  —  Yarietaten  der  Cotinis 
mutabiUs,  Lebasii,  sohrina  und  nitida.  —  Ueber  die  Gattung  Ana- 
tona  Burm.  —  A.  Schultze  :  Beschreibung  neuer  Ceutorrbjn- 
chinen.  —  Ueber  Ceutorrhijnchus  similis  Ch.  Bris,  und  parcutus 
Ch.  Bris.  —  Ceutorrhijnchus  distinctus  Ch.  Bris.  =  niarginatus 
Gyllh-Thoms.  —  Weitere  Berichtigungen,  Ergânzuugen  und  sons- 
tige  Bemerkungen  zur  Nomenclatur  der  palaarktischen  Ceutorhyn- 
chineu.  —  J.  Schu.sky  :  Caenocara  Weisei  n.  sp.  von  Kwai  (Ost- 
afrika).  —  J.  Faust  :  Bemerknng  zur  Toinicoproctus  Eiclioffî.  — 
Beschreibung  neuer  Coleopteren  von  Yorder  -  und  Hinteriiidien  aus 
der  Samnilung  des  H.  AndroAves  in  London.  —  J.  Gerhardt  :  Neu- 
heiten  der  Schlesischen  Kiiferfauna  von  1897.  —  E.  Reitter  :  Neue 
Coleopteren  aus  Europa  und  den  angrenzenden  Làndern.  — 
S.  ScHENKLixG  :  Zolui  neue  Cleriden  nebst  Bemerkungen  ûber 
schon  beschriebene  Arten.  —  D""  A.  Sexxa  :  Additions  à  la  faune 
brenthidologique  du  Kamerun.  —  C  Mlller  :  Otiorhijnclius  marti- 
nensis  n.  sp.  von  Tyrul.  —  D''  G.  Kraatz  :  Ihjbothorax  n.  gen.  Ce- 
tonidarum  von  Java.  —  Chjciphana  SicainsoniiBvwm.  —  Ghjciphana 
horneeiisis  Kr.  —  Ghjciphana  pjyidiidis  Kr.  —  Ueber  die  Macro- 
notiden-Gattung  Ataenia  Schoch  und  meine  Aulïassung  der  Arten 
derselben.  —  Ueber  Carolina  malabaricnsis  Gory  und  ihre  Yarif  - 
liiten.  —  Ueber  Goliathus  albosignatus  Boh.  und  Kirkianus  Gray,  — 
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Ueber  einige  Clintoi'in-Ar[en.  —  Chirom'lis  Miillerl  n.  si».  ;ms  Ost- 
africa.  —  Vohvr  die  Ix'iilcii  (îcsclilcclilcr  iind  die  Varielatcn  dcr  Co- 
(juerrlia  {Anochilia)  lhirii)(>iniis  Kr.  iind  nifîpcs  Kr.  ans  Madajjas- 
car.  —  Ueber  einige  (Uycipliatia.  —  Poecilopliilidcs  n.  gcn.  Cduni- 
darum.  —  Pseudanthracopteni  n.  gcii.  Cctonidaruni.  —  Cctoithi 
tvistkula  n.  sp.  —  0.  Schwarz  :  Zwei  ncue  africanischo  Arten  dor 
Elateridcn-Gattuïig  Liidius  Latr.  —  Ludius  teiybrosus  n.  sp.  ans 
Java.  —  Zwt'i  iifuo  afncaiiische  Arton  der  Elateriden-Gattuug  Alaiif 
Eschs.  —  Ueber  Alaus  pjvpinquus  Schw.  und  intenimUus  Krlz. 

—  Bemerkimgen  z\i  Alaus  intennedius  Krtz.  n.  sp.?.  —  Ueber 
Alaus  truncatipennis  Bohem.  —  L.  vox  Heydex  :  Catalog  der  Co- 
leopleren  von  Sibirien,  etc.,  Naclitrag  II,  pp.  49-84.  —  Naehtrag  III. 
pp.  1-24. 

Entoiiiological  News,  IX,  9  cl  10,  1898.  —  E.  B.  Williâmson  :  A  iiew 
Species  of  Ischnum  (ord.  Odouala)  (pi.).  —  P.-P.  Calvert  :  Fur- 
ther  Notes  on  the  ncw  Dragontly  Ischnum  Kpllicotti  (Odonala).  — 
H.-(i.  Dyar  :  Inguroiiiorpha  Slossonil  H.  Edw.  —  A  new  îlijpopta. 

—  W.  ScHAus  :  ïwo  new  Species  of  Hesperocharis.  —  T.-D.-A. 
CocKERELL  :  Anothcr  yellow  Perdita.  —  F.-L.  Harvey  :  A  ne>\  Po- 
duran  of  the  genus  Gnathocephahis  (lig.).  —  C.-S.  Welles  :  Des- 
tructive work  bf  Daremma  catalpac  (pi.).  —  H. -F.  Wickham  :  Re- 
collections of  old  collocting  Grounds.  —  H. -G.  Fall  :  A  ncAV 
Chakolepidius.  —  J.-B.  Smith  :  Notes  on  the  genus  Maiiiestm  Ocbs., 
with  descriptions  of  new  Species.  —  A.  Trumblll  Slossox  :  Addi- 
tional  List  of  Insects  taken  in  Alpine  région  of  Mt.  Washington.  — 
Notes  diverses. 

Entoimiloijische  yachrichtcii,  XXIV,  23  et  24.  1898.  —  G.-W.  Rlhmer  : 
Wie  entsteht  Araschnia  Iccana  ab.  poviina  U.  in  der  Natiu"?  — 
F.  Karsch  :  Vorarbeiten  zu  einer  Orthopterologie  Ostafrika's.  ]. 
Die  Gespenstheuschrccken  Phasmodea  (lig.). 

lUust fierté  Zeitsrhrift  fur  Euiomdiujic,  III,  24,  1898.  —  D--  v.  Dobe- 
XECK  :  Teitkjometra  obliqua  Panz.  an  Getreide  (pi.).  —  D''  M.  v. 
LixDEX  :  Untersuchungeu  itber  die  Entwickelung  der  Zeichnung 
des  Schmetterlingstliigels  in  der  Puppe.  —  F.  Meuxier  :  L'eber 
einige  Fossile  Coleopteren  des  Miinchener  Museiuiis.  —  D''  Bas- 
telberger  :  Das  Priiparieren  der  llugellosen  AVeibchen  von  Psychi- 
deuu.  s.  w.  —  Fr.-W.  Koxow  :  Auahtisclie  Tabelle  zuni  Bestimmen 
der  bisher  beschriebenen  Lar^  en  der  Ilymeiiopteren-Unterorduung 
Chalastogastra.  —  Notes  diverses  (lig.). 

yaturaliste  [Lp),  XX.  272;  283,  1898.  —  Cap.  Xa.mbeu  :  Mœurs  et  nié- 
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tamor|ihosos  de  Coeloides  initiator  Fabr.,  Hyménoptèro.  —  Debray  : 
La  destruction  des  Insectes  nuisibles. 

ypiC'York  Academy  of  Sciences  {Annah),  X,  1898. 0 

Pisciculture  pratique  {La),  IV,  H,  1898.0 

R.  Accademia  dei  Lincei  [Atti),  1898,  II,  H.  —  Divers  :  Coltivazione 

délie  semilune  malariche  deiruomo  nell'  Anophèles  claviger  Fabr. 

(Sin.  :  Anophèles  maculipenuis  Meig.)  présenté  par  M.  Grassi.  — 

Grassi  :  Rapporti  tra  la  malaria  e  gli  Artropodi. 
Revue  des  Travaux  Scientifiques,  XVIII,  8-9,  1898. 
Royal  Society  {Proceedings),  LXIV,  403,  1898.© 
Societas  Entomologica,  XIII,  18,  1898.  —  E.  Heyer  :  Hybridationen 

zwischen  Bombyciden.  —  W.  Gaspari  :  Ueber  Acronycta  Strigosa 

S.  Y.  —  P.  BoRN  :  Meine  Exkursion  von  1898. 
Societas  pro  Fauna  et  Flora  Fennica.  —  1'^  Acta,  XIII,  XIV,  1897-98. 0 

—  2°  Meddelanden,  22,  23,  1890-1898.  —  Prof.  J.  Sahlberc.  :  Ani- 
sotomider  och  Golonider  pâ  senhôsten.  —  P. -M.  Reuter  :  Collem- 
bola  pâ  Snô.  —  En  for  Finland  ny  Psyllod  Trioza  dispar  F.  Lw. 

Société  d'étude  des  Sciences  naturelles  d'Elbeuf  {Bulletin),  XVI,  1897. 

—  D""  Kuhn  :  Disparition  de  l'Écrevisse.  —  T.  Torua  (trad.  par 
0.  Bijois)  :  Gonnaissances  mathématiques  des  Abeilles  (tig.). 

Société  d'Histoire  naturelle  de  Mdcon  {Bulletin  trimestriel),  1898,  12.  — 
E.  André  :  Le  Gàle-bois.  —  Suicide  de  Ghenilles.  —  Gontributions 
à  la  faune  locale.  —  A.  Flamary  :  Contribution  au  Catalogue  des 
Diptères  du  Maçonnais,  pp.  l-iO. 

Société  Linnéenne  du  Sord  de  la  France  {Bulletin),  XIII,  299-300,  1898. 

—  L.  Carpentier  :  Contributions  à  la  Faune  locale.  —  V.  Brandi- 
court  :  Les  Couleurs  protectrices. 

South  London  Entomological  and  Natural  history  Society  {Proceedings). 
1898,  1.  —  J.-W.  TuTT  :  The  Lasiocampids  (fig.).  —  R.  South  : 
British  Species  of  Lepidoptera  occurring  in  Japan.  —  E.  Saunders  : 
Notes  ou  CoUecting  British  Hemiptera.  —  A. -H.  Jones  :  Xotes  on 
some  South  European  Lepidoptera,  witli  Remarks  on  Thais  and 
Euchloé. 

Stavanger  Muséums  {Aarsberetning),  1897-98.  —  T.  Helliesen  :  Oni  en 
for  den  skandinaviske  lialvo  ny  snudcbille  Liosoma  defle.ruiu  Panz. 

—  Fortegnelsc  over  Coleoptera,  horende  til  gruppen  Rliynchophori, 
fiuulne  paa  Jaederen  og  i  Ryfylke. 
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logie générale. 

1892.  BossiON  (Jacques),  Birtouta  (déparlement  d'Alger).  (:<d. 

1897.  BosviEL  (D'),  Suberbieville  (Madagascar). 

1896.  Bouchard,  Pagger  Alam,  Palembang  (Siunatra);  à  Paris,  chez 
M.  A.  Grouvelle,  (33,  quai  d'Orsay.  Col.  des  Indes  ovienlules. 

1893.  *  BoucoMOXT  (Antoine),  avocat,  30,  rue  Stelïen,  Asnières  (Seine). 

Col. 

18o7.  BouDUiR  (Emile),  €|  I.  P.,  anc.  pharmacien.  Montmorency  (Seinc- 
et-Oise).  Col.  Eur. 

1878.  BouLLET  (Eugène),  banquier,  Gorbie  (Somme).  L^jp.;  C/tcm7/c.ç. 
1893.  Bourdery  (Louis),  hcencic  en  droit,  à  Bourganeuf  (Creuse). 

Col. 
1872.  *  Bourgeois  (.Tules),  0  A.,   S'^-'-Marie-aux-Mines  (Alsace).  Col. 

eur.  et  médit.  ;  Malncodermes  exot. 

1891.  Boutan  (Louis),  P  I.  P.,  maître  de  conférences  à  la  Faculté  des 
Sciences  de  Paris.  En  t.  gén. 

189().  *  Boutarel  (D'),  47,  rue  des  Tournelles,  Paris.  Col.,  pr.  ceux 
du  Chili. 

1896.  *  Bouvier  (E.-L.),  U  L  P.,  professeur  de  Zoologie  (animaux 
articulés)  au  Muséum  d'Histoire  naturelle,  39,  rue  Claude-Ber- 
nard, Paris.  Eut.  gén. 

1874.  Boyenval,  *,  37,  rue  Verrerie,  Dijon  (Côte-d'Or).  Col.  eur. 

1884.  Bradant  (Edouard),  au  chat,  de  Morenchies,par  Cambrai  (Nord). 

Lép..  pr.  Mierolép. 
1883.  Bramsox  (K.-L.),  prof,  au   Gymnase  d'Ékaterinoslaw  (Russie). 

Col.  et  Lé  p.  rus.  et  exot. 
1887.  Brenske  (Ernest),  président  de  la  Snc.  entom.  de  Polsdam,  prov. 

de  Brandebourg  (Prusse).  Col.  eur.,  Mélolontliides  e.rot. 


;î82  Bulletin  de  la  Société  Entomoloijique  de  France. 

1894.  *  Brôlemaxn  (Honry-W.),  22,  rue  de  Marignan,  Paris.  Ent.  yen., 
pr.  Miiriapodes. 

■1876.  Brongxiart  (Cliarlos),  Q  I.  P.,  >î<.  l)''('S  sciences,  assistant  d'En- 
lomologie  au  Muséum,!),  nie  Linné,  Paris.  Ent.  gén.;  Orthop- 
tères, Longicornes ;  Articulés  fossiles. 

1887.  Browx\  (Robert),  99,  avenue  de  la  Républi(|ue,  Caudéran,  près 

Bordeaux. (Gironde),  Ent.  gén.,  pr.  Lép.,  llémipt.,  Névr.et  Ortlt. 

1898.  *  Bruyant  (D""),  professeur  suppléant  à  l'École  de  Médecine,  riic 
Gaultier-de-Biauzat.  Clermont-Ferrand  (Puy-de-Dôme).  P^/rf/.".//. 

1888.  BucKTOx  (G.  Bowdler),  membre  de  la  Société  ro\alede  Londres. 

Haslemere,  Surrey  (Angleterre).  Aphidiens  et  Ciaidides. 

18î>8.  BrGMON  (D''  Edouard),  professeur  d'Anatomie  et  d'Embryologie 

à  l'Université  de  Lausanne  (Suisse).  Anatome  et  mmirs  des 

insectes  ;  Coléoptères. 
1894.  BiRxs  (Henry),  bibliotbécaire  et  secrétaire  de  la  Bibliothèque  de 

Fulbam,   Crystal  Palace,   Londres   (Angleterre).    Étude   des 

Fourmis. 

1897.  Bi'siGNY  (Emile),  naturaliste.  4(1,  rue  du  Bac,  Paris.  Entomologie 

générale. 
1882.  *  BiYssoN  (Henri  du),  au  cliàl.  du  Vernet,  par  Rmùt-Vornct  (Al- 
lier). Col.,  pr.  Élatérides;  Ortli.,  Iléiu.,  Ihjméii.  et  Dij>t.  eur. 

1890.   Bl  Yssox  (Robert  du),  1U3,  rue  Monge,  Paris,  lïijmén. 

1894.  CAiiRERA  Y  DiAz  (Dou  Analacl),  callc  Mendizabal,  2o,  3"  s».  Bar- 
celone (Espagne).  Eut.  gén.,  Ugméu. 

1887.  Cauj.ol  (Henri),  notaire,  18,  rue  Tra\erse-du Chapitre,  Mar- 
seille (Bouches-du-Rhône).  Col.  gall.-rltéii. 

1880.  CAMEi{OiN  (Peters),  The  Rookei'y,  Bridgemont  (Angleterre), 
Utjuiéii.  pr.  ceux  d'Ecosse. 

1898.  CANDh:zE  (L.),  (34,  rur  de  l'Ouest,  Liège  (Belgique).  Lépidoptères 

.  pr.  Sphingides. 

1893.  Carpentier  (Léon),  172,  rue  Laureiideau,  Amiens  (Somme).  To/. 
('/  Ihjmén.  du  nord  de  la  France. 

1889.  Gauauciolo  (Henri),  H.  M.  Gustoms.  |\>rl  o(  Spain.  Tiinidad,  li. 
W.,  1  (AntiUes).  Col,  Lép.;  Reptiles. 

1893.  *  (-ARRET  (l'abbé  A  \  aumônier  auv  Giiartreux,  L\on  (Rhône). 
Col. 


ISK.T.  Caskv  (Tliomas-L.),  c;ipl;iiii,  l'il'.i,  K.  sIrcciN.  W..  \V;isliiiif|l(»ii, 
D.  C.  (É.-U.  crAnn'riqiio).  Col.  Ainér.  du  Nord. 

1898.  *  Cacsard  (Marcel),  professeur  au  Lycée.  'A"!,  rw  du  Lieiilennnl, 
Laval  (Mayenne).  Entomologie  rjéncrdlc. 

1870.  *  C.AYOL  (Marius),  i|  A.,  ^  M.  A.,  s. -chef  de  bureau  au  niinis- 
lère  de  l'Agriculture,  (5  tm,  rue  Lucien-.feannin,  La  (îarenne- 
Colombe  (Seine).  Col.  euv. 

1888.  *  Ckpeiîo  (Adolfo-L.),  membre  de  la  Sociélt' espagnole  d'Hisloirr 

naturelle,  20.  calle    Orilla-dcl-Hid,  Chiclana,  prov.  de    Ladiz 
(Espaf>'ne).  Col.  cl  Oiih.  car. 

1892.  Champemiis  (Amédée),  anc.  conservateur  des  ForcMs,  9  bis,  rue 

Miciiel-Ange,  Paris.  Col.  palénvclitiucs. 

18(59.  Chardon  (Gabriel),  commis  principal  des  Postes  et  Télégraphes, 
48,  rue  Rochecliouart,  Paris.  Col.  de  France. 

189t).   ("hap.pentier  (Ernest),  Amboise  fIndre-et-Loire).  Col.  cl  Lcp. 

1886.  *  Chatin  (D'"  Joannès),  i^, membre  do  TAc.  de  Mcdec,  agrégé  de 
riic.  de  Pharm.,  prof.  adj.  à  la  Faculté  des  Sciences,  174, 
boul'  S*-Germain,  Paris.  Enl.  yen.;  aiuit.  des  Insectes. 

1883.  *  Chelx  (Albert),  naturaliste,  47,  rue  Delaage,  Angers  (Maine-et- 
Loire).  Lép. 

189,'î.  Chevalier  (L.),  2,  rue  de  la  Baume,  Paris.  Lcp. 

1891.  (JiEVREi'x  (Ed.),  CI  A.,  route  du  Cap,  liùne  (Algérie).  Crust. 

1889.  CnoBAiJT  (D'"  Alfred),  4,  rue  Dorée,  Avignon  (Yaucluse).  Col.  car. 

et  médit.;  Hymen,  de  France. 

1893.  CiioLODKOwsKY  (D'"  Nicolas-x\le\androvilcii),  prof,  à  l'Institut  fo- 

restier d(;  S*-Pétersbourg  (Russie).  Fnt.  yen.;  Ins.  nuis,  ii  la 
sylricalture. 

1883.  Cmp.ktikn  (Pierre),  84  liis ,  iMie  des  Hois-Colonibes,  la  Garenne- 
(^olombes  (Seine).  Lcji.  car.,  pr.  étude  des  chenilles  et  des 
ivufs. 

188!).  Ci.AYiutooKE  Mean  de),  1.1  A..  i§  M.  A.,  o,  rue  de  Sonta\ ,  Passy- 

Paris.  Fui.  yen. 
1872.  *  Clément  (A.-L.).  U  I.  P.,  i  M.  A.,  dessinalenr.  34.  rue  Lacé- 

[)ède,  Paris.  Ent.  yen. 

1892.  CLori-rr  des  Pespuches  (Louis),  Medjez-Amar.  par  Guelma,  pro\. 

de  Conslantine  (Algérie).  Col.  nord  Afri<i.,  \phodlidcs  du  ylobc. 
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1888.  CoMSTOCK  (J.-IIonry),  prof,  of  Enlom.  and  ^encrai  InYortobratc, 
in  Cornell  Univcrsity,  Itliaca,  New-York  (É.-U.  cFAmérique). 
Eut.  {/en.,  pr.  Coccides. 

1894.  CoNciLiuM  BiBLioGRAPHiGUM,  Zurich-ObeTSlrass  (Suisse).  Bihliogr. 
en  t. 

18o4.  Constant  (A.),  naturaliste,  ^illa  A'iobé,  golle  Juan  (Alpes-Mari- 
times). Lép.  eur. 
1888.  Cosso  (Cyprien),  28,  rue  de  Constantine,  Alger  (Algérie).  Col.  eur. 

1841.  Costa  (Achille),  directeur  du  Musée  zoologique,  5,  via  S''''-An- 
tonia  alla  Vicaria,  Naples  (Italie).  Ent.  gén. 

1881.  CouLON  (D'),  Il  A.,  >h  0.  S'-Ch.,  ►$<  C.  d'Isab.-la-Calli.,  Monaco 

(Principauté).  Lép.  eur.;  étude  des  Clienilles. 

1898.  CouTiÈRE  (Henri),  119,  rue  Monge,  Paris.  Crustacés. 

1885.  Croissandeau  (M'^^  veuve  J.),  lo,  rue  du  Bourdon-Blanc,  Orléans 
(Loiret).  Col.  eur. 

1888.  Daguin  (Paul),  19,  avenue  d'Orléans,  Paris,  Ent.  (jén.,pr.  Col. 

1890.  Dalla  Torre  (Carlo),  villa  Dalla-Torre,  4,  via  Domenico  Buon- 

Aicini,  Florence  (Italie).  Ent.  gén.;  Hgnién.,  pr.  Clirysidae  et 

Sphecidae. 

1890.  Dames  (L.-Félix),  libraire,  12,  Landgrafen-Strasse,  Berlin  \V.  62 

(Prusse).  Bibliographie  scientifique. 

1892.  Daniel  (D''  Karl),  chimiste,  14,  Herzog-Heinrich-Strasse,  Munich 

(Bavière).  Col. 

1893.  Danysz   (Jean),  directeiu'    du   laboratoire   de   Parasitologie,  6, 

rue  d'Auteuil,  Paris,  Ent.  gén. 
1898.  *  Darbûux  (Gaston),  préparateur  de  Zoologie  à  la  Faculté  des 
Sciences  de  Montpellier  (Hérault).  Ent.  gén.,  ins.  gallic. 

1882.  *  Dattin  (E.),  iftj,  officier  d'ordonnance  de  M.  le  géjiéral  com- 

mandant le  génie  de  la  2''  région,  Nancy  (Meurthe).  Lép.  eur., 
pr.  Microlép. 

1890.  Decaux  (François),  ^^  I.  P.,  §  M.  A.,  9,  rue  de  Chartres,  Neuilly 
(Seine).  Mœurs  et  métam.;  paras,  des  Ins.;  Ent.  appl.;  Col.  eur. 

1897.  *  Deckert  (Henri),  1,  place  Gigant,  Nantes  (Loire-inf''^).  Lépido- 
ptères du  globe. 

1887.  Degors  (Alfred),  receveur  de  rEnregistrement,  Pont-Audemer 
(Eure).  Col.  de  France. 
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1889.  Deharle  (l'abbé),  xioairc  à  la  calliédrali'  dv  Laon  (Aisne).  Lép.  eur. 

Cnl.  et  Lep. 

1891).  Dejeax  (RaNinoiid),  12,  rue  du  Rci^anl.  Paris.  Col.  (V Europe. 
1892.  Del.\grax(;e  (Cliarlos),  natiiralisti-.  7;{.  riu'  (llaude-Bernard,  l'aris. 

1892.  Delahaye  (Julio),  Lardy  (Soinc-ol-Oise).  Lép. 
18oo.  Delamaix  (Henri),  Jarnac  (Charente).  Lép. 

1890.  Delor.me  (Paul),  40,  avenue  GandilUd,  Alger  (Algérie).  Ent.  (jén. 
189o.  Delsug  (René).  32,  rue  Yaubecoiir,  Lyon  (Rhône).  Ent.  ijén. 

1884.  *  DelugiX  (A.),  anc.  pharmacien  de  l'''  classe,  l'hiver  :  26.  rue 
de  la  Bo(Mi(',  Périgueux;  l'été  :  au  ciiàt.  de  Marouatte,  par  Mon- 
tagriei"  (Dordogne).  Col.  et  Lép.  eur. 

1889.  Demaisox  (Charles),  anc.  élève  de  VEc.  polytechnique,  7,  rue  Ro- 
giei",  Reims  (Marne).  Ent.  appliquée  à  l'agriculture,  pr.  Col. 

1874.  Demaisox  (Louis),  licencié  en  droit,  21,  rue  Nicolas-Perseval, 
Reims  (Marne).  Col.  et  Lép.  eur. 

1880.  DeiMbowski  (i^ouis  wX  Sienniea,  par  Ntnvo-Minsk,  gouvernement 
de  Varsovie  (Pologne).  Ent.  gén. 

1888.  Dexfer  (J.),  i/55,  ingénieur  ci\il.  prof,  d'architecture  à  l'Éc.  cen- 

trale des  Arts  et  Manufactures,  à  Champigny  (Seine),  Ent.  gén., 
pr.  Lép.  eur. 

1882.  *  Desbordes  (Henri),  ^,  P  A.,  chef  de  bureau  au  minist.  des 
Trav.  publics,  93,  rue  du  Bac,  Paris.  Col.  franr. 

18o9.  DESRUOGnERs  des  Loges  (Jules),  percepteur  des  Contrib.  dir.  en 
retraite,  direct""  du  journal  le  Frelon,  23,  rue  de  Boisdenier, 
Tours  (Indre-et-Loire).  Curculionides  (.9.  str.),  Brenthides  et 
Caiiside.s  du  globe;  Coléoptères,  lluménoptères  et  Hémiptères 
pnléarctiques. 

1882.  DESiGXOLLE(Paul),  instituteur,  ijl,  rue  de  Charenlon,  Paris.  Col. 

et  Lép.  eur. 
1869.  DiEGK  (I)''  G.),  Zôschen,  près  Mersebourg  (Prusse).  Col.  eur. 

1889.  Dlmmock  (Ge(irge),  Ph.  D.,38,  Grant  Str.,  Sprinlield,  Mass.  (É.-U. 

d'Améri(pie).  Ent.  gén.,  anat.  et  plnjsiol. 

1898.  DisouÉ,  Speyer  (Bavière  rhénane).  Lépidoptères. 

1868.  *  DisT.\>T  (W.-L.),  4,  Wesibourne  Terrace.  Lower  Addiscombe, 
Surrey  (Angleterre),  llém.  et  Lép. 

21* 
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1891.  *  DoDERo(Agostinu), 9, rue  ToiTc-dcl-Ainore,  Stiirla-Gènos  ■  Italie). 

Col.  de  LicjHvie;  Paélaphidrx. 

1881.  *  DoGMN  (Paul),  négociant,  1(1,  ^  illa  do  la  Réunion,  Auteuil-Paris. 
Léj).  eut'. 

18()1.  *  DoLLÉ  (Maurice),  anc.  ol'ticirr,  pliotographc.  27,  rue  des  ('Jic- 
nizelles,  Laon  (Aisne).  Col. 

1873.  DoLLiT's  (Jean),  membre  à  titre  lionorilique,  londateur  du  Prix 
DoUfus,  33,  rue  Pierre-Cliarron,  Paris. 

1894.  DoNCKiER  DE  DoNCEEL  (Henri),  naturaliste,  26,  place  Denlert-Ro- 
cliereau,  Paris,  14*"  arrondissement.  Eut.  (jeu.,  Col.  et  Lé[i. 
exotiques. 

1890.  DoxdÉ  (Ernest),  employé  de  la  Banque  de  France,  36,  avenue  de 
(;,liàtillon,  Montrougo-Paris.  Col.  (jal.-rhén. 

1839.  DouiA  (marquis  Giacomo),  18,  via  Pescliiera,  Gènes  (Italie).  Col. 

1887.  *  DoiîMEP.  (lord),  3,  Spring  Gardens.  Londres,  Col.,  pr.  C/rimlé- 

lidex. 

1889.  *  DiuANCouRT  (V. -Jules),  distillateur,  119,  rue  de  Paris,  SM)enis 

(Seine).  Eut.  gén.,pr.  Col. 

1896.  Dubois  (Albert),  14,  rue  Richaud,  Versailles  (Seine-et-Oise).  Col. 

1897.  Dl'chaixe  (Jules),  o9,  rue  de  la  Fédération,  Montreuil-sous-Bois 

(Seine).  Coléoptères. 

1892.  DuMAXs  (Jules),  ancien  magistrat,  66,  rue  Saint-T^(tup,  Ba\eu\ 

(Calvados).  Lép.,pr.  Microlép. 

1890.  DuMOXT  (Constantin),  horloger,  8o,  bout'  Haussmann,  Paris.  Lép. 

et  Col.  eur. 

1893.  *  Dupont  (Louis),  prof,  au  L\cée,  3,  rue  de  TOrangerie.  le  Havre 

(Seine-Inférieure).  Lép.;  géographie  entoiu. 

1891.  DuPUY  (Gabriel),  négociant,  oo,  rue  S'-Martin.  Angoulème  (Cha- 

rente). Lép. 

1894.  Du  Roselle  (D''  Fernand),  21,  rue  Laniarck.  Amiens  (Somme). 

Arachn.  et  Dipt. 

1888.  DujuiANT  (John  Hartley),  secrétaire  de  lord  Walsingham.  Merton 

Hall,  Thetford,  Norfolk  (Angleterre).  Microlép. 

1894.  École  royale  supérieure  d'aop.iuulture  de  Milan  (Italie),  Diri- 
zione,  47. 
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11S91.  *  Emeiîy  (Charles),  piMlcssi'iir  de  ZmAi^^/w  ;'i  rriiivcrsilr  de  Bo- 
logne (Italie).  Aitat.  et  bioL;  Fonnirides  du  tjlobi'. 

1897.  Emmeukz  de  Ciiaumoy  (Donald  d"'',  assistanl-naluralisle  au  Mii- 
séimi  Desjai'dins.  Port-Louis  Jle  Maurice).  Coléoptères. 

180:2.  EsciiERicii  '^Charles),  Regensburg  (iJavièreV  Aiidt.  oitoiii.;  Col., 
pr.  Mi'loalcs  rt  Clcridcx. 

1897.  EsTiOT  (Paul),  17,  rue  d'Oncy.  Vilry  (Seine).  Col.  (jollo-ikni., 

Ins.  nuis. 

1879.  Faucoxxet  (M. -Louis),  membre  du  Conseil  d'hygiène,  rue  Carion, 

Autun(Saône-et-Loire).  Col.  eur. 

■1892.  *  Favarco  (Louis),  P  A.,  48.  rue  du  Vernay,  S^-Étienne  (Loire). 
Col. 

■18(Jl.  Faivel  (Albert),  p  A.,  ►î^,  avocat,  3,  rue  Choron,  Caen  (Calva- 
dos). Knt.  gén.  de  Ui  Bdxsr-yonnandic;  Col.,Lrp.  ijdllo-rhét).; 
St(ipJnjUi)idrs  exot. 

188(5.  FELSCHE(Carl),2,  Chaussée-strasse,  l{eudnilz-Leipzig(Saxe).  Col., 
pr.  Pectinicornes  et  Laïuellicornes. 

1890.  *  Fertox  (Charles),  capitaine  d'artillerie,  commandant  l'artillerie 

de  la  place  de  Bonifacio  (Corse).  Hymen. 

1876.  *  FiNOT  (P.-A.-Prosper),  ^,  capit.  d'état-inajor,  en  retraite,  i7, 
rue  S'-Honoré,  Fontainebleau  (Seine-et-Marne).  Ortli. 

1880.  FiTcn  (E.-A.),  Brick  house,  Maldon,  Essex  (Angleterre).  Eut. 

yen. 

1882.  *  Fleutiaux  (Edmond),  6,  avenue  Suzanne,  Nogent-sur-Marne 
(Seine).  Col.  eur.,  de  la  Guadeloupe  et  de  VIndo-Chine ,  Ciein- 
dclides  et  Élotérides  du  ylobe. 

1898.  FouLOUiER  (G{''déon).  ,">.  rue  Canebière,  Marseille  (Bouches-du- 

Rhône) .  Lépidoptères. 

1891.  François  (Ph.),'!)""  es  se.  naturelles,  chef  des  travaux  pratiques 

à  la  Sorbonne,  20,  rue  Monsieur-le-Prince,  Paris.  Eut.  yen., 
pr.  Coléoptères  paléarctiyues  et  mélanésiens. 

1898.  Frémixville  (Paul  de),  7,  Champ-de-Mars.  Bourg  (Ain),  Coléop- 
tères. 

1888.  French  (G.-IL).  assistant  Slate  Enlom.  of  Illinois,  S.  Illinois  .Nor- 
mal Universit\,  Carbondale,  Illinois  [E.-V.  (rAméri(pie).  Ent. 
yen.,  pr.  Lép. 
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1873.  Fridrici  (Edmond),  conservatoiir  du  Musée  d'Iiist.  nat.,  10,  place 
S*"-Croix,  Metz  (Lorraine).  Eut.  <jén. 

1808.  Froherville  (Pierre  de),  Seur  (Loir-et-Clier).  Coléoptères. 

181H).  FuENTE  (D.  José-Maria  de  la),  Pozuelo  de  Calatrava,pro\incia  de 
Ciudad  Real  (Espagne).  Coléoptères. 

1867.  FuMOUZE  (D""  Armand),  'f^,  p  A.,  78,  rue  du  Faubourg-S*-Uenis, 

Paris.  Ent.  appliquée  li  la  médecine  et  ci  la  pharutacie. 

1880.  *  Gadeau  de  Kerville  (Henri),  p  A.,  §  M.  A.,  7,  rue  Dupont, 
Rouen  (Seine-inf'®).  Ent.  de  la  Normandie. 

1807.  *  (Jage  (D''  Léon),  p  A.,  9,  rue  de  Grenelle,  Paris.  Ent.  appli- 
quée il  la  médecine  et  h  la  pharmacie. 

1892.  Gaget,  prof,  de  Se.  nat.  à  rÉcole  d'agric.  de  Gennetines,  par  S'- 
Ennemond  (Allier).  Ent.  (jén. 

1809.  Gallois  (Joseph),  inspecteur  du  ser^ice  des  Enfants  assistés,  o2, 

rue  de  Rellay,  Angers  (Maine-et-Loire).  Col.  enr.  et  médit. 

1870.  *  Gaulle  (Jules  de),  41,  rue  de  Yaugirard,  Paris.  Hijménoptères. 

1898.  Gautier  (Maurice),  23,  rue  Jacob,  Paris.  Coléoptères  gallo-rhén. 

1880.  Gazagxaire  (Joseph),  Cannes  (Alpes-Maritimes).  Ent.gén.;  Anat.; 
Dipt.;  Hijtnén. 

1890.  (iÉLiN  (H.),  conservatiMir  du  Musée  d'Histoire  naturelle.  Niort 

(Deux-Sèvres). 

1880.  Gennadius(P.).  directeurde  ragi'iculture,  Nicosie  (Chypre).  Ent. 
gén., pr.  Cochenilles. 

188o.  Glvxelli  (Giacinto),  Poderc  sciiola  Pasteur,  Torino  Ca\oretto 
(Italie).  Lép. 

1891.  *  GiARD  (Alfred).  *,  prof,  à  la  Faculté  des  Sciences  de  Paris,  14, 

rue  Stanislas,  Paris.  Ent.  gén. 

1894.  GiGLio-Tos  (D^  Ermanno),  assistant  au  Musée  royal  d'anatomie 
comparée,  Turin  (Italie).  Dipt. 

1868.  Gobert  (D'-  Emile),  *,  p  I.  P.,  C.  >^.  ol,  rue  Yictor-Hugo.  Mont- 

de-Marsan  (Landes).  Ent.  gén. 

1880.  GoDMAx  (D""  F.  du  Cane),  10,  Chandos  slreet,  Cavendisli  square, 
Londres  W.  (Angleterre).  Ent.  gén.,pr.  Lép.  amer. 

1890.  GoMBERT  (Armand),  instituteur,  à  la  Madeleine,  Évreux  (Eure). 
Ent.  yen.,  pr.  Col. 
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1887.  (JoiîHAM  (révérend  H.  S.),  The  Chestmits.  Sliirlcy  Warrrn,  SoiUli- 
aiiipton  (Angleterre).  Eut.  gni.,  iir.  Col. 

1879.  Goss  (Herbert),  F.  G.  S.,  Berr\Iands,  Siubitoii  liill,  Kingston, 
Surrey  (Angleterre).  Ins.  foss. 

1878.  *  GouxELLE  (Emile),  U  A..  30,  rin'  du  Cherche-Midi,  Paris.  Col. 
(le  Vimérupie  du  i>ud,py.  du  Brésil. 

1873.  Gozis  (Maurice  des),  ►!«,  avocat,  place  de  rHôtel-dc-Villc,  Monllu- 
çon  (x\nier).  Col.  et  Orth.  de  France. 

1889.  Grisox  (V.-E.-Hyacinthe),  sous-inspecteur  de  rEnregistreuicnt. 
des  Domaines  et  du  Timbre,  Ver  vins  (Aisne).  Col. 

1860.  (ip.OMER,  19,  rue  S'''-Catherine.  S'-Quentin  (Aisne).  Lcp.  cnr.; 
Chenilles. 

1897.  Groult  (Paul),  naturaliste,  de  la  maison  E.  Deyrolle,  4(),  rue  du 

Bac,  Paris.  Entomologie  générale. 

1870.  *  Grouvelle  (Antoine;.  ^.  directeur  de  la  manufacture  natio- 
nale des  Tabacs  du  Gros-Claillou,  03.  quai  d'Orsay,  Paris.  Col. 
eur.;  Clacicornes  e.rot. 

1809.  "•■  Grouvelle  (Jules)  *,  ingénieur  civil,  prof,  à  VÈc.  ciMitrale  des 
Arts  et  Manuf.,  18,  avenue  de  l'Observatoire,  Paris.  Col.  eur. 

1873.  Grouvelle  (Philippe),  69,  rue  de  Gergovie,  Paris.  Col.gallo-rlién. 

1891.  Grouzelle  (C. -Alexandre),  ingénieur  des  manufactures  de  l'État. 
1.  rue  Jean  Nicot,  Paris.  Eut.  gén. 

1889.  *  GuERXE  (baron  Jules  de),  ifiJ,  ^$  I-  P •,  0.  me  de  Tournon,  Paris. 

Etd.  gcn.;  Crus  t.  Copépodes. 

1894.  GUERRY  (Paul),  Roanne  (Loire).  Col.,  pr.  Cétonides,  Buprestides  et 
Longicorncs. 

1898.  GuL\UT  (D''  Jules),  chef  des  travaux  [iratiques  de  Parasitnhtgie  à 

la  Facul({''  de  M(''decine,  19,  rue  (iay-Lussac  (Paris).  Entomo- 
logie générale. 

1880.  Guilliou  (Paul),  185.  Fauliourg-Poissonnière.  Paris.  Col.  eur. 

1890.  GuLMOXD,  pharmacien,  au  Parc-S'-Maur  (Seine).  Col. 

1894.  GuTTiÉRREZ  Y  Araxco  (D'  DanieF,  Manizdes,  Ri'publiqiie  de  Co- 
l(ind)ie  (Amer,  du  Sud).  Ent.  gén . 

1891.  (iuvox  (Henri),  naturahste,  13,  rue  l5erlin-Poirée.  Paris.  Ent.  gén. 
1897.   Ham.\l  (Joseph),  1,  rue  Méan,  Bruxelles  (Belgiipn^).  Céranibg- 

cides. 

1894.  Hardy  (Gabriel;,  loti,  rue  de  Courcelles.  Paris.  Col.  de  France. 
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1891.  Heim  (!)'■  Frédéric),  agrégé  de  la  Faculté  de  Médecine.  34,  rue  Ha- 
meliii,  Paris.  Eut.  Gén. 

1898.  Heimburger.  i^  0,  p  I.  P.,  colonel  du  113'-"  régiment  d'infanterie, 
85,  avenue  Gambetta,  Paris.  Lépidoptères. 

1891.  Henxeguy  (D''  Louis-F.),  préparateur  au  C(»llège  de  France,  prof,  à 

l'École  nat.  d'Iiorticult.  de  Versailles,  9,  rue  Tliénard,  Paris. 
Allât,  et  embnjoL;  Eut.  appliquée. 

1878.  Hervé  (Ernest),  notaire,  rampe  S*-Melaine,  Morlaix  (Finistère). 
Col.  et  Héin.  eiir. 

1888.  Hess  (D'"  AMlhelm),  professeur  de  Zoologie  à  l'Université  techni- 

que, Hanovre  (Allemagne).  Eut.  gén.,  pr.  Col. 

1866.  Heyden  (Lucas  vox),  >î<,  D'"  en  philosophie,  major  en  retraite, 
54,  Schlossstrasse ,  Bockenheim  (Francfort-s.-le-Mein)  (Alle- 
magne). Eut.  (jén.,  pr.  Col. 

1874.  Hopfpcartex  (baron  Max  von),  Miilverstedt,  près  Langensalza, 
Thuringe  (Prusse).  Col.  eur. 

1885.  *  HoLLAXD  (W.-J.),  Perr\s\ille  avenue,  Alleghan\,  Pa.,  Pitts- 
burgh,  Pensylvanie  (É.-U.  d'Amérique).  Lép. 

1898.  Houlbert  (Constant),  professeur  au  Lycée.  50,  rue  Carnot,  Sens 
(Yonne).  Coléoptères. 

1892.  *  HuBBARD  (Henri-G.),  New  Jersey  Ave,  230,  Washington,  D.  C.  : 

l'hiver  :  Crescent  City,  Floride  (États-Unis  d'Amérique).  Col. 

1891.  HuET  (D'  L.),  il  L  P.,  maître  de  conférences  à  la  Faculté  des 
sciences,  8,  rue  de  la  Chaîne,  Caen  (Calvados).  Ent.  gén. 

1894.  Institut  national  agronomique,  16,  rue  Claude-Bernard,  Paris. 

1889.  .Iakowleff  (W.-E.),  reviseur  en  chef  du  contrôle  de  l'État,  Ir- 

koutsk  (Sibérie).  Ent.  gén.,  pr.  Héni.  et  Col. 

1890.  *  Janet  (Armand),  >^,  ancien  ingénieur  des  constructions  na- 

vales, 29,  rue  des  Volontaires,  Paris.  Lép. 

1891.  Janet  (Charles),  0  A.,  Ucencié  es  se.  nalur.,  Béarnais  (Oise). 

Anat.,  Hist.,  Dével.  et  Biol.  ent. 

1892.  Janson  (O.-E.),  44,  Great-Russdl  slreet,  Londres,  W.  C.  (Angle- 

terre). Col.  pr.  Cétonides. 

1889.  JûANiN  (Albert),  étudiant  en  médecine,  16,  rue  de  Laiicry,  Paris. 
Ent.  gén.;  nururs  et  anat. 
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1892.  JoANMS  ^r;il)l)(''  .1.  i)K  ,  !-■),  rue  Monsieur,  l*;iiis.  fj'i). 

1886.  .JoANN'is  (Léon  de),  prof,   de  niatlirmatiquos   ;"i    VEc.   lihiT   de 

S'-François,  Vannes  (Morbihan).  Lép.  eiir.,  pr.  ('Jioiillrs. 

1838.  .louRDHEuiLLE  (Camillo),  juge  honoraire,  l'hiver  :   101,  nie  de 
Rennes.  Paris  ;rrl(''  :  Lusign\   (Aube),  [.ép.  niv. 

1891.  Kerremans  (Ch.),   capitaine  pensi(>nn('',  40,   rue  du  Magistrat, 

Bruxelles  (Belgi([ue).  Col.,  pr.  Biipresiitlfs. 

1895.  KiEFFER  (Henri),  élève  en  pharmacie,  lil,  rue  S*->'icaise,  (^hàlons- 
sur-Marne  (Marne).  Eut.  gon. 

1893.  *  KiEEFER   l'abbé  J.-.Iacques),  prof,  au  collège,  Bitclie  (Lorraine). 

(lécidii:^  nu  ijallcs;  galles  des  Céckloniijides. 

1869.  KiRBY  (W.-F.),Hilden.  Siitton  coiu't  road,  Chiswick.  Londres  W. 

(Angleterre).  Lrp. 

1888.  Klixc.ksU'^ck  (Paul),  libraire,  membre  de  plusieurs  S(»ciétés  sa- 
vantes, o2.  rue  des  Écoles,  Paris.  Bibliographie  scientifique. 

1870.  Kocii  senior  (D''  Ludwig),  Auessere  Cramer  Kletlstrasse,  ;{,  Nu- 

remberg (Bavière).  Arach. 

18oo.  Kraatz  (Gustave),  D''en  philosophie,  président  de  la  Soc.  entom. 
allemande.  28,  Linkstrasse,  Berlin  (Prusse).  Col. 

188o.  Krauss  (L)''  Herniann),  3,  llafengasse.  Tiibingen  (Wiu'temberg). 
Eut.  gén.,  p)\  Orth. 

1863.  *  KiixckEL  d'Herculais  (Jules),  4yl  L  P..  assistant  d'I^itoinologie 
au  Muséum.  1,  rue  d'Obligado,  Paris.  Ent.  gén.;  anai. 

1894.  Laboxne  (D'"  Henri),  Ç)H.  P.,  directeur  delà  Société  d'éditions, 

4,  rue  Antoine-Dubois,  Paris.  Ent.  gén. 

1892.  Laboratoire  de  Li'c-scr-Mer  (direcleiu*  prof.  Jean  Jo>eu\-LalVuie, 

Luc-su r-Mer,  Calvados) . 

18o8.  Lai-'Aurv  (Cléunnit),   Saugnac-et-Cambran,  près  L)a\  (Landes). 
lA'p.  eur. 

1887.  *  Laglaize  (Léon),  (yl  A.,  natiu\-vo\ageur.  o2,  rue  de  l'aradis, 

Paris.  Ent.  gén. 

1893.  Lahaussois  (Ch.),  a\ocat.  2.  rue  de  La  Planche,  Paris.  Col. 

1873.  Lajoye  (]^.-Abel),  9,  rui'  Huinarl-de-Mi-iniont.  Reims  [Mai'ne).  Col. 
eur. 
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1864.  Lallemaxt  (Charles),  pliarniacicn,  l'Arba,  près  Alger  (Algérie). 
Col.  eur.  et  du  nord  de  r.ifr. 

1898.  *  Lambertie  (Maurice),  42  bis,  cours  du  Chapeau-Rouge,  Bor- 
deaux (Gironde).  HénUpii'res. 

188o.  Lameeiîe  (Auguste),  prof,  à  l'Univ.  de  Bruxelles,  119,  chaussée 
de  Charleroi,  S*-Gilles-les-Bruxelles  (Belgique).  Ent.  yen. 

1876.  LAxMey  (Adolphe),  *,  §  0.  M.  A.,  anc.  conservateur  des  Forêts, 

22,  cité  des  Fleurs,  BatignoUes-Paris.  Col.  médit. 

1861.  "■  Lansberge  (J.-G.  van),  anc.  gouverneiu'  général  des  Indes  néer- 
landaises, Brununen,  province  de  Gueldre  (Pays-Bas).  Col. 

1874.  ""■  Laplaxche  (Maurice  de),  au  chat,  de  Laplanclie,  par  Luzy 
(Nièvre).  Col.  eur.;  anat. 

18oo.  Larralde  d'Arexcette  (Martin),  anc.  percepteur  des  Contribu- 
tions directes,  quartier  S'-Léon,  Bayonne  (Basses-Pyrénées). 
Lé}). 

189o.  Laverc.xe  de  Labarrière,  inspecteur  d'assurances,  ol,  rue  de 
Naples,  Paris.  Col.,  Lép. 

1888.  *  Leech   (.lohn-Henry).  29,  Iford  manor,  Lewes   (Angleterre). 

Lép. 

1877.  Leloxg  (l'abbé  Arthur),  auninnier  militaire   (6"=  corps),  44,  rue 

David,  Beims  (Marne).  Col.  eur. 

1874.  Leloup  (D'' Charles),  Mennetou-sur-Cher  (Loir-et-Cher).  Ent.  yen., 
pr.  Lép.  eur. 

1889.  Lexaix  (René),  La  Capelle-en-Thiérache  (Aisne).  Lép.  et  Col.  eur. 

1895.  LÉox  (D''  N.),  professeur  de  Zoologie  à  l'Université,  123,  Sararie. 
Jassy  (Roumanie).  Ent.  yen. 

187o.  Le  Pudeur  (D'"  Louis),  lo,  rue  de  l'Arcade,  Paris.  Col. 

1884.  Leprevost  (Charles),  peintre- verrier,  80.  rue  S'-Louis-eii-rile. 
Paris.  Col.  et  Lép.  eur. 

1887.  Lesxe  (Pierre),  0  A.,  préparateur  d'Entomologie  au  Muséum,  10, 
avenue  Jeanne,  Asnières  (Seine).  Ent.  yen. 

1894.  LÉTUiixxE  (D''  A.),  2,  rue  de  Pentliièvre,  Paris.  Ent.  yen. 

1895.  Leuridax,  12,  rue  Dammartin,  Roubaix  (Nord).  Ent.  yen. 

1861.  *  LÉvEu.LÉ  (Albert),  fJ  A.,  10,  rue  du  Dragon,  Paris.  Col.  eur., 
alyér.  et  tunis.;  TemnoctiiUdes  e.rot.;  Uéin. 
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181)8.  LiAUTAUD  ^.  (ilTicicr  (radiiiinislralioii,  ('(imiitahlc  du  magasin 
central  du  i;{''  corpà  d'année,  Clerniont-Ferrand  (Puy-de- 
Dôme).  Lépidojtttn'es  et  insectes  nuisibles. 

189o.  *  LoMBAiiD  (Félicien),  rue  (rAuclic,  Serres  (Haute-Alpes),  Ent. 
(jén. ,}))•.  Col.  de  France. 

1832.  Lucas  (Hippolyte),i;ij,  assistant  d"h]nt(ini.  au  Muséum,  en  retraite, 
Campagne  IJcUamy,  47,  chemin  de  la  Montagne ,  à  Cliène- 
Bourgeries  (Genève).  Ent.  yen. 

1898.  LucET  (Emile),  (Oi  A,  pharmacien-chimiste,  o2,  rue  de  la  Grosse- 
Horloge,  Rouen  (Seine-Inférieure).  Entomologie  appli(juce,  pa- 
rnsites. 

1898.  LuxMeau  (de),  capitaine  au  131'^  régiment  d'infanterie,  caserne  du 
Prince-Eugène,  Paris.  Hémiptères,  Coléopti'res. 

1861.  Mabille  (Paul),  agrégé  de  l'Université,  7o,  rue  du  Cardinal-Le- 
moine,  Paris.  Lép.  enr.  et  afr.,  Hespéridesexot.;  Col.  et  Névr. 
du  fjlobe. 

1884.  *  Macé  (Emile),  Sanvic,  près  le  Havre  (Seine-Inférieure).  Col.  et 
Orth. 

1896.  Machiavello  (.losepli),  École  d'agricultiu'e  de  Montpellier  (Hé- 
rault). Ent.  (jén. 

1864.  Mac  Lachlan  (Robert),  Weslview,  Clarendon  road,  Lewisham, 
Londres  S.  E.  (Angleterre).  Névr. 

1893.  Magmx  (Jules-A.-M.),  libraire-éditeiu%  7,  rue  Honoré-Chevalier. 
Col. 

1881.  Magretti  (!)'■  Paul),  7,  \ia  Dante,  Milan  (Italie).  Hymen. 
1878.  Maindrox  (Maïu'ice),  Q  A.,  ►î*.  31,  quai  de  Bourbon,  Paris.  Ci- 
rindélides  et  Curubiques. 

1892.  Maucual  (D''  Paul\  chef  des  travaux  à  la  Station  entom.  de  Paris, 
12(),  rue  Boucicaut,  Fontena>-aux-Roses  (Seine).  Ent.  ijén.. 
biol.;  Ent.  <ippli(iuér;  Hijmén. 

1892.  Maroi-eï  (Charles),  l'i.  rue  S'-Josepli.  Toulouse  i  Haute-Garonne). 
Col.  et  Hijmén.  d'Europe. 

18o8.  :Mai!mottan  (D''  Henri),  ancien  député,  maire  du  16*^  arrond.,  31, 
rue  Desbordes-Yalmore,  Pass\ -Paris.  Col.  et  Hém.  eur. 

1891.  Marshall  (Thomas  Aiisell),  Tavera.  canlon  de  Bocognano  (Corse), 
Ent.  (jén.,  pr.  Hi/inén. 
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1801.  Martin  (D''  Charles-H.),  ^,  4,  rue  Faustin-Hélie,  Passj -Paris. 
Col. 

1897.  Martin  (Joanny),  préparateur-adjoint  au  laboratoire  trEntomu- 

logic  du  Muséum  d'Histoire  naturelle,  o,  rue  du  Banquier, 
Paris.  Hémiptère.'i 

1891.  Martin  (René),  avoué,  au  Blanc  (Indre).  Névr. 

1898.  Martinez  (Padre  Vicente),  colegio  de  PP.  Escolapios,  Se\illa  (Es- 

pagne). 

1S92.  Martinez  de  laEsgalera  (Manuel),  Quinta  de  Cervantes,  Alcala 
de  Henares,  province  de  Madrid  (Espagne).  Col. 

18()().  Martinez  y  Saez  (Francisco),  prof,  au  Musée  d'hist.  natur.,  6, 
calle  de  San  Quintin,  principal  izcjuierda,  Madrid  (Espagne). 
Col. 

1884.  *  Mason  (Philip  Brookes),  membre  de  la  Si:ic.  linnéemie  de  Lon- 
dres, etc.,  Horninglow  street,  Burton-upon-Trent  (Angleterre). 
Eut.  gén.,  pr.  Col. 

187U.  Masson  (Edmond),  percepteur  en  retraite,  o,  rue  Denis-Simon, 
Beauvais  (Oise).  Col.  de  France. 

1878.  Matuan  (Marc  de),  natur.-voyageur,  Bragance,  prov.  de  Para 
(Brésil);  et  chez  MM.  Oberthiir,  44,  faubourg  de  Paris.  Rennes 
(Ille-et-Yilaine).  Ent.  gén.,  pr.  Col. 

1888.  Matthews  (Coryndon),  Plympton,  S*-Mary,  South  Devon  (Angle- 
terre). Dipt. 

187o.  *  Mai  l'j'iN  (P. -Alfred),  loo,  boul''  S*-Germain,  Paris.  Col.  eur. 

1801.  *  Mayet  (Valéry),  B  A.,  i  M.  A.,  prof.  d'Entom.  à  l'Éc.  d'Agri- 
culture, 33,  rue  de  l'Université,  Montpellier  (Hérault).  Ent. 
gén.  ;  mœurs;  Col.  eur. 

1881.  *  Mazarredo  (Carlos  de),  ingénieur  forestier.  îi,  calle  de  Clau- 
dio-Goello,  Madrid  (Espagne).  Ent.  gén.,  pr.  Arach.  et  Mgr. 

1892.  Meade  (D--  Richard  Henry),  Mount  Royd,  Bradford,  Yorkshire  (An- 

gleterre). Dipt.  eur.,pr.  Mascidae. 

1893.  Mercado  y  Gonzalez  (D''  Mafias),  Nava  del  Rey,  Valladolid  (Es- 

pagne). Ent.  gén. 

1894.  Mesmin  (Louis),  propriétaire,  à  Gabillaud,  par  Bussière-Poitevine 
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(llautt'-Vit'iino).  Col.  d'Europe  el  de  hi  (Uuidelinipe,  Ciiiinidex 
du  iilohe. 

iHW).  Meunier  (Fcnuuur,  ex-nalur. -voyageur  de  rÉtal indép.  du  Congo, 
oo.  nu'  de  Mérode,  Bruxelles.  Ihjmén.  {Aeuleata);  Dipt. 

1882.  Meyer-Daucis  (Georges),  Wolileii  i^Suisse).  Col.,  pr.  genres  Curo- 

bus  et  Julodis. 

1888.  Muj.ETTES  (M"^^  \euve),  née  Iîelijeh  de  La  Chavicxeiue,  membre 

à  tUre  Iionorili(jue,  3o,  rue  S*-Louis,  Kvreux  (Eure). 

1883.  *  MuxoT  (Charles),  O  I.  P.,  anc.  ol'licier  de  marine,  7,  place 

S'-.Iean,  Nancy  (Meurthe-et-Moselle).  Eut.  gén.,  pr.  Col.  et  Lép. 

1862.  *  Milxe-Edwards  (Alphonse),  Com.  ^ ,  membre  de  l'Institut, 
directeur  du  Muséum  d'Histoire  naturelle,  etc.,  o7,  rue  Cu- 
\ier,  Paris.  Ent.  gén.,  pr.  Crustacés. 

1892.  MixsMER  (Jean-Joseph),  i^,  capitaine  en  retraite,  3,  avenue  Den- 

fert-Rochereau,  Saint-Étienne  (Loire).  Col.  de  France. 

1873.  *  MioT  (Henri),  0  L  P.,  ^  M.  A.,  juge  d'instruction,  Beaun»' 
(Côte-d'Or).  Ent.  apjdiquée;  Ins.  utiles  et  nuisibles  du  globe. 

1844.  MocQUERYs  (Emile),  6,  rue  de  la  Préfecture,  É\reux  (Eure).  Col. 
eur.  ;  Ugnién.  de  France. 

1889.  Moissox  (Louis),  p  A.,  avocat,  au  Toukin.  Ent.  gén..,  pr.  Col. 

1898.  MoLLANDix  DE  BoissY  (Robert),  46,  boulevard  du  Mus('e,  Marseille 
(Bouches-du-Rhône).  Coléoptères  paléarctiques. 

1880.  MoxxoT  (Eugène),  commis  d'économat  au  Lycée,  Troyes  (Aube). 
Col.  eur. 

1893.  MoxTAXDox  (A.-L.).  Filarète,  Bucarest   (Roumanie).  Iléin.,  pr. 

Uéléroptères. 

1878.  MoxTEUK)  (A. -A.  Carvalho  de),  70,  rua  do  Alecrim,  Lisbonne 
(Portugal).  Ent.  gén.,  pr.  Lép. 

1870.  MoxïiLLOT  (Louis),  *,  pA.,  inspecteur  des  Postes  et  Télégra- 
phes, 73,  avenue  de  la  République,  Montroiige  (Seine).  Col. 
eur. 

1894.  MoxTLEZL'x  (comte  Armand  de),  lOti.  quai  de  Tounis,  Toulouse 

(Haute-Garonne).  Col. 

1889.  MoRAouES  É  Ibarra  (Ignacio),  18,  calle  de  San-Francisco,  Palma 
de  Mnllorca  (Baléares).  Col.;  Malacologie. 
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1888.  *  MonoAx  (A. -C. -Frédéric),  mombro  des  Soc.  linnéeniif  et  oiUo- 

mologiqup  de  Londres,  Yilla-Xova  de  Gava,  Oporto  (Portugal). 
Hoinoptères,  pr.  Cocckles. 

1896.  *  MuLLEn  (J.-AV.),  prof,  à  rUniversilé,  2o,  Fisclistrasse,  Greifs- 

Avald  (Allemagne).  it>;L  yen. 

18o9.  MuLLKR  (T.-A.-Clemens),  KôniglicherCommerzienrath,  12.  îloltz- 
liofgasse,  Dresde  Neustadt  (Sa\e).  Col. 

1891.  *  Nadar  (Paul),  >^,  ol,  rue  d'Anjou,  Paris.  Col. 

18o2.  ^'ahchxag  (comte  de),  ^,  6,  boul''  des  Italiens,  Paris;  et  la  Ger- 
manie-de-Gambais,  par  Houdan  (Seine-et-Oise).  Ent.  gé».: 
nnat. 

18S6.  *  NEEnvoiiT  van  de  Poll  (J.-R.-H.),  Benkeinstein  Muséum,  à  Bij- 
senburg,  province  d'Utrecht  (Hollande).  Eut.  fiéii.,pr.  Col. 

1886.  Neren  (D""  C.-Harold),  chevalier  de  Tord.  roy.  de  Wasa,  méd.- 

major  dans  la  réserve  du  corps  des  méd.  milit. suédois, Skeninge 
(Suède).  Hijmén. 

1871.  jNevinson  (George-Basil),  3,  Tetworth  square.  Chelsea,  Londi'es 
S.  W.  (Angleterre).  Coï. 

1897.  ""  Nujelle  (Maurice),  9,  rue  des  Arsins,  Bouen  (Seine-inf''«),  Hc- 

niipt.,  Hymen. 

187;').  NiCKERL  (D''  Oitokar),  16,  Wcnzelsplalz,  Prague  (BoJiéme).  Eni. 
(jén.,pr.  Col.  et  Lép. 

1876.  >'icoLAs  (André),  ancien  magistrat.  23.  rue  S*-Malo,  Yalognes 
(Manche).  Carabiques,  Céi-oinbijcides  eiu'.,pr.  Cavabus  et  Dor- 
Cddion . 

1881.  *  Nodier  (Charles),  ^.médecin  de  la  marine,  Toulon  {\nr).Col. 

1889.  NoNFRiED  (A. -p.),  membre  de  plusieurs  Soc.  entom.,  Rakonitz 

(Bohême).  Col.,pr.  LamelUcornes,  Uuprestides  et  Cérambtjcides. 

1890.  Normand  (Henri),  médecin  aide-major  de  1"'  classe,  aux  hôpitaux 

militaires  de  la  division  d'occupation  de  Tunisie,  à  Tunis.  Eut. 
yen.,  Col. 

1887.  *  NuGL'E  (l'abbé  A. -Augustin), Couptrain  (Mayenne). Co/.  de  France. 

1885.  Orerrieth  (Maurice),  négociant,  1,  rue  Laflilto.  Paris.  Col.  eur. 

1861.  *  Oberthur  (Charles),  44,  fauljourg  de  Paris,  Rennes  (Hle-et-Yi- 
laine).  Lép. 
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1871.  "••■  OiiEiiTiiuit  (RciK'},  Roiines  (IlIe-ct-Vilaiiit').  Coh'oplèrcs. 
1880.  Odier  (Georges),  39,  rue  de  l'Université,  Paris.  Col.  cur. 

1891.  Odier  (James),  banquier,  23, rue  Corraterie,  Geni've  (Suisse).  C'o/. 

1892.  Olivier    (Al.),    7,    rue  Valée,   (^Histantine   (Algi'rie).    Lépido- 

pthrs  et  Minvirpidoptrres. 

1873.  *  Olivier  (Ernest),  les  Ramillons.  pr('S  Mdulins  (Allier). Co/.  rur.; 
Ilcin.  et  Ihiméa.  rur. 

1880.  *  Ollikf  (Arthur  Sydney), Enloniol()<i:ist(l)('parlni('nl  of  Agricul- 

ture), Sidney,  New-Sùuth-Walcs  (Auslrallr):(iu  chez  MM.Ober- 
thiir.  Ent.  gén. 

1873.  Orbigxy  (Henri  d').  architecte,  21,  rue  S*-Giiillauine,  Paris.  Col. 
l'ur.  et  méditer. 

1888.  OsBORx  (Herbert),  prof,  of  Entom.  Agricul.  Collège  (Zoological 

Laboratory)  Ames,  lowa  (É.-U. d'Amer.).  Héni.,  pr.  Mallaphofirn 
et  Pédirulides. 

1881.  *  Osten-Sackex  (baron  C.-Robert  d'),  Haus  Mai,  Wredrplatz, 

Heidelberg  (gr  .-duché  de  Rade).  Dipt.,  pr.  eeiix  de  F  Amer,  du 
Nord;  Tipulaires  en  général. 

1871.  Oustalet  (Emile),  ^,  pi.  P..  assistant  au  Muséum,  etc.,  121, 
rue  Notre-Dame-des-Champs,  Paris.  Ent.  gén. 

1890.  Pantel  (R("v.  P.  .1.),  Vais,  près  le  Puy  (H'^-Loire). 

1894.  Passet  (Jules),  60,  rue  de  Miromesnil,  Paris.  Ent.  gén.;  Lép. 

1892.  Pensionnât  'Le)  de  Saixt-Euverte,  Orléans  (Loiret). 

1883.  *  PÉRiNGUEY  (Louis).  0  I.  P.,  §  M.  A.,  s.-directeur  du  Musée 
d'Hist.  natur.  de  Cape-Town  (Cap  de  Ronne-Espérance).  Ent. 
gén.,  pr.  Col. 

187o.  *  Perraudière  (René  de  la),  ^.  au  chat,  de  la  Perraudiére,  par 
Jarzé  (Maine-et-Loire).  Col.  de  V.incien  Monde. 

1896.  Petit,  institiiteiu',  directeur  de  l'école  des  Heumis,  par  Orléans- 
ville  (Alg('rie).  Ent.  gén. 

1893.  PeyeiumikM'F  de  Fontenelle  (Paul  de),  garde  gé-n.  des  Forêts, 

à  Digne  (Rasses-Alpes).  Col. 

1890.  *  PniLii'Pi  (Federico),  prof,  à  l'Université  de  Santiago  (Chili).  Col. 

1889.  *  Pic  (Maurice),  Digoin  (Saône-et-Loire).   Ent.  gén.  d'Algérie; 
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Col.  et  Hymen,  paléarct.;  Mélijrides,  Ptinides,  Anthicides,  Pé- 
dilides,  Bruchides  et  Nanophyes  du  globe. 

188;5.  PiERSo.N  (Henri),  à  Briinoy  (Soino-ot-Oiso).  Orth.  et  Xécr. 
189;{.  PiGEOT  (Nicolas-?.),  prof.  i\  réoolc  d' Agriculture  tle  Retliel  (Ar- 
dennes).  Ent.  gén.,pr.  Ilyinén. 

1890.  Plaxet  (Louis),  avenue  des  Lilas,  Croissy  (Seine-et-Oise).  (kd. 
1892.  Plaxeï  (Victor),  notaire,  Entre-Dtux-Guiers  (Isère).  Col. 

1873.  PoLLE  DE  ViERMEs,  oo  Ms ,  vwo  S*-Jean,  Pontoise  (Seine-et-Oise). 

Col.  eur. 
1890.  Porter  (Cli.-E.),  directeur  du  Musée  d'Histoire  naturelle,  Casilla, 

H08,  Yalparaiso  (Cliili).  Col.  et  Uém.,pr.  Pentatotnides. 

1890.  PoRTEvix  (F. -A. -Gaston),  12,  rue  de  l'Horloge,  Évreux  (Eure). 
Ent.  gén.  Col. 

1888.  *  Portier  (Paul),  24,  rue  Nicole,  Paris.  Lép.  eur.,  pr.  Micro- 
lép. 

189().  PoTTiER  (Lucien),  calculateur  au  Bureau  des  longitiules,  3,  rue 
Lecuirot,  Paris.  Coléoplèreft. 

1890.  P0LTU.L0N  (Amédée),  naturaliste,  Landorf  (Lorraine).  Col.  et  Lép. 

1809.  *  Poujade  (G.-Arthur),  P  A.,  préparateur  d'Entom.  au  Muséum, 
103,  rue  Monge,  Paris.  Col.  et  Lép.;  Iconographie  ento)n. 

1894.  *  PouLOT  (Emile),  50,  avenue  Philippe-Auguste,  Paris.  Lép. 

1867.  Preudhomme  de  Borre  (Alfred),  >^,  anc.  conservateur-secrétaire 
du  Musée  royal  d'Hist.  natin\  de  Bruxelles,  villa  la  Fauvette, 
Pelit-Saconnex,  Genève  (Suisse).  Ent.  gén.,  pr.  Hétéromères. 

1892.  QiENTix,  chimiste  au  Laboratoire  départemental,  oO,  rue  d'IUiers, 
Orl(''ans  (Loiret).  Col.  franc. 

1888.  Radot  (Emile),  industriel,  Essonnes  (Seine-et-Oise).  Lép.  car.; 
étude  des  Chenilles. 

1807.  Raferay  (Achille),  *,  |II.P.,  Consul  général  de  France  à  (^ape- 
Town  (Cap  de  Bonne-Espérance).  Col.  afr.;  Psélaphiens  et 
Scydméniens  du  globe. 

1872.  *  Ragusa  (Enrico),  h(Mel  des  Palmes,  Païenne  (Sicile).  Col.  eur. 
189o.  Railliet,  professeur  d'Hist(>ire  naturelle  à  l'École  d'Alfort  (Seine). 
Ent.  gén. 

189.").  *  Raoult  (Charles),  Raon-l'Étape  (Vosges).  Ent.  yen.,  pr.  Col.  de 
France. 
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1890.  *  Reed  (C.-E(hvin),  Bnûos  de  ('.MiiquciKS.  S;iiilin,ii'0  (T.liilii.  Kiit. 
(jcn . 

l87o.  l^icciMUAiiT  (])'■  M.-iurici'}.  11,  nie  du  Mcilcl.  Émtux  Enri';.  Col. 
eiir.,  pr.  hijtiscifles,  Gtjrinide.'i  et  IIiidioi)hiH(U's  du  globe. 

1890.  RÉdxiER  (Raymond),  P  A.,  §  M.  A.,  t^  0.  N.,  greffier  en  cliel' 

au  Tribunal  de  commerce,  12,  cours  Gambetta,  Aix  (Bouches- 
du-Rhône).  Eut.  gén.,  pr.  Col. 

187G.  REiTTEit  (Ed.),  entomologiste,  l'askau  (Mora^ie).  Ent.  <jéu.,  {ir. 
Col. 

1896.  Reuter  (Enzio),  Privat-Docent  à  l'Université  d'Helsingfors  (Fin- 
lande). EntODi.yC)}.,  Lépidoplhes,  Entoiii.  éronoiiiiijue. 

1874.  Reuteiî  (0.-x\I.),  prof,  à  rUniversilé.  9,  Marirgalan.  Ilrlsiiigfors: 
pendant  les  vacances,  Abo  (Finlande).  Ent.  <jén.,pr.  Hént. 

1891.  RiNdXAPOLi   (Louis-Yolpe),    naturaliste,  Licata  (Sicile).   Col.  et 

Lé  p. 

1888.  Roder  (baron  Victor  von),  Houn,  duché  d'Anhalt  (Allemagne). 

Dipt.  du  globe. 

1877.  *  RoMANOFF  (Son  Altesse  Imp(''rial('  le  grand-duc  Nicolas  Mikhaï- 
r.oviTCH),  S*-Pétersbourg  (Russie).  Lép. 

1891.  *  Rothschild  (the  Hon.  Lionel  Walter),  Zoological  Muséum 
(M.  E.  Hartert),  Tring,  Herts  (Angleterre).  Lf/). 

1871).  *  RouAST  (Georges),  32,  rue  du  Plat,  Lyon  (Rhône).  Lép.  eur.,  pr. 
Psyrhide.'i. 

1880.  *  Sahlberg  (D''  .lohn),  prof,  à  l'Université,  18,  Brunnsparken. 
Helsingfors  (Finlande).  (j)I.  et  Hént. 

1898,  Sainte-Clauîe-Devili.e  (Jean),  lieutenant  d'artillerie  tl^"  batail- 
lon à  pied),  12,  rue  Penchienati,  Nice  (Alpes-Maritimes).  Co- 
léoptères d'Europe. 

1889.  Sandix  (Emil),  directeur  de  la  Banque  de  Crédit  Scandinave. 

(îoteborg  (Suède).  Ent.  gén.,  pr.  Col.  p(déarct'Kjaes. 

18.')1.  Sai'lcv  (Félicien  Caicxart  de\  I{.  rue  Chàlllloii,  Metz  :  Lorraine). 
Col.  eur. 

1891.  Savard  (I)(''siré;.  a\(ical  a  la  (^our  d'appel  de  l'aris,  lo,rue  Linné. 
Paris.  Col.  eur.  et  ulgér. 

1887.  Savix  de  Larclause  (René),  au  chat,  de  Monl-Liuiis.  par  S*-Julien- 
l'Ars  (Vienne).  Col.,  Hém.  et  Lép.  de  Erunce. 
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188:2.  *  Saxe-Cobourg  et  Gotha  (Son  Altesse  Royale  Ferdinand  P'', 
Prince  régnant  de  Bulgarie,  duc  de),  Sofia  (Bulgarie).  Lép.  eur. 

1891.  ScHAUFUss  (Camillo),  directeur  du  Muséum  Ludwig  Salvator, 

Meissen  (Saxe).  Col. 

1894.  *  ScHAus  (William),  Ormondc  Lodge,  Twickenam  (Angleterre). 
Lép. 

1893.  ScHAWROFF  (Nicolas-N.),  directeur  de  la   Station  séricicole  du 
Caucase,  Tiflis  (Russie).  Lép. 

1869.  Schlumberger-Dollflîs  (Jean) .  Guebviller  (Alsace).  Col.  et  Lép. 

1869.  *  Sedillot  (Maurice),  l|  A.,  20,  rue  de  l'Odéon,  Paris.  Col. 

188o.  Seebold  (Théodore),  G.  *^,  ingénieur  civil,  2,  square  du  Roule, 
Paris.  Lép. 

1892.  Seguy  (Jude).  agent  du  syndicat  des  viticulteurs,  rue  Clauzel, 

Alger  (Algérie).  Col. 

1864.  *  SEmuTz  (D''  Georges  von),  27,  Schwind  Strasse,  Munich  (Ba- 
vière). Col. 

1860.  *  Senneville  (Gaston  de),  conseiller  référendaire  à  la  Cour  des 
Comptes,  30,  rue  de  Lille,  Paris.  Col.  de  France. 

1898.  *  Sérullaz  (Georges),  avocat  à  la  Cour  d'appel,  18,  place  Belle- 
cour.  Lyon  (Rhône).  Coléoptères  et  Lépidoptères  paléarctiques. 

186o.   Sharp  (D''  David),  Hawthorndene  Hills  Road,  Cambridge  (Angle- 
terre). Col. 

1888.  Shaw  (A.-Eland),  S'-Mary's  Hospital,  Londres  W.  (Angleterre). 

Ent.  gén.,  pr.  Orth. 

1889.  Sicard  (D''),  médecin  major  au  11«  régiment  de  hussards,  Bel- 

fort.  Col. 

1863.   Simon  (Eugène),  ||  A.,  16,  Villa  Saïd  (70,  rue  Pergolèse),  Paris. 
Arach.;  Crust. 

1896.  Société  d'Études  scientifiques  de  l'Aude,  Carcassonne  (Aude). 
Ent.  gén. 

1898.  Société  linnéenne  de  Rordeaux  (Gironde). 

1896.   Stanfus  (Max),  Privatdocent  der  Entomologie,  Eidgenossisches 
Polvtecuikum,  Zurich  (Suisse). 
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1888.  Staxley  (Ed\\  ards),  iiioinlji'c  de  la  Société  cntomoloj^wiuo  de  Lon- 
dres, Hidbrooch  Lodgo,  Blacklieath,  Londres  [AnglcWrrc) .  Lcp . 

1894.  Starck  (Alexandre  de),  intendant  du  domaine  du  Caucase  de  Son 
Altesse  Impériale  le  grand-duc  Gonstantinovilcli,  à  Utsch-Dér(', 
Sotschi  (Coru),  Caucase  (Russie).  Col. 

1897.  Station  entomologique  de  i/État  (D""  (i.  Il(ir\alli.  direcleur), 
28,  Nador-utza,  Budapest  (Hongrie). 

18o8.   Staudixoer  (Otto),  docteur  en  |)liilosopiiie,  Blasewitz  (3,  villa 

Diana),  Dresde  (Saxe).  Lép.  du  {/lobr. 
1868.   Stetankfjj  (Pietro),  prof,  au  lycée  r(t\al  Dante,  o7,  via  Pinti, 

Florence  (Italie).  Lép.  eur. 

1862.  Stierlix  (D-"  G.),  SclialTliausen  (Suisse).  Col. 

1883.  *  Sulger  (Hans),  conservahMu-  du  Musée  de  Tlnstilut,  Bàlf 
(Suisse).  Ent.  gén. 

1891.  SwixHOE  (colonel  Charles),  avenue  House,  Gowley-road,  Oxfurd 

(Angleterre).  Lép. 

1892.  Tardieu  (D'),  médecin  milit.  à  l'hôpital  S'-Martin,  rue  de  Dun- 

kerque,  Paris.  Ent.  (jéii. 
1886.   Targioxi-Tozzetti  (Adolfo),  prof,  de  Zoologie  à  Tlnslilut  royal, 
etc.,  19.  via  Romana,  Florence.  Ent.  (jén.,pr.  Iléni. 

1893.  Tertrix,  préparateur  au  labor.  d'Entom.  du  Muséum,  2,  rue 

de  Blaignery,  Montgeron  (Seine-et-Oise).  Ent.  tjén. 

1890.  *  TnÉRY  (A.),  viticulteur,  8'-Charles,  dép'  de  Constantine  (Al- 

gérie). Col. 

1891.  TouRGHOT  (A.-L.),  ingénieur-chimiste  expert,  120.  rue  Chapel, 

Oltava  (Canada).  Ent.  yen. 
1858.  *  T{)rRxn-:R  (Henri),  villa  Tournier,  Peney,  près  Genève  (Suisse). 
Col.  l'ur. 

1897.  TorzALix  dlenri  de),  insprclcur-adjoint  des  Forêts.  Guérel 
(  Creuse ) .  Coléop tln-es . 

1892.  TiiAizET   (Émil('),   memijre  de  la   Soc.    espagnole  d'IIist.  nal., 

42,  rue  >'otre-Damr-de-Nazareth,  Paris.  Col.  cuv. 

1888.  Trapet  (Louis),  *,  pharmacien-major  de  1'''  classe  à  l'hôpital 
militaire  du  camp  de  Chàlons  (Marne).  Ent.  gén.,pr.  Col. 

189o.  Troxyo,  lieutenant  au  2"=  zouaves,  rapporteur  au  2'  conseil  (h' 
guerre,  Oran  (Algérie).  Ortli. 


402  BiiUptin  de  la  Société  Entornologique  de  France. 

18114.   Trouessart  (D^"  Édouard-L.),  Q  I.  P.,  112,  avenue  Viclor-Hugo, 

Paris.  Eut.  gén.;  distrib.  géogr.;  Acariens. 
1898.   TscHiTSCHÉRiNE   (T. -S.),   Olgino,    par  Sima,    gouYernement   de 

Wladimir  (Russie).  Fêronicns  <lii  globe  et  Ilarpalides  paléarc- 

tiques. 

1886.  TuRATi  (Gianfranco),  7,  via  Marovigli,  Milan,  Lumljardie  (Italie). 

Lé  p. 
1888.  Tyleu  Townsend  (C.-H.),  Gurator  of  Muséum  Institute  of  Janiaïca. 

Kingston  (Jamaïque).  Ent.  gén.;  Col.,  Héin.,  Dipt. 
1807.   Uhagox  (Serafln  de),  38,  calle  de  Velasquez,  2"  dereclia.  Madrid 

(F]spagne).  Col.  enr. 
1882.  Vaghal  (Joseph),  ancii-n  député,  etc.,  Argentat  (Corrèze).  Hgnién. 

1893.  Varentzow  (Pierre),  Aschabad,  province  transcaspienne  (Rus- 

sie). Col.,pr.  Carabiques,  Cérambycides  et  Buprestides. 

1894.  Valf^axtix  (D""  H.),  39,  rue  Pergolèse,  Paris.  Lép. 
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Erratum. 

Page  360,  ligne  7  : 

Au  lieu  de  :  Smith  (I.-B.)  et  A. -G.  Dvcer, 

Lur; Smith  (I.-B.)  et  A. -G.  Dyar. 
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BANQUET  ANNUEL 


Le  Iniiiqui'l  aiiimcl  CdiiniK'iiKii'alif  de  l;i  loiidnliuii  de  l;i  SdcirU''  fii- 
tomùlogique  do  France  a  en  lieu.  Ir  samedi  2(1  février  1898,  au  res- 
taurant Chanipeaux.  i:{.  rilace  de  l;i  lioiirse.  sous  la  |)rési(lence  de 
M.  E.-L.  Bouvier. 

Quarante -trois  lueniines  ('■laieiil  |ii'(''sen(s  : 

MM.  Alluaud,  —  de  Baucliène.  —  Redel.  —  Béouin-Billecocq.  — 
Bellevoye,  —  Boileau.  —  Bourgeois,  —  Bouvier.  —  Clianipenois,  — 
Daguin,  —  Degors,  —  Doncquier,  —  Dongé,  —  Dubois,  —  Dupont, 

—  Fauvel,  —  François,  —  Gadeau  de  Kerville,  —  do  Gaulle,  —  Giard. 

—  Ph.  Grouvelle,  —  Guiarl,  —  Guiraont,  —  Hardy,  —  Heimburger, 

—  A.  Jauet,  —  Kûnckei  d'Hereulais,  —  Lamey,  —  Lesne,  —  Lévcillé, 

—  Magnin,  —  Marchai,  —  R.  Martin,  —  Ma\et,  —  Mesmln,  —  Nadar, 

—  d'Orbigny,  —  Pic,  —  Potlier,  —  INuijade,    -  Régimbart,  —  Simon, 

—  Villeneuve. 

MM.  le  baron  J.  de  Guerne  et  Ch.  Laliaussois,  à  cause  de  deuils  r(''- 
cents,L.  Fairmaire  et  L.  Viard,  pour  des  raisons  de  saiit(''.  s'étaient  excu- 
sés par  lettre  de  ne  pouAoir  assister  au  banipiet. 

Au  dessert.  M.  le  |irol'ess(MU' H.-L.  Bouvier  prononce  les  paroles  sui- 
vantes : 

Mes  chers  Confrères, 

On  a  dit  de  la  Bota)ii(pw'  «prelle  était  une  science  aimable,  el  j'en 
suis  pour  ma  part  intimement  convaincu;  mais  je  revendi(pie  le  même 
lionneur  pour  l'Entomologie,  et  md  d'enli'e  vous,  j'en  suis  sur.  n'aura 
l'idée  de  me  contredire.  Je  sais  bien  qu'en  porlaiil  celte  afiirmalion  je 
risque  de  soulever  quelque  méconlentemeiii.  on  lont  au  moins  de  faire 
des  jaloux  parmi  ceux  (pii  neciiltivenl  ni  l'eidomologie  ni  la  botani- 
que; mais  qu'v  faire?  Si  toutes  les  branches  de  la  Science  oUVenl  un 
attrait  profond  à  ceux  qui  cherchent  à  la  faire  fructilier.  il  n'en  est  pas 
moins  vrai  que  toutes  n'exigent  pas,  de  ceux  qui  s'\  adonnent,  une 
vie  également  austère.  Au  contraire  du  chimiste,  du  physicien,  voire 
même  de  l'analomiste.  (|ui  vivent  forcément  enfermés  dans  leur  labo- 
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ratoire,  nous  somiiios  dans  l'obligation  l'orl  L'nviable  d'ailleurs  de 
quitter  le  cabinet  de  travail  pour  nous  livrer  à  nos  recherches.  C'est 
au  milieu  des  champs  et  des  bois,  en  face  de  la  belle  nature  que  se 
font  en  partie  nos  études.  Elles  aiment  le  plein  soleil  et,  comme  lui, 
sont  saines  et  vivifiantes.  Elles  portent  à  la  camaraderie,  à  la  franche 
cordiahté. 

Est-il  plaisir  plus  attravant  que  celui  de  chasser  l'insecte  avec  des 
compagnons  agréables?  et  tous  les  entomologistes,  par  le  fait  même 
qu'ils  ont  jeté  leur  dévolu  sur  notre  belle  Science,  ne  sont-ils  pas  des 
compagnons  agréables  et  charmants?  En  ce  qui  me  concerne,  mes  chers 
Confrères,  je  considère  comme  des  meilleurs  les  moments  que  j'ai  passés, 
avec  plusieurs  d'entre  vous,  en  recherches  dans  la  campagne;  j'en  suis 
toujours  revenu  plus  riche  de  connaissances  nouvelles  et,  ce  qui  a 
bien  sa  valeur,  l'âme  i»lus  légère  et  le  cœur  plus  satisfait.  Et  cette  im- 
pression ne  m'est  point  particulière;  j'en  prends  à  témoin  ceux  qui  ont 
assisté  à  nos  excursions  de  ces  deux  dernières  années. 

Ces  qualités,  (jue  l'entomologiste  fient  de  la  science  qu'il  cultive, 
finissent  par  former  son  bien  propre  et  par  faire  le  f(md  de  sa  nature. 
De  là  cette  parfaite  harmonie  qui  règne  dans  noti'e  Société;  de  là  sur- 
tout la  belle  humeur  et  l'aimable  aliandon  qui  font  l'agrément  de  son 
banquet  annuel.  Et  que  des  esprits  moroses  ne  nous  accusent  pas  de 
sacrifier  l'utile  a  l'agréable;  notre  séance  de  mercredi  dernier  et  les 
mémoires  de  nos  Annvles  suffisent  largement  poiu'  établir  le  contraire. 
L'Histoire  naturelle  [leut  rester  attrayante  sans  abdiquer  aucun  de  ses 
droits,  c'est  même,  à  mon  avis,  le  meilleur  moyen  de  la  rendre  pros- 
père et  de  lui  assurer  de  nouveaux  adhérents. 

Mais  à  quoi  bon  vous  vanter  les  avantages  d'une  Science  dont  vous 
avez,  plus  que  moi,  goûté  les  charmes?  Achevons  gaîment  la  soh'ée, 
mes  chers  Confrères,  et  a\ant  de  quitter  cette  table  joignez-vous  à 
votre  Président  annuel  pour  porter  un  toast  à  la  Société  entomologique, 
à  tous  ceux  qui  ont  travaillé  à  la  rendre  florissante,  et  surtout  à  notre 
vénéré  Président  d'honneur,  M.  Fairmaire,  qui  a  tant  fait  pour  lui 
donner  de  l'illustration  et  de  la  vitalité. 

De  chaleureux  applaïulissements  accueillent  le  discours  de  M'.  E.-L. 
Bouvier. 

M.  Ch.  AUuaud,  en  quelques  mots,  remercie  la  Société  de  l'avoir  élu 
vice-président  et  lève  son  verre  en  l'honneur  du  Président. 

M.  J.  Bourgeois  porte  un  toast  au  Rév.  P.  M.-J.  Belon  le  dernier 
lauréat  du  Prix  DoUfus. 
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M.  H.  Gadeaa  de  Korvillt'  ap|»(ii-l('  a  la  S(ici(''t('  entoinologiquc  dé 
France  le  saint  de  la  Société  des  Amis  des  Sciences  de  ({oiien  et  dit 
un  cliarniant  sonnet  dont  il  est  l'aïUenr  :  Les  Colcopti'rrs. 

M.  le  D'  M.  Régimbart  boit  aii\  iialiiralisles  \oy;i<i('iirs  en  général 
et  en  [larliridier  au  D''  M.  Martin,  le  seul  membre  de  la  Société  qui  ait 
l'ait  un  lointain  voyage  pendant  Tannée  (jni  vient  de  s'écouler. 

M.  Ph.  François  lève  son  \errc  à  la  santé  des  organisateurs  du 
banquet  et  propose  un  ban  en  leur  honneur. 

M.  Ph.  Grouvelle  porte  la  santé  des  membres  de  province  ([ui  ont 
bien  voulu  honorer  le  Congrès  de  leur  présence. 

M.  le  colonel  Heimijurger,  en  (|urilité  de  plus  jeune  membre  do  la 
Société,  porte  un  toast  à  ses  Anciens. 

M.  Maurice  Pic  lit  ensuite  une  amusante  lantaisie  entomologique  qui 
provoque  la  plus  tranche  hilarité. 

M.  A.  Fau\el  enlin  récite  une  de  ces  spiritueUes  poésies  dont  il  a  le 
secret,  Les  Commandements  de  VEnlomoloijiMe,  qui  met  le  comide  à  la 
î-aité  de  l'auditoire. 


Le  Secrétaire  gérant  :  Pu.  Fkanc.ois. 


TYi'()(;r,Al'llli;   FIUMIN-DIDOI    et  c'".    —  Mts.ML   (Eir.E). 
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